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CHAPITRE  XIII. 

Lieutenants-Généraux , Maréchaux  de  Camp,  Bri- 
gadiers , Infpefteurs , Commandeurs  de  l'Ordre 
de  S.  Louis  qui  fervent  ou  fervent  en  France  dans 
les  autres  Troupes  Suifjes  0 étrangères. 

Lieutenants- Généraux  ès  Armées  du  Roi . 

**  \ 

E A N - L O U ï s d’Erx,  ACÈt 
(a)  Seigneur  de  Caftelen  , 
fils  de  Rudolf  d’Erlach  Bail- 
lif'de  de  Moudon  , naquit  K 
à Bernele  3oOâ:obre  1595. 
Il  fut  en  1 61 1 Page  de  Chriftian  Prin-~ 

.(a)  Sa  Vie , p.  750  , art.  Erlach.  Dtch  II  if l or  i" 
mue  de  Bâle  , T.  III.  1751.  in-fol. 
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z Histoire  Militaire 
ce  d’Anha-lt , & enfuite  il  alla  auprès 
-de  Maurice  Prince  #d’Orange  dans  les 
Païs-Bas,,  & de-là  dans  le  Frioul  , où 
jl  lie  fa  première  campagne.  Bientôt 
auprès  il  entra  dans  le  fervice^des  Prim 
ces  d’Allemagne  qui  avoient. formé  une 
Confédération , &:  il  fut  fait  Capitaine 
dans  Je  Régiment  du  jeune  Prinqf 
Chriftian  d’Anhalt  , qui  l’honora  ea 
piôme  tems  de  la  Charge  de  Grand- 
Maître  de  fa  Cour,  En  16.20  il  fut  prh- 
fonnier  dans  la  bataille  qui  fe  donna 
près  de,  Prague  , & conduit  à Vienne, 
Dès  qu’il  fe -fut-racheçé  , il  pafl'a  dans 
l’Armée  du  Marquis,  de  Jcegerfdorff,  r. 
& fut  mis  à la  tête  d’une  Compagnie 
franche  fous  le  Colonel  Siegcfpe.  Au 
Siège  de  Neuhaufel  il  fut  dangereufe-r 
ment  blelfé  d’un  coup  de  baie  dans 
la  cuiflè  gauche.  Il  entra  enfuite  avec 
la}  qualité  de  Capitaine  au  fervice 
de  Chriftian  Due'de  Bxaunfchweig  âc  f 
fe  trouva  à la  fanglante  bataille  qui , 
fe  donna  près  de  Hoechft  fur  le  Mein, 

Il  étoit  encore  dans  cette  Armée 
lorfqu’elle  pafl'a  par  la  Lorraine  ôç 

. ITg’T’."»  ■ ‘ » " ■'  <1  ■»  . 

Sa  I ’it  parmi  les  hommes  illnjîres  de  Suijfe  par 
X>avid-Herliberger  , avec  fat. portrait-  Bâle . 1748. 
ep  Alltn\.  in- 40, 
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qu’elle  alla  en  Brabant  , & lorfque  la 
bataille  de  Fleurus  fe  donna.  Il  fer  vit 
aufîi  avec  les  Troupes  qui  firent  lever 
le  Siège  de  Berg-op-Zoom.  La  con- 
• duite  qu’il  tint  en  toutes  ces  rencon- 
tres , lui  fit  obtenir  la  Charge  de  Lieu- 
tenant-Colonel dans  le  Régiment  de 
Siegefpe  dans  lequel  il  avoit  déjà  fervi 
en  Hongrie.  IF  ne  conferva  pas  Ion g- 
tems  ce  poftè , ayant  été  fait  prifon- 
nier  en  1 62. 3 dans  la  bataille  gagnée 
par  Tilly  Général  des  Impériaux,  près 
de  Stadlo.  Il  fe  racheta  encore , & pafla 
depuis  eh  Suede  , 011  il  offrit  fes  fer- 
vices  à Guftave-Adoiphé.  Ce  Prince 
lui  témoigna  d’abord  beaucoup  d’af- 
feétion  & de  confidération.  Il  l’em- 
ploya dans  des  affaires  importantes  & 
lui  donna  la  Charge  de  Lieutenant- 
Colonel  du  Régiment  de  fes  Gardes. 
D’Erlach  affifla  l’an  1 62  5 aux  expédi- 
tions dans  la  Livonie  & dans  la  Li- 
thuanie , en  qualité  de  Quartier-Maî- 
tre-Général , & l’année  luivante  il  re- 
tourna dans  fa  Patrie , malgré  les  inf. 
tances  que  lui  fit  le  Roi  de  Suede  pour 
le  retenir  ^ans  fon  fervice.  Arrivé  à 
Berne  il  fut  admis  au  grand  Confeil , 
& une  année  après  il  fut  fait  membre 
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du  petit  Sénat.  Il  demeura  trois  anfc 
dans  cep  état , au  bout  defquels  le  (a) 
28  Mars  1630  le  Maréchal  de  Baiïom- 
pierre  , Ambaiïadeur  de  France  en 
SuilTe , l’engagea  à lever  un  Régiment 
de  3000  hommes  , & à le  conduire  en 
Piémont.  Il  aida  avec  ce  Régiment  à 
faire  lever  le  Siège  de  Cafal  & acquit 
beaucoup  de  gloire  dan?  cette  aétion. 
Mais  en  même  tcms  il  eut  le  malheur 
de  voir  la  meilleure  partie  de  l'on  Ré- 
giment emportée  par  une  maladie  conr> 
tagieufe  , & le  refte  congédié  le  1 o Juin 
1631.  Le  Maréchal  de  Baffompierre 
[b)  lui  rend  ce  témoignage  , que  lorf- 
qu’on  entra  en  accommodement  avec 
M.  d’Erlach  , & qu’on  chercha  à le  dé- 
dommager de  fa  perte , il  fit  paroître 
une  générofité  toute  particulière.  Mais 
lorfque  le  Thréforier  Emeri  lui  rabat- 
tit 4000  écps  de  la  fomme  Ripulée , il 
conçut  beaucoup  d’indignation  contre 
les  mauvai fes  maniérés  d’agit  des  Mi- 
niftres  des  Finances  de  la  b rance,  Sç 
xefufa  plufieurs  fois  depuis  de  rentrer 


(a)  Baffompierre , Mem.  T-  II . p>  Cologne, 

l66f. 

llid.ff  8ù8  0 8oj. 
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*àu  fervice  de.cette  Couronne.  A peine 
fut-il  de  retour  chez  lui , que  Guftave- 
Adolphe  , qui  s’étoit  avancé  jufques 
dans  la  partie  fupérieure  de  l’Allema- 
gne , chercha  à l’attirer  dans  fon  fer*- 
v ice  par  de  magn  ifiques  promeffes  : d’Er- 
lach  y confentitpour  quelque  tems.  On 
le  joignit  au  Duc  Bernard  de  Weymar , 
qui  devoit  aller  dans  l’Algow  avec  un 
corps  particulier  , & il  fe  fignala  dans 
cette  expédition.*  Mais  peu  après  il  re- 
tourna dans  fa  Patrie  , qui  , dans  les 
conjonctures  où  elle  étoit , avoit  elle*- 
même  un  befoin  preffartt  de  Capitai- 
nes auflî  expérimentés  que  M.  d’Er- 
lach.  En  effet  les  Cantons  Réformés 
l’envoyerent  Ambafîàdeur  à Paris  (a) 
en  Décembre  1654  pour  des  affaires  de 
la  derciere  importance,  & en  1636 
il  commanda  2000  honlmes  fur  les 
frontières  de  la  Suiffe , parce  que  leS 
Impériaux  s’en  étoient  approchés  avec 
un  nombre  confidérable  de  Troupes. 
Le  plus  grand  fervice  que  d’Erlach  ait 
rendu  au  corps  des  Proteftans  d’Alle* 
magne,  fut  le  confeil  qu’il  donna  au 


(a)  Cérémonial  Diplomat.  par  Roujfet > T.  I, 
£.70.  $ fttiv.  Âfnftctd.  J7  jp.  tn-fol. 

A iij 
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Duc  Bernard  de  Saxe-Weymar,  defe 
Xaifir  du  Frickthal  & de^  quatre  Villes 
foreilieres.  Dans  le  tems  que  ce  confeil 
fut  donné , le  Duc  écoit  en  quartier 
dans  l’Evêché  de  Bâle  , & manquoic 
de  vivres  pour  fon  Armée.  D’Erlach 
ne  fe  contenta  pas  fimplement  d’ouvrir 
cet  avis  : Il  mit  auffi  lui-même  la  main 
à l’œuvre.  Il  fut  fait  prifonnier  dans 
la  première  bataille  qui  fe  donna  près 
de  Rhinfeldem  Mais,  après  la  prife  de 
cette  Ville  il  recouvra  fa  liberté.  De- 
puis ce  moment  il  affilia  à toutes  les 
opérations  de  la  .guerre  en  qualité  do 
Général-Major,  \&  fit  paroître  tant  de 
bravoure  au  fiége  de  Brifach  , qu’après 
la  reddition  de  cette  importante  Piace- 
on  lui  donna  le  zo  Décembre  1638  , 
en  récompenfe  de  fes  fervices  , non- 
fenlement  la  Charge  de  Commandant 
de  Brifach , mais  auffi  celle  de  Gou- 
verneur de  tout  le  Pais  conquis , & de 
premier  Commiffaire  de  toutes  les  Pla- 
ces du  Brifgau  , de  l’Alface,  du  Frick- 
thal & de  la  Franche-Comté  , dans 
. lefqùelles  on-  avoit  mis  garnifon.  Le 
Duc  de  Weymar  étant  près  de  mourir 
le  nomma  l’un  des  quatre  Généraux 
qui  dévoient  commander  fon  Armée 
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âpres  fon  décès , & il  lui  légua  vingt 
mille  reichflhalers  par  Ton  Teftament 
daté  du  8 Juillet  ,1639  (**)<  Les  Gé- 
néraux de  l’Armée  reconnurent  d’Er- 
lach  pour  leur  Chef,  il  traita  enfuite 
avec  la  France  , lui  remit  les  Pla- 
ces conquifes , & la  plupart  des  Trou- 
pes payèrent  au  fervice  de  cette  Cou- 
ronne. D’Erlach  fut  confirmé  par  le 
Roi  Louis  XIII  le  .29  Juillet  1639 v 
dans  fon  Gouvernement , & prêta  fer- 
ment de  fidélité  [ b } le  zz  O&obre  de 
cette  année  au  Comte  de  Gué  brian  Ma- 
réchal de  Camp , envoyé  par  le  RoL 
Il  ne  fe  borna  pas  aux  fqinsque  ce  poÆe‘ 
important  lui  donnoit  , mais  il  cher- 
cha encore  d’autres  occafions  de  fe' 
fignaler.  En  1 642  il  aida  à faire  lever 
le  fiége  de  Hohentwièl  , & en  1645 
& 1 646  il  contribua  beaucoup  à la 
prife  de  Stollhoffen  , de  Kuppenheirrr 
& du  Château  de  Wildenftein.  Le  Roi 

{a)  Nous  avons  nnt  copie  vi  Aimée  de  l' Original 
qui  efi  en  Allemand. 

( b ) Du  Mont  f Gorps  Diplom.  T.  VI.  P.  I.  p» 
-186.  Amflerd.  1718.  iti-foL 

Léonard , Traités , T.  IIL 

A itbçry , Hifl.  du  Gard.  Richel < pdg.  } 5 i - 3 Si» 
Taris.  1660.  in- fol.  fig. 

Tbedtrum  Luropaum  , T,  IV.  Germanicè  p.  jo.- 
■tdcl.  i ■ ’ tri** fol . 
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'lui  donna  le  1 4 Décembre  1 647  îâ 
Charge  de  Lieutenant-Général  de  l’Ar- 
mée d’Allemagne  , en  l’abfence  de  M. 
le  Maréchal  de  Turenne.  Toutes  les 
Relations  de  la  bataille  de  Lens  en 
1 648  font  de  grands  éloges  de  la  bra- 
voure de  M.  d’Erlach  , & lui  attri- 
buent en  partie  le  fuccès  de  cette  glo- 
rieufe  journée.  Mais  jamais  il  ne  fervit 
le  Roi  plus  utilement,  qu’en  employant 
l’année  fuivante  fon  crédit  pour  appai- 
fer  l’Armée  qui  étoit  fur  le  Rhin  & qui 
alloit  fe  déclarer  en  faveur  du  Parle- 
ment contre  la  Cour.  Il  réuiïic  fi  bien 
dans  cette  affaire  , que  prefque  tout  le 
monde  demeura  fidèle  au  Roi;  Le  Vi- 
comte de  Turenne  s’étant  jetté  dans 
le  parti  du  Parlement,  le  Roi  confia 
le  commandement  général  de  fon  Ar- 
mée à M.  d’JErlach  par  Lettres  paten- 
tes données  à Saint  Germain  en  Laye 
le  16  Janvier  1649.  Cette  diflindion 
couvrit  de  gloire  M.  d’Erlach  ; Mais 
les  fatigues  qu’il  eiïuya  , le  jetterent 
dans  une  étifie  dont  il  mourut  à Bri- 
fach  le  26  Janvier  1650,  âgé  de  55 
ans.  Peu  de  tems  avant  fa  mort  le  Roi 
l’avoit  nommé  fon  premier  Plénipo- 
tentiaire au  Congrès  de  paix -qui  deyoil 
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f ’t  tenir  à Nuremberg.  Sa  Majefté  fe 
préparoit  àrécompenfer  .les  fervices  de 
ce  Général  par  les  honneurs  les  plus 
diltingués , auxquels  la  valeur  militaire 
peut  afpirer  , lorfqu’on  fçut  qu’une 
mort  précipitée  avoit  abrégé  Tes  jours. 
Rien  ne  devint  dans  la  fuite  plus  avan- 
tageux à la  France,  que  l’acquifition 
de  Brifach,  qui  facilita  celle  de  laHau- 
te-Alface  par  le  Traité  fait  avec  les 
deux  branches  de  laMaifon  d’Autriche. 
Tous  les  Ecrivains  du  tems  parlent  avec 
beaucoup  d’eflime  de  M.  d’Erlach  ; & 
le  Vicomte  de  Turenne  , dont  le  fuk 
frage  étoit  fi  recherché , l’appelle  hom - 
me  fage  dans  les  (a)  Mémoites  de  fa 
vie.  Nous  donnerons  parmi  les  Preu- 
ves ( b ) de  cette  Hiftoire  plufieurs  let- 
tres écrites  par  le  Roi , les  Minières 
& les  Généraux , toutes  extrêmement 
glorieufes  à la  mémoire  de  M.  d’Er- 
lach. Nous  indiquons  au  bas  de  la  page 
les  ( c ) Relations  qui  font  mention  de 
des  fervices. 

(a)  Mon.  de  Turenne  , L.  I.  p.  iv. 

Preuves  de  fort  Hiftoire  par  Ramfay , T.  II.  Paris, 
niS-  in-^.fig. 

( b ) Preuve  première. 

( c)  Turenne , Ibid.  U II.  p.  LX.  £>  T.  I.  I.  1, 
p.  SI.  Çÿ./.  III.  p.  i$8. 
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( 4 ) Béat  - Jacques  de  Zur  - Lait- 
ben,  Comte  de  Ville  , & Baron  der 


Montglat  Mém.  T.  I.p. 266-267.  Amfierd.  171 8r 
îrt-iz.  T.  II.  p.  y.  iOf.  110.  277.  279.  Çÿ  T.  JXJ- 
p.  39.51.  117.  $ 317* 

Hifi.d’Alfaee  par  le  Pere  la  Guille,  fécondé  partie, 
fag.  139.  146.  147-148.  152,194-195.  Strasbourg* 
1727.  itrfol.  fig. 

Labardai , Hifi.  de  Reb.  Gallicis  , pag.  94.  37  }«- 
J7J.  4î8.  xi 4. 

' Hifi.  du  Maréchal  de  Guébriant , par  Jean  le 
Laboureur  , f.  lot. 118-119. 135,159.  143. 145. 
£09-621.  678.  718-719.  Paris.  1656. in-fol. fig. 

Hifi.  du  Prince  de  Condé,  TJ. £,97-9 8.  v$$.  198^ 
*00.  280.  Cologne  1694.  in-ii. 

7 Quincy  , Hifi.  tnilit.  de  Louis  le  Grand , T.  I. 
f;9S‘9  8. 

AubftyrMétn ■ four  l' Hifi.  du  Cardinal  de  Riche- 
lieu , T.  IL  Paris.  1660.  in-fol.  pag.  419. 420. 426- 
451.  458-440.  446-433. 4<5? 

Le  vieme  , Hifi.  du  Cardinal  de  Richelieu , pag.- 
j4<5-347- ÎSi-m- JS*-  < 

Godetfe  de  France  1659,  p.  58. 170.  2io.  aii«- 
494.  508.  714.  Çÿ  7.26. 

La  mente. , 1640. p,  503. 5 S 5--  S56» 

La  meme  , 1641 . p.746  & 760. 

La  même  , 1642.  p.  104. 1 188.1208, 

La,  même , 1645.  p-  3 46. 

, Larftertte}  164$.  p.  196.  599. 

La  même,  1648,  p.  1299.  1122,  *126.  11281.. 
1150.1156^849. 

La  même,  1649, p.  144. 

Lamême,,  1,650.  p.  184.  Paris,  in- 4e. 

*■’  La  Vie  de  Madame  In  Ducheffe  de,  Longueville  y 
première  partie y l.II.p.  1,14-125  1758.  in-sz. 

( a ) Brevets  confervés  à Zug  dans  la  famille  du 
'Zttr-Laubtn. 
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Thurn  & de  Gefleienburg , fils  aîné  de 
Henri  de  Zuf  - Lauben  Capitaine  aux 
Gardes  Suiflès,  naquit  à Zug  le  25  Fé- 
vrier # 656  > fut  faic  Capitaine  dans  le 
Régiment  Allemand  de  Furflenberg, 
le  27  Mai  r 67©  , dont  Ton  oncle  Con- 
rad de  Zur-Lauben  Brigadier  étoit  Co- 
lonel-Lieutenant. 11  obtint  la  Charge* 
de  Major  dans  ce:  Corps  en  167...  & 

( *4  la  Compagnie  franche  Suifle  va- 
cante par  le  décès  de  fon  oncle  le  Bri- 
gadier Conrad  de  Zur-Lauben  le  i^- 
Décembre  1682.  Le  Roi  ( b)  lui  fit  le- 
même  mois  de  la  même  année  don  des 
Seigneuries  dé  Villé  & d’Ortemberg, 
Ftuées  en  Àlf'ace  , que  la  mort  du  Bri- 
gadier Conrad  de  Zuf  - Lauben  , qui; 
étoit  décédé  fans  enfans  , avoit  rendues 
reverfibles  à la  Couronne.  Sa  Majefté* 
•érigea  en  faveur  de  ce  Capitaine  Ix 
Terre  de  Villé  en  Baronnie  & enfuit» 
en  Comté  par  fes  Lettres  Patentes  des 
mois  de  Juillet  1686  & Décembre* 
1692.  Béao-Jacques  Capitaine  au  Rér- 
giment  Allemand  de  Koenigffnarck  erv 
j 68 3 6c  1 -684,  leva  en  1687  un  Régi- 


(a)  Preuve  fécondé". 

(&)  Preuve  croifiérae. 

Àvj 
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ment  Allemand  de  Ton  nom  , qu'il  pof- 
féda  jufqu’à  fa  mort.  Il  fe-diftingua  (a) 
en  1675  au  ficge  de  Bellegarde  , en 
1677  au  combat  d’Epouille  en  Catalo- 
gne, en  1678  au  fiége  de  Puycerda  , 
en  1684  au  combat  du  Ter  , & au  fié- 
ge de  Gironne  , & en  1 687  en  Catalo- 
gne. Il  paffa  avec  feize  Compagnies 
de  fon  Régiment  en  Irlande  en  1690, 
débarqua  lé/i  5 Mai  près  de  la  ville^le 
Kork  , ôc.  donha  de  nouvelles  preu- 
ves de  fa  bravoure  à la  bataille  de  Lim- 
merik , où  fon  Régiment  fut  taillé  en 


( a ) Vaultier , Journal  des  Mottvemens  des  Ar- 
mées du  Rot  en  Flandres  , p.  225.  242.  266. 187* 
29 T.  Paris.  1740.  in-i  2. 

Qtiincy  , Hijl.  milit.  de  Louis  le  Grand , T.  H. 
pflg.  214.  31$.  317-  î69-  4 7*-  *29-  S?8.  s 41.  61  r» 

«527-628.  639-640.  T.  111. pag.  loi.  206.  209. 

2^3.  294.  491.  609.  631  -634.  639.  667.  T.  IV. 
pi  8.  40.  97. 104.  148.  275.  276.  279.  280.  ÇJ)  î8j, 
Gatette  de  France , 1684./?.  2 76.  Paris  in-\° . 
Relation  du  combat  de  Stein\erke , pag.  216. 
Taris.  1692. 

Gatet  e de  France , 1693.  p.  394.  39J.  396.  0 
483.  Paris  /«-40. 

Relation  de  la  bataille  de  Neeriuinde  , par  de  ' 
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pièces.  Aufîi  vingt-trois  Milords , Bri- 
gadiers & Colonels  le  comblent  d’élo- 
ges dans  une  lettre  (<2  ) du  premier  Sep- 
tembre de  cette  année , & offrent  de 
rétablir  par  des  recrues  à leurs-  dépens 
la  perte  de  fon  Régiment  t & de  les 
conduire  même  aux  ports  de  mer  les 

£lus  commodes.  Le  Baron  die  Zur- 
,auben  n’çut  pas  befoin  de  fecours 
étrangers  fous  le  régné  de  Louis  le 
Grand.  Il  fervit»en  1,691  au  fiége  de 
Mons,  & fe  diilingua  avec  fa  Brigade 
en  1 693  au  combat  de  Steinkerke  r il  y 
fut  bleffé.  En  1693  il  combattit  à Neer- 
winden.  La  viéloire  efl,  lêlon  les  Re- 
lations du  tems  , principalement  due 
à la  valeur  de  fa  Brigade  : Il  fervit  en- 
fuite  avec  fon  Régiment  au  fiége  de 
Charleroy  , & en  1694  & 1695  dans 
l’Armée  de  Flandres  II  fut  créé  Che- 
valier de  l’Ordre  militaire  de  S.  Louis 
le  8 Février  1 694  , & Maréchal  de 
Camp  le  3 Janvier  1 696.  Le  Canton  de 
Zug  menacé  avec  les  autres  Cantons 
Catholiques  d’une  guerre,  civile  de  la 
part  des  Réformés  , lui^rivit-le  30 
Août  1695  de  venir  prefljjt  le  com- 


(«)  Preuve  quatrième. 
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mandement  de  fes  Troupes,  honneuf 
que  ce  Canton  avoit  aulfi  Tait  en  1 664 
au  pere  du  Comte  de  Zur-Lauben  dans 
une  pareille  conjoncture.  M.  de  Zur- 
Lauben  continua  de  fervir  en  qualité 
de  Maréchal  de  Camp  dans  l’Armée  de 
Flandre  jufqu’à  la  paix  de  Rifwick  , 
êç  depuis  ( a ) en  Décembre  1 70 1 Com- 
mandant fous  le  Comte  de  .Telle  Lieu- 
tenant-Général dans  Mantoue,  il  con- 
tribua principalement  à.  délivrer  cette' 
Place  du  blocus  qui  duroit  depuis  une 
année.  On  eonferve  des  Mémoires  de 
fa  main  fur  la  défenfe  de  cette  Ville: 
Le  Roi  le  fit  Lieutenant-Général  de- 
fes  Armées  par  Brevet  du  5 Juin  1702,. 
8c  toujours  avec  la  diftinétion  [b)  d’ê- 
tre feul  nommé  Officier  Général  de  fa 
promotion..  Le  Comte  de  Zur-Lau- 
ben fervit  en  cette  qualité  en  Italie  l’an 
3 702  , au  fiége  de  Brifach  & à la  ba- 
taille de  Spirebach  en  1703  , & dans- 
l’Armée  du  Maréchal  de  Tallard  err 
1704  par  ordre' du  Roi  daté  de  Verfail-- 


{a  ) Jonrnq^u  blocus  île  Mxntoue  , p.  1 3-162» 
Taris.  1702.  iînfz. 

Suite  du  Journal  de  T Armée  du  Roy  en  Italie  y. 
partie  11.  p.  52-84.  Paris  1702.  in- 12, 

{b)  Preuve  cinquième» 
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le  i Avril  de‘ cette  année;  Il  { 4 ) com- 
battit avec  une  grande  gloire  à la  tête 
de  la  Gendarmerie  à la,  funelle  bataille* 
de  Hochlïett  donnée  le  r 3 Août , &; 
fut  le  feu  1 des  Officiers  Généraux  qui 
ht  plier  les  Ennemis , & cela  jufqu’à 
trois  fois  , en  leur  faifant  palier  fe  ruif- 
feau  , malgré  fept  bleffiires  profondes 
ftçues  fur  fon  corps  en  ces-  differentes 
charges.  Il  mourut  à Ulm  et?.  Suabe. 
des  fuites  de  cette  bataille,  le  21  Sep- 
tembre  1 704  f âgé  de  48  ans*  Il  eft  en- 
terré dans  PEglife  des  Peres  Augultins- 
de  la  ville*  d’Ulm  , & fon  cœur  appor- 
té a Zug  repofe  dans  i’Eglife  de  faint* 
Ofwald  , ou  on  lui  a dreffé  une  Epi- 
taphe ( b ).  On  rapportera  parmi  les 
Preuves  (c)  la  lettre  que  lé'Miniftre  de- 
là guerre  écrivit  le  20  Sepr.  1704  par 
ordre  du  Roi  au  Comte  de  Zur-  Lau^ 
ben.-  Sa  Majejié  ma  commandé  de  vous 
dire  y écrit  le  Miniilre  , que  vous  feriez 
eontem  de  la  maniéré  dont  Elle  a intention 


(.t  ) Abrégé  hijlorique  (fe  la  Mai  fan  du  Roi  par 
$Ja!/tfvilIe,T.H.  p.63  5-637.  Lieg. 173/3..  *"«-4°.  fig» 
Hifi.  dit  Prince  E tige  ne  de  Savoye  , T.  II.  I.  Vîr 
p-  v?6.  & 1 88 . AptJlerJ.  1740.  in-lz.fig. 

( b ) Preuve  Çxiénwï. 

(f)  Preuve  fegtiémc.-  . . 
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de  vous  dédommager  , fonge^  à guérit 
promptement  & a venir  receuoir  la  ré* 
compenfe  de  vos  fer  vices.  Le  Comte  de 
Zur  - Lauben  avoit  eu  deux  Compa- 
gnies Suilfes , l’une  franche  d’origine 
qu’il  avoit  obtenue  le  14  Décembre 
16S2  à la  mort  de  fon  oncle  , & qui 
fut  depuis  incorporée  dans  le  Régiment 
Suide  de  Scheilenberg  , & réformée 
a la  paix  de  Rifvrick  avec  ce  Régiment. 
L’autre  [a)  Compagnie  au  Régiment 
de  vieux  Stuppa  , avoit  été  levée  dans 
le  Canton  de  Zug  par  Béat -Jacques 
de  Zur -Lauben  depuis  Landamme  , 
le  2 8 Janvier  1689  > donnée  par  ac- 
cord en  1691  au  Comte  de  Zur -Lau- 
ben, & le  6 Février  1692  au  frere  ca- 
det de  ce  dernier  le  Chevalier  Béat- 
François  qui  mourut  le  1 9 Août  de  cet-  * 
te  année  des  bleffures  reçues  au  combat 
de  Steinkerke , & elle  fut  rendue  au 
Comte  de  Zur-Lauben  qui  la  polféda 
jufqu’à  fa  mort. 

(b)  François-Laurent  Greder,  . 

(4)  Mém.  mfc.  de  1 70 1 fur  les  Kégirttens  Suijfes  , 
p,  14.  Cabinet  de  S.  A.  S.  Monfeigneur  le  Prince  de 
f)ombeS. 

( b ) Brevets  Mémoires  communiqués  en  Mars 
1750.  par  M.  Greder  Conseiller  Intime  du  Canton 
de  Solenre  , frere  cadet  du  Lieutenant  - Général  4« 

nom. 
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fils  aîné  du  Colonel  WolffgangGfeder, 
naquit  à Soleure  le  i Janvier  1 658, 
entra  fort  jeune'  au  fervice  du  Roi , fût 
Lieutenant  de  la  Compagnie  - Colo- 
nelle du  Régiment  Suilfe  de  fon  Pere 
en  1679,  & y obtint  une  Compagnie 
le  1 3 Décembre  de  cette  année  ; 11  étoit 
Major  de  ce  Régiment  en  1686  , lorf- 
que  le  Roi  le  nomma  le  3 Septembre 
de  cette  année  Colonel  du  Régiment 
d’infanterie  Allemande  vacant  par  la 
démiflîon  du  Comte  de  Furflemberg. 
Il  fe  trouva  en  1689  avec  fon  Régi- 
ment au  combat  de  Valcourt.  Il  fut 
créé  Brigadier  le  ^5  Avril  1691  , reçu 
Chevalier  de  faint  Louis  le  8 Février 
1694,  nommé  Maréchal  de  Camp  le 
3 Janvier  1696  , & Lieutenant-Géné- 


Quincy  , FUJI.  milit.  de  Louis  le  Grand , T.  Tl» 
pag.  239.  241.  T.  UI.  pag.  20 6.  2< 491.  609. 

Relation  du  combat  de  Steinkerke , p.  x 37.  Paris» 
1692.  in- 12. 

Vaultier , Journal  des  Mottvcmens  des  Armées 
dti  Roy  en  Flandres  depuis  1690.  jttfquen  1694.  P- 
xi z.  n$.&  2 66.  Paris.  1740.  in-12. 

Journal  du  Siège  de  la  ville  d'Ath  , pag.  26  - 27, 

6 2.  La  Haye  Çji  Paris.  1730.  in- 8°.  fig. 

Réglements  î5  Ordonn.  du  Roy  pour  les  gens  d« 
guerre , T.  VI.  p.  245-247.  Paris.  1689. 

Les  memes  , T.  IX.  p.  17-19.  173-176, 250-2$^ 
$ 393-396.  Paris,  i6ÿ$.in-iz.  &ct~ 
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rai  le  26  Oétobre  1704.  11  mourut 
16  Juillet  1716  aux  Eaux  de  Bourbon- 
ne.  Son  Régiment  fut  alors  donné  au 
Baron  de  Spar.  M.  Greder  s’étoit  ac- 
quis une  grande  réputation  par  feî 
longs  ferviccs  & les  différens  comman- 
demens  dont  il  avoit  été  chargé.Il  avoit 
été  bielle  aux  batailles  de  Mont-Caiîèl  , 
& de  Fleurus,  avoit  été  employé  com- 
me Brigadier  en  1692  dans  l’Armée 
du  Dauphin  en  Flandres  , en  1695 
dans  le  corps  des  troupes  commandé 
par  le  Marquis  de  Bouliers  Lieutenant- 
Général  , & enfuite  dans  l'Armée  du 
Dauphin  en  Flandres , en  1 694  dans  la 
même  Armée  , en  1695  dans  celle  du 
Maréchal  de  Villeroy  en  Flandres , & 
en  1696  comme. Maréchal -de  Camp 
dans  la  même  Armée.  Il  fervit  en  cet- 
te qualité  au  fiége  d’Ath  , en  1701 
dans  l’Armée  de  Bouflers  en  Flandres  r 
en  1702  dans  l'Armée  du  Duc  de  Ven- 
dôme en  Italie  , en  1703  & 1704  en 
Flandres,  & comme  Lieutenant- Gé- 
néral les  années  fuivantes. 

Gabriel  Hessy  , du  Canton  de  Gla- 
lis-Catholique  , Colonel  du  Régiment 
de  Pfiffer  le  20  Décembre  1689,  Bri- 
gadier le  30  Mars  1 693 -,  Maréchal  d#r 
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Camp  le  23  Décembre  1702  , Lieute- 
nant-Général le  26  O&obre  1704, 
mourut  à Paris  le  21  Nov.  1 72p.  Voyez 
Régiment  de  Vigier , chap.  XIV & XV. 

Jost  Brendlé  , natif  d’Oberwyl 
près  de  Bremgarten  , Colonel  du  Ré- 
giment de  vieux-Stuppa  le  17  Janvier 
1701 , Brigadier  le  29  Janvier  1702  , 
Maréchal  de  Camp  le  20  Mars  1709  , 
Lieutenant-Général  le  3 Juillet  1710, 
mort  à Paris  en  Avril  1738. 

Georges-Mannlich  de  Bettens, 
de  Berne , Lieutenant-Colonel  du  Ré- 
giment de  Caftellas  le  8 Avril  1705  , 
eut  Commiflion  de  Colonel  le  9 Avril 
1709,  fut  créé  Brigadier  le  1 Fé*.  1719, 
obtint  leRégiment  de  Caftellas  le  4 Août 
1722,  fut  nommé  Maréchal  de  Camp  le 
1 Août  1734,  & Lieutenant-Général  le 
1 5 Août  1739 , devint  Colonel  du  Ré- 
giment de  May  le  1 6 Août  de  cette  an- 
née en  quittant  fon  ancien  Régiment. 

François  MoNNiN,de Creftier 
Comté  de  Neuchâtel , Cadet  le  1 Sep- 
tembre 1*690,  En  feigne  le  4 Août  1 692. 
Lieutenant  le  2 Novembre  1693  , Ca- 
pitaine-Lieutenant le  12  Avril  1695  , 
ebtinc  la  Compagnie  Colonelle  du  Ré- 
giment Suifle  de  fon  pere  le  22.  Août 
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i 69(3 , fut  créé  Chevalier  de  faint  Louis 
le  4 Mars  171 1 , obtint  laCommifTion 
de  Colonel  le  19  Oélobre  1719,  quit- 
ta pour  lors  le  Régiment  de  Courten 
où  il  fervoit , pour  pafler  dans  celui 
de  Caftellas , depuis  Bettens , dont  il 
fut  fait  Lieutenant-Colonel  en  pied  le 
4 Août  1722.  Il  fut  créé  Brigadier  le 
4 Août  1734  , Colonel  du  Régiment 
de  Bettens  le  16  Août  1739,  Maréchal 
. de  Campée  1 Janvier  1740,  & Lieu- 
tenant-Général le  1 Mai  1745/ 

Maurice  Comte  de  Courten,  du 
Vallais , entra  au  fervice  en  qualité  de 
Cadet  au  mois  d’ Avril.  1706  dans  le 
Régimeait  de  fon  nom , fit  cette  année 
Campagne  en  Catalogne  fous  les  or- 
dres du  Duc  de  Noailles , fut  nommé 
Caoitaine-Lieutenarit  le  zz  Décembre 
1707  , fervit  aux  fiéges  de  Puicerda 
&.de  Belleuert  ; En  1708  il  fut  du  fe- 
cours  jette  par  mer  dans  Rofes  qui  étoit- 
"bloqué.  Il  obtint  la  Commiflion  de 
Capitaine  le  4 Mai  1 709  , fe  trouva  en 
3710  au  fiége  de  Gironne  & à l’affaut 
qu’on  donna  à cette  Place.  En  171 1 il 
étoit  dans  Gironne  qui  fut  bloqué  du- 
rant neuf  mois.  En  1714  étant  Capi- 
taine des  Grenadiers  au  fiége  de  Barce- 
lone , il  s’y  ’diflingua  à l’afiaut  géné- 
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tal , comme  lui  en  rendit  témoignage 
le  Maréchal  de  Berwick  par  un  certi- 
ficat (a)  daté  du  C Oélobre  de  cette 
année.  Il  fut  en  1715  au  fiége  d’Alca- 
dia , & à la  conquête  de  l’Ifle  de  Maior- 
que  par  M.  le  Marquis  d’Asfeld , ob- 
tint le  1 6 Avril  1 y 2 1 üae  demie-Com- 
pagnie  vacante  par  la  démiflion  de  fou 
pere , fut  créé  Chevalier  de  faint  Louis 
en  Décembre  17.21  , eut  le  4 Mars 
1 7-2.3  une  moitié  de  la  Compagnie  de 
Jean  - Etienne  de  Courten  Lieutenant- 
Général , fut  nommé  Lieutenant- Co- 
lonel du  Régiment  de  fon  frere  le  1 5 
Juin  1724  , fervit  en  1734  au  fiége  de 
Trarb'ach  , fe  trouva  avec  les  Grena- 
diers en  173  5 à l'affaire  de  Claufen,  & 
il  fut  créé  Brigadier  le  1 Mars  1738; 
En  1741  , après  la  mort  de  l’Empereur 
Charles  VI , il  fut  avec  M.  le  Comte 
depuis  Maréchal  de  Belle-Ifle  dans  tou- 
tes les  Cours  d’Allemagne  , & fut  en- 
fuite  envoyé  de  la  part  du  Roi  pour 
faire  la  réquifition  aux  Princes  du  Rhin,  , 
pour  le  paffage  des  Troupes  Françoifes 
en  Allemagne  , & pour  pourvoir  à 
leur  fubfillance  , & il  paflà  en  Bohe- 

■ 1 ' 0 11  V— . ■'■.J" 

(0)  Preuve  huitième. 
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me  avec  les  premières  Troupes.  Il  Ce 
trouva  eh  1742  au  combat  de  Saliay, 
où  les  Maréchaux  de  Broglio  & de 
Belle-Ifle  remportèrent  la  victoire  ; 11 
entra  dans  Prague  avec  l’Armée  qui  y 
fut  afliégée  , & il  eut  part  à toutes 
les -expéditions  qui  s’y  firent.  Après  la 
levée  du  fiége  il  fut  envoyé  avec  un 
gros  Détachement  pour  détruire  tous 
les, ponts  que  les  Ennemis  avoientconfi- 
truits  fur  le  Moidau  ; & , quoiqu’il 
n’en  eût  pas  l’ordre  , il  força  celui  qui 
étoit  fur  la  Beraune  vis-à-vis  l’Abbaïe 
de  Koenigfal , dont  il  chafla  l’Ennemi 
& s’empara.  Il  y avoir  dans  cette  Ab- 
baïe  beaucoup  de  fubfiflances  dont  on 
manquoitdans  Prague.  Il  fortit  de  cet- 
te Ville  avec  l’Armée  , lorfque  M.  le 
Maréchal  de  Belle-Ifle  fe  retira.  Arrivé 
dans  le  haut  Palatinat  il  fut  renvoyé 
avec  un  gros  Détachement  jufques  à 
Egra  , pour  favorifer  la  retraite  de  la 
Garnifon  qui  avoit  capitulé  dans  Pra- 
gue. Il  fut  fait  Maréchal  de  Camp  le 
20  Février  1743.  L’Empereur  Char- 
les VII  l’avoit  créé  Comte  d’Empire 
& fon  Chambellan  en  Mai  1 742.  M.  de 
Courten  fut  envoyé  en  1743  en  Pie- 
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mont  , pour  y commander  quatorze 
Bataillons  que  le  Roi  prêtoit  à l’Infant 
Don  Philippe , qui  conjointement  avec 
les  Efpagnols  attaquèrent  les  retranche- 
mens  de  Château-Dauphin.  En  1 744  il 
fit  la  Campagne  en  Piémont  fous  les 
ordres  de  M;  le  Prince  de  Conti , qui 
commandoit  l’Armée  Françoife  com- 
binée avec  celle  d’Efpagne  fous  les  or- 
dres de  l’Infant  Philippe  ; Il  fervit 
à l’attaque  des  retranchemens  de  Mont- 
Alban  , où  il  fut  blefle  d’un  coup  de 
fu/il  dans  la  jambe  ; Il  conduifit  une 
durillon  d’infanterie  depuis  Nice  juf- 
ques  dans  le  haut  Dauphiné  , fe  trou- 
va dans  l’aétion  où  l’on  força  le  paffage 
des  Alpes  , fervit  au  fiége  de  Démont 
& à celui  de  Coni , & fe  diftingua  à la 
bataille  de  Coni  , où  avec  neuf  Batail- 
lons François  fécondés  de  quelques  Eî- 
pagnols  , il  attaqua  prefque  toute  l’Irir 
fan  te  rie  du  Roi  deSardaigne  ; Après 
l’avoir  chargée  deux  fois , il  s’empara 
d’une  batterie  qu’elle  a voit  à fon  front, 
ce  qui  contribua  beaucoup,  à {laj  vi&oi- 
re;  de  cette  journée,  ainîi  que  M.  le 
Prince  de  Conti  en  rendit  compte  au 
Roi.  Sa  Majefté  nomma  M.  le  Comte 
de  Gourten  Commandeur  de  l’Ordre 
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de  Courten  Commandeur  de  l’Ordre 
militaire  de  faiht  Louis  en  1744  , pour 
le  récompenfer  du  fervice  qu’il  avoit 
rendu  à la  bataille  de  Coni.  M.  de 
Courten  avoit  eu  en  cette  aéfcion  un  che- 
val tué  fous  lui.  Il  fut  chargé  de  faire 
l’arriéré- garde  de  l’Armée  , lorfqu’au 
mois  de  Décembre  elle  fe  retira  de  def- 
fous  Démont  pour  repaffer  en  France.  * 

IJ. 'vint  l’hyver  à Pari^  & M.  le  Maré- 
chal de  Belle  - Ifle  ayant  été  pris  en. 
allant  à Berlin  pour  exécuter  une  com- 
miffion  importante  auprès  du  Roi  de^" 
Pruiîê  , le  Roi  l’envoya  en  fa  place.  ' 

M.  de  Courten  avoit  obtenu  le  Régi- 
ment de  fon  frere  le  6 Mars  1744.  Il 
lit  la  Campagne  de  1745  fur  le  Rhin 
fous  les  ordres  de  M.  le  Prince  de  Con*. 
ty.  Il  fçrvit  en  1746  dans  l’Armée  du 
Roi  en  Flandies , ôc  fut  au  fiége  de  la 
Citadelle  d’Anvers , & à la  bataille  de 
R&ucoux.  En  1747  il  fe  trouva  à la  ba- 
taille de  Lajyfeld  , après  laquelle  il  fut 
envoyé  avec  un  corps  de  Troupes  au 
liège  de  Berg -op- Zoom.  Ayant  été 
créé  Lieutenant -Générai  le  1 Janvier 
1748  , il  fervit  en  cette  qualité  dans  ? v 
l’Armée  de  Brabant  , & fut  jette  en  Mars. ; 
de  cette  année  dans  Berg-op-'Zoom  que  «.•**•'* 

l’on 
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ton  jugeoit  devoir  être  alîîégé.  Il  y 
refia  fix  mois  , & eut  enfuite  le  com- 
mandement de  Maeftricht , du  Duché 
de  Limbourg  & du  Comté  de  Namur* 
jufqu’à  l’entiere  évacuation  de  ces  Païs. 


Maréchaux  de  Camp  és  Armées  du  Roi, 


SlGISMOïND  D’Erï.ACH  BàRON  D! 
Stietz  , neveu  du  Général  Jean-Louis 
d’Erlach  Gouverneur  de  Brifach  , fe 
diftingua  au  fervice  de  Louis  XIV  , 
étoit  Colonel  d’un  JRégiment  Allemand 
de  fon  nom,  fut  créé  Maréchal  de  Camp 
és  Armées  de  Sa  Majeflé  , élu  Avoyer 
du  Canton  de  Berne  en  1675  , & mou- 
lut en  1 699  , âgé  de  87  ans.  On  yoip 
fon  ( a ) Epitaphe  dans  l’Eglife  de 
■Spietz. 

- JeaN'-François  Chevalier  de  Re- 
3)i  ng  d e Biberegg,  du  Canton  de 
Schweitz  , Capitaine  des  Grenadiers  , 
J)®is  Major  du  Régiment  Suifle  de  Gre- 
der,  leva  en  170^  un  Régiment  d’in* 
Ganterie  Allemande  de  fon  nom , & 


.(a  ) Schenchx.tr , It.  Alp.  V.  anr.i  1706.  p.  41  r. 
Lugd.  Bat/cv.  17  2 î • ■ 

• Leu , Dict.  llelyet.  Part.  III.  pag.  179.  Zurich 
«749.  >«-4°.  . 

Tome  III.  ^ 4 


• ■> 


, j 16  , Histoire  Militaire 

mourut  à Madrid  en  Efpagne  à la  fin 
.de  1706  , étant  Maréchal  de  Camp* 
Son  Régiment  avoit  été  formé  à Va- 
lence  en  Dauphiné  , d’où  il  eut  ordre 
de  fe  rendre  au  blocus  de  Montmélian^ 
de-là  au  liège  de  Barcelone,  Il  palîa 
enfuite  au  liège  de  Quenca  & à celui 
de  Carthagene  , où  M.  de  Lumagne 
qui  avoit  été  fait  Colonel  de  ce  Régi- 
ment en  1706  à la  mort  de  M.  de  Re- 
ding , fut  bleffé  & mourut  de  fa  ble% 
fure.  • î • ; 

Dominique  Baron  deReding  dS- 
Biberegg  , du  canton  de  Sch weitz  p 
Major  du  Régiment  Allemand  de  Re- 
ding , en  fut  nommé  Colonel  à la  morç 
.de  M.  de  Lumagne  , & le  polféda  ju& 
qu’à  fa  (a)  réforme  qui  fuivit  la  paix  de 
Raftat.  Il  étoit  Chevalier  de  S,  Louis  f 
& avoit  été  fait  fuccelîivement  Briga- 
dier & Maréchal  de  Camp.  Il  mourut: 
" à Sch  weitz  en  1741 . Son  .Régimenjç 
avoit  fervi  à la  bataille  d’Àlmanza,  au:£ 
lièges  de  Xativa , de  Dénia  , de  Mau?» 
rée  & de  Tortofe  ; Il  ayoit  été  depuis 
|etté  dans  Balaguer  alfiégé  & pris  pajs 

9- 

(a)  Guignard,  Ecole  de  Mars,  £.728*  Pqrifp. 

■ ms>  .‘Y  '.1 
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le  Comte  Guido  de  Staremberg.  Ayant 
.été  échangé  après  trois  mois  d’une  du- 
re captivité,  il  fut  transféré  à Cahors 
pour  fe  rétablir.  Il  fut  fix  mois  après 
renvoyé  en  Catalogne  , où  il  fe  trouva 
au  fiége  de  Gironne , & continua  de 
fervir  jufqu’aptès  la  prife  de  Barcelone. 
Enfuite  il  fe  rendit  à Strasbourg  pour 
être  incorporé  dans  Royal- Bavière  , 
huit  mois  après  il  eut  ordre  de  palfer  en 
Bavière. 

Melchior  de  Courten  , du  Val- 
lais,  entra  au  feryice  le  5 Janvier  1 670, 
Lieutenant  - Colonel  du  Régiment  de 
Courten  le  6 Février  1690  , Cheva- 
lier de  faint  Iibuis  le  20  Février  1700 1#. 
eut  Brevet  de  Colonel  le  1 2 Mars  1704^ 
fut  créé  Brigadier  le  10  Février  1704  , 
Maréchal  de  Camp  en  Mars  1718,  Co- 
lonel du  Régiment  de  Courten  le  14 
Mars  1723  , s’en  démit  le  12  Févriçr 
17.24  , & mourut  en  1728. 

François-Philippe  de  Diesbach, 
Comte  du  Saint  Empire  Romain  , na- 
tif de  Fribourg,  Colonel  du  Régiment 
du  Buiffon  le  4 Janvier  1721  , Briga- 
dier  le  20  Février  1734  , Maréchal  dè 
Camp  le  1 Mars  1738,  Commandeur 
de  l’Ordre  militaire  de  faint  Louis  le 
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i o Mars  1743 . Voyez  Régiment  de  Diefi 
bach  y chap.  XIV. 

André  Wittmer,  Grifon,  Lieu- 
tenant-Colonel du  Régiment  d’Affry  le 
11  Février  1729,  obtint  la  Commif- 
fion  de  Colonel  le  2 1 janvier  1734, 
fut  créé  Brigadier  le  1 Août  de  cette 
année  , Colonel  du  Régiment  d’Affry 
îe  3 Octobre  de  la  même  année , & Ma- 
réchal de  Camp  le  1 Janvier  1 740.  V oye{ 
Régiment  de  Wittmer , chap.  XIV. 

Pierre  deÇourten,  du  Vallais p 
Cadet  en  1705  dans  le  Régiment  de 
fou  nom  , Lieutenant  ç-n  Novembre  dç 
la  même  année  , obtint  Commîflion  de 
Capitaine  le  26  Décembre  1707  , fut 
reçu  Chevalier  de  faint  Louis  en  Fé* 
vrier  1718,  eut  Commijîîon  de  Colo- 
nel le  28  Juillet  1721  , fut  nommé 
Lieutenant  - Colonel  du  Régiment  de 
fon  pere  le  1 3 Mars  1723 , obtint  le  12. 
Février  1724  ce  Régiment , fut  créé 
Brigadier  le  1 Août  1734,  Maréchal 
de  Camp  je  20  Février  1743  ; mo.urut 
le  1 S Février  1 744 , âgé  de  5 5 ans  , â 
Kemps  près  de  Bâle.  Voyez  Régiment 
de  Courten  y chap.  XIV.  L’Ëmpereujr 
Charles  VII.  l’avoit  créé  lui  & fon  frç- 
re  cadet  le  Chevalier  Maurice  de  Cour- 

-C_  A ' J»  • 
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•♦en,  Comtes  du  Saint  Empire  Romain  , 
en  Mai  1742. 

Jean-Alexandre  de  Balthasar, 
Lieutenant  - Colonel  du  Régiment  de 
Tfchudile^6  Od.  1738,  Brigadier  le 
2 Mai  1744  y Maréchal  de  Camp  le  1 - 
Janv.  1 748  , Colonel  du  Régiment  de 
v^Grand-Villars  le  15  Juin  1749.-  Voyez 
Régiment  de  Balthafar , chap.  XIV,  c . 

J e a n de  Beausobre  , de  Moi?*- 
ges  Canton  de  Berne  , Colonel  d’un 
Régiment  Huflard  de  fon  nom  en  1 744, 
Brigadier  de  Cavalerie  le  1 Mai 
J 74  5 , & Maréchal  de  Camp  le  10  Mai 
174b 

Brigadiers  'es  Armées  dm  Roi, 

(a)  Conrad  de  £ûr-Làuben  Baron 
de  Thu'rn  et  de  Géstelenburg , 
de  Zug  , entra  au  fervice  Enfeigrie  de 
la  Compagnie  de  Ton  frere  He/iry  de 
Zur-Lauben  au  Régiment  des  Gardes 
. Suiffes  le  2 O&obre  1657,  en  fut  fait 
îdeutenant  le  1 6 Février  1658  , fervit 
en  cette  qualité  jufqu’au  1 6 Juin  1668  r 

— ; — ; .1....  I ! '■  M , * . ' «j 

( a ) Brevet  confervés  à Zug  dam  la  famille  de 
MeJJieurs  les  Bar  ins  de  Zuf-t,anbcn. 

Biip  * 
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que  la  Compagnie  fut  réformée  , il 
pafia  cette  année  Capitaine  dans  le  nou- 
veau Régiment  Allemand  que  venoit 
dè  lever  Wilhelm-Egon  Landgrave  de 
F.urftemberg,  Comte  de  Heiligenberg, 
il  en  fut  nommé  Major  par  Commif- 
fion  du  Roi  en  date  du  30 'Juillet  1669, 
puis  Colonel -Lieutenant  le  10  Juillet 
1674,  & Brigadier  des  Armées  de  Sa 
Majefté  le  24  Février  1 676  ; Il  fervie 
avec  dillin&iôn  dans  la  guerre  de  Hol- 
lande en  1672  y & fut  nommé  le  2Z 
Juin  de  cette  année  Gouverneur  de  la 
ville  de  Zwoll , eut  ordre  du  Prince  de 
Furftemberg  fon  Colonel  le  17  Avril 
3673  ,«d’aller  vifiter  toute  l’Infanterie- 
de  fon  AltelTe  dans  le  Duché  de  Veft- 
phalie  , commanda  cette  année  dans  la 
ville  de  Dorften  fur  la  Lippe  , fe  figna- 
la  (a)  au  fiége  de  Bellegardeen  1675  > 

; . (a)  Preuve  neuvième. 
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Xéçùt  ordre  du  Roi  en  date  de  Saint 
Germain  en  Laÿe  le  7 de  Mars  1 676 1 
de  fervir  en  qualité  de  Brigadier  dans 
l’Armée  de  Rouflîllon  , qui  étoit  aux 
ordres  du  Duc  de  Navailles , & de  com- 
mander l’Infanterie  qui  feroit  mife  fous 
fa  Brigade  ; Il  acquit  beaucoup  de  gloi- 
re en/ 1677  au  combat  d’Epouille  ; fe 
dillingua  en  1 678  au  fîége  de  Puicer- 
dâ  Capitale  de  Cerdagne  ,•  fut  créé 
Infpeéteur  Général  d’infanterie  dans  les 
Provinces  de  Rouflîllon  & de  Catalo- 
gneen'i  679  ; gratifié  par  Louis  le  Grand 
en  Mars  1681  y du  don  des  Seigneuries 
de  Ville , en  Allemand  Wylerthal , & 
d’Ortenberg  dans  la  haute  Alface,  fous 
la  Condition  de  reverftbrlité  à la  Goûf 
ronne  faute  d’enfans  mâles  \ Il  fut  créé 
Chevalier  de  l’Ordre  Royal  de  faint 
Michel  en  i68aj  11  mourut  le  4 Dé- 
cembre de  cette  année  à Perpignan  ^ 
âgé  de  44  ans , & gît  dansl’Eglife  Cathé- 
drale de  faint  Jean,  où  il  avoir  fondé  à 
perpétuité  une  Melfe  chaque  jour  .:  Il 
pofledoit  une  Compagnie  franche  Suif- 
fé,  qui  fut  donnée  le  14  Déc.  1 68a  à 

ii  i-  ~ ,i  ■■ ..  i . 1 ■ - . i'  — i-i 

Mémoires  de  Vh ce  pour  PEifi.  de  Louis  le  Grand-  i 
T.  III.  p.  158.163.  £5  166.  taris.  169%.  in-fol., 
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Ton  neveu  Béat- Jacques  de  Zur-Lau- 
ben  Capitaine  , & depuis  Lieutenant- 
Général  ; Elle  avoir  été  le  y Décem- 
bre 1 68  f à Marfeille  , & précédem- 
ment à Monaco. 

Jean-Baptiste  Stuppa  , Grifon  , 
leva  en  1677  un  Régiment  Suilïè  de 
fon  nom , fut  créé  Brigadier  en  Avril 
1689,  6c  mourut  en  1 692  d’une  bief- 
fure  reçue  au  combat  de  Steinfcerk. 
Voyez  Régiment  de  Raltbajàr  f chapitre 
XIV. 

Jean  Polier  , de  Laufanne  Canton 
de  Berne , leva  le  26  Janvier  1 678  une 
Compagnie  entière  pour  le  Régiment 
de  vieux  Salis , fut  fait  Major  de  ce 
Corps , obtint  le  9 Juin  1690  le  Ré- 
giment d’Oberkan  , 6c  la  même  année 
celui  de  vieux  Salis , 6c  fut  tué  en  Août 
169.2  au  combat  de  Steinkerk.  Il  avoit 
été  créé  Brigadier  en  1691. 

Jean-Baptisste  de  Salis  , de  So- 
gliô  Grifon-,  leva  en  Décembre  1689 
un  Régiment  Suiffe  de  fon  nom  , au- 
jourd’hui Diesbach  , fut  cféé  Briga- 
dier le  31  Mars  1693  , 6c  mourut  en 
Janvier  1702.  ~ ' 

. Jacques  ..Schellenberg  , de  Zu- 
rich , obtint;  le  9 Juin  1690  le  Régir 
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ment  Suiflè  de  Polier  qui  avoit  été 
formé  par  le  Colonel  Oberkan..,  fut 
; créé  Brigadier  en  1694,  réformé  avçc 
fon  Régiment  en  Février  1698,  & pa/V 
fa  au  fervice  de  la  Bavière,  où  il  mou- 
, xut  Lieutenant-Général. 

Louis  Greder,  de  Soleure,  ob- 
tint le  Régiment  Suifle  de  fon  pere  en 
.1689  , fut  créé  Brigadier  en  1696,, 
Chevalier  de  S.  Louis  le  3 Mars  1-700-, 

4 & mourut  à Paris  en  1703. 

Balthazar  Greder  , de  Soleure, 
entré  au  fervice  en  Août  1683  , Major 
^du  Régiment  Suiffe  de  fon  pere  le  pre- 
mier Janvier  1691  , Lieutenant-Colo- 
jiel  le  8 Décembre  1 693  obtint  ce  Ré- 
giment vacant  par  la  mort  de  Ion  frere 
Louis  Greder  le  28  Janvier  1703  , fut 
nommé  Brigadier  le  10  Janvier  1704, 
Chevalier  de  faint  Louis  le  1 4 Mars  de 
dette  année,  & mourut  à Paris  le  1$ 
Décembre  1714. , ...  . 

Jean-Rodolphe  de  May  , de  Ber- 
ne, Lieutenant-Colonel  du  Régiment, 
de  Manuel  le  6 Juin  1 694 , Colonel  de 
celui  du  jeune  Salis  le  15  Février  1702, 
Brigadier  le  1 8 Avril  1 70 6 , mort  à 
Paris  le  27  Mai  1715.  Voyez  Régiment 
4e  Diesbacb , chaÿ.  XIV , • 
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Amy  Buisson,  de  Genève,  Lieu- 
tenant aux  Gardes  en  1673  , leva  une 
Compagnie  en  i 677  , en  leva  une  fe* 
concie  en  1 690 , eut  une  de  fes  Compa- 
gnies réformée  en  1 697  , fut  fait  Lieu-  . 

' tenant  Colonel  du  Régiment  Suiflè  de 
Greder  en  1690,  eut  Commiffion  de 
Colonel  le  23  Janvier  170.2,  fut  créé 
Brigadier  le  1 8 Avril  1706  , obtint  le 
Régiment  de  May  , aujourd’hui  Dies- 
bach  le  28  Mai  1 71  5,  & mourut  le  pre- 
mier Janvier  1721 . 

François  Sury  de  Steinbrugg, 
de  Soleure  , Lieutenant-Colonel  d*, 
Régiment  de  Pfiffer  le  1 5 Septembre 
1702  , obtint  la  Commiflion  de  Colo- 
nel le  22  Mars  1705  , fut  créé  Cheva- 
lier de  faint  Louis  le  1 6 Décembre 
de  cette  année  , Brigadier  le  i2Nov„ 
1708  , mourut  à Fribourg  en  SuiiTe  au 
commencement  de  1719. 

Jean -Jacques  Hemel,  de  la  Ju- 
rifdi&ion  de  l’Abbé  de  faint  Gall,  Lieu- 
. • tenant-Colonel  du  Régiment  Suilfe  de- 
. Surbeck  le  1 Septembre  1711  ^ obtint 
ce  Régiment  le  8 Mai  1714,  fut  créé 
Brigadier  le  1 Février  1719  , & mou-  ’ • 
rut  à Argenteuil  - lez  - Paris  le  1 6 Mai 
3729  , âgé  de  62  ans.  Voyez  Régiment 

\ 

\ 
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Je  Baltfiafar , chapitreXlV.- 
. Jean-Pierre  la  Hyre  ,•  de  Neu- 
châtel , Lieutenant-Colonel  du  Régi- 
ment de  Brendjéle  8 Mars  1705,  obtint 
la  Commifiion  de  Colonel  le  7 Mars 
.1713 , fut  créé  Brigadier  le  3 Février 
1721 , & mourut  à Spire  en  Août  1734. 
t Jean  Meier,  du  Canton  d’Appenzell- 
Réformé , Lieutenant-Colonel  du  Ré- 
giment Suifle  de  Gteder  le  2 3 Avril 
j 709  , eut  Commifiion  de  Colonel  le 
29  Novembre  1710,  fut  créé  Brigadier 
le  3 Avril  1 722 , & mourut  en  1 7 3 3 . 
v . Béat-Louis  de  May  , de  Berne,. 
Major  du  Régiment  de  May  le  5 Mars 
ï 702, eut  la  Commifiion  de  Lieutenant- 
Colonel  le  29  Juin  1718,  fut  nommé 
Lieutenant  - Colonel  du  Régiment  de 
•Villars-Chandieu  le  31  Mai  1721 , ob- 
tint ce  Régiment  le  9 Mai  1728 , fut 
créé  Brigadier  le  8 Mai  1 73  4,&  mourut 
àMetz  le/r  Juin  1739.- 

François-Adam  Karrer  , de  So- 
Ieure,levaen  1719  un  Régiment  Suiflè 
au  fervice  de  la  Marine,  fut  créé  Briga- 
dier le  8 Mai  1734,  mourut  en  iy  . . . 
Voyez  Régiment  de  Karrer , chap.  XIV. 

Abraham  Jeoffrey  de  ia  Gour- 
Au-Ch  antre,  natif  de  V evey  Canton  do1 

B vj. 
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Berne  , Lieutenanr-Colonel  du  Régît 
ment  de  Befenval  le  22  Décembre 
1729  , Brigadier  le  1 Mars  1738,  Co- 
lonel du  Régiment  de  Befenval  le  26 
Oélobre  1738,  Chevalier  de  faint  Louis 
en  1 74  • • » mourut  à Arras  le  1 9 Mars 
1748.  ■ 

Iean- Rodolphe  Frey  , de  Bâle  ^ 
Lieutenant  - Colonel  du  Régiment  dé 
Brendlé  le  29  Août  1-734,  eut  conu* 
million  de  Colonel  le  17  Avril  1735  , 
retiré  en  Avril  1738  avec  le  grade 
de  Brigadier.  ,*  J • . 

„ SigismoRd  Manuel  , de  Berne  , 
Liéutenant  - Colonel  du  Régiment  dé 
Mai  le  9 Mai  1728  , Brigadier  le  15 
Août  1739,  retiré  du  fervice  le  même 
jour,  mourut  en  1740. 

- François-Antoine  Baron  de  Re- 
ding  de  Biberegg  , du  Canton  de 
Schweitz,  Seigneur  d’Athis , Warirfdc 
la  Croix  , obtint  le  3 Mars  1705  une 
Compagnie  dans  le  Régiment  Aile-, 
mand  d’infanterie  que  fon  oncle  Jeant 
François  Chevalier  de  Reding  forma 
cette  année.  11  fut  fait  Capitaine  des  - 
Grenadiers  en  1709  , fervit  en  cette 
qualité  avec  le  Régiment  de  Reding  du-; 
rant  toute  la  guerre  de  la  fuccdîion 
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fî’Efpâgne.  jufqu’en  1715-,  que  ce  Ré- 
giment fut  incorporé  dans  celui  de 
Royal-Baviere;  Sa  Compagnie  fut  con- 
fervée  en  entrant  dans  ce  Corps.  Huit . 
mois  après  il  eut  ordre  de  palier  avec 
faTroupe  en  Bavière.  Lorfqu’il  y arriva? 
en  1716  avec  les  fix  Compagnies  for- 
ties  de.  l’ancien  Royal-Baviere , fon  Al- 
telfe  Eleéfor-ale  Maximilien  - Emanuel 
en  forma  un  Régiment  de  trois  Batail-, 
fous  qu’il  donna  au  Baron  de  Lerchen- 
fèld , Sc  nomma  le  Baron  de  Redings 
Lieutenant-Colonel.  Ce  fut  en  cette 
qualité  que  ce  dernier  pafla  en  17 17» 
avec  deux  Bataillons  en  Hongrie- 11  fe 
trouva  au  fiége  & à la  bataille  de  Bel-? 
grade.  Il  obtint  en  1719  une  Commit 
fon  de  Colonel  en  France  , & fut  créé! 
Brigadier  le  ty  Mai  1740.  Il  eft  Che- 
valier de  faint  Louis  depuis  17. ...  Son> 
fils  commande  la  Compagnie  qu’ib 
leva  le.  ^5  Janvier  1744  au  Régiment! 
Suiffe  de  Wittmer..  «y  . ; . ••  t 

B A L T H A.Z  A R- A N TOT  pr  E S A XU  Z , G ri*-' 
fon  , Lieutenant-Colonel'  du  Régiment: 
de  Diesbach  le  3 1 Décembre  172$ 
obtint. le.  4 Juin  1738  la  Commiffion 
de  Colonel  , fut  créé  Brigadier  le \2<S- 
Novembre  1741 & fe  retira  le  même 
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pur  à-  caufe  de  fes  infirmités  6c  de  fon 
grand  âge. 

Louis  Marquis  , de  Neuchâtel  r 
Lieutenant-Colonel  du  Régiment  de 
JMfonnin  le  15  Août  1739  , obtint  la 
Comm-iiîion  de  Colonel  le  3 Septem- 
bre 1741  , fut  créé  Brigadier  le  2 Mai 
1744  , & mourut  à Bruxelles  le  21  Sepi. 
cembre  1747  de  fes  blefifures  reçues  à la 
bataille  de  Lawfeld,  âgé  de  65  ans. 

- SlGISMOND  d’£rLACH  DE  ScHADAU, 

de  Berne,  Lieutenant-Colonel  du  Ré- 
giment de  Bettens  le  15  Août  1739, 
«ut  la  Coin  million  deColonei  le  3 Sept. 
ï74,I>  fut  créé  Brigadier  le  1 Mai  1745,, 
quitta  le  fervice  en  Avril  1746  , 6c  ob- 
tint le  Bailliage  de  Koenigsfeiden  dans- 
Je  Canton  de  Berne. 

. Gabriel  d’Erlach  de  Schadau r 
de  Berne , frere  du  précédent , Major 
du  Régiment  d’Affry  le  18  Août  1725,. 
Lieutenant-Colonel  de  celui  de  W itt- 
mer  le  20  Février  1 7 3 7 , obtint  la  Corn- 
million  de  Colonel  le  .24  Mars  1744» 
fut  nommé  Lieutenant-Colonel  du  Ré-  , 
giment  de  Bettens  le  1 9 Mai  1746,  créé’ 
Brigadier  le  20  Mars  1747,  6c  mourut 
en 'Juillet  de  cette  année  à Louvain  des 
bleifures  reçues -à  la  bataille  de  Lawfeld^ 
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î Gaspard  - Etienne  Barbàu  de 
G r a n d v 1 l 1 a r s , Lieutenant* 
Colonel  du  Régiment  de  la  Cour-au- 
Chantrele.26  Oétobre  1758,  Brigadier 
- ie  20  Mars  1747,  Colonel  du  Régiment 
de  la  Cour-au- Chantre  le  1 2 Mai  1 748,, 
mourut  à Verdun  le  13  Avril  1749 
Jigéde  6 5 ans..  , 

*•  Joachim  de  Cabalzar  , Grifon  r 
Lieutenant-Colonel  du  Régiment  de 
Diesbach  le  14  O&obre  174:2,  , Colo- 
nel par  Commiflion  le  19  Septembre 
*743  > Brigadier  le  20  Mars  1747#- 

Charles  - Ulysse  de  Salis  de 
Meienfeld,  Grifon Colonel/du  Ré- 
giment de  Salis  le  6 Décembre  1744  f, 
Sc  Brigadier  le  10  Mai  1748.. 

Antoine  Baron  de  Reding  ma 
Biberegg,  du  Canton  de  Schwei®,, 
Chevalier  de  faint  Louis  en  Mars  1740*, 
obtint  la  Commilîîon  de  Colonel  le  3; 
Août  1 747 , fut  nommé  Lieutenant- 
Colonel  du  Régiment  de  Monnin  Je* 
2\ ) Oéïôbre  de  cette  année  & Brigadier 
le  j ô Mai  1748. 

Louis- Ignàce  Karrer  y de  So~ 
leure  , Major  du  Régiment  de  fon  pe- 
re  le  6 Juin  1726“,  obtint  la  Commif-s 
lion  de  Colonel  le  ^^^Oélobre  173 j r 
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fut  reçu  Colonel  du  Régiment  de'  fon 
pere  le  2 1 Février  1736 , Chevalier  de 
fiint  Louis  le  4 Février  1742.  & créé 
Brigadier  le  19  Janvier  1749, 

Tnfpeâeurs  d'infanterie. 

Conrad  de  Zur--Lauben'  Baro& 
»e  Thurn:  et  de  Gestelenburg  9 
de  Zug , Colonel-Lieutenant  du  Ré*- 
giment  Allemand  de  Furflemberg  le 
10  Juillet  1674,  Brigadier  le  24  Fé- 
vrier 1 676  , fut  créé  Infpe&eur  géné- 
ral d’infanterie  dans  Tes  Provinces  de 
RoufTillon  & de  Catalogne  en  1679  ', 
mourut  le  4 Décembre  1682  à Perpi- 
gnan x âgé  de  44  ans.. 

.♦  • * 

Commandeurs  de  VOrdre  Royal  & Mtlt* 
taire  de  faint  Louis  i - *■ , 

V*,  ’ 

- François  - Philippe'  Comte  ds 
©iesbach,  de  Fribourg,  Maréchal  de 
Camp,  & Colonel  du  Régiment  Suide 
de  fon  nom  , a ete  nomme  Comman- 
deur de  l’Ordre  militaire  de  faint  Louis 
le  10 Mars  1743» 

r Maurice  Comte  de  Coùrten  , d4 
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Vallais , Lieutenant-Général , & Co- 
lonel du  Régiment  Suilïè  de  fon  nom  , 
a été  nommé  Commandeur  de  l’Ordr^ 
militaire  de  faint  Louis  le 
1744' ...  ' 

r»'  • , > 1_ÜÜI  J1JSASSSSSÉ9- 

CHAPITRE  XIV.  : 

Etat  des  Régimens  Suijfes  qui  fervent 
actuellement  en  France. 

LE  Roi  a cette  année  1^51  à foft  fer- 
vice  neuf  Régimens  Suilïès  , dont 
un  Grifon , chacun  compofé  de  douze 
Compagnies , & chaque  Compagnie 
de  120  hommes.  Dans  cet  état  on  ne 
comprend  pas  le  Régiment  des  Gardes 
Suilïès , ni  celui  de  Karrer  qui Rem- 
ployé pour  la  Marine.  11  y a de  plus 
des  Compagnies  franches  ; fçavoir  la 
demie  - Compagnie  Suilïè  de  Heuber- 
ger  , un  quart  de  Compagnie  Suilïè  de 
Reynold,  & la  Compagnie  Grifonne 
de  Travers. 

' I.  Régiment  de  Retiens , •* 

* Ce  Régiment  fut  leyé  fous  le  nota 

: \ 
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a’Erlach  à Berne , en  vertu  de  la  Capi- 
tulation [a)  qui  en  avoit  été  arrêtée  le 
i 4 Août  1 671  entre  Pierre  StoppaCapi- 
taine  aux  Gardes  Suides , muni  des  let- 
tres de  créance  & d’un  plein  pouvoir 
de  la  part  du  Roi , & entre  les  Souve- 
rains Seigneurs  de  la  Ville  & Républi- 
que de  Berne.  Il  eft  dit  par  l’article 
XII  de  cette  Capitulation  , que  tous 
les  Capitaines  préferis  & à venir  devront 
tjire  Bourgeois  de  Berne*  Il  y a eu  dif- 
férons changêmens  dans  ce  Régiment  > 
jplufieurs  Compagnies  ont  été  liceû- 
tiées , & d’autres  les  ont  remplacées 
par  la  fuite  des  teins.  Ce  Régiment 
fut  d’abord  de"  douze  Compagnies,  cha- 
cune de  200  hommes.  Voici  leurs 
Æoms  (b)  : I,  Compagnie'  Colonelle 
d’Erlach  ; II,  Compagnie  de  Murait, 
Lieutenance-Colonelle  ^ III  y Manuel  ; 
IV , Gabriel  d’Erlach  ; V , Dacheslhofc 
fer  ; VI  , Fifcher;  V 1 1,  Gravi fet  ; 
VIII,  Sturler  ; IX,  WiUading  ; X,  Wur- 
flenberger  ; X I , Dlesbach  ; & XII,. 
Buchet. 

■ ■ ■ ' r 1.  - ■ 

(a)  Preuve  dixiéme. 

, > {b)  Etat  an  vrai  de  /’  Extrades Guerres  de  défit,, 
1671.  fol*  JI4. 


j 
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(4)  CO  L O N E L S. 

I.  Jean -Jacques  d’Erlach  , de 
Berne  , Capitaine  aux  Gardes  Suiflès , 
fut  premier  Colonel  du  Régiment  dont 
le  Canton  de  Berne  accorda  la  levée  le 
14 Août  1671.  Il  mourut  à Argenteuil- 
lez-Paris  le  29  Août  1 694,  étant  Lieute- 
iiant-G énéral.ll  f ut  pere  de  J ean*  Jacqués 
d’Erlach  Colonel  du  Régiment  des  Gar- 
des Suiflès.  Voyez  chapitre  IX.  n.  VI, 

II.  Albert  de  Manuel  , deBerne,  » 
Major  du  Régiment  d’Erlach  , obtint' 
le  1 Février  1678  la  Compagnie  en- 
tière vacante  par  la  retraite  de  Murait 
Lieutenant-Colonel  de  ce  Régiment  f 
fut  créé  Lieutenant-Colonel  de  ce  Ré- 

fiment  à la  fin  de  1690,  l’obtint  en 
eptembre  1 <$94  , & mourut  en  Jan- 
vier 1701. 

, III.  Charles  de  Chandieu  Sei- 
gneur de  Vjllars  , du  Canton  de 
Berne,  Capitaine  aux  Gardes  Suiflès 
en  Septembre  1 679 , Brigadier  le  5.  Jan- 
vier .1696,  obtint  le  Régiment  de  Ma** 

* ’ • 1 * 


(a)  Aient.  mfc.  du  Cabinet  de  S.  A.  S . MotiftV 
gneur  le  l' rince  de  Dcmbts.  * ^ i * 
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nuel  en  Janvier  1701  , fut  créé  Maré- 
chal de  Camp  le  26  Oélobre  1704 , & 
Lieutenant  - Général  en  Juillet  1722. 

Il  mourut  à l’Ide  près  de  Laufanne  en 
; Avril  1728:  Ployez  fes  fervices , chapitre 
IX.  n.  VIII. 

IV.  Béat-Loüis  de  May  , de  Ber- 
ne, Cadet  en  Janvier  1689  , Enfeigne 
ïe  20  Mai  1 690 , Sous  - Lieutenant  le 
23  Juillet  1691 , Lieutenant  le  6 Fé- 
vrier 1692  , Capitaine- Lieutenant  le 
j 6 Août  1693,  eut  Corrimifîion  de  Ca- 
pitaine le  23  Janvier  1694,  fut  nom- 
mé Major'  du  Régiment  de  Villars- 
Chandieu  le  5 Mars  1 702  , obtint  la 
Commiffion  de  Lieutenant-Colonel  le 

'29  Juin  171 8 , & celle  Colonel  le  1 5 
Décembre  1719  , fut  créé  Lieutenant- 
Colonel  du  Régiment  de  Villars-Cftan- 
dieu  le  3 1 Mai  1721  , l’obtint  le  9'Mai 
1728 , fut  nommé  Brigadier  le  8 Mâi 
1734  ? & mourut  à Metz  le  l' Juin 

*7 39-  - • 

V.  George  de  Maî^nlich  de  Be  t- 

~Tens  , de  Berne,  entra  Cadet  au  fer- 
‘vice  en  Janvier  1682,  Enfeigne  en  Mai 
1685,  Capitaine  d’une  demie-Compa-  m 
-gnie  en  .Mars  1 692  , Lieutenant  - Co- 
lonel du  Régiment  de  Gaflellas  le-  8 * 


' r 


Google 
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^Lvrîl  1705,  obtint  [a)  une  fécondé 
demie  - Compagnie  vacante  au  même 
Régiment  par  la  mort  du  Brigadier  de 
Zur-Lauben,  le  iiLAoût  1706,  eut  la 
CommifliondeÇofonelle  9 Avril  1709* 
fut  créé  Brigadier  le  1 Février  1719  , 
Colonel  du  Régiment  de  Caftellas  le 
4 Août  1722.,  Maréchal  de  Camp  le 
1 Août  1734,  & Lieutenant- Général 
le  15  Août  1739,  devint} Colonel  du 
Régiment  de  May  le  16  des  mêmes 
mois  & an  , en  quittant  fon  ancien  Ré- 
giment. Il  obtint  le  16  O&obre  1743 
«ne  penfion  de  1500  livres  fur  letréfos 
Royal.  Il  yit  retiré  en  Suifle  depuis 
1740  , à caufe  de  fon  g,rand  âge.  Il 
fut  bleffé  aux  batailles  de  Steinkerk  > 
Neerwindem&  de  Ramollies  , Sç  fe 
diflingua  en  1.7 14  à l'aflaut  de  Barce- 
lone où  il  fe  fit  tranfporter  fur  la  bré$ 

che  , quoiqu’il  fût  malade  à la  mort. 

/ « . / 

LIEUTENANTS  -COLONELS. 

\ , t *-  !* 

X.  de  Murait  ^ 

Je  Berne , fut  le  premier  Lieutenant* 

«7—? 7— 

. “ ( a)'Métn . fnfc.  de  iÿoz  fur  les  Régimeris  Suffis  9 
Avec  les  additions  , pag.  66.  Cabinet  de  S • At  S% 
'Mwf rigueur  le  2 rince  de  ï)*mbts.'-  * 
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iColonel  du  Régiment  d’Erlach  en  1 6y  r* 
,&  quitta  le  fervice  en  1 678. 

II.  de  Diesbach  r 
tde  Berne,  Capitaine  dans  le  Régiment 
d’Erlach  en  1671  , en  devint  Lieute- 
nant-Colonel en  1 678  , & mourut  le 
£0  Septembre  1679. 

III.  DE  WlLLADING,’ 

• de  Berne , Capitaine  dans  le  Régimenç 
d’Erlach  en  1671 , en  fut  fait  Lieute- 
nant-Colonel à la  fin  de  Septembre 
J 679. 

IV.  DE  WEITTENBACH| 
de  Berne,  fervit  d’abord  dans  le  Régi» 
ment  d’Alface,  puit  obtint  le  8 No- 
vembre 1 677  la  demie -Compagnie  de 
Frifching  au  Régiment  d’Erlach , fut 
nommé  Lieutenant-Colonel  de  ce  Ré» 
giment  en  1 6 . . . & fe  retira  en  O&o* 
pre  1690. 

•V.  Albert  de  Manuel,  de  Ber» 
ne , Capitaine  du  Régiment  d’Erlach 
Je'i  Février  1678  , en  fut  nommé 
Lieutenant  - Colonel  à la  fin  de  1 690  , 
éc  Colonel  en  Septembre  1694. 

VI.  Jean-Rodolphe  de  May  , de 
Berne , entra  au  fervice  en  1671,  En* 
Teigne  le  1 Janvier  1672  , Sous- Lieu- 
tenant le  1 z Janvier  1673,  Lieutenant 


r 
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le  3 Mai  1674,  Capitaine- Lieutenant 
le  2 Mai  1675,  Capitaine  le  1 Février 
1 680  au  Régiment  dŒrlach  , Lieute* 
nant- Colonel  du  Régiment  de  Manuel 
le  6 Septembre  1 694 , eut  la  Commif- 
lion  de  Colonel  le  4 Janvier  1701 , ob- 
tint ’Je  Régiment  du  jeune  Salis  le  j j 
Février  17.02  , fut  créé  Brigadier  le  1 8 
Avril  1706  , & mourut  à Paris  le  2/ 
Mai  1715. 

’v  VIL  Pisly  , de  Berne  ^ 

Lieutenant  aux  Gardes  dans  la  Compa- 
gnie d’Erlach  en  1692 , puis  Capitaine* 
Commandant  dans  le  Régiment  d’Er- 
lach , fut  nommé  Lieutenant-Colonel 
du  Régiment  de  Villars -Çhandieu  en 
Février  1 702 , bleffé  au  fiége  de  Lille 
en  1708  , & mourut  cette  année. 

VIII.  François  r Louis  Grivei^ 

du  Pais  de  Vaud,  entra  au  fervice  en 
Février  1666,  Capitaine  le  10  Septem- 
bre 1690,  eut  la  Commiflion  de  Lieu? 
tenant  - Colonel  le  21  Avril  1704  , fut 
nommé  Lieutenant-Colonel  du  Régi* 
ment  de  Villars-Chandieu  le  1 3 No* 
vembre  1708,  à la  mort  de  M.Difly^ 
Il  fe  retira;  depuis  en  confervant  fa 
‘Compagnie,  en  Oétobre  1710 , à eau* 
fe  de  fon  grand ‘âge  & de  fes  bleifyresf  s 
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: IX.  Jean-François  Gaudard^ 
■d’Y verdun  Canton  de  Berne , entra  Ca- 
det dans  la  Compagnie  de  Mollondin 
au  Régiment  des  Gardes  Suiffes  en  Mai 
•1 674  , fut  fait  Enfeigne  en  Mai  1 679 
dans  la  Compagnie  de  Duterreau  au 
Régiment  d’E.rlach , Sous-Lieutenant 
de  la  Compagnie  Colonelle  de  ce  Ré- 
giment en  Oétobre  1 679  , Lieutenant 
£n  Mai  1685  , Capitaine  par  Commit 
Éon  le  1 Mars  1693  , obtint  une  de* 
mie-Compagnie  dans  le  Régiment  de 
Manuel  en  Mai  1 -697  , fut  créé  Lieute? 
nant-Colonei  du  Régiment  de  Villars- 
Chandieu  le  25  Octobre  1710  , eut 
la  Commiflion  de  Colonel  le  1 Mars 
1714  , obtint  une  fécondé  demie-Com- 
jpagnie  vacante  par  la  mors  de  Rey- 
mond le  1 5 Mai  1714,  fe  retira  en  Mai 
1721 , avec  une  penfion  de  1 500  livres^ 
•&  en  confervant  fa  Compagnie.  Il  avoit 
embraffé  la  Religion  Catholique  , & 
avoit  été  reçu  Chevalier  de  faint  Louis 
Je  1 1 Janvier  1708.  Il  mourut  à Paris 
en  1738.  Un  état  de  fes  fervices  porte 
qu’il  s’étoit  trouvé  aux  fecours  fk  bom- 
bardement d’Oudenarde  , aux  fiégej 
de  Bellegarde , Puicerda,  Çourtraioà 
il  fut  bleifé , d’Urgel , Campredon , 8c 

au 
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au  fecours  de  cette  Place,  aux  lièges  de 
faint  Jean  de  Losbade  & de  Roze,  au 
paffage  du  Ther , aüx  fîéges  de  Pala- 
mos , Ollalric  , Caftel  - follit  & Bar* 
celonne  , & à la  bataille  d’Efpouille  ; 
qu’il  Ht  toutes  les  Campagnes  que  le 
Régiment  fervit  , jufqu’à  la  Paix  de 
Rartatt  , qu’il  fe  trouva  en  1713  au 
fiége  de  Landau , & qu’il  fut  envoyé 
pour  otage  dans  cette  Place  , dans  le 
tems  que  le  Prince  Alexandre  de  Wir- 
temberg  qui  y commandok,  dreffoit 
fa  Capitulation. 

X.  Béat-Loüis  de  May  , de  Ber- 
ne , Lieutenant-Colonel  du  Régiment 
de  Villârs-Chandieu  le  31  Mai  1721  , 
l’obtint  le  9 Mai  1728* 

XI.  SlGISMLOND  DE  MAlïüEL,.de 

Berne  , Cadet  le  8 Mars  1 687 , En- 
feigne  le  20  Avril  1689,  Sous-Lieute- 
nant le  1 5 Décembre  de  la  même  an- 
née, Lieutenant  le  23  Mars  1691,  Ca- 
pitaine-Lieutenant le  26  Juillet  1 692  , 
eut  la  CommitTion  de  Capitaine  le  22 
Août  1696,  obtint  une  demie-Gom- 
pagnie  en  Novembre  1708,  & la  Com- 
mifîion  de  Lieutenant-Colonel  le  1 Juin 
1721,  fut  nommé  Lieutenant-Colonel 
du  Régiment  de  May  le  9 Mai  1728 , 
Tome  III . *'  G 
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obtint  une  fécondé  demie-Compagnie 
vacante  par  là  mort  de  Jean -Jacques 
Pan  le  19  Janvier  1733  , fut  créé  Bri- 
gadier le  1 5 Août  1739  » & le  retira  le 
même  jour  en  confervant  fa  Compa- 
gnie entière. 

XII.  SlGISMOND  D’ERLACHDE  SchA- 
. dau,  de  Berne,  Cadet  aux  Gardes  Suifiès 
le  12  Mai  171 1 , Enfeigne  le  27  Juin  » 
1 7 1 2,Sous-Lieutenant  le  1 4 Mars  1713, 
Capitaine-Commandant  de  la  Compa- 
gnie d’Erlach  au  Régiment  d’Affry  le 
1 Février  1718,  obtint  le  5 Mars  1728 
une  demie-Compagnie  , leva  le  7 Jan- 
viers 73  5 une  autre  demie-Compagnie 
qui  fut  réformée  en  Février  1737  , fut 
nommé  Lieutenant  - Colonel  du  Régi- 
ment deBettens  le  1 5 Août  1739,  ob- 
tint le  18  Décembre  1740  une  autre 
demie-Compagnie , eut  la  Commiffion 
de  Colonel  le  3 Septembre  1 741  , fut 
créé  Brigadier  le  1 Mai  1745  , quitta 
le  ferviceen  Avril  1746  , & a été  fait 
Baillif  de  Koenigsfelden  dans  le  Can- 
ton de  Berne. 

XIII.  Gabriel  d’Erlacii  deSch  a- 
dau  , de  Berne,  frere  cadet  du  précé- 
dent, Lieutenant-Colonel  du  Régiment  ~ 
de.Wittmer  le  20  Février  1737,  eut 


’ des  Suisses, 

*Ia  Ccxmmifîîon  de  Colonel  le  f Avril 
1743  , fut  créé  Lieutenant-Colonel  du 
•Régiment  de  Bettens  le  19  Mai  1746  ■, 
& obtint  le  même  jour  là  Compagnie 
entière  de  Sigifmond  d’Erlach  fon  fre- 
re , au  moyen  de  quoi  il  quitta  fa  Com- 
■pagnie  entière  au  Régiment  de  Witt> 
aner  , dont  une  moitié  fut  donnée  à 
■M.  de  Caibazar  Lieutenant-Colonel  de 
Biesbach , & une  moitié  à M.  Beli  de 
Belfort  Lieutenant-Colonel  de  See- 
dorff.  Il  fut  créé  Brigadier  le  20  Mars 
1747 , & mourut  en  Juillet  de  cette  an- 
née à Louvain  , des  blefliires  qu’il  avoit 
reçues  à la  bataillé  dèLawfeld, 

XIV.  Jean-Louis  Mannlich  de 
xa  Channeeaz,  de  Berne,  Cadet  le 
1 Juillet  1 709  , Enfeigne  le  24  Août 
1714  j Capitaine-Lieutenant  le  5 Mars 
1719  , eut  Commiflron  de  Capitaine 
le  25  Juin  #72 4,  pour  commander  la 
Compagnie  Colonelle  dé- M.  de  Bet- 
tens fon  oncle  ; fut  fait  Capitaine  des 
Grenadiers  en  Mai  1 727 , palTa  en  Aoû  t 
*739  au  Régiment  de  May,  avec  la 
Compagnie  qu’il  commandoit  ; eut  la 
Commiflîon  de  Lieutenant-Colonel  le 
.24  Mars  1744  » & ceHe  de  Colonel  le 
7 Mai  1747,  fut  nommé  Lieutenant- 

• . c 
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Colonel  du  Régiment  de  Betcens  le  7 
,Aoûtde  eete  année,  & obtint  le  même 
jouriine  demie  Compagnie  vacante  par 
la  mort  du  Major  Louis  de  May.  Il  eut 
le  1 o Décembre  de  la  même  année  une 
fécondé  démie-Compagnie , que  Louis 
Marquis  Brigadier  avoit  pofledée.  JLe 
Roi  lui  retira  le  28  Janvier  1748  la 
Hernie-Compagnie  de  Marquis  , & lui 
Honna  en  échange  le  même  jour  la 
demie-Compagnie  de  Wattevilie  Ber- 
•iioife  , pour  lui  compofer  une  Compa- 
gnie. entière. 

IL  Régiment  de  Fégelin-Seedorff. 

(<t)  Ce  Régiment  fut  créé  en  Fé- 
vrier 1 6yz  fous  le  nom  de  Pierre  Stup- 
pa Capitaine  aux  Gardes  Suifles  , & 
depuis  Colonel  des  Gardés.  Il  éroit  en 
Si  672  compofé  de  doqze  Compagnies, 
& en  1 674  de  quatorze  Compagnies  , 
chacune  de  200  hommes.  Voici  les  (b) 
noms  des  Compagnies  qui  le  formoient 
çette  derniere  année.  .1 , Colonelle  , 
• ■ ■ ' ; . 

( a ) Briquet , Code  militaire  , T.  I , pag.  429» 
Ppris.  1718.  in- 12. 

( t ) Etat  tm  vrai  de  l'Extr.  des  Guerres , Picard? 
if 7+'  488.  "■’»  " •;  . - ' 
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Stuppa  ; 1 1 , Lieutenance  - Colonelle 
de  Jean-Bàptifte  Stuppa;  III,  Fefclï* 
Vaine , de  Bâle  ; IV , Plattner,  de  Bâ- 
le; V,  Watteville,  de  Berne;  VI  r 
Burckhard,  de  Bâle  ; V II,  Meier  <$£ 
Zurcher  , du  Canton  d’Appenzell  ; 
VIII  , Heffy,  de  Glaris  ; I X , Char- 
les Stuppa,  Grifon  ; X,  Guler,  Grif- 
fon; XI,  Fefch , de  Bâle  ; XII,  du 
Mont,  Grifon  ; XIII,  Wittmer , de' 
Coire;  X IV,  Grenue,  de  Geneve. 

- » 

COLONELS,  4 

I.  Pierre  Stuppa,  Grifon,  con- 
ferva  fa  Compagnie  & fon  rang  de  Ca>* 
pitaine  aux  Gardes  , quoique  Colonel 
de  ce  Régiment.  Il  fut  aufli  nommé  Co- 
lonel des  Gardes  en  1685 , & garda  les-' 
deux  Régi  mens  jufqu’à  fa  mort  en  Jan- 
vier 1701 . Voyez  chapitres  V , VI,  VIÏ,:. 
& IX,  n.  VII  & X. 

IL  (a)  Jost  Brendlé,  natif d’O- 


(/»)  Etat  mfc.  des  Régiment  Suif  es  depuis  170A 
juf qu'en  1749.  pag.  1»  in-fol. 

Mém  mfc.  de  171s  fur  les  Régiment  Suif  es. 

Mém  mfc.  de  1702  fur  les  Régiment  Suif  es,  pag^ 
j 49.  in-fol . 

Etat  nu  vrai  de  l'Extr.  des  Guerres  , Eic.  167 y~ 

• C ii} 
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berwyl  près  de  Bremgarten , entra  Ca-: 
det  dans  le  Régiment  des  Gardes  Suif, 
les  en  Janvier  1663,  dans  la  Compa- 
gnie de  Molondin  6c  Greder , en  fut 
fait  Enfeigne  le  1 Janvier  1665  * Lieu- 
tenant de  la  Compagnie  franche  Suilfe 
de  fon  frere  aîné  Jacques  Brendlé  à la 
fin  de  1 668  , obtint  une  moitié  de  cet- 
te Compagnie  qui  étoit' forte  de  400 
hommes  en  Octobre  1671  , pafla  en- 
fuite  avec  cette  Troupe  au  Régiment 
de  Pfiffer.  Il  y fut  depuis  Comman- 
dant de  Bataillon,  fut  créé  Lieutenant- 
Colonel  du  Régiment  de  vieux  Stuppa 
le  1 8 Novembre  1 69a  , eut  la  Com- 
miffion  de  Colonel  le  28  Mai  1695, 
fut  reçu  Chevalier  de  faint  Louis  le  20 
Février  1700,  obtint  le  Régiment  de 
vieux  Stuppa  le  17  Janvier  1701  , fut 
nommé  Brigadier  le  29  Janvier  1702  , 
Maréchal  de  Camp  le  20  Mars  1709  , 
6c  Lieutenant  - Général  le  3 Juillet 
1710,  eut  une  penfion  de  1600  livres 
fur  le  Tréfor  Royal  en  17 . . . 6c  mou- 
rut à Paris  le  Jeudi-faint  3 Avril  1 73  8, 
âgé  de  96  ans.  Son  corps  fut  inhumé 


vol.  1.  fol.  696.  fuiv.  746.  & Jniv • 1$  79-4  £5 
fuiv.  l3c. 
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dans  l’Eglife  Paroiffiale  de  faine  Roch. 
Il  avoit  obtenu  en  1 6 8 8 la  conbourgeoi- 
fie  du  Canton  de  Glaris- Catholique^ 
Cet  Officier-General  n’avoit  jamais  été 
blelfé  , quoiqu’il  fe  fût  trouvé  aux  liè- 
ges de  Saint  - Orner  , de  Charleroi 
aux  deux  fiéges  de  Huy , à celui  d’Ath 
aux  deux  fiéges  de  Douai , à ceux  du 
Quefnoi , de  Bouchain  , de  Landau  , 
&Cr  & aux  batailles  6c  combats  de 
Mont-Calfel,  de  Senef,  de  Saint -De- 
nys,  de  Valcourt,  de  Neerwinde  ,«de 
Mal-plaquet , de  Denain  , à plufieurs- 
aftionsde  guerre  qui  fe  font  palfées  en 
Piémont , 6cc.  Il  montra  dans  toutes 
ces  occafions  la  valeur  d’un  intrépide 
6c  expérimenté  Général.  Voyez  les  Cam- 
pagnes du  Re'giment  de  Fe'gelin-Seedorff. 

1 1 1..  Jean -Balthasar  Fégelipt 
de  Seedorff  , de  Fribourg,  Enfei- 
gne  au  Régiment  de  Reynold  le  1 Mai 
1699  > Sous-Lieutenant  de  la  Com- 
pagnie - Colonelle  au  Régiment  des 
Gardes  Suides  en  1701,  leva  le  1 5 Sep- 
tembre 1702  une  Compagnie  au  Régi- 
ment de  Pfiffer  , étoit  Commandant 
du  troifiéme  Bataillon  de  ce  Régiment 
en  1 709 , fut  réformé  en  Février  1715, 
eut  depuis  une  penlion  de  1000  livres  >r 

C iv 
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fut  fait  Chevalier  de  S.  Louis  en  Août 
J 720  , obtint  la  Commifficn  de  Colo- 
nel à la  fuite  d’un  Régiment  Allemand 
le  29  Novembre  1721  , fut  créé  Ma- 
jor des  Gardes  Suiflés,  le  1.8  Août  1 726, 
& Colonel  du  Régiment  de  Brendlé  Le 
13  Avril  1738.  11  eft  Lieutenant'  Gé- 
néral depuis  le  10  Mai  1748.  Voyez Jès 
fervices  , cbap.  V.  Il  obtint  une  fécon- 
dé demie-Compagnie  vacante  par  la 
mort  du  Colonel  Brendlé  le  1 3 Avril 
1738.  Il  s’eft  trouvé  au  fiege  de  la  ci- 
tadelle deLiege,  à la  bataille  de  Ra- 
mellies  , au  combat  d’Qudenarde , &cr 

LIEUTENANTS  - COLONELS. 

I.  Jean-Baptiste  Stuppa,  Gri- 
fon  , frere  cadet  du  Colonehdes  Gardes 
Suiffes , fut  Lieutenant-Colonel  du  Ré- 
giment que  ce  dernier  avoit  formé,  de- 
puis Février  1672  jufqu’au  28  Janvier 
1.677,  qu’il  fut  njommé  Colonel  d’un 
'■nouveau  Régiment  de  fon  nom.  Voyez 
Régiment  de  Balthajar.. 

IL  Gabriel  Hessy  , du  Canton, 
de  Glaris  - Catholique  , Capitaine  au 
Régiment  de  Stuppa  en  Février  1 672, 
en  fut  nommé  Lieutenant  - Colonel  en 


r 
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Juillet  1677 , & obtint  le  Régiment  de“ 
Pfiffer  le  20  Décembre  1 6% 9*  Voyez  Ré- 
girrient  de  Vigier. 

III.  F èl ix  P l aî  t er  , de  Bâle,« 

Capitaine  au  Régiment  de  Stuppa  en 
Février  1672,  en  détint  Lieutenant- 
Colonel  enDécembre  1689  quitta  le  * 
fervice  en  1690.-  ^ .• 

IV.  ■ Rùssinger  , > 

de  Bâle , obtintde  1 8'  Décembre  1 679 
la  Compagnie  de  Wirtz  au  Régiment 
de  vieux  Stuppa  , fut  nommé  Lieute- 
nant-Colonel de  ce  Régiment  en  1690,., 
fut  blefle  en  1 692  au  combat  de  Stein- 
kerk  , & mourût  peu  de  jours  après- 
cette  fanglante  a&ion.  Il  avoit  été  Ma-*, 
jor  de  Stuppa  depuis  1688  jufqu’eir» 
1690. 

• V.  JosïBrendié,  d?Oberwyl  prési- 
de Bremgarten  , paflà  en  1692  avec  fa  - 
Compagnie  du  .Régiment  - de  PHffer' 
dans  celui  de  vieux  Stuppa  , dont  iL  . 
fut  nommé  » Lieutenant- Colonel’ le  18' 
Novembre  de  cette  année.  Il  en  fut- 
créé  Colonel  le  17  Janvier  1701. 

. VI.  François  d’Affry  , de  Fri-' 
bourg , Major  du  Régiment  Suiffe  de» 
Surbeck,  fut  nommé  ^Lieutenant-Co- 
lonel de  celui  de  Brendlé  en  Janvier 

C-v 
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1701,  & exerça  cette  Charge  jufqu’ert 
Juin  \joz  , qu’il  obtint  une  demie- 
Compagnie  aux  Gardes.  -Jl  fut  éréé 
dans  la  fuite  Lieutenant  - Général  ès 
Armées  du  Roi , & Colonel  du  Régi- 
ment Suiflè  de  Ofreder.  Voyez  Régiment 
de  IVittmer.. 

VII.  Conrad  Hertlin,  de  Bâle* 
entra  en  T692  au  Régiment  de  vieux 
Stuppa ,.  ayant  obtenu  la  Compagnie 
de  Ruflînger  Lieutenant-Colonel  de  ce 
Régiment*  qui  avoit  été  tué  au  com- 
bat de  Steinkerk.  Il  perdit  un  œil  d’un 
coup  de  fufil  qu’il  reçut  en  1693  à la 
bataille  de  Neerwinde , fortit  en  1 694 
.du  Régiment  avec  fa  Compagnie,  pour 
entrer  dans  celui  de  Schellenberg  en 
qualité  de  Lieutenant  - Colonel.  A la 
paix  de  Ryfwick  le  Régiment  de  Schel- 
lenberg ayant  été  licentié  , Hertlin  eut 
.fa  Compagnie  confervée , avec  laquelle 
il  pafla  dans  le  Régiment  de  Courten 
comme  Lieutenant-Colonel  en  fécond. 
Il  fut  nommé  Lieutenant-Colonel  de 
celui  de  Brendlé  en  Juin  1702  , & 
mourut  en  Février  1705  à Tirlemont , 
où  fon  Régiment  étoit  en  garnifon. 

VIII. .  Jean-Pierre  la  Hire,  de 
Neuchâtel , entra  au  lèrvice  Cadet  d’u-% 
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ne  Compagnie  franche  SuifTe  en  Sep- 
tembre 1.671.,  Enfeigne  au  Régiment 
de  Stuppa  le  18  Janvier  1679  , Sous- 
Lieutenant  le  4 Oéfobre  1681  , Lieu- 
tenant le  21  Décembre  de  cette  année  , 
Capitaine-Lieutenant  le  22  Décembre 
1687,  & commanda  en  la  même  qua- 
lité les  Grenadiers  du  Régiment  en 
1692.  Son  frere  le  Capitaine  Samuel 
la  Hire  ayant  été  tué  cette  année  au 
combat  de  Steinkerk,  il  obtint  fa  Com- 
pagnie le  1 Oélobrei692,  fut  en  1695, 
Capitaine  des  Grenadiers  , & com- 
manda le  quatrième  Bataillon  en  1696- 
Sa  Compagnie  fut  réduite  à 1 00  hom- 
mes à la  paixde  Ryfwick.  11  fut  nom- 
mé Lieutenant  - Colonel  du  Régiment: 
de  Brendlé  le  8 Mars  J705  , obtint  la: 
Commilfton  de  Colonel  le  7 Mars  1713,, 
fut  créé  Brigadier  le  3 Février  172*  , 
& mourut  à Spire  en  Août  1734.  ^ s’é- 
toit  trouvé  au  fiége  de  Saint-Omer 
aux  batailles  & combats  du  Mont-Caf- 
fel ,,  de  Senef,  de  Saint-Denys , &c.  & 
à toutes  les  a&ions  de  guerre  où  le  Ré- 
giment eut  part.  Il  avoit  été  bleffé  au, 
genou  au  combat  de  Steinkerk. 

- IX.  Jean-Rodolphe  Frey  ,, de  Bâ* 
le*  Cadet  le  ioMars  ié8ô,  Enfeigne 

C vj. 
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le  9 Mars  1685  , Sous  - Lieutenant  le 
1 6 Mars  1686 , Lieutenant  le  1 Janvier 
1688  , Capitaine  - Lieutenant  le  17 
Août  1691  , obtint  le  1.5  Janvier  1701 
une  moitié  de  la  Compagnie-Colonelle 
de  Pierre  StBppa  au  Régiment  de 
Brendlé,  & en  1713  la  demie -Com- 
pagnie de  Chrillophe  Burckhàrd  qui 
avoit  quitté  le  fervice~  Il  fut  fort  long- 
tems  Capitaine  des  Grenadiers  & Com- 
mandant 4e  Bataillon..  Il  obtint  le  1 
Juin  1721  la  Commiffion  de  Lieute- 
nant-Colonel , continua  de  commanr- 
der  le  fécond  Bataillon  , fut  nommé 
Lieutenant-Colonel  du  Régiment  de 
Brendlé  le  29  Août  1734,  eut  laCom-. 
million  de  Colonel  le  17  Avril  1735-, 

& fe  retira  en  Avril  1738  , avec  le 
.grade  de  Brigadier  , & en  confervant 
fa  Compagnie.  Il  s’étoit  trouvé  à tou- 
tes les  aélions  de  guerre  où  le  Régiment 
avoit  été  depuis  1682  jufqu’à  la  prife 
du  Fort-Hollandois  près  de  Philipf-  * 
bourg  en  1 73 4 , & il  avoit  été  blelfé  en 
1 6 89  au  combat  de  Valcourw 
X.  Ours-Josepu-GuillaumeSury 
çe  Steinbrougg  , de  Soleure,  Enfei- 
gne  le  1 1 Décembre  1712,  Sous^Lieu- 
tenant  le  1 6 Juin  1713#  obtint  le  14 
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Mars  1719  la  Compagnie  vacante  par 
la  iflortdefon  oncle  le  Brigadier  Fran- 
çois Sury,  au  Régiment 'de  Brendlé, 
fut  nommé  Chevalier  de  faint  Louis  en 
Février  173  8 , Lieutenant-Golonel  du 
Régiment  de  Seedorff  le  13  Avril  1738, 
obtint  la  Commiflion  de  Colonel  le  1 
Juin  1744,  & fe  retira  du  fervice  le  il  - 
Mars  1745  , à caufe  de  fes  infirmités  , 
en  confervant  fa  Compagnie. 

XI.  Jean-Baptiste-Conrad  Beli 
de  Belfort,  Grifon  , Cadet  le  15 
Janvier  1705  , Enfeigne-furnuméraire 
le  1 1 Avril  1 709  , Sous-Lieutenant  de 
la  Compagnie-Colonelle  du  Régiment 
de  Pfiffer  le  2 J\iin  1710,  Enfeigne  de 
la  Compagnie  de  Salis  aux  Gardes  le 
29  Mars  171 1 , Sous-Lieuténant  le  20 
Août  1718,  obtint  le  1 Juillet  ry^o' 
une  demie  - Compagnie  vacante  par  la 
démiflîon  de  fon  pere  au  Régiment  de 
Brendlé  , fut 'créé  Chevalier  de  faint 
Louis’en  Mai  1728  , eut  la  Commif-' 
fion  de  Lieutenant-Colonel  le  24  Mars 
1744,  fut  nommé  Lieutenant-Colonel 
du  Régiment  de  Seedorff  le  1 9 Avril 
1745  , & obtint  la  Commifljpn  de  Co- 
lonel le  2ç  Mars  1 746.  L,e  Roi  lui  don- 
na le  19  Mai  de  cette  ajinée  une  moitié 
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de  la  Compagnie  de  Gabriel  d’Erlacîî 
Lieutenant-Colonel  du  Régimefît  de 
"Wittmer. 

III.  Régiment  de  Monnin. 

(a)  Rodolphe  de  Salis  de  Zizers,. 
Grifon , Capitaine  aux  Gardes  Suiïïes 
eut  en  Février  167.2  commiflîon  du 
Roi  pour  lever  un  Régiment  SuilTe  de 
fon  nom.  Voici  ( b ) les  noms  des  douze 
Compagnies  qui  compofoient  ce  Régi- 
ment en  1 674. 1 , la  Colonelle  de  Salis  y 
commandée  par  Néyderill  Capitaine- 
Lieutenant  ; II,  Oberkan,  de  Zurich  -, 
Lieutenance- Colonelle  ; III,  Jofepb 
Sury , de  Soleure  ; IV  , Jerome  Sury 
de  Soleure  ; V , Befenval , de  Soleure  ; 
V I , Louis  Sury  , de  Soleure  ; V I-I 
Pierre  de  Befenval , de  Soleure  ; VIII , 
David  Locher  , de  Saint-Gall  ; IX  , 
Salzgerber  , Grifon  ; X Tfchudi , 
Grifon  ; XI , Jegger  ; XIl  > Fabry , de 
Geneve. 

• ( « ) Briquet , C bd:  militaire  ,p.  42p.  Paris  1728. 
wi-12. 

Mém.  mfc.  du  Cabinet  de  S.  A.  S.  Monfeigtteur 
Je-P rince  de  ftombes.  { 

(b)  Etat  a:t  vrai  de  l'Extr.  des  Guerres  , 1674. 
Picard.  v»l.  l ftl.  467. 
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COLONELS.- 

I.  Rodolphe  de  Salis  de  Zizers  f 

Grifon , Capitaine  aux  Gardes  Suifles* 
forma  en  Février  167-2  un  Régiment 
Suiflè  de  fon  nom,. fut  créé  Brigadier 
cette  année,  & Maréchal  de  Camp  le 
3 Sept.  1688.  Il  mourut  en  1 690.  , 

II.  Jean  Polier,  de  Laufanne,  Can- 
ton de  Berne , Major  du  Régiment  de 
vieux  Salis,  fut  pourvu  le  9 Juin  1 690  du 
Régiment  Suifl'e  vacant  par  la  retraite 
d’Oberkan  de  Zurich  , & la  même  an- 
née il  obtint  celui  de  vieux  Salis,  il  fut 
créé  Brigadier  en  1691  r & tué  en 
Août  1 692  au  combat  de  Steinkerk , en 
faifant  des  prodiges  de  valeur  à la  tête 
dp  fa  Brigade.  Il  avoit  levé  le  26  Jan- 
vier 1678  une  Compagnie  entière  pour 
le  Régiment  de  vieux  Salis.. 

III.  François  de  Reynold,  de 
Fribourg  , Lieutenant-Colonel  du  Ré- 
giment des  Gardes  Suifîès , quitta  cet- 
te Charge  le  30  Septembre  1 692 , pour 
obtenir  le  Régiment  de  Polier,  qu’il 
conferva  jufqu’au  25  Juin  1702  , qu’il, 
devint  Colonel  du  Régiment  des  Gar- 
des... V vyez  chap.V*. . 
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IV.  François -Nicolas- Albert 
deCastellas  , de  Fribourg,  Lieu- 
tenant-Colonel du  Régiment  des  Gar- 
des Suifîes  le  17  Janvier  1701  , obtînt 
le  12.  Juin  1702  le  Régiment  de  Rey- 
nold,  & le  conferva  jufqu’à  fa  mort,  le 
1 1 de  Juin  1722 , étant  en  même  tems 
Lieutenant-Colonel  des  Gardes.  Voyez 
chap , V. 

V.  George  Mannlich  de  Bet- 
te ns  , de  Berne,  neveu  de  MV  dePo- 
lier  fécond  Colonel  de  ce  Régiment  , 
fut  établi  Capitaine  dans  le  Régiment 
de  fon  oncle  en  Mars  1692  , Lieute- 
nant-Colonel de  ce  Régiment  , alors 
Gàftellas,  le  8 Avril  1705,  l’obtint  le* 
4 Août  1722  , & le  conferva  jufqu’au 
16  Août  1739,  qu’il  fut  nommé  Co- 
lonel chi  Régiment  de  May.  Voyez  cka - 
pitre  XIV,  n.  I. 

VI.  François  Monnin  , de  Gref- 
fier , Comté  de  Neuchâtel , Cadet  le 
1 Septembre  1690,  Enfeigne  le  4 Août 
1692  , Lieutenant  le  22  Novembre- 
1693,  Capitaine-Lieutenant  le  1 7 Avril  - 
1697,  obtint  le  1 Août  1696  la  Com- 
pagnie vacante  par  la  mort  de  fon  pere 
Colonel  d’un  Régiment  Suilfe  de  fon 
nom.  Elle  fut  réduite  à.  100  hommes^ 
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à la  paix  de  Ryfwick , & le  Régiment 
de  Monnin  fut  en  même  tems  réfor- 
mé. M.  de  Monnin  entra  alors  avec 
£l  demie-Compagnie  d^ns  le  Régiment 
de  Courten  , fut  nommé  Chevalier  de 
faint  Louis  ep  Mars  171 1 , fut  Mefle 
en  1712  au  fiége  de  Gironne  , obtint 
la  Commiffion  de  Colonel  le  1 2 Octo- 
bre 1719  , quitta  pour  lors  le  Régi- 
ment de  Courten , & pafia  dans  eelui- 
de  Caftellas  , depuis  Bettens  r dont  ib 
devint  Lieutenant-Colonel  le  4 Août 
1722.  Il  fut  créé  Brigadier  le  4 Août 
1734,  obtint  le  Régiment  de  Bettens 
le  16  Août  1739  » & fut  nommé  Ma- 
réchal de  Camp  le  1 Janviér  1740  , & 
Lieutenant-Général  le  r Mai  1745.  IL 
fut  emplôyé  fuccelfivement  en  quali- 
té de  Maréchal  de  Camp  & de  Lieute- 
nant-Général en  Flandres  durant  les 
Campagnes  de  la  dernière  guerre.  Vcye^ 
VEtat  des  Campagnes  de  Jon  Régiment  , 
chap . XV , n.  IL  Le  Roi  lui  donna  en 
17 . . . une  moitié  de  la  Compagnie  dç 
Reynold  de  Rerolles.. 


DES  SUISSES.  67 

ce  Régiment  , quitta  le  fervice  en 
1691.  * .“<■ 

IV.  Rodolphe  Saltzgerber  , du 

Païs  des  Grifons  , Capitaine  au  Régi- 
ment de  Salis  en  Février  1 69  2 , en  fut 
nommé  Lieutenant-Colonel  en  Janvier 
1691.  Il  (a  J fe  diftingua  beaucoup  en 
1692  au  combat  de  Steinkerk.  M.  de 
Poiier  fon  Colonel  y ayant  été  tué 
M.  Saltzgerber  fit  manœuvrer  fi  bien 
le  Régiment  en  fa  place,  qu’on  ne  s’ap- 
perçut  pas  de  la  p'erte  qu’il  avoit  faite.. 
Il  eut  le  Brevet  de  Colonel  le  25  Juin 
1702.  11  quitta  le  fervice  en  Avril- 

1705  à caufe  de  fon  grand  âge.  Il  ob- 
tint en  Avril  1 707  yne  penfion  de  600 
livres.  Son  fils  Chriffian  Saltzgerber. 
obtint  le  commandement  de  fa  Com-  - 
pagnie.  Elle  fut  réformée  en  Février. 
171 6.' 

V.  Georges  Mannlich  de  Bet- 
tens  , de  Berne  , Capitaine  au  Régi- 
ment de  Poiier  en  Mars  1 692  , Lieu- 
tenant-Colonel du  Régiment  4e  Caf- 
tellas  le  8 Avril  1705  , en  fut  nommé. 
Colonel  le  4*Août  1722. 


(a)  Quincy , Hifi.  milit.  de  Louis  le  Grand * 

T.  lhf>ag.  5 51-  . 
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4 VI.  François  Monn/n  , de  CreË 
fier  Comté  de  Neuchâtel , Lieutenant- 
Colonel  du  Régiment  de  Bettens  le  4 
Août'i  722  , en  fut  nommé  Colonel  1er 
r 5 Août  1739. 

VII.  Louis  Marquis.,  de  Neu- 
châtel , entra  au  lervice  en  Janvier 
1 697 , Enfeigne  en  Septembre  de  cet- 
te année,  Lieutenant  de  la  Compagnie  ' 
de  fon  pere  au  Régiment  de  Surbeck 
lé  1 Avril  1704,  eut  la  Commifïïon 
de  Capitaine  le  26  Décembre  1706, 
obtint  la  dëmie-Compagnie  de  Tribo- 
let  le  .29  Janvier  173,0  , fut  nommé 
Lieutenant-Colonel  du- Régiment  de- 
Monnin  le  15  Aoûc‘1739*  eut  laCom- 
miflîon  dè  Colonel  le  3 Septembre 
1741  y.  obtint  une  fécondé  dcmie-Com- 
pagnie  vacante  par  la  mort  de  Manuel, 
le  1 8 Décembre  1 740  , fut  créé  Briga—  . 
dier  le  2 Mai  1744 , & mourut  à Bru- 
xelles le  21  Septembre  1 747  , dë  fer 
blelfures  reçues  à la  bataille  de  Law- 
feld;,  à l’âge  de  65  ans.  Il  étoit  fils  de1 
Louis  Marquis,  qui'avoit  fervi  en  1704 
dans  l’Armée  dè  Meffieurs’  de  Bedmatr 

' & d’Artagnan  en  qualité  d’Aide-Major- 
G^éral. 

VIII.  Antoine  Baron  de  Rëding- 
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5>E  Si beregg  , dû-Canton  de  Sch-weitz, 
-entra  au  fer  vice  le  18  Avril  1714,  En- 
feigne  de  la  Compagnie  de  Wittmer  & 
Locher  au  Régiment  d’Affry  ,•  .Sous- 
Lieutenant  le  16  Février  1715,  obtint 
une  moitié  de  la  Compagnie  vacante 
par  la  démiflion  de  Dominique  de  Re-  * 
ding  Maréchal  de  Camp  dans,  le  Ré- 
giment de  Caftellas  le  12  Août  1719  > 
fut  -reçu  Chevalier  de  faint  Louis  en 
Mars  1 740 , eut  laCommiflïon  de  Lieu- 
tenant-Colonel le  .24  Mars  1744,  & 
celle  de  Colonel  le  3 Août  1747  , fut 
nommé  Lieutenant-Colonel  du  Régi- 
ment de  Monnin  le  29  Odobre  de  cet- 
te année  , obtint  le  28  Janvier  1748 
une  moitié  de  la  Compagnie  vacante 
paj  Ja  mort  de  Louis  Marquis  , & fut 
créé  Brigadier  le  10  Mai  de  cette  an-  /• 
née.  II.  a été  "blefle  le  ^ Juillet  1747  à 
la  bataille  de  Lawfeld. 

I V.  Régiment  de  Vigier* 

{a)  François  Pfiffer  , de  Lucerne, 

( a } Briquet , Code  milit.  pag.  429.  Paris  17 1 8. 
in- 12.  • • * 4 * 

Jfte'tp.  mfc.  du  Cabinet  de  S.  A.  Monfeigr.’tttr 

de  Pfince  de  Dombes.  . . 

* 

* 
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ci-devant  Capitaine  aux  Gardes  Suif- 
fes , eut  commiffion  du  Roi  en  Février 
i 672  pour  lever  un  Régiment  Suiife  dé 
fon  nom.  Voici  ( a,  ) l’état  des  Compa- 
gnies qui  compofoient  ce  Régiment  en 
Novembre  & Décembre  1674.  L Co- 
lonelle de  PfifFer  ; II,  Relier,  Lieute- 
nance-Colonelle ; III , Fégelin , de  Fri- 
:bourg  ; TV,  Alt,  de  Fribourg  ; V, 
Pontherofe,  de  Fribourg;  VI,  Rey- 
nold le  jeune,  de  Fribourg  ; VII,  Mon- 
nin,  de  la Comtéde Neuchâtel;  VIII, 
Monnier  ou  Meunier  ; IX  , Monnier 
le  cadet  ; X,  Stockalper  , du  Vallais'; 
XI  , Barberin  ; XII,  Fiva  , de  Fri- 
bourg, XIII , Caftellas,  de  Fribourg; 
XIV,  Reding  , dû  Canton  de  Sch  weitz  i 
& XV,  Reynold  l’aîné,  de  Fribourg. 

t 

COLONEL  S. 

I.  François  Pfiffer  Seigneur  de 
Wyher,  de  Lucerne,  Capitaine  au 
Régiment  des  Gardes  Suifles  en  1653  > 
leva  en  1 672  un  Régiment  Suiffe  de  fon 
nom,  fut  créé  Brigadier  en  1676,  & 


(a)  Etat  au  vrai  de  l'Extr.  des  Guerres , Picard. 
*674.  vol « i .fol.  48p. 
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JVÏaréchal  de  Camp  le  3 Sept.  i£88  , 
& mourut  à Maubeuge  en  1689.  Voyez 
fes  fervices  , FI,  FII,  & XI, 
n.  III.  - 

*Ï-I.  Gabriel  Hessy,  du  Canton  de 
Glar is-Catholique , Cadet  en  Mai.  1 6 <^5 , 
Enfeigne  en  Mai  1 666  , Lieutenant  en 
Juillet  1667,  Capitaine  au  Régiment 
de  Stuppa  en  1 672 , Major  de  Brigade 
en  1 674  , * Lieutenant  - Colonel  du 
Régiment  de  vieux  Stuppa  en  Juillet 
1 677  , obtint  la  Commiiïion  de  Colo- 
nel en  Juillet  1689,  & le  Régiment  de 
PfifTer  le  20  Décembre  de  cette  année , 
fut  créé  Brigadier  le  30  Mars  1693  , 
Chevalier  de  faint  Louis  le  1 Février 
1694,  Maréchal  de  Camp  le  2|  Dé- 
cembre 1702,  & Lieutenant- Général  le 
26  O&obre  1704.  Il  obtint  en  Juin 
1715  une  penfion  de  2000  livras  fur  le 
Tréfor  Royal,  & en  Oétobre  1718  une 
penfion  de  2000  livres  fur  l’Ordre  de 
îaint  Louis  , laquelle  vaquoit  par  le 
décès  d’Ours  Altermatt  l’Infpeéteur.  Il 
mourut  à Paris  le  21  Novembre  1729 , 
dans  un  âge  fort  avancé. 

III.  Josehh-Protais  Burki  , de 
Fribourg , Capitaine  aux  Gardes  Suif- 
jfes,  obtint  le  Régiment  de  Hefly  le  3Q 
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Décembre  1729 , & mourut  à Paris  le 
1 2 Novembre  1737.  Voyez  Jes  fer-vices , 
chap.  V , VI  j VII  & IX.  11  étoit  Bri- 
gadier depuis  le  1 Février  1719. 

1 IV.  Pierre  de  Tschudi  , du  Can- 
ton de  Glaris-Catholique , Cadet  le  20 
Janvier  1 700  dans  le  Régiment  de  Hef- 
fy  , y fut  fait  Capitaine- Lieutenant  le 
6 Décembre  1706,  obtint  la  Commif- 
lion  de  Capitaine  le  1 4 Septembre  1 709, 
& une  moitié  de  la  Compagnie  Colo- 
nelle de  HelTy  le  ^3  Décembre  1722, 
fut  créé*  Lieutenant  - Colonel  le  14 
Mars  1723  , eut  la  Commiflîon  de  Cor- 
lonel  le  19  Décembre  1734  , & fut 
nommé  Colonel  du  Régiment  de  Bur- 
ki  le, 9 Décembre  1737.  Il  mourut  â 
Paris  le  14  Avril  1740.  11  avoir  été  re- 
çu Chevalier  de  faint  Louis  en  Avril 
1721,  * 

V.  François-Joseph-Guillaume 

DE  V IG I ER  DE  StEINBROUGG,  de  So- 
. leure , Capitaine  aux  Gardes  Suifles  le 
7 Mai  1712,  Brigadier  le  1 Janvier 
1 740  , Colonel  du  Régiment  de  Tfchu- 
di  le  16  Mai  de  cette  année , Maréchal 
de  Camp  le  z Mai  1744,  & Lieute- 
nant-Général  le  10  Mai  174S.  Voyez fès 
• firvices.  chap.  IX,  n.  X. 

LIEUTENANTS- 
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XlEUTENÂNTS-COLONELS. 

I.  Keller  , de  Lu*- 
cerne  , Lieutenant  Colonel  de  ce  Ré- 
giment à fa  création  , rempliffoit  en- 
core cette  Charge  en  1 674. 

II. (4')  Domshmt  , 

Lieutenant  - Colonel  du  Régiment  de 
Pfiffer  en  1680. 

III.  ( b ) François  Monnin  , de 
Creffier  Comté  de  Neuchâtel,  fut  Lieu- 
renant-Colonel  du  Régiment  de  Pfiffer 
depuis  168  ..  . jufqu’en  1689,  qu’il 
forma  un  Régiment  Suiffe  de  fon  nom. 
Il  mourut  à Paris  le  8 Mai  1 696  , âgé 
de  72  ans , ayant  5 5 ans  de  fervice.  Il 
fut  pere  de  M.  Monnin  Lieutenant-Gé- 
néral. Il  s’étoit  trouvé  à la  bataille  de 
Seneff  & à toutes  les  autres  Campagnes 
que  fit  le  Régiment  de  Pfiffer  jufqu’en 
a 689. 

IV. 


( a ) Etat  au  vrai  de  l'Extr.  des  Guerres , Picard, 
ï68o.  vol.  t.fol.  4+y. 

( b ) Ment,  mfc. 

Tome  III , D 
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V.  (4)  Jean  - Antoine  Castel- 
xas  , de  Fribourg , entra  au  fervice  le 

I Juillet  1672  , fut  fait  Capitaine  d’u- 
ne Compagnie  entière  au  Régiment  de 
Pfifler  en  1 674 , & nommé  Lieutenant- 
Colonel  de  celui  de  HelTy  le  30  Juillet  • 
j 69 4.  Il  fut  créé  Chevalier  de  faine 
Louis  le  20  Septembre  1700  , & ob- 
tint la  commilfion  de  Colonel  le  2. 
Mars  1704.  Il  fe  retira  du  fervice  en 
.1 706.  à caufe  de  fes  infirmités  & de  fes 
blefliires. 

VI.  François-Joseph  de  Ponthe- 
rose  , de  Fribourg  , entra  au  fervice 
en  1666  y Capitaine  du  Régiment  de 
Pfifler  en  Novembre  1685,  Chevalier 
de  faint  Louis  le  2 Janvier  1705 , Lieu- 
tenant-Colonel du  Régiment  de  Helfy 
le  2 8 Mars  1706,  fe  retira  du  fervice 
en  1707  , à caufe  de  fes  infirmités,  & 
conferva  en  même  tems  la  Compagnie. 

II  vivoit  encore  en  1719. 

VIL  François  de  Sonnenberg  , * 
de  Lucerne  , entré  au  fervice  le  1 Mai 
1691,  Capitaine  du  Régiment  de  Hef- 
fy  le  4 Février  1696,  Lieutenant-Co- 

s 

(a)  Mém.  mfc.  du  Cabinet  de  S.  A.  S.  Monfei- 
gtteur  le  Prince  de  Dombes. 
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lonél  de  ce  Régiment  le  1 7 Avril  1 707* 
Chevalier  de  faint  Louis  en  Février 
1709 , retiré  du  fervice  en  1 71 1 . 

VIII.  Antoine  Lect,  de  Geneve., 
entra  au  fervice  le  3 Février  1 676  ; Ca- 
pitaine en  Mai  1696,  Lieutenant -Co- 
lonel du  Régiment  de  Hefly  le  28  Avril 
1 71 1 , obtint  la  commiflion  de  Colo- 
nel le  2 Octobre  17.21  , & fe  retira  du 
fervice  en  Mars  1 724. 
y IX.  Pierrede  Tschudi, du  Canton 
de  Glaris-Catholique , Lieutenant-Co- 
lonel du  Régiment  de  Hefly  le  14  Mars 
1723  , obtint  la  commiflion  de  Colo- 
nel le  19  Décembre  1734,  & fut  fait 
Colonel  de  ce  Régiment  le  9 Décem- 
bre 1737. 

X.  W OLEFG ANG  DE  ReDiNG  DE  Bl- 
bbregg,  du  Canton  de  Schweitz,  en- 
tra au  fervice  le  1 o Avril  1700  , fut  fait 
Lieutenant  le  27  Janvier  1710  , eut  la 
commiflion  de  Capitaine  le  25  Avril 
1711,  obtint  le  1 1 Mai  1726  dans  le 
Régiment  de  Hefly  une  Compagnie  en- 
tière vacante  par  la  mort  de  fon  oncle 
Joft-Rodolf  de  Reding  , fut  créé  Che- 
valier de  faint  Louis  en  Avril  1720  , 
& Lieutenant-Colonel  du  Régiment  de 
Tfchudi  le  13  Décembre  1737,  & fe 
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retira  en  O&obre  1738  , enconfervant 
fa  Compagnie. 

XI.  Jean-Alexandre  de 
Balthasar’,  Capitaine  au  Ré- 
giment de  Helfy  le  11  Mars  1723  , 
Lieutenant  - Colonel  du  Régiment  de 
Tfchudi  le  26  Oétobre  1738  , Briga- 
dier le  2 Mai  1744,  Maréchal  de  Camp 
le  1 Janvier  1748  , obtint  le  Régiment 
de  Grand  - Villars  le  1 5 Juin  1749. 
Voyez  Jes  fervices  à l’article -du  Régiment 
de  Baltbajar  , n.  VI. 

XII.  Pierre  Girardier,  de  Neu- 
châtel, Cadet  en  Avril  1703,  Enfei- 
gne  le  1 p Avril  1715,  Sous  - Lieute- 
nant le  4 Mars  1719,  Lieutenant  le 
10  Avril  17.20,  Capitaine-Lieutenant 
le  31  Juillet  17.22,  obtint  la  commif- 
fién  de  Capitaine  le  20  Décembre  1 72-4, 
pour  commander  la  Compagnie  de  Bur- 
ki  au  Régiment  de  Helfy  , ;en  eut  une 
moitié  le  9 Décembre  1737  , fut  reçu 
Chevalier  de  faint  Louis  cette  année , 
créé  Lieutenant-Colonel  le  19  Octo- 
bre 1749  , & obtint  en  même  tems  une 
moitié  de  la  Compagnie -Colonelle  du 
Régin>ent  de  Grand- Villars. 
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des  Suisses. 

».  * ' . 

V.  Régiment  de  Wittmer. 

Wolffgang  Greder,  de  Soleure,  ci- 
devant  Capitaine  aux  Gardes  Suiiïes , 
.eut  le  5 Décembre  1673  (rfjlacommff- 
fion  de  Colonel  pour  lever  un  Régi- 
ment Suiffe  compofé  de  dix  Compa- 
gnies. La  Capitulation  fut  fignée  à So- 
leure le  18  Décembre  de  cette  année 
par  M.  de  Saint-Romain  , Ambaflà- 
deur  de  France  près  du  Corps-  Helvéti- 
que , & par  Wolffgang  Greder. -Nous  la 
rapporterons  parmi  les  Preuves  ( b). 

( c)  L’Etat  au  vrai  de  l’Extraordinai- 
re  des  guerres  de  deçà  en  1 677  marque 
au  nombre  des  Compagnies  qui  for- 


( a ) CommiJJion  de  Colonel  d’un  Régiment  d In- 
fanterie Suijfe  de  nouvelle  levée  compofée  de  dix 
Compagnies  , an  Sieur  de  Greder , à S.  Germain  en 
Laye  , le  j Décembre  1671 , figtié  Louis , & plus 
bas  le  Tellter  , avec  l'attatbe  de  Monfeignertr  le 
Duc  du  Maine  , dattée  de  Verfailles  le  I o Mars 
16 74,  figné  L.  A.  de  Bourbon , plus  bas , Bon- 
temps.  L'original  m'a  été  communiotté  en  Mars 
17  5 o par  M.  de  Greder  Confeiller  du  Sénat  inté- 
rieur dit  Canton  de  Soleure.  VoyeX.  àttjji  Mémoire 
mfc.  de  1701  fur  les  Régimens  Suijfe  s , pag.  91.  in- 
fol. dans  le  Cabinet  de  S.  A.  S.  Monfcigneur  le 
Erince  de  Dombes. 

( b ) Preuve  onzième. 

(,0  Ricard.  1677 , vol.  1 .fol.  49^  87. 

D iij. 
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moient  le  Régiment  SuiflTe  de  Greder,. 

I , la  Compagnie  - Colonelle  de  Gre- 
der ; II,  Courten,  du  Vallais  ; III, 
Fabry , de  Geneve  ; IV  r,  Andrion , de 
Geneve  ; V,  Watteville,  de  Berne». 
L’Etat  (4)  au  vrai  de  deçà  en  1 680  nom- 
me les  dix  Compagnies  de  ce  Régi- 
ment : I , Greder  , Colonelle  ; 1 1 , 
Meunier;  III,  Greder  ; IV  , Tfchar- 
ner  ; V,  Brettigny  ; VI , Wattewille  ; 
VII,  Meyer  ; VIII , Beli  de  Belfort;. 
IX , Courten  ; <5c  X , du  Buiflon  , de 
Geneve,  chacune  de  .200  hommes.  Les 
trois  premières  dç  ces  Compagnies 
étoient  en  Novembre  & Décembre  de^ 
cette  année  à Compiegne , & les  autres* 
à Beauvais.. 

COLONELS. 

I.  [b)  Wolffgàng  Greder,  fils 
de  Wolffgang  Greder  Colonel  en  Fran- 
ce & Capitaine  aux  Gardes  Suiffes , na- 
quit à Soleure  le  18  Décembre  1632  , 
entra  fort  jeune  en  qualité  d’Enfeigne^ 
au  Régiment  des  Gardes  Suiflès  , ob- 


(a)  Le  même , 1680  , vol.  1 . fol.  3 58.  Çÿ  fuiv. 

( a ) Mémoires  communiqués  par  M,.  de  Greder 
Qonfeiller  du  Sénat  intérieur  de  Solture»  x 
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tint  en  Avril  1654  une  demie-Cotnpa- 
pagnie  vacante  par  la  mort  de  Phi- 
lippe de  Wallier  , qui  avoit  été  levée  f 

en  1639  par  fon  pere , & la  conferva 
jufqu’à  fa  réforme,  le  16  Juin  1668. 

De  retour  dans  fa  Patrie  , il  eut  part 
aux  Dignités  de  l’Etat , & fut  établi 
Baillif  de  Lugano  en  1672.  Maïs  il  ne 
put  remplir  cette  Charge  qu’un  an 
ayant  été  nommé  le  5 Décembre  1673 
Colonel  d’un  Régiment  Suifiè  de  nou- 
velle levée  au  fervice  du  Roi  de  France. 

11  fervit  à la  tête  de  ce  Corps  dans  tou- 
tes les  aétions  de  guerre  où  il  fut  em- 
ployé depuis  fa  création  ; Il  fut  blefîé 
en  1 690  à la  bataille  de  Fleuras.  Il 
avoit  été  nommé  Brigadier  d’Infanter-- 
rie  le  3 Septembre  1688.  Les  infirmi- 
tés l’obligerent  de  réfigner  fon  Régi- 
ment à la  fin  de  1 690.  11  mourut  à So- 
leure  le  zz  Septembre  1691  , âgé  de* 

59  ans.  Il  fut  pendant  plufieurs  années 
jùfqu’à  fa  mort  Lieutenant-Général  des 
Comtés  fouverains  de  Neuchâtel  & de 
Vallengin.  Il  laifla  cinq  fils  : I , Fran- 
çois-Laurent Greder  , né  le  1 Janvier 
1658  , Capitaine  au  Régiment  Suifiè 
de  fon  pere  le  13  Décembre  1679, 
mort  le  1 6 Juillet  1 71 6 Lieutenant-Gé- 
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néral  es  Armées  du  Roi , & Colonel 
d’un  Régiment  Allemand  de  fon  nom.  , 
depuis  Spar  , & aujourd’hui  Saxe.  Il, 
Louis  Greder  , né  le  14  Septembre 
1659,  mort  en  Février  1 703  Brigadier 
d’infanterie  & Colonel  du  Régiment 
Suiffe  de  fon  pere.  III.  Balthafar,  Gre- 
der, né  le  9 Sept.  1667  , mort  le  14 
Décembre  1714  Brigadier  d’infanterie, 
& Colonel  du  Régiment  Suiffe  de  fon 
frere  Louis..  IV..  Jean -George-Ignace 
Greder,  né  le  31  Juillet  1671  Capi- 
taine-Lieutenant & Aide- Major  au  Ré- 
giment Suiffe  de  Greder,.  qui  mourut 
en  1 694  des  bleffures  qu’il  avoit  reçues 
à la  bataille  de  Neerwinde  ; & V.Wolff- 
gang  Greder  , qui  après  avoir  fervj 
quelques  années  en  France  à la  guerre  , 
fe  retira  en  Suiffe  , & entra  dans  les 
Charges  de  fon  Canton.,  dont  il  eff  de.- 
venu  Confeiller  Intime. 

II.  [a)  Louis  Greder,  fécond  fils 
du  précédent  , entra  fort  jeune  au  fer- 
.vice  , fut  fait  Major  du  Régiment  de 
fon  pere  , en  fut  nommé  Colonel  le  1 j 

(a)  Mém.  mfc.  du  Cabinet  de  S.  A.  S.  Moufci- 
gneur  le  Prince  de  Dombes. 

Mémoires  Brevets  communiqués  par  M.  Gre- 
der , Confeiller  intime  du  Canton  de  Soleure . . 
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Janvier  1691  , lors  de  la  démifllon  de 
l'on  pere  , reçut  en  1693  deux  bleffures 
à la  bataille  de  Neerwinde , fut  créé  Bri- 
gadier en  1696  , Chevalier  de  S.  Louis 
le  3 Mars  1700  , & mourut  à Paris  au 
commencement  de  Février  1703. 

III.  Balthasar  Greder  , frere- 
puîné  du  précédent  r Cadet  en  Août 
1683  , Enfeigne  le  5 Juin  1684  dans- 
. le  Régiment  de  fon  pere Lieutenant 
le  10  Août  1687  , Capitaine  parCom- 
miffion  le  zz  Novembre  de  cette  années 
Major  de  ce  Régiment  le  1 Janvier 
1691  , Lieutenant-Colonel  du  Régi- 
ment Allemand  de  fon  frere  aîné  le  8 
Décembre  1693,  Colonel  par  com-  . 
million  dans  le  même  Corps  le  1 8 Dé- 
cembre 1695  , obtint  le  Régiment 
Suilfe  vacant  par  la  mort  de  fon  frere  4 
Louis  le  28  Février  1703,  fut  créé  Bri- 
gadier le  10  Janvier  1704,  & nommé 
Chevalier  de  faint  Louis  le  1 4 Mars  de-' 
cette  année , reçut  plulieurs  bleffures 
dans  différens  fiéges  & a&ions  de  guer- 
re , commanda  dans  Louvain  en  1 7 oé 
durant  la  bataille  de  Ramellies,  & mou* 
rut  à Paris  le  14  Décembre  1714»  11 
avoit  défendu  en  1 7 . . . la  ville  de  Den-* 
dèrïnonde  que  les  Alliés  alîicgeoient.  „ 
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IV.  [a)  François  d’Affry  , de  Fri- 
bourg , Major  du  Régiment  Suiffe  de 
Surbeck  en  Septembre  1693  , Lieute- 
nant-Colonel du  Régiment  de  Brendlé 
en  1701  , puis  Capitaine  aux  Gardes 
Suifles , obtint  le  Régiment  Suiffe  de 
Greder  le  22  Décembre  1714  , & fut 
tué  le  19  Septembre  1734  à la  bataille 
de  Guaftalla , étant  Lieutenant-Géné- 
ral. Entr’autres  a&ions  de  guerre  où  il 
s’étoit  fignalé,  ladéfenfe  [b)  de  Bou- 
chain  qu’il  foutint  en  1 71-j , lui  avoit 
acquis  beaucoup  de  réputation.  Voyez 
fon  éloge  & fes  fervices  , cbap.  VI. 

V. .  André  Wittmer,  Grifon,  en- 
tra au  fervice  le  1 5 Mai  1695  en  qua- 
lité de  Cadet , eut  le  1 1 Février  1 699 
epmmilîïon  de  Capitaine  de  la  demie- 
Gompagnie  de  fon  pere  dans  le  Régi- 
raient Suifle  de  Greder,  fut  créé  Che- 
valier de  faint  Louis  le  23  Sept.  1714, 
obtint  commiflion  de  Lieutenant-Co- 
lonel d’infanterie  le  1 5 Fév..  1721  , fut 
nommé  Lieutenant  - Colonel  du  Régi- 
ment d’Affry  le  1 1 Fév.  1729,  eutlemê- 

im,  1 1 - " ) y • ■■■ . M v ■■■  ■.■'!  ■ m i . >> 

(a)  Mém.mfe.  du  Cabinet  de  S . A.  S.  Mtnfet - 
gneur  le  Prince  de  Dombes . 

( b ) Qjùncy , Hift.  milit.  de  Louis  le  Grand , 

TV  VLp.  S iÿ.  Paris.  1726.  in-^°f  j5g> 


b es  Suisses;  8J: 
me  jour  une  moitié  de  la  Compagnie  va- 
cante par  la  mort  de  Michel  Baron , ob- 
tint commiflion  de  Colonel  le  ii  Janv. 

17 43 , fut  créé  Brigadier  le  1 Août , 6c 
Colonel  du  Régiment  d’Affry  le  3 OéL 
de  cette  année  , 6c  Maréchal  de  Camp 
le  1 Janvier  1740.  Les  infirmités  l’ont 
empêché  de  fervir  depuis  plufieurs  an- 
nées. 

LIEUTENANTS-COLONELS. 

I.  SctfMIDMANN,<. 
de  Bâle,  Lieutenant-Colonel  du  Ré- 
giment de  Greder  , paflfa  en  1 676  dans 
celui  de  vieux  Salis  , pour  y remplir  la 
même  Charge. 

II.  Henry  d’Oberkan,  de 
Zurich  , Lieutenant  - Colonel  du  Ré- 
giment de  vieux  Salis , paffa  le  1 Fé- 
vrier 1676  dans  celui  de  Greder  SuifTe,, 
pour  y remplir  la  même  Charge  , eut 
en  1689  commiffion  de  Colonel,  pour 
former  un  Régiment  Suifïè  de  fou  nom  ; 

3c  fur  le  refus  qu’on  lui  fit  de  lui  don- 
ner le  Régiment  de  Pfiffer  , il  quitta  à 
la  fin  de  cette  année  le  fervice  de  Fran- 
ce, 6c  fe  jetta  dans  celui  de  Savoye.  11. 
mourut  en  1 692. 

III. .  Amy  du  Buisson  , de  Gene^-  '• . 
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ve  i Lieutenant  aux  Gardes  en  1 673.*. 
obtint  en  1 677  une  Compagnie  au  Ré- 
giment Suilfe  de  Greder,  fut  fait  Lieu- 
tenant - Colonel  de  ce  Régiment  en 
1:690,  palfa  depuis  avec  la  même  qua? 
lité  dans  celui  du  jeune  Salis. 

IV.  Le  Comte  , * 
de  Montbelliard , Lieutenant-Colonel 
du  Régiment  Suilfe  de  Monnin  en  1 6 8 9* 
puis  Lieutenant-Colonel  de  celui  de 
Greder,  fut  réformé  en  1696. 

V.  Jean -Simon  Baron  de  Tra- 
vers, Grifon^  entra  au  fervice  en  Jan- 
vier 1678,  eut  commilfion  de  Capi- 
taine dans  le  Régiment.  Suilfe  de  Gre- 
der en  1683,  Lieutenant  - Colonel  dut 
Régiment  du  jeune  Salis  en  1 690,  puis 
de  celui  de  Monnin  , enfuite  du  Régi- 
ment Suilfe  de  Greder  en  1 696  , Che- 
valier de  fàint  Louis  le  4 Décembre 
1700  , obtint  commilfion  de  Colonel, 
en  Mars  1704,  & le  23  de  ce  mois  une 
demie-Compagnie  aux  Gardes  Suilfes 
& mourut  au.  commencement  de  Dé- 
cembre 1715. 

VI.  François /-Phi  lippe  de  Sur- 
beck,  deSoleure,  frere  cadet  du  Lieute- 
nant-Général de  ce  nom , entra  au  fervi-  , 
ce  en  1 670,  fut  fait  Capitaine  da,ns  leRé- 
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giment  Suilfe  de  Greder  en  1 689 , Che- 
valier de  faint  Louis  le  20  Janvier  1703, 
Lieutenant-Colonel  du  Régiment  Suif- 
fe  de  Greder  en  Mars  1 704  , Te  retira 
en  Avril  1709  , à caufe  de  Tes  infir- 
mités , en  eonfervant  fa  Compagnie 
entière , qui  fut  réformée  en  Février 
1.7 1 6. 

VII.  Jean  Meier,,  de  Herifaw 
Canton  d’Appenzell  , Cadet,  en  Mars 
1678  , Enfeigne  le  29  Janvier  1680, 
Sous-Lieutenant  le  8 Avril  1686,  Lieu- 
tenant le  5 Avril  1 690  y Capitaine  de  la 
Compagnie  de  fon  pere  au  Régiment 
Suiffe  de  Greder  le  26  Décembre  1 689* 
en  eut  une  moitié  réformée  à la  paix  de 
Ryfwick  , fut  fait  Lieutenant-Colonel 
de  ce  Régiment  le  23  Avril  1709,  ob- 
tint la  commillion  de  Colonel  le  29 
Mars  1710,  & le  1 8 Janvier  1 71  3 une 
demie-Compagnie  vacante  par  la  mort 
d’Ackiin  , fut  créé  Brigadier  le  3 Avril 
1722  , fe  retira  le  1 5 Juin  1725  , en. 
eonfervant  fa  Compagnie  , . & mourut 
en  1733. 

VIII.  Michel  Baron,  deSoIeure* 
Cadet  le  3 Mars  1683,  Enfeigne  le  6- 
Janvier  1686,  Lieutenant  le  26  Dé- 
cembre 1687,  Capitaine  - Lieutenant: 


Digitized  by  Google 


86  Histoire  Militaire 
le  8 Mars  1691  , eut  commilîion  de 
Capitaine  le  22  Novembre  1 692  , fut 
nommé  Major  du  Régiment  Suiffe  de 
Greder  en  Août  1706,  à la  mort  de 
Nicolas  Grimm  ; fut  reçu  Chevalier  de 
£aint  Louis  en  Février  1709  , obtint  le 
14  Mars  171 J une  demie-Compagnie' 
vacante  par  la  mort  du  Brigadier  Sury, . 
dans  le  Régiment  de  Hemei , eut  com- 
miffion  de  Lieutenant-Colonel  le  15 
Février  1721.  Sa  demie-Compagnie 
reçut  le  24 Juin  1 72  5ordredepaflérdans 
le  Régiment  d’Affry,  dont  il  fut  fait 
Lieutenant-Colonel  le  1 5 Août  de  cette 
ânnée.  Il  obtint  en  Août  1728  une  fé- 
condé demie  - Compagnie  vacante  par 
la  mort  de  la  Hire , & il  mourut  à Lan- 
dau le  17  Janvier  1729  , âgé  de  57 
ans. 

IX.  André  Wittmer  , Grifon 
Lieutenant-Colonel  du  Régiment  d’Af- 
fry le  1 1 Février  1729,  Colonel  de  ce 
Corps  le  3 Oétobre  1734. 

X.  Jean  - Dominique  François,. 
de  l’Evêché  de  Bâle  r Cadet  le  3 Juin: 
1699 , Sous-Lieutenant  le  1 Août  1 700, 
Lieutenant  furnuméraire  le  28  Mars 
1704,  Capitaine-Lieutenant  le  1 9 No- 
vembre 1709  obtint  la  commiffion 
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de  Capitaine  le  28  Février  171 1 , pour 
commander  la  Compagnie  d’Affry , & 
le  14,  Novembre  de  cette  année  pour 
commander  la  Compagnie  de  Greder 
le  Lieutenant  - Général  , depuis  Mo- 
lôndin  , dans  le  Régiment  Suiffe  de 
Greder  , fut  créé  Chevalier  de  faint 
Louis  en  Avril  1721  , & Lieutenant- 
Colonel  du  Régiment  de  Wittmer  le 
i70étobre  1734,,  eut  le  même  jour  v 
une  demie-Compagnie  vacante  par  la 
mort  de  Jean  - Louis  - Balthafar  Baron 
de  Roll  , & mourut  à Maubeuge  le  1 z 
Février  1737. 

XI.  Gabriel  d’Erlach-Schadau, 
de  Berne,  Cadet  le  1 5 Mars  1 71 3 , En* 
feigne  le  zz  Juillet  de  cette  année  , - 

Sous-Lieutenant  le  1 z Novembre  1718, 
Lieutenant  le  zo  Juillet  iyzz.  Major 
du  Régiment  d’Affry  le  1 8 Août  1 7.25  , 
Lieutenant-Colonel  de  ce  Régiment 
le  zo  Février  1737,  eut  le  même  jour 
une  demie  - Compagnie  vacante  par  la 
mort  de  Jean -Dominique  François, 
obtint  la  commiflîon  de  Colonel  le  9 
Avril  1743  , obtint  une  autre  demie- 
Cômpagnie  vacante  par  la  retraite  de 
Gabriel  de  Watteville,  au  Régiment 
de.Bettens,  le  24  Mars  174,4;  ^uc  cr^ 
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lieutenant  - Colonel  du  Régiment  de 
Bettens  le  19  Mai  1746,  & Brigadier 
lé  2.0  Mars  1747.  Voye ç Régiment  de 
Bettens, 

' XII.  Louis -Joseph  Baron  de 
Roll  , de  Soleure  , entra  Cader  au 
fervice  dans  la  Compagnie  Générale  au 
Régiment  des  Gardes  Suiffes  en  O&o- 
bre  17 1 6 , fut  fait  Enfeigne  le  2.7  Jan- 
vier 1719  au  Régiment  d’Affry,. Sous- 
Lieutenant  le  vy  Mai  dé  cette  année, 
& Lieutenant  le  02  Août  1721  ; Ayant 
été  nommé  Chevalier  de  l’Ordre  de 
faint  Jean  de  Jérufalem,  il  eut  une  per-* 
miflîon  du  Roi,  datée  du  1 5 Août  1 722 , 
pour  aller  à Malthe.  Il  obtint  le  20 
Mars  1 726  la  commiflion  de  Capitaine 
pour  commander  la  Compagnie  de  fon 
frere  aîné  dans  le  Régiment  d’Affry 
eut  commiflion  le  1 5 Novembre  1733 
pour  lever  une  demie  - Compagnie  au 
même  Régiment  : Elle  lui  fut  confervée 
à la  réforme.  Il  fut  fait  Chevalier  de 
feint  Louis  le  2 Décembre  1737,  ayant 
quitté  l’Ordre  de  Malthe.  Il  obtint  \x 
commiflion  de  Lieutenant-Colonel  le 
24  Mars  1744,  fut  nommé  Lieutenant- 
Colonel  du  Régiment  de  Wittmer  le 
19  Mai  1746  , . eut  la  commiflion  de 
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Colonel  le  22  Janvier  174 7,  & obtint 
le  19  Juin  de  cette  année  une  demie- 
Compagnie  vacante  par  la  mort  de . 
François  Glutz , de  Soleure  au  Régi- 
ment de  la  Cour-au-Chantre. 

VI.  Régiment  de  Balthafar. 

Ce  (4)  Régiment  dès  Ion  origine  n’é- 
toit  point  avoué  des  Cantons.  Jean-Ba- 
ptifle  Stuppa,  frere  cadet  du  Lieutenant- 
Général  de  ce  nom , eut  ordre  du  Roi  de 
le  former  de  huit  Compagnies  franches, 
le  2 8 Janvier  1677.  11  en  fut  nommé 
Colonel , & il  s’embarqua  avec  elles  à 
Toulon  le  9 Avril  de  cette  année  pour 
le  Royaume  de  Sicile.  Au  retour  de 
cette  expédition  en  1678  , on  joignit* 
à ce  Régiment  quatre  nouvelles  Com- 
pagnies, pour  le  compofer  de  trois  Ba- 
taillons , comme  les  autres  Rcgimens, 
de  la  Nation.  Après  la  guerre  de  Hol- 
lande , on  licentia  quelques  Compa- 
gnies.. 


(a)  Mém.  mfc.  de  feu  M.  de  la  Cour-au  Chantre* 
Briquet , Code  militaire , T.  I , pag.  430.  Fa/iî, . 
171 8.»*- JU, 
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I.  (4)  Jean-Baptiste  Stupfa,  Grj. 

, frere  cadet  du  Colonel  des  Gar- 
des Suifles , fut  d’abord  Miniflre  cfe  l’E~ 
glife  de  Savoye  de  la  Religion  Préten- 
due-Réformée  à Londres , au  tems  de- 
là Régence  de  Gromwel  ; puis  il  em.- 
brafla  l’état  militaire  , & fut  attiré  au 
fervice  de  France  par  fon  frere  aîné.  Il 
fut  établi  premier  Lieutenant-Colonel 
du  Régiment  que  ce  dernier  forma  en 

1 672  & fervit  en  cette  qualité  durant  la 
guerre  de  Hollande.  11  compofa  en 

1673  à Utreclit,  pendant  que  les  Fran* 
çois  étoient  maîtres  de  cette  Ville  , un 

* Traité  qui  a pour  titre,  La  Religion 
des  Hollandois.  Il  ( b ) fut  nommé  le  a 8 


(a)  Bayle  , Dift.  Critique , article  Spinofa  , aux 
notes. 

Supplément  an  Diü.  Hiflorique  de  Motéri , T.  Ut- 
articles  Stoup  & Stuppan.  Paris  1 7, 3 r * in -fol. 

Métn.  mfc.  du  Cabinet  de  S.  A.  S.  Monfeigneur 
le  Prince  de  Dombes. 

Mémoire  fur  le  Régiment  du  jeune  Stttppa  par  feu 
M.  de  la  Cour-au-Cbantre. 

Annales  des  Provinces-Unies  par  Bafnage  > à 
l'an  1672  ,n.  ccclxv. 

{b)  Mcm.  mfc.de  ijoz.  fur  les  Régime/! s Suiffes  3 
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Janvier  1677  Colonel  du  Régiment 
Suiflê  qu’on  forma  cette  année  pour 
^expédition  de  la  Sicile.  Il  fut  créé  Bri- 
gadier en  Avril  1689,  & mourut  en 
1 692  d’une  bleflure  reçue  au  combat 
de  Steinkerk.  Il  étoir  Autheur  d’un  (a) 
Mémoire  intitulé , Juflification  des  Co- 
lonels du  Pays  des  Grifons  qui  fervent  en 
France  , adrejfe'e  aux  trois  Ligues  Grifes * 
Cette  Apologie  avoit  été  imprimée  à 
Paris  en  1690  in-40. 

II.  [b)  Jean-Jacques  de  Surbeck,. 
de  Soleure  , entra  au  fervice  en  1 663 , 
Enfeigne  aux  Gardes  Suiiïes  en  1665  , 
Lieutenant  de  la  Compagnie  franche 
SuiiTe  de  Vernier  en  1 668,  obtint  le, 
i'j  Mai  1671  la  Compagnie  franche  va- 
cante par  la  retraite  de  Jacques  Mon- 
nin  & de  Jofeph  Hugy,  de  Neuchâtel, 
fut  Major  du  Régiment  des  Gardés 
Suilfes  depuis  1678  jufqu’au  25  Octo- 
bre 1 686  , qu’il  obtint  le  Régiment  Al- 

p.  1 10  , dans  le  Cabinet  de  S.,A.  S.  Monseigneur  Ie, 
Prince  de  Don: tes. 

(a)  M.  de  Surbec\,  Capitaine  (tïtx  Gardes  Suif- 
fts  3 pojfede  un  exemplaire  de  ce  Mémoire. 

(b)  Brevets  communiqués  par  M.  de  Sttrbecl j 
fan  petit-fils  , Capitaine  aux  Gardes  Sniffes. 

Mém.  mfc.  du  Cabinet  de  S.  A.  S . Motif  erg  fieur 
lt  rrince  de  Dombes* 
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îemand  de  Koenigfmarck  , il  fut  créé 
Brigadier  le  .25  Avril  1691 , réfigna  le 
1 6 Odobre  1 692  fon  Régiment  Alle- 
mand , & obtint  le  même  jour  le  Ré- 
giment Suiffe  du  jeune  Stuppa.  Il  fut 
nommé  Chevalier  de  faint  Louis  le  r 
Février  1694,,  Infpedeur  d’infanterie 
le  22  des  mêmes  mois  & an , Maréchal 
de  Camp  le  3 Janvier  1 696  , & Lieute- 
nant-Général le  z6  Odobre  1704.  Il 
mourut  à Paris  le  5 Mai  1714,'  & fut 
enterré  dans  l’Eglife  Paroifiiale  de  faint 
Roch.  Il  s’étoit  acquis  une  grande  ré- 
putation par  fon  expériencea  la  guerre, 
fa  valeur  & fes  longs  fervices. 

III.  Jean-Jacques  de  HEMEL,.dfe 
fa  Jurifdidion  de  l’Abbé  de  S.  Gall, 
commença  à fervir  en  1 674  comme  Ca- 
det dans  la  Compagnie  franche  Suiflè 
de  fon  nom  , qui  lui  avoir  été  donnée 
le  1 1 Septembre  1668.  Il  en  fut  reçu 
Capitaine  le  2 Juin  1681 , fut  créé  Che- 
valier de  faint  Louis  en  1 701  , obtint  le 
Brevet  de  Lieutenant-Colonel  le  z 
Mars  1704,  & celui  de  Colonel  le  9 
Avril  1709,  fut  établi  Lieutenant-Co- 
lonel du  Régiment  de  Surbeck  le  1 Sep 
tembre  171 1 , Colonel  de  ce  Régiment 
le  8 Mai  1714,,  nommé  Brigadier  le  1 
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Février  1719,  & mourut  à Argenteuil- 
lez-Paris  le  16  Mai  17.29,  âgé  de  62 
ans.  (a)  11  s’étoit  trouvé  aux  batailles 
de  Valcourt,  Fleurus,  Steinkerk,  Neer- 
winde  & Spirebach*  aux  lièges  deMons, 
Charleroi.,  Huy,,  Fûmes  , Dixmude, 
Ath  , Landau  , & c.  Ses  deux  fils  ob- 
tinrent à fa  mort  fa  Compagnie  j & le 
Roi  donna  1 600  livres  de  penfion  à fa 
veuve. 

IV.  Jacques  - Charles  deBesen- 
vAl,  Baron  de  Brunnstadt  , deSo- 
leure  , frere  cadet  du  Colonel  des  Gar- 
des Suilfes.,  Major  du  Régiment  des 
Gardes  en  Décembre  1702  , fut  créé 
Brigadier  le  1 Février  1719.,  obtint  le 
17  Mai  1729  le  Régiment  de  Hemel, 
fut  nommé  Maréchal  de  Camp  le  20 
Février  1734  ,*  & Lieutenant-Général 
le  26  Février  1738,  & il  mourut  à Pa- 
ris le  1 6 O&obre  de  cette  année.  Voyez 
fes  Jervices , chap.  V.  Il  avoit  eu  une 
penfion  de  1 500  livres  en  Août  1712. 

V.  Abraham  de  Jeoffrey  de  la 
CouR-au-CHANTRE , natif  deVevey 

( a ) Etat  du  Régiment  Suîjfe  de  Snrbec\  , de  la 
main  de  M.  de  Surbec k,  le  Lieutenant-Général.  Il 
m'a  été  communiqué  par  M.  de  Surbec\ , Capitaine 
aux  Gardes  Suijfes. 
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Vevey  Canton  de  Berne  , entra  Ca- 
det au  fervice  le  io  Décembre  1685  , 
Enfeigne  le  1 1 Septembre  1 692  , Ca- 
pitaine-Lieutenant le  20  Septembre 
1693,  dans  les  compagnies  de  Sury  & 
Stuppa  au  Régiment  SuilTe  de  Surbeck, 
obtint  la  commiflîon  de  Capitaine  pour 
commander  la  Compagnie  de  François 
' Sury  de  Steinbrougg  , le  27  Janvier 
1704  , obtint  le  1 3 Juin  171  3 une  de- 
mie-Compagnie  vacante  par  la  mort  de 
Belot , eut  la  commiflîon  de  Lieute- 
nant-Colonel d’infanterie  le  14  Mars 
1723  , fut  nommé  Lieutenant -C0I0- 
nél  du  Régiment  de  Befenval  le  22  Dé- 
cembre 1729 , obtint  le  22  Avril  1734 
la  commiflîon  de  Colonel , & le  29 
Août  de  cette  année  une  demie  - Com- 
pagnie vacante  par  le  décès  de  la  Hyre 
Lieutenant - Colonel -Alu  Régiment  de 
Brendlé  , fut  créé  Brigadier  le  1 Mars 
173  8 , & nommé  le  26  O&obre  de  cet» 
te  année  Colonel  du  Régiment  de  Be- 
fenval. Il  mourut  à Arras  le  1 9 Mars 
1748.  Il  avoit  embrafle  quelques  an- 
nées avant  fa  mort  la  Religion  Catho- 
lique-Romaine , & avoit  été  fait  alors 
Chevalier  de  faint  Louis.  Il  avoit  été 
bleLé  au  combat  de  Steinkerk  d'un  coup 
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de  Feu  à l’épaule.  Il  s’étoit  trouvé  aux 
batailles  de  Fleurus  , Neerwinde  & 
Spirebach,  aux  fiéges  de  Mors,  Na - 
mur,  Huy,  Charleroi,  Fûmes,  Dix- 
mude,  Ath,  Jrlulft,  Landau,  &c.  & 
avoit  été  Capitaine  des  Grenadiers  de- 
puis le  commencement  de  la  Campa- 
gne de  1704.  Nous  avons  des  Mémoi- 
res fort  inilruélifs  qu’il  avoit  compofés 
fur  le  fervice  & les  privilèges  de  la  Na- 
tion Suifle  en  France.  Ils  nous  ont  été 
-<Fune  grande  utilité.  M.  de  la  cour- 
au-Chantre  écrivit  aulîi  l’Hiftoire  [a)  de  • 
fon  Régiment  depuis  fa  eréation  juf- 
qu’en  1742.  , 

VL  Gaspard-Etievnne  Bar- 

BAU  DE  6r  AND-VlUARS, 
entra  au  fervice  en  1 yoz , Lieutenant 
en  Janvier  1704,  Capitaine  - Lieute- 
nant le  1 1 Avril  1709 , obtint  la  com-  * 
million  de  Capitaine  le  17  Juin  171  3 > 

& une  demie-Compagnie  vacante  par 
la  mort  de  Rudolf  Krammer , de  Bâle, 
le  z6  O&obre  1719  , au  Régiment  de 
Hemel  ; fut  nommé  Lieutenant-Colo- 
nel du  Régiment  de  laCour-au-Chantre 

(a)  Elle  nous  a été  Communiquée  en  17  >o  par 
M.  if  Arbonnier , Lieutenant-Colonel  du  Régiment 
'.JeBalièstfitt. 
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le  fi.6  O&obre  1738  , obtint  une  de* 
mie-Compagnie  vacante  dans  le  même 
Régiment  par  la  mort  du  Chevalier 
d’Erlach  -,  Colonel  du  Régiment  des 
Gardes  Suides,  le  1 6 Décembre  1 74 1 ; 
fut  créé  Brigadier  le  20  Mars  1 747 , & 
Colonel  du  Régiment  de  la  Cour-au- 
Chantre  le  12  Mai  1748.  Il  mourut  à 
Verdun  le  1 3 Avril  1749  , âgé  de  65 
ans. 

VII.  Jean  - Alexandre  de  Bal- 
thasar , dit  le  Chevalier , petit-fils  dç 
Jean  de  Balthafar  Lieutenant-Général 
ès  Armées  du  Roi  Louis  XIV  , qui  vi- 
voit  en  1 6 57 , entra  Cadet  au  fer  vice  le 
15  Sept.  1706  , Enfeigne  le  1 Octo- 
bre de  cette  année  , Sous  - Lieutenant 
le  20  Décembre  1707,  Lieutenant  du 
.29  Avril  j 708  , Capitaine-Lieutenant 
le  20  Avril  1 7 1 1,  Capitaine-Comman- 
dant de  la  demie -Compagnie  de  fon 
pere  au  Régiment  de  Heflÿ  le  1 1 Mars 
1723  , obtint  cette  demie-Compagnie 
le  1 2 Janvier  1 7^.  5 , lors  de  la  démif- 
fion  de  fon  pere , fut  reçu  Chevalier  de  . 
faint  Louis  en  1731  , créé  Lieutenant- 
Colonel  du  Régiment  de  Tfchudi  le  26 
O&obre  1738  , obtint  le  2 Janvier  . 
1740  une  fécondé  demie-Compagnie, 

eut 
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eut  co'mmiflion  de  Colonel  le  n Fé- 
vrier 1 742  , fut  nommé  Brigadier  le  2 
Mai  1744  , Maréchal  de  Camp  le  1 
Janv.  1 749 , dc  Coloneidu  Régiment  de 
Grand- Villars  le  15  Juin  de  cette  année. 
Voye^fes  fer  vice  s à l’article  des  Campûr- 
gnes  du  Régiment  de  Vigier , chap.  XV > 

LIEUTENANTS-COLONELS. 

T 

- I. '(4)  Jean-Baptiste  de  Salis  > 
Grifon,  eut  le  28  Janvier  1677  une 
commiflîon  pour  être  Lieutenant-Co- 
lonel du  Régiment  du  jeune  Stuppa  , 
fut  bleffé  en  1684  au  fiége  de  Gironne, 
& leva  en  Décembre  1 689  un  Régi- 
ment Suifîe  de  fon  nom  * aujourd’hui 
Diesbach. 

‘‘II.  (b)  Jean-Baptiste  Stuppa, 
Grifon,  fut  fait  Lieutenant-Colonel 
du  Régiment  du  jeune  Stuppa  le  1 Jan- 
vier 1690.  Il  eut  le  13  Février  1696 
line  commiflion  de  Capitaine  pour 
commander  la  Compagnie  de  Stuppa 
Colonelle  du  Régiment  des  Gardes 

{a)  Mémoire  mfi.  de  1702  fur  les  Régimens  Suif- 
fes  , p.  110.  dans  le  Cabinet  de  S.  A.  S.MonfeigneUt 
le  Prince  de  Dombes, 

[b)  Ibidem. 

Tme  III.  E 
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Suides , & obtint  cette  Compagnie  ea 

Janvier  1701.  ' . , n 

HL  ( a ) Pierre  Grenut  , de  Ge- 
nève, entra  au  fervice  en  1 677  , Enfei- 
gne  aux  Gardes  SuilTes  en  1 679, Lieute- 
nant en  1 684,  Capitaine  commandant 
la  Compagnie  de  Stuppa  Colonelle  du 
Régiment  des  Gardes-Suiffesen  1690  , 
fut  nommé  Lieutenant-Colonel  du  Ré- 
giment Suide  de  Surbeck  le  1 3 Femer 
1 696  avec  Brevet  de  Colonel , & ob- 
tint le  même  jour  la  Compagnie  de 
Stuppa  dans  ce  Régiment,  fut  créé  Bri- 
gadier le  20  Septemb.  1704,  fe  retira 
le  1 Septembre  171 1,  en  confervant  la 
Compagnie  , & mourut  à Geneve  en 
Février  1749  , âgé  de  94  ans.  Il  setoit 
iignalé  à la  bataille  de  Spirebach. 

IV.  Jean-Jacques  de  Hemel,  de 
la  Jurifdidion  du  Prince  Abbé  de  faint 
Gall  , Lieutenant-Colonel  du  Régi- 
ment de  Surbeck  le  1 Septembre  171 1 , 
en  fut  nommé  Colonel  le  8 Mai  17 1 4- 

V.  Jean-Jacques  Pan  , de  Gene- 
ve, entra  au  fervice  en  1674  , Enlei- 
gne  en  1 685,  Sous-Lieutenant  en  1687, 
Lieutenant  en  1691  , Capitaine-Lieu- 

•(0)  Ibidem , <3  pag- 1 1 
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'tenant  en  1692  , eut  la  commiffion  de 
Capitaine  au  Régiment  Suilfe  de  Sur- 
bec  ken  169  5 , & obtint  une  moitié  de 
la  Compagnie  Grifonne  de  Boell , fut 
nommé  Lieutenant  - Colonel  du  Régi- 
ment de  Hemei  le  1 9^  Mai  1714.  Il  ob- 
tint en  Février  1 72-1  une  moitié  de  la 
Compagnie  Colonelle  de  Builfon  , fe 
retira  en  Décembre  1729  , en  confer- 
vant  fa  Compagnie  entière,  & il  mou- 
rut à Geneveiç  a Janvier  1733. 

V I.  Abraham  de  Joffrey  de  la 
' Cour-au-Chantre  , du  Canton  de  Ber- 
ne , Lieutenant-Colonel  du  Régiment 
de  Befenval  le22  Décembre  1729,  en 
Rit  fait- Colonel  le  26  Octobre  1738. 

VIL  Caspar-  Etienne  Barbau 
de  Grand  - V 1 ll ars  , Lieutenant- 
Colonel  du  Régiment  de  la  Cour-au- 
Chantre  le  26  Oélobre  1 73  8 ^ l’obtint 
le  12  Mai  1748. 

VIII..  Louis -Frédéric  Arbon- 
nier  de  D isy  , natif  d’Orbe  Cantons 
de  Berne  & de  Fribourg  , entra  Cadet 
au  fervice  le  1 5 Février  171 6 , Enfei-  , 
gne  furnuméraire  de  la  Compagnie  de 
Baillif  & de  Belleroche  au  Régimen: 
deVillars-Chandieu  le  26  Mars  de  cette 
année  eut  le  1 5 Février  1720  la  com- 
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jniffion  de  Capitaine  pour  lever  une  de^ 
jnie- .Compagnie  francheSuiflè,&  obtint 
xle  la  faire  incorporer  dans  le  Régiment 
de  Hemel  en  Novembre  i 722  , à la 
place  de  la  demie -Compagnie  de  Pa-‘ 
javiciny  , qui  devint  Compagnie  fran- 
che. Il  fut  nommé  Chevalier  de  faint 
Louis  en  Novembre  1 740 , & Lieute- 
nant - Colonel  du  Régiment  de  Grand- 
Villarsle  12  Mai  1748. 

VIL  Régiment  4e  Dtesback. 

{ a ) Il  fut  créé  en  Décembre  1689; 
fous  le  nom  du  jeune  Salis , & compo- 
fé  dès-lors  de  douze  Compagnies. 

'.1  COLONELS. 

I.  Jean- Baptiste  de  Salis  de  So- 
<;lio  , Grifon  , Lieutenant-Colonel  du 
Régiment  Suiflè  du  jeune  Stuppa  , eut 
en  Décembre  [1689  commi filon  de  for-  > 
mer  un  Régiment  Suifle  de  ibn  nom. 

Ï1  fut  créé  Brigadier  le  3 1 Mars  1693, 

& mourut  à Paris. en  Janvier  1702. 

II.  Jean-Rodolphe  de  May  , de 

j ! 

(a)  Briquet  y Code  militaire  , T.  I , pag.  432. 

- ' Tarit  1728.  in- 12. 

Ment.  mfc.  du  Cabinet  de  S.  A.  S.  Monfeigoeter  l(, 
J’rinçe  de  Domht. 


DES  Su  I SSE  g*  Jor 

Berne  , Lieutenant  - Colonel  du  Régi- 
ment de  Manuel  le  6 Juin  1 694. , eut 
commiflîon  de  Colonel  le  4 Janvier. 
1701  , obtint  le  Régiment  du  jeune  Sa- 
lis le  15  Février  1702  , fut  créé  Bri- 
gadier le  ioAvril  1 706,  &mourut  à Pa- 
ris le  zy  Mai  1715.Il  commanda  fonRé- 
giment  dans  toutes  les  a&ions  de  guer- 
re où  ce  Corps  fe  trouva  depuis  1 702. 

III.  Amy  du  Buisson-,  de  Geneve* 
entra.au  fervice  en  1673 , Lieutenant 
aux  Gardes  Suiffes  cette  même  année  ,, 
leva  une  Compagnie  en  1677,  & une 
autre  en  1690,  fut  nommé  Lieutenant- 
Colonel  du  Régiment  Suilfe  de  Greder 
en  1690,  & paffa  cette  année  avec  fe 
même  grade  dans  celui  du  jeune  Salis.- 
Une  defes  Compagnies  entières  futré- 
formée  à la  paix  de  Ryfwick.  Il  obtint- 
3a  commilîion  de  Colonelles  3 Janvier. 
jyoz  , fut  créé  Brigadier  le  18  Avril 
1706,  eut  le  Régiment  de  May  le  5.8 
Mai  1715“,.  & mourut  à Avefnes  le  1 
Janvier  1 yz  1 . 

IV.  François-Philippe  de  Dies- 
bach  , de  Fribourg,  Comte  du  Saint 
Empire  - Romain  , Seigneur  de  Hei- 
dcnried  & de  Schoenfels,  entra*Cadet 
au  Régiment  des  Gardes  Suiffes  en  1 700,, 

. E iij 
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puis  Sous  - Lieutenant , Âide-Major  & 
Capitaine-Lieutenant  dans  le  Régiment 
de  Brendlé,  eut  commilîion  de  lever 
une  demie- Compagnie  au  Régiment 
Suifle  de  Pfiffer  le  i 5 Septembre  1702  , 
commandoit  le  fécond  Bataillon  de  ce 
Régiment  en  1709,  obtint  le  23  Sep- 
tembre 1710  une  fécondé  demie-Com- 
pagnie  vacante  au  même  Régiment  par 
la  retraite  de  fon  frere  aîné  Jean-Fré- 
deric  Baron  de  Diesbach  , eut  la  com- 
miffion  de  Lieutenant  - Colonel  le  26 
Mars  1713,  paflfa  avec  fa  Compagnie 
en  Février  1715  dans  le  Régiment  du 
BuilTon-,  en  qualité  de  Lieutenant-Co- 
lonel en  fécond , fut  fait  Lieutenant- 
Colonel  de  ce  Régiment  en  pied  le  28 
Mai  de  cette  année , eut  commiflîon  de 


Colonel  en  Oétobre  1719,  obtint  le 
Régiment  du  BuilTon  le  4 Janv.  1721  , 
fut  reçu  Chevalier  de  S.  Louis  en  Avril 


de  cette  année  , créé  Brigadier  le  20 
Février  1734  , Maréchal  de  Camp 
le  1 Mars  1738  , & Commandeur  de 
l’Ordre  Militaire  de  faint  Louis  le  10 
Mars  1743. 11  fervit  cette  année  en  qua- 
lité deMaréchal  de  Camp  dans  l’Armée 

du  Maaéchal  de  Noailles  fur  leRhin.  (*) 

- — ; - JLL 

) %xtfâit  concernant  ta  famille  de  Diesbach  , 
f.  1 2.  Friiwurg  1749.  *«-4°. 
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L’Empereur  Charles  VI  le  créa- lui  & 
fon  frere  aîné  Comtes  du  S.  Empire-Ro- 
main  par  unDiplome  du  3 Avril  171 8* 

LIEUTENANTS-COLONELS. 

I.  Jean-Simon  Baron  de  T ravers, 
Grifon , Lieutenant-Colonel  du  Régi- 
ment du  jeune  Salis  en  Décembre  1^89, 
puis  de  celui  de  Monnin  en  1 690 , & de 
celui  de  Greder  en  1 696. 

II.  Am  y du  Buisson,  de  Genever 
Lieutenant-Colonel  du  Régiment  Suillfe 
de  Greder  en  1690,  & de  celui  du  jeu- 
ne Salis  durant  la  même  année , exerça 
cette  Charge  jufqu’au  .28  Mai  171-5  * 
qu’il  obtint  le  Régiment  de  May. 

III.  François  - Philippe  Coi&te 
de  Diesbach  , de  Fribourg,  Lieute- 
nant-Colonel du  Régiment  du  Buiflon  / 
le  28  Mai  1715,  en  fut  nommé  Colo- 
nel le  4 Janvier  1721. 

IV.  Joseph  Bachmann  , du  Canton 
de  Glaris-Catholique  , entra  au  fervice 
Cadet  aux  Gardes  Suiffes  le  1 o Avril 
1 684 , Enfeigne  le  26  0<%^bre  1687, 
Lieutenant  le  28  Avril  1689,  Capitai- 
ne-Lieutenant le  4 Novembre  1692, 
Capitaine  de  la  Compagnie  de  Muller 

E i v,  - • ; 
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au  Régiment  de  May  le  8 Avril  1697  y 
Chevalier  de  faint  Louis  en  Octobre 
171 1 , Lieutenant  - Colonel  du  Régi- 
ment de  Diesbach,  le  4 Janv.  17 21, fe 
retira  en  Mars  1 y 27 , èn  confervant  fa 
Compagnie  entière.  Ilétoit  frere  de  M* 
Bachmann  * Lieutenant  - Colonel  du 
Régiment  des  Gardes  Suiffes* 

V.  GabrielSarrasin  de  la  Pier- 
re , de  Geneve , entra  au  fervice  en 
1684,  Enfeigne  Sous-Lieutenant  de 
la  Compagnie  de  Saconai  au  Régi- 
ment du  jeune  Snippa , enfuite  fe  re- 
tira à Geneve.  Il  eut  en  1695  une 
commiflîon  pour  lever  une  demie- 
Compagnie  £de  100  hommes  obtint 
la  commiflîon  de  Lieutenant-Colonel 
le  25  Novembre  1722  , eut  une  fé- 
condé demie- Compagnie  vacante  par 
la  mort  de  Leét  le  30  Novembre 
j 726,  fut  nommé  Lieutenant-Colo- 
nel du  Régiment  de  Disbach  le  28  Mars 
i.'fzy  , & fe  retira  en  Décembre  1728* 
en  confervant  fa  Compagnie. 

VI.  Balthasar-Antoine  Saluz  , 
du  Pais  dt^prifons , Cadet  en  Janvier 
1682,  Enfeigne  le  12  Décembre  1686, 
Sous  - Lieutenant  le  4 Janvier  1687  * 
^Lieutenant  le  1 Mai  1689  , Capitaine- 
,Lieuteuant  le  4 Avril  1691  , obtint 
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«ne  Compagnie  le  6 Mars  1693.  Elle 
fut  réformée  en  Février  1698.  11  ren- 
tra au  Régiment  de  May  pour  com- 
mander la  demie  - Compagnie  de  du 
•Mont,  avec  une  nouvelle  Commiffion 
du  15  May  1703  , y obtint  la  demie- 
Compagnie  de  Lumague  en  Février’ 
1707  fut  créé  Lieutenant-Co  lcneldu 
Régiment  de  Diesbach  le  31  Décem- 
.bre  1728  ,eutle  9 Décembre  1 737  une1 
demie-Compagniervacante  par  la  mort 
.de  Greder  de  Wartenfels  , obtint  la 
commiffion  de  Colonelle  8 Juin  17  3 8,  • 
fut  nommé  Brigadier  le  z6  Novembre’ 
1741  fe  retira  en  même  tems  du 
fervice  à caufe  de  fon  grand  âge.  Le 
•Roi  lui  conferva  une.  demie-  Compa- 
gnie qu’il  avoit  eue  en  1707,  & Sa 
Majefté  donna  l’autre  mo  itié  à fon  fils 
Balthafar- Antoine  Saluz  , .qui  les  com-- 
mandetoutes  deux. 

-3  VI I.  Marc-Louis-  Isaaç  -Ves-- 
*S!E  N-  E Y DE  B A L T K A S A R , En- 
fcigne  aux  Gardes,  Suiffes  le'  2 y Août; 
1707  , Sous  - Lieutenant  en  * 1708  fé- 
cond Lieutenant  le  ty  Février-r- 1715^,., 
Major  du  Régiment  du  Bu iiîon  le  i z' 
G&obrc  1719  , Cbevalier  de  S;  Louis  ; 
o„vembie.J7£8  x obtint  la  de-~ 

E.v*~ 
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mie-Compagnie  vacante  par  la  mort  du 
Sieur  Cleric  le  22  Novembre  17.28  , 
eut  la  commiflîon  de  Lieutenant  - Co- 
lonel le  2 Janvier  1740  , fut  nommé 
Lieutenant-Colonel  du  Régiment  de 
Diesbach  le  2.6  Novembre  1741  , ob- 
tint la  commiflîon  de  Colonelle  11  Fé- 
vrier 1742  , & mourut  au  Camp  de 
Dunkerque  le  1 o Odlobre  de  cette  an- 
née. 11  étoit  frere  aîné  de  Jean-Ale- 
xandre de  Bakhafar,  Maréchal  de  Camp 
& Colonel  d’un  Régiment  Su i fie  de  for. 
.nom. 

VIII-  Joachim  de  Cabalzâr,  Gri- 
fon  ,.  Cadet  le  16  Août  1711  , Enfei- 
gne  le  6 Octobre  1714  , Sous-Lieute- 
nant le  1 Avril  1720 , 'Lieutenant  le 
28  Septembre  de  cette  année  y Capi- 
taine-Commandant5 de  la  demie- Com- 
pagnie de  Bachmann  au  Régiment  de 
Diesbach  le  22  Juin  1727  , Chevalier 
-de  i'aint  Louis  en  1737,  Lieutenant- 
■Coloüel  du  Régiment  de  Diesbach  le 
14  O&obre  1742  , obtint  en  même 
tems  la  demie -Compagnie  de  Bakha<- 
fer , ci-devant  Lieutenant-Colonel  du 
Régiment  ; eut  la  commiflîon  de  Co- 
lonel le  19  Septembre  1743  , fut  créé 
Brigadier  le  zo  Mars  1747  , & bleffç 

\ 

\ 
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dangereufement  le  2.  Juillet  de  Cetxe 
année  à ka  bataille  de  Lawfeld.  Il 
commanda  le  Régiment  de  Diesbach 

Ï tendant  toute  la  guerre  depuis  1743. 
I obtint  une  moitié  de  la  Compar 
gnie  vacante  par  la  démiflîon  de  Ga- 
briel d’Erlach  Lieutenant- Colonel  du 
Régiment  de  Bettens  , qui  eut  en 
échange  celle  de  fon  frere  aine , le  1 9 
Mai  1746. 

t , 

VIII.  Régiment  de  Court  en, 

(a)  La  levée  de  ce  Régiment  fut  ac- 
cordée au  Roi  par  la  République  de 
Vallais  en  Décembre  1689.  Ce  fut 
Jean  - Etienne  de  Courten  , Major  aux 
Gardes  Suilfes  , qui  en  fut  nommé  pre- 
mier Colonel  le  6 Février  1690. 

COLONELS. 

I.  Jean  - Etienne  de  Courten 

'■  ' > * 

— — •»- 

* • • « 1.1,. 

(a)  Briquet  3 Code  mil».  T.  I.  f.  43  2.  Paris  1718*. 
in- j 2.  < 

Mémoire  mfc.  de  1702  fur  les  Pégimens  Sniffës^, 
f.  144  , dans  le  Cabinet  de  S.  A.  S.  Monjcigueur  le ■ 
Prince  de  Doml  es. 

Mçm.  mf.  communiqués  en  Mai  1749  par  M. 

Comte  de  Courten , Lieutenant-Général.  . 

E vjj 
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du  Vallais  , fils  de  Jean -François  dè 
Courten  Capitaine  au  Régiment  des 
Gardes  Suifles  , entra  Enfeigne-au  fer- 
vice  le  7 Avril  1 66.8  dans  la  Compa- 
gnie de  fou  pere  aux  Gardes  , étoit  en 
1-Û72  Capitaine  d'une  Compagnie  fran- 
che  Suifle,  fut  fait  Major  aux  Gardes- 
Suilfes  en.  1 688,  leva  le  6 Février  1 690 
un  Régiment  Vallaifan  de  fon  nom,.  * 
fut  créé  Brigadier  le  3 Janvier  1696, 
Chevalier  de  faint  Louis  le  20  Février 
1700 , Maréchal-  de  Camp  le  26  O&o:  • 
bre  1704,  & Lieutenant-Général  le  1 5 
Février  1721».  Il  mourut  à Paris  le  26 
Février  1723  , & fut  enterré  dans  l’E- 
glife  Paroiffiafe  de  faint  Roeh.  Il  s’é- 
roit  diflingué  dans  beaucoup  d’expédi- 
tions militaires. 

IL  Melchior  de  Courten  , SU 
d’Etienne  de  Courten  mort  le  1 9 Août 
1673  à Maeftrieht  Capitaine  d’une 
Compagnie  franche  d’infanterie  Suiflfe*/ 
entra  Cadet  au  fervice  de  France  le  5 
Janvier  1670  dans  cette  Compagnie  , 
en  fut  fait  Enfeigne  en  1 671  , Lieute^ 
nant  en-  1 672-,  Capitaine  en  Septem- 
bre 1 673,  & pafia  le  6 Février  1 690  du 
Régiment  de  Pfiffer  dans  celui  deCour- 
ten  y pour  en  être  LiqutqnaM-CQkmsli. 
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R fut  fait  Chevalier  de  faint  Louis  le 
20  Février  1700  , obtint- la  commiL 
fion  de  Colonel  le  1 2 Mars  1 y 02 , fut 
créé  Brigadier  le  1 o Février  1 704 , Ma- 
réchal de  Camp  en  Mars  1718,  eut  une 
penfion  de  4000  livres  en  cette  qua- 
lité , fut  nommé  Colonel  du  Régi** 
ment  de  Courten  le  1 4 Mars  1 723  , le* 
réfigna  le  1 a Février  1724  , & mourut 
en  1 y 2 8 . Son  corps  fut  enterré  dans  l’E- 
glife  de  Serans  en  Véxin.. 

III. Pierre, Comte  DECous.TEN,du 
Vallais^fils  aîné  du  précédentr  fut  nom- 
mé Lieutenant-Colonel  duRégimentdé 
fon  pere  le  i4Mars  17a  3,  & Colonel  le 
ia  Février  I7a4,  fut  créé  Brigadier  le  p 
Août  1734,  & Maréchal de  Camp  leao 
Mars1743.il  mourut  à gros-Kemps  près 
de  Bâle  le  1 ^Février  1744 , âgé  de  55 
ans  , étant  employé  en  qualité  de  Ma- 
réchal de  Camp  fur  le  Rhin.  L’Empe- 
reur Charles  VII  l’avoit  créé  lui  &4on 
frere  le  Chevalier  Maurice  de  Courten* 
Comtes  dît  Saint  Empire*-  Romain  , eut 
Mai  174a.  Voyez  chap.  XIIL 

IV.  Maurice  Comte  he*  Cour- 
te n , du  Vallais;,  Lieutenant  - Golo~ 
nel  du  Régiment  de  fon  frere  aîné  le  1 £ 
ijUfa  1724,  Brigadier  le  i.Març  173 
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Maréchal  de  Camp  le  20  Février  1743  , 
Colonel  du  Régiment  de  fon  frere  aîné 
le  6 Mars  1 744 , Commandeur  de  l’Or- 
dre Royal  6c  militaire  de  faint  Louis 
cette  même  année , 6c  Lieutenant-Gé- 
néral le  1 Janvier  1748.  f^oye^jes  fervi - 
ces,  chap.  XIII. 

LIEUTENANTS-COLONELS. 

I.  Melchïor  de  Coürten  , du  Val- 
lais  , Lieutenant-Colonel  du  Régiment 
de  Courten  le  6 Février  1690  , en  fut 
fait  Colonel  le  1 4 Mars  1723. 

I L Pierre  Comte  de  Courten 
du  Vallais,  fils  aîné  du  précédent.  Lieu- 
tenant - Colonel  du  Régiment  de  fon 
pere  le  14  Mars  1723  , en  fut  nommé 
Colonel  le  1 2 Février  1 724. 

III.  Jean -Antoine  Preux,  dit 
Vallais,  entré  Cadet  au  fervice  en  1 677^ 
Endfeigne  en  1679  , Sous- Lieutenant  en 
1681 , Capitaine-Lieutenant  en  1689,, 
obtint  le  3 1 Mars  1 $9 1 la  demie-Com- 
pagnie  de  Riedmatten  au  Régiment  de 
Courten  , fut  fait  Chevalier  de  faint 
Louis  le  4 Février  1717,  eut  la  eom- 
miffion  de  Lieutenant-Colonel  le  14. 
Mars  1723  A fut  nommé  Lieutenant? 
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Colonel  du  Régiment  de  Courten  le 
29  Février  17.24,  <5cfe  retira  en  Juin  de 
cette  année , en  confervant  fa  demie- 
Compagnie.  Il  mourut  en  Avril  1730.. 

I V.  Maurice  Comte  de  Cour- 
ten du  Vallais , Lieutènant-Coloncl 
du  Régiment  de  fon  frere  aîné  le  j 3 
Juin  1 724 , en  fut  nommé  Colonel  le  6 
Mars  1744. 

V.  Jean-Jos-eph-Nicolas  Marcle- 
sy  , du  Vallais,  fils  d’Angelin  Marclefy* 
Chevalier  de  faint  Louis,  qui  étoit  mort 
ayant  lacommiflion  de  Lieutenant-Co- 
lonel ; entra  Cadet  au  fervice  en  Mars 
1716,  Enfeigne  le  31  des  mêmes  mois 
& an,  obtint  le  6 Septembre  1721  une 
moitié  de  la  Compagnie  de  fon  pere  au 
Régiment  de  Courten  , 6c  l’autre  moi- 
tié en  Février  1731  , fut  créé  Cheva- 
lier de  faint  Louis  en  Mars  1736  , eut 
la  commifîion  de  Lieutenant-Colonel 
le  i;0  Mars  1743  , fut  nommé  Lieute- 
nant-Colonel du  Régiment  de  Courten 
le  6 Mars  1744,  obtint -la  commiflîoa 
de  Colonel  le  1 3 Juin  de  cette  année* 
6c  fut  tué  à la  tête  du  Régiment  le  1 1 
Mai  1745  à la  bataille  de  Fontenoy. 

VL  Joseph-Eügene  de  Courten^ 
petit-fils  du  Lieutenant -Cénéral  Jean- 
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Etienne  de  Courte  n , entra  au  fer  vice- 
Cadet , puis  Enfeigne  furnuméraire  le 
9 Novembre  1722  , obtint  une  moi- 
tié de  la  Compagnie  Colonelle  de  fon 
grand-pere  le  14  Mars  1723  ,,  fut  noia- 
mé  Chevalier  de  - faint  Louis  erv  Juin 
1745,  & Lieutenant-Colonel  du  Régi- 
ment de  Gôurten  le  27  Juillet  de  cette- 
année- 

I X.  Régiment  dé  Karrer, 

Il  eft  compofé  de  quatre  Compa- 
gnies , dont  le  Colonel  eftle  feul  Ca- 
pitaine-titulaire. Il  y a quatre  dra- 
peaux, dont  un  blanc  Colonel  femé  de 
fleurs  de-  lys  d’or  & croix  Blanche  , 
ayant  ces  mots  en  ox  pour  devife  t Fi- 
àelitate  & Honore  terra  & mari  ; & trois 
drapeaux  d’ordonna  nce  à flammes  rou- 
ges , bleues  & jaunes  par  oppolitioa- 
aux  croix  blanches  & devifes. 

M.  Karrer  , du  Canton  de  Soleure  r 
Capitaine  au  Régiment  Suifie  du  BuiA 
fon  , leva  le  1 5 Décembre  1 71 9 un  Ba- 
taillon Suiflè  compofé  de  trois  Compas 
gnies  , pour  être  mis  en  garnifèn  air 
Fort-Louis.  On  peut  voir  parmi  les 
Preuves  la  Capitulation  (a)  qu’il  ob- 

(aJ  Preuve  douzième*. . 
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tint  du  Roi.  Après  que  les  Compagnies 
furent  formées  , ce  Bataillon  fut  érigé 
en  Régiment  , & M.  Karrer  pourvu 
d’une  commiffion  de  Colonel.  La  paix 
ayant  été  conclue  avec  l’Efpagne , le 
Régiment  de  Karrer  fut  delliné  au  fer- 
vice  de  la  Marine,  où  il  fert  depuis  dansr 
les  Colonies  Françoifes.  En  1731  iV 
fut  augmenté  d’une  quatrième  Com- 
pagnie. - 

La  Compagnie  Colonelle  efl  tou- 
jours en  garnifon  à Rochefort,  & les 
trois  autres  Compagnies  fur  les  vaif- 
feaux  du  Roi  & dansles  Colonies  Fran- 
Çoifes  de  Sa  Maje/lé.  - 
Le  Régiment  de  Karrer  n’efl  pas  payé 
par  l’Extraordinaire  des  guerres.  Ill’eft 
des  fonds  de  la  Marine,  11  étoit  en  1 74^ 
compofé  d’un  Bataillon  formé  par  qua- 
tre Compagnies  , de  chacune  defquel- 
les  on  tiroit  1 6 Soldats  pour  créer  celle 
des  Grenadiers  de  64  hommes , y com- 
pris deux  Sergens , deux  Caporaux  , un 
Anfpeffade  & un  Tambour.  La  Com^ 
pagnie  Colonelle  avoir  350  hommes  , 
& les  autres  Compagnies  étoient  de 
200  hommes  chacune-,  compris  yz  Of» 
liciers  au  montant  de  950  Soldats,  Ser- 
gens,  Trabans,  Tambours  & Fifre> 
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iuivant  l’Ordonnance  du  Roi  du  8 Jan*  • 
vier  1737. 

Le  Régiment  de  Karrer  eft  fubor- 
donné  au  Colonel  Général  des  Suiffes 
& Grifons.  11  a fou  Etat-Major,  & la 
Juftice  tant  civile  que  criminelle  y eft  <} 
exercée  par  les  Officiers  du  Corps.  Le 
Régiment  a été  levé  làns  aveu  des 
Cantons.  J 

COLONELS. 

I.  (a  ) François  -Adam  Karrer  , 
Bourgeois  de  Soleure  , entra  Cadet  en 
Janvier  1680  dans  la  Compagnie  fran- 
che Suiflè  de  Planta,  fut  fait  Enfeigne 
dans  la  Compagnie  de  Schawénfteift  ait 
Régiment  du  jeune  Salis  en  Septembre 
1691  , Sous-Lieutenant  en  Août  1692* 
Lieutenant  en  Août  1693  , obtint  la 
commiffion  de  Capitaine  e.n  Mars  1703» 
pour  commander  la  demie-Compagnie 
de  Salis  de  Soglio.  Il  eut  une  lettre  du 
Roi  en  O&obre  1705,  pour  comman- 
der la  demie-Compagnie  du  Chevalier 
de  Salis , couplée  avec  Salis  de  Soglîo, 

( a ) Me. TJ.  mfc.  fur  le  Régiment  de  Karrer  , ti- 
rés dn  Cabinet  de  S.  A.  S.  Mortfeigneur  le  Prince  de 
Dotrtbes.  * ' 


-bes  Suisses.  lij 
fut  nommé  Chevalier  de  faint  Louis  en 
Février  1709  ; & après  la  bataille  de 
r Malplaquet , le  Roi  lui  donna  la  de- 
mie-Compagnie  de  M.  de  Schawemr 
flein  au  Régiment  de  May.  M.  Karrer 
Fut  fait  Capitaine  des  Grenadiers  en  Mai 
1710,  leva  le  1 5 Décembre  1719  un 
Régiment  compofé  de  trois  Compa- 
gnies de  250  hommes  chacune,  leva  en 
Octobre  1731  une  quatrième  Compa- 
gnie , fut  créé  Brigadier  le  8 Mai  1734* 
réfigna  fon  Régiment  le  21  Février 
173  6 , & mourut  en  1 7 . . .. 

II.  Louis-Ignace  Karrer,  deSo- 
leure  , fils  du  précédent , entra  Cadet 
au  fervice  dans  le  Régiment  de  fon  pe- 
re  en  1 722  , y fut  fait  Enfeigne  furnu- 
méraite  de  la  Compagnie  Colonelle  fe 
8 Décembre  1723  , Enfeigne  en  pied 
de  la  meme  Compagnie  le  17  Avril 
1724,  Lieutenant  le  19  Décembre  de 
cette  année , Capitaine  - Lieutenant  le 
19  Février  1726,  & Major  du  Régi- 
ment le  6 Juin  de  cette  année.  Il  paflà 
avec  l’agrément  du  Roi  en  1727  au  Ré- 
giment de  Diesbach.  / Ayant  obtenu 
le  29  Oétobre  1731  une  commiffion 
de  Colonel  , il  vint  rejoindre  le  Ké- } 
giment  de  Karrer  , pour  y continuer 
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f es  fondions  de  Major.  Il  fit  à la  fuite 
du  Régiment  des  Gardes  Suiflfes  la  Cam- 
pagne de  1735  en  Allemagne.  Il  fut 
reçu  Colonel  du  Régiment  de  fon  pere 
le  21  Février  1736'  par  une  fécondé 
commiflion  qui  lui  conferve  fon  rang 
d’ancienneté  de  Colonel  de  la  date  de 
fa  première  commiflion.  Il  fut  nommé 
Chevalier  de  S.  Louis  le  4 Fév.  1742.. 

, Il  eut  en  1 747  le  commandement  des 
Troupes  deftinées  à s’oppofer  à la  def- 
eente  des  Ennemis  à l’Iflé  d’Àix  , fous 
les  ordres  de  M..  le  Comte  de  Chaban- 
nes.  Lieutenant- Général.  Il  fut  ho- 
noré de  la  même  commiflion  en  1 748  ^ 
fous  le  même  Général,  Jufqu’à  la  fuf- 
penfion  d’armes.  Le  Roi  le  créa  Briga- 
dier le  19  Janvier  1749. 

LIEUTENANTS-COLQNELS. 

I.  Charles -Frédéric  de  Mer- 
veilleux, de  Neuchâtel,  entra  Ca- 
\ det  dans  la  Compagnie  Lieutenante- 
Colonelle  du  Régiment  de  Surbeck  en 
1707,  le  trouva  en  1708  à la  bataille 
d’Oudenarde,  & fut  afliégé  dans  Gand. 
Il  fut  nommé  Enfeigne  de  la  même 
Compagnie  le  17  Mars  1710  , Sous- 
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Lieutenant  le  27  Août  1 7 1 1 , & fe  trou- 
va à l’affaire  d’Arleux.  Il  fervit  en  1712 
au  combat  de  Denain-,  aux  lièges  de 
Douai,  Quefnoy  & Bouchain;en  1713 
aux  lièges  de  Keyferflauter  & Landau, 
fut  fait  en  1714  Lieutenant  de  îa  Com- 
pagnie de  Davatz.  Cette,  Compagnie 
ayant  été  licenciée  en  1715  , il  entra 
dans  la  Compagnie  Colonelle  du  Régi- 
ment de  Hemel , avec  Brevet  de  Ca- 
pitaine - Lieutenant.  Il  paffa  en  cette 
qualité  le  1 Mars  1720  dans  le  Régi- 
ment de  Karrer.  Il  y fut  fait  Capitaine- 
Commandant  de  la  Compagnie  Colo- 
nelle en  1725  , & Lieutenant-Colo- 
nel du  Régiment  le  3 Septembre  1741  , 
à la  création  de  cette  Charge.  Il  fit  les 
Campagnes  de  1734  , 1735  & 1736 
dans  la  Louilianne,  fut  alfiégé  dans 
Louilbourg  en  1 745  , fervit  pendant  les 
années  1746 , 1747  & 1748  fur  les  cô- 
tes d’Aunis  & de  Saintonge  , fous  les 
ordres  de  M.  le  Comte  de  Chabanrte  , 
& le  trouva  au  combat  naval  de  M.  de 
la  Jonquiere.  Il  mourut  à Paris  le  29 
' Mai  1 749.  ? j 

II.  Jacques-Christophe  Amman, 
du  Canton  d’Underwalden  , entra  au 
feivi ce  en  1707  , Cadet  dans  la  Com- 


1 


D 


Il8  HfSTOIRE  MlIITAlftE 
pagnie  de  Muller  au  Régiment  Suiflè 
de  Greder,  fe  trouva  en  1708  au  com- 
bat d’Oudenarde,  fut  nommé  en  1709 
Enfeigne  de  la  Compagnie  deSurbeck 
au  même  Régiment  de  Greder,  fe  trou- 
va à la  bataille  de  Malplaquet , fut  en 
1710  blelfé  de  trois  coups  de  feu  au  fié- 
ge  d’Aire  , fut  en  1 7 1 1 du  Détache- 
ment d’Ypres  qui  prit  la  garnifon  d’Ar- 
lebeck  prifonniere  de  guerre  , & fit 
fauter  les  éclufes  ; fervit  en  1712  au 
combat  de  Denain , à la  prife  de  Saint 
Amand,  à celle  de  Mortagne,  & aux 
fiéges  de  Marchienne , Douai,  le  Que(- 
noy  & Bouchain fut  créé  le  2 Mars 
1714  Sous-Lieutenant , & exerça  l’em- 
ploi d’Aide  - Major.  La  Compagnie  de 
François  Philippe  de  Surbeck,  où  il  fer- 
voit  , fut  licentiée  en  Février  1716. 
M.  Amman  rentra  dans  le  Régiment  en 
1718  comme  Lieutenant  de  la  Com- 
pagnie Lieutenante-Colonelle.  Il  quitta 
le  fervice  en  1719  jufqu’au  10  Mars 
1720,  qu’il  paflà  en  qualité  de  Lieute- 
nant dans  le  Régiment  Suiffe  de  Karrer. 
Il  y fut  établi  Capitaine -Lieutenant, 
fut  reçu  Chevalier  de  faint  Louis  en 
1729  , créé  Capitaine  - Commandant 
de  la  Compagnie  de  Karrer  filsen  1732, 
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Homtné  Lieutenant-Colonel  du  Régi- 
ment de  ce  nom  le  3 Mars  1750',  & 
mourut  le  3 Juillet  de  la  même  année.' 
Il  avoir  fait  avec  ce  Régiment  les  mê- 
mes Campagnes  que  fon  prédéceflêur 
Charles-Fréderic  de  Merveilleux. 

III. 


X.  Régiment  Grifon  de  Salis, 

- * C-  • 

, ’ * - ■ - * il 

(a)  M.  le  Baron  de  Travers  d’Ortenr 
itein  , Capitaine  aux  Gardes  Suides, 
leva  le  1 Juin  1734  an  Régiment  Gri- 
fon de  fon  nom. 

(O  COLONELS. 

I.  Jean-Victor  Baron  de  Tra- 
vers d’Ortenstetn  , Grifon,  Capi- 
tuine  aux  Gardes  Suiffes,  leva  le  1 Juin 
1734  un  Régiment  Grifon  de  fon  nom, 
fut  créé  Brigadier  le  1 Janvier  1740  , 

(a)  Preuve  treiziéme. 

Mèm.  mfc.  tirés  du  Cabinet  de  S.  A.  S.  Mon- 
seigneur le  Prince  de  Dombes.  ' j • 


izo  Histoire  Militaire 
& mourut  à Pafpels  en  Grifons  en  Avril 
1744,  âgé  de  60  ans.  Voyez  chap.  IX. 
n.  XL 

IL  Jean  - Gaudence  de  Salis  de 
Soglio,  Grifon  , Cadet,  puis  Ensei- 
gne au  Régiment  des  Gardes  Suiflès  le 
2 4 Oétobr.e  1729  , obtint  la  commif- 
fion  de  Capitaine  au  Régiment  de  Dief- 
bach  le  19  Avril  1731 , & unedemie- 
Compagnie  au  même  Régiment  le  20 
Mars  173  5.  Il  leva  une  demie-Compa- 
gnie  au  Régiment  de  Travers  , à la 
création  de  ce  Corps  en  1734,  ^ut  nom- 
mé Lieutenant-Colonel  de  ce  Régiment 
Grifon  le  27  Septembre  1735  , obtint 
la  conjmiflion  de  Colonel  le  1 5 Mars 
1736  , & fut  tué  le  18  Juillet  1744  \ 
à l’attaque  des  retranchemens  de  Châ- 
teau-Dauphin. Il  avoit  été  nommé  Co- 
lonel du  Régiment  de  Travers  le  1 1 de 
ce  mois  par  Brevet  daté  de  Dunkerque. 
Mais  M.  de  Salis  fut  tué  avant  que  de 
recevoir  la  nouvelle  de  fa  promotion. 

III.  Charles -Ulysse  de  Salis 
de  Mayenfeld  , Grifon,  leva  le  10 
Juillet  1734  une  demie-Compagnie  au 
Régiment  de  Travers , obtint  ce  Régi- 
ment le  6 Décembre  1 744 , & fut  créé 
Brigadier  le  1 0 Mai  1 748. 

LIEUTENANTS- 
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: LIEUTENANTS-COLONELS. 

• . I.  Hercules  de  Salis  de  Mars- 
chlins  , Grifon  ,.fervit  comme  Cadet* 
Enfeigne  , Sous-Lieutenant  & Lieute- 
lant  dans  le  Régiment  des  Gardes  Sui£- 
fes  depuis  1 698  jufqu’en  1*705  , enfuite 
en  Efpagne  & en  Empire  comme  Ca- 
pitaine jufqu’en  1 71 6,  fut  nommé  Lieu- 
tenant-Colonel du  Régiment  de  Tra- 
vers le  1 Juin  1 754,  & fe  retira  en  Sep- 
tembre 1^35.  • 

IL  Jean  - Gaudence  de  Salis  de 
Soglio,  Grifon,  Lieutenant-Colonel 
du  Régiment  de  T ravers  le  2.7  Septem- 
bre 1735,  en  fut  nommé  Colonel  le 
1 1 Juillet  1744. 

III.  Jean-Luce  Gügelberg  de 
Moos , Grifon , fervit  d’abord  en  Hol- 
lande , puis  fut  faitCapitainq^n  France 
au  Régiment  Grifon  de  Travers  le  23 
Juin  1734,  Lieutenant-Colonel  de  ce 
Régiment  le  1 1 Juillet  1744  , fe  retira 
à la  fin  de  1745 , en  confervant  fa  de- 
mie-Compagnie. 

IV.  André Stupp an, Grifon, Ca- 
pitaine-Commandant de  la  dem  ie-Ccm- 

Tome  111.  F 
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pagnie  de  Capol  au  Régiment  Grifoa 
de  Travers  en  Novembre  17 34 , obtint 
la  Compagnie  de  Wilty,  & fut  nommé 
Lieutenant  - Golonel  du  Régiment  de 
Salis  le  1 1 Juin  1745,.. 


CHAPITRE  XV. 

- , ' * » » 

Batailles  , Combats  & Sièges  ou  les  Ré- 
gimens SuiJJes  & Grijons  , qui  fer- 
vent aâuellement  en  France  , fi  font 
trouvés. 

W ’Etat  que  nous  donnons  des  a&ions 
.JL#  de  guerre  où  les  Régimens  Suifles 
ie  fout  trouvés  , eft  conforme  aux  Re- 
lations manufcrites  & imprimées  que 
nous  avons  raflemblées.  Il  feroit  mê- 
me  plus  parfait,  ii  nous  avions  été 
égaleme^:  fécondés  par  tous  les  Chefs 
des  Corps  refpe&ifs.  Pluiîeurs  d’entre 
Meilleurs  les  Colonels  & Majors  nous 
ont  communiqué  des  Mémoires  fort  in- 
itru&ifs  fur  leurs  Régimens  ; Nous  ne 
pouvons  alfez  leur  en  marquer  notre 
-ceconnoiflànce.  Mais  notre  travail  au- 
=*oit  été  plus  fatisfaifant , fi  Meilleurs 


«Digitized  by  Google 


©ES  S TM  S SB  S.  Ï13 

les  Chefs  ayoient  tous  eu  l’attention 
dont  nous  les  avions  priés  par  le  Prof- 
feftus  { a ) de  notre  Ouvrage. 

I.  Campagnes  du  Régiment  de  Bettens. 

Ce  Régiment  fut  levé  à Berne  le  1 4 
Août  1671  par  Jean- Jacques  d’Erlach  , 
puis  donné  fucceflivement  en  1694  * 
Albert  de  Manuel , en  1701  à Charles 
de  Chandieu-Villars , en  1718  àBéat- 
Louis  de  May , & en  1739  à George- 
Alannjich  de  Bettens.  „ 

En  1 672. 

(b)  Le  17  Mai , le  Roi  étant  à Vh- 
fet  près  de  Maftricht-,  le  Prince  de 
Condé  vint  dire  à Sa  Majefté  que  le  Ré- 

(4)  //  a été  imprimé  difiribué  en  1749. 
bit  à la  fin  : L’Auteur  a cru  devoir  indiquer  le 
plan  de  fon  travail , avant  que  de  commencer 
î’impreffion  : Il  efpere  que  ceux  d’entre  les  Mili- 
taires Suiifes  qui  poiTédent  quelques  titres  oum- 
nufcrits  relatifs  à l’Hiftoire  des  Troupes  de  la 
Nation  , voudront  bien  les  lui  communiquer. 
Cette  attention  de  leur  part  lui  fera  redoubler  fës 
efforts  pour  tâcher  de  mériter  leur  approbation  Sc 
le  fufFrage  du  Public. 

(b)  Mémoire  manuscrit  de  M,  Stttppa , Licute- 
mant-Général. 

3F  ij 
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.giment  d’Erlach  , qui  étoic  dans  fou 
-Armée,  ne  vouloit  pas  fervir  contre 
la  Hollande.  Sa  Majefté  ordonna  à 
Pierre  Stuppa,  Capitaine  aux  Gardes 
Suifles,  de  parler  aux  Capitaines;  & 
ils  ne  firent  pas  difficulté  de  paffer , 
lorfqu’ils  eurent  entendu  les  raifons 
qu’il  leur  allégua.  Le  (a)  Régiment 
d’Erlach  fervit  au  fiége  de  Nimégue  en 
Huilier.  Il  fut  détaché  avec  l’Armée  du 
Prince  de  Condé  , pour  entrer  dans  le 
Duché  de  Cleves  : Mais  étant  arrivé  à 
Kayferfwerth  , il  refufa  de  paflèr  le 
Rhin  , à caufe  des  T raités  de  fon  Can- 
ton avec  la  maifon  d’Autriche.  Le  Prin- 
ce de  Condé  ajoûtant  des  effets  aux  me- 
naces , entoura  de  Troupes  le  Régi- 
ment , & lui  lignifia  que  s’il  ne  pafloit 
le  fleuve  , il  le  feroit  tailler  en  pièces. 
Te  Régiment  fe  vit  forcé  d’obéir  : Mais 
H protefta.  Le  Canton  de  Berne  fe  plai- 
gnit à la  Cour  de  cette  violence,  & le 
Roi  défavoua  la  conduite  du  Prince. 
- 

(a)  B.tfmge  3 Annales  des  Provinces  Unies  , à 
'Pan  i6jz.  , 

Puffendorff , rer.  Prandebttrg.  lib.  XI.  Ç.LXXIU. 

Lettres  IJiJloriqucs  , T.  L p . îji.  Pet- 
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* • . * r 

En 167$, 

Le  (a)  Régiment  d’Erîaeh  fut  em- 
P oyé  au  fiége  de  Maftricht.  Le  il 
Juin  trois  Bataillons  de  ce  Régiment  & 
une  des  Compagnies  franches  Suiflès 
montèrent  la  tranchée  devant  cette  Pla-  - 
ce.  Les  Affiégés  firent  une  fortie  : niais 
le  Régiment  d’Erlach  la  repoulfa  très- 
vivement.  Il  perdit  dans  cette  adion 
fon  Major  qui  fut  tué.  Le  26  Juin  un 
Bataillon  d’Erlach  étoit  de  tranchée. 
M.  d’Erlach  fon  Colonel  ,,  qui  étoit 
Brigadier  d’infanterie  , fervit  à ce 
fiége. 

En  1674. 

« t 

’ y ‘ ) 

Le  ( k)  Régiment  d’Erlach  fe  diftin- 
gua  à la  bataille  de  Senefl,  &y  perdit 
un  grand  nombre  D’Officiers  de  de  Sol- 
.dats,  . . ... 

(a)  Suite  du  Mercure*H ollatidois  , 1 671%)  1671» 
p-  347-548  165.  par  P.  Louvet.  Paris  1674.  fig* 

ÎS-Il. 

Gazette  de  France,  1675  ,p..sp6.  62 1.  652,  661, 
ParisJtt-\.? . . 

(. b ) Relation  de  la  bataille  de  Seneff.  Paris  1674* 

, • . 

Gazette  de  France,  1674. f.  914.  Paris  in- 4?.  ; 

F iij 
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En  1 6j$. 

Le  (a)  Régiment  d’Erlach  fervit  dans 
P Armée  de  M.  de  Schomberg  en  Ca- 
talogne , il  étoit  commandé  par  fon 
Colonel  M.  d’Erlach  Brigadier  d’In- 
fânterie  , & il  fut  employé  au  fiége  de 
Bellegarde , & à celui  de  Chapelle  de 
Notre-Dame  Del-Caftel. 


En  1 676. 

Le  ( b ) Régiment  d’Erlach  étoit  en 
garnifon  à Bellegarde  en  Rouflillon  du- 
rant Phyver  de  1675  à 1676. 

En  16  jj.. 

Campagne  de  Roufïillon.  (c)  BataiK 


(a) .R dation  de  ce  qui  s'eftpa/féen  Catalogne,  pre- 
miert  part,  pag.too.  i?7-  174  .Paris  1679-  in-iz. 

( b ) Meme  Relation  de  ta  guerre  de  Catalogne  * 

Partie  JL  p. 13. 15-17.  . v 

(c)  Relation  de  la  bataille  d'Efpottille.  Paris  ï 677. 
in- 4®. 

Galette  de  France , 1677  ,p.  586.588  595.  Pâ- 


tis in- 40. 

Quincy , Ht/}, 
f.  564. 


mi  lit,  de  Louis  le  Qrftnd , X.  h 
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le  d’Epouille  le  4 Juillet,  les  Régi- 
mens  de  Saux , de  Furflemberg  , de 
Navailles  & d’Erlach  s'y  diftingue- 
rem.  Ce  dernier  Régiment  eut  un  En- 
feigne  de  rué  avec  \z  Sergens  & 45 
Soldats  : le  nombre  de  fes  bleffés  mon- 
ta à 1 1 6 hommes,  dont  4 Lieutenans.. 
LeMaréchal-Duc  de  Navailles  rempor- 
ta la  Vi&oire  fur  les  Efpagnols.  Parmi 
les  bleffes  du  Régiment  de  ce  Maré- 
chal il  y eut  Sorbec  Lieutenant, 

E»  1678. 

1 . , « 

( a)  Siégé  de  Puycerda  Capitale  dcr 
la  Cerdagne,  le  Régiment  d’Erlach 
qui  étoit  de  l’Armée  du  Maréchal  de 
Navailles  y monta  plulieurs  tranchées 
le  1,  6,  p , 1 3 & 17  de  Mai.  Son  Lieu- 
tenant-Colonel, M.  de  Murait,  y fut 


(a)  Quincy  , ibid.  p.  6 1 3 . fuiv. 

Mémoires  du  Maréchal  de  "Navailles , liv.  V. 
f.  318  3 3<>*  Paris.  1701.  *«-12. 

Galette  de  France , 1678.  pag.  494.  494.  4981. 
joo.'joz.  505-516.  Paris  in- 4®. 

Mémoires  pour  fervir  /i  l'Hift.  de  Louis  le  Grand, 
par  de  ViX.é , T.  HI.  pag.  1 59. 162.  165 . Paris. 

1698.  in-fol.  ' ■ . * 

Relation  de  la  guerre  de  Catalogne  , fécondé  pateJi 
ùe,pag.  153-154$  168.  Paris.  1679.  - 

F iy 
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blatte  avec  d’autres  Officiers  du  Corps. 
Le  17  Albert  de  Melune  Capitai- 
ne monta  & la  breche  l’épée  à la 
main.  La  lifte  des  Officiers  tués  à ce 
iïége  marque  du  Régiment  d’Erlach , 
les  Sieurs  de  Diesbach  & de  Motais  En- 
seignes , & Guider  Aide-Major. 

Le  5 de  Mai  on  reçut  au  liège  de 
Puycerda  quatre  pièces  de  Canon  r une 
de  24  & trois  de  1 6 qu’on  avoit  fait 
ammener  avec  des  peines  incroyables 
& des  fatigues  extrêmes  par  trois  cens 
Suifles , par  la  montagne  du  Canigou* 
Puycerda  capitula  le  a 8 Mai. 

En  1684.  ' - 

(a)  M.  d’Erlach  , Maréchal  de 
Camp  d’un  Régiment  Suifle  de  fon 
nom  , lervit  au  liège  de  Luxembourg 
entrepris  par  le  Maréchal  de  Créqui. 


« * , 

■■  1 1 - H'»»».  1 ■ ■ — 

(a)  Galette  de  France  , 1684.  p.  24;.  247.  277. 
298.  Î02.  Paris  in-\° . 

Quincy , ïlifl.  mllit.de  Louis  le 'Grand,  T.  Il* 

p, 

Mém.  mfc*. 


l 
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des  Suisse*;*  i-z? 
F~  ' En  1689.  ' 

Le  ( a ) Régiment  d’Erlach  compo- 
fé  de  trois  Bataillons  , & celui  de  Zur- 
Lauben  fervirent  en  Catalogne  dans 
l’Armée  du  Duc  de  Noailles.  Un  Ca- 
pitaine du  Régiment  d’Erlaeh  fut  tué 
au  liège  de  Campredon.  Cette  Place 
fe  rendit  le  z 3 Mai./ 

• ' r 

En  1 £90 . 

1 [’b  ) Campagne  du  Duc  de  Noailles- 
en  Catalogne.  Rolland  Major  du  Ré- 
giment d’Erlach  repoufla  à la:  tête  de  • 
zoo  Grenadiers  un  parti  de.  Miquelets- 
Espagnols  près  du  Cap  de  Lofcot. .. 

En  i6yt.  ' ’ 

J , *'  7 * "-U 

■ , 

En  1 6ç)Z* 


(»i)  Qaiticy , ibid.  T.  If.p.  z:4.  3.16. 

Quincy,  ibidem.  pag.  3x3. 

B 7* 
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En  1693. 

Le  Régiment  d’Erlach  fervit  en  Juin 
au  fiége  de  Rofes  en  Catalogne. 


En  1694.. 

Le  Régiment  d’Erlach  „ qui  devint 
cette  année  Manuel , fut  employé  en 
Catalogne*.  Il  fe  diltingua  le  27  Mai 
à la  défaite  de  l’Armée  Efpagitole  près 
du  Ter , en  Juin  au  fiége  de  Palamos 
que  le  Maréchal  de  Noailles  prit  d’af- 
faut , enfui  te  au  fiége  de  Gironne  qui 
capitula  le  29  de  Juin , à celui  d’Oftal- 
xic  en  Juillet  , au  fiége  de  Caflel- 
fôllit  en  Septembre. 

£«1695. 

Le  Régiment  de  Manuel  continua 
de  fervir  en  Catalogne. 
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En  1 696.. 

(a)  Campagne  de  Catalogne  fous 
le  Duc  de  Vendôme.  Il  y ayoit  quatre 
Bataillons  du  Régiment  de  Manuel. 

1 

En  i6yy. 

Le  (£}  Régiment  de  Manuel  fervit, 
en  Catalogne  dans  l’Armée  du  Duc  de 
Vendôme,  & fe  trouva  au  fiége  de 
Barcelone.  Diesbach  Capitaine  de  ce 
Régiment  fut  tué  en  Juillet  à la  tran- 
chée devant  cette  Ville.  La  Place  Fut. 
prife  le  1 o Août. 

En  1701- 

• # 1 

Le  Régiment  de  Villars-Chandiea^ 
feryit  en  Flandre. 

r 

En  lyoz*  1703.  1704.  & 1705. 

Le  Régiment  de  Villars  - Chandieu^ 
fervit  en  Flandre. 

* 

.(a)  Qmnty-,  HifLtnilit.  de  Loais  It  Grand r-X.  J/»- 
f>.  261-262.  - ,'t 

<10  Q tdMCfyJHJ'X-  llLf. 

Fr  vjt  . 
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, En  1706. 

te  Régiment  de  Villars-Chandien1 
- fe  trouva  à la  bataille  de  Ramellies. 

En  1707. 

Le  ( a ) Régiment  de  Villars-Chan-. 
dieu  fervit  en  Flandre  dans  l’Armée 
de  l’Eledeur  de-  Bavière; 


En  170&., 


Le  Régiment  de  Villars-Chandieu- 
fe  trouva  dans  l’ Armée  de  Monfeigneur,- 
le  Duc  de  Bourgogne  en  Flandre , & 
au  combat  d’Oudenarde,  où  il  perdit, 
entr’autres  Officiers  Henri  Leifler , du 
Canton  de  Berne-,  Chevalier  de  Saint 
Louis  & Capitaine , fils  de  Henri  Leif-' 
ler  Colonel  d’un  Régiment  d’infante- 
rie Allemande  qui  avoit  été'  tué  au 
fiége  d’Oftalric.  s 

( é)  Deux  Bataillons  de  Villars-- 


(a)  Quiticy , Hifit  milit.  de  Louis  le  Grattd , T. 

V'  pag'  *77 • ' 

\ b)  Quincy,  ibidem,  pag.  $to  tffuiy. 
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Chandieu  furent  jettes  dans  Gand  après 
le  combat  d’Oudenarde  ; 6c  un  autre  ' 
dans  Lille,  où  il  fut  alliégé. 

En  1709.  . 

Bataille  de  Malplaquet.*Le  Régi* 

ment.de  Villars-Chandieu,s’y  trouva. 

* * x *v  • ^ ; 

• En  1710.  ■ i 

Le  Régimentr  de  Vilîars  - Chandiéit- 
dans  l’Armée  de  Flandre.  Il  étoit  Chef 
de  Brigade. 

. . ■ En  171  iv‘  , ■ ’ 

Le- Régiment  de  Villars-  Ghandieu: 
fervit  dans  l’Armée  de  Flandre... 

En  .17 1*. 

\ * * * •. 

Le  Régiment  de  Villars-Chandiea- 
fèrvit  dans  la  même  Armée,  fe- trouva 
de  Douai,  de  Denain  , & aux,  fiégesi 
eu  combat  du  Quefnoy  6c  de  Bou* 
chain.-  Gaudard,  d’Yverdun  , Lieute-,  > 
nant  de  Grenadiers,  fut  tué  .à  cg.dejçr-  : 
nipr  liège.  . ■ ' 


1 
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En  1713. 

Le  (a)  Régiment  de  Vilfers^Chaa* 
dieu  fervit  au  fiége  de  Landau - 

, En  1733  & 1734*  ; 

Le  Régimeat  de  Mai  fut  employé 
dans  l’Armée  du  Roi  fut  le  Rhin. 

En  1742- 

» / 

Le  (b)  Régiment  de  Bettens  campa* 
en  Mai  près  de  Dunkerque,  fous  les 
ordres  de  M.  le  Bailli  de  Givry  Lieu- 
tenant-Général. Il  travailla  aux  retran- 
chemens,  & les  garda  jufqu’ën  Oélo- 
bre,  qu’il  fut  mis  en  garnifon  à Douai 
&Aire. 

En  1743. 

r * * 

/ Le  Régiment  de  Bettens  relia  ai 
Douai  & Aire. , 


(m)  Qtiittcy  ,ibid.  T.  VIL  p.  121.  jjfttiv. 

{b)  Meta,  des  Campagnes  du  Régiment  de  Ber— 
itm  depuis  1742  , communiqué  par  M.  Gnu  dard  ,, 
Gapisaitte  Je  ce  Régiment* 
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En  1744.  * 

Le  Régiment  de  Bettens  -fit  la  Cam- 
pagne de  Courtrai , & fut  envoyé  en 
Oélobreà  Ypres  & à Menin., 

En  1745. 

Le  Régiment  de  Bettens  partit  le  1 1 
Août  d’Ypres  & de  Menin  pour  aller 
camper  fous  Maubeuge  : Il  marcha  en- 
fuite  à T ournai . . En  arrivant  devant  cet- 
te Place  le  troifiéme  Bataillon  futdé- 
taché  pour  Maubeuge,  que  les  Enne- 
mis menaçoient.  par  leurs  mouvemens.. 
Les  deux  autres  Bataillons  continuè- 
rent le  fiége  de  Tournai  , & y mon- 
tèrent la  tranchée  le  7 & le  2.1  de  Mai 
devant  la  Ville,  & en  Juin  devant  la  • 
Citadelle.  Ce  liège  leur  coûta  1 1 hom^ 
mes  de  tués  , & 1 8 autres  blefîes. 

Le  1 1 Mai  les  deux  Bataillons  de 
Bettens  fe  trouvèrent  à la  bataille  de 
Eontenoy.  Ils  formèrent  une  Brigade 
particulière,  & le  Régiment  de  Die£ 
bach  en  fit  partie.  La  Brigade  de  Bet- 
tens étoit  placée  fur  la  droite  appuyant 
au.  Village  de  Eontenoy.. Elle  fut  char- 
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géë  pendant  la  nuit  du  10  au  1 1 de- 
conftruire  les  trois  redoutes,  quiétoient 
entre  Fontenoy  & Antoin,  & les  gar- 
da pendant  la  bataille.  Ces'  redoutes 
devinrent  fi  importantes  qn’elles  em- 
pêchèrent les  Ennemis  de  tenter  à pé- 
nétrer de  ce  côté.  La  perte  des  deux 
Bataillons  de  Bettens"  monta  à 49 
hommes  de  tués  & à 7 3 autres  de  blef- 
fés..Tfcharner Lieutenant  fut  tué.  Efr 
fingjgr  Capitaine,  <3c  Wagner,  Triboler 
& Saint -Cierge  Lieuter.ans  furent 
blefles. 

Après  la  reddition  de  la  Citadelle 
de  Tournai  les  deux- Bataillons  du- Ré- 
giment de  Bettçns  furent  détachés  pour 
le  fiége  d’Oudenarde  , où  ils  eurent 
fix  hommes  de  tués  & dix  de  blefles. 

Ils  marchèrent  enfuite  à Oflende , & 
gardèrent  l’intervalle  qu’il  y a entre  le' 
Canal  de  Bruges  & la  Mer  pour  em- 
pêcher l’Ennemâ  de'  gagner  l’Eclufe.-  " 
Ils  eurent  à ce  fiége  trois  hommes  de. 
tués  & cinq  de  blefles. 

Les  deux.  Bataillons  fervirent  auflî 
au  liège  de  Nieuport  qui  fuivit  celui. 
d’Oftende.  M.  d’Erlach-Schadau  Lieu* 
tenant-Colonel  du  Régiment , s’empara-. 
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du  Fort  Virwout,  d’où  dépéndôit  en 
partie  la  réduction  de  Nieuport.  Les 
deux  Bataillons  eurent  à ce  liège  lix 
hommes  de  tués  & & cinq  de  blefles. 
ils  joignirent  la  grande  Armée  à Alolt, 
& furent  enfuite  détachés  au  liège 
d’Ath , où  ils  furent  joints  par  le  troi- 
fiéme  Bataillon  qui  y fervit  l’Artille- 
rie. Le  liège  d’Atn  coûta  au  Régiment 
quatre  hommes  de  tués  & huit  autres 
bielles.  Le  Régiment  entra  en  quar- 
tier d’hyver  à Tournai'.. 


% En  1746. 

Le  Régiment  de  Bettens  fervit  en 
Février  au  liège  de  Bruxelles.  Le  pre- 
mier Bataillon  ouvrit  la  tranché  e Vey 
de  ce  mois,  le  .9  le  fécond  Bataillon 
monta  la  tranchée , le  10  le  troifiéme, 
le  12  le  premier  , le  1 4 le  fécond,  le  16 
le  troiüéme , le  1 7 le  premier , & le 
*9  le  fécond.  Bruxelles  capitula  le  20 
de  ce  mois.  Le  Régiment  de  Bettens 
eut  à ce  fiége  14  hommes  de  tués  & 
16  de  blelfés.  La  Cond^agnie  de  Gre- 
nadiers monta  à l’aflaut  de  l’ouvrage 
à-corne  , M.  Rouge  Lieutenant  y fut 
•blelîë  dangereufement.  Après  la  recfc- 
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dition  de  Bruxelles  le  Régiment  revint 
à Tournai . Il  en  partit  le  1 Mai 
pour  joindre  l’Armée  fous  Bruxelles»- 
Il  fut  détaché  du  Camp  de  Liere , Sç 
envoyé  au  fîége  de  la  Citadelle  d’An- 
vers , où  il  monta  une  fois  la  tranchée» 
Ce  fiége  lui  coûta  9 hommes  de  tués  & 
-m  ü de  blefîes.  Le  Régiment  rejoignit 
enfuite  la  grande  Armée  f\  & fuivit  tous 
fes  mouvemens.  Les  trois  Compagnies 
de  Grenadiers  eurent  aux  cinq  Etoi- 
les 8 Grenadiers  de  tués  & 11  de  bief- 
fés.  Après  la  réduction  de  Charleroi 
l’Armée  marcha  par  fa  gauche , & alla 
. camper  à Ramellies,  appuyant  fa  droite 
au  Village  de  Permis,  dont  la  Brigade 
de  Bettens  chafla  les  troupes  legeres. 
Le  lendemain  l’Armée  décampa , & à 
la  pointe  du  jour  les  Ennemis  débotté 
cherent  par  un  bois , vis-à-vis  du  Ré- 
giment de  Bettens  qui  étoit  campé  en 
potence  fur  la  droite  de  l’Armée.  Ils 
firent  avecfix  pièces  de  canon  un  feu 
très-vif  fur  le  camp  du  Régiment  qùi 
n’étoit  point  encore  détendu,,  lui  tuè- 
rent cinq  honfcnes  & bleflerent  neuf 
autres.  * 

Le  Régiment  partit  du  Camp  de 
Thines  pour  faire  le  fiége  de  Namur* 
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Il  s’y  trouva  .de  tranchée  lors  de  la  red- 
dition du  Fort  d’Orange.  Les  Grena- 
diers s’étoient  diftingués  deux  jours  au- 
paravant à la  prife  des  palliflàdes  de 
ce  Fort.  Eller  du  Canton  d’Ury,leur  Ca- 
pitaine & Bergier  Lieutenant  avoient 
été  dangereufement  blefles  en  cette  at- 
taque , t&  il  y avoit  eu  des  Grenadiers 
1 1 de  tués  & 9 de  blefles.  Le  Régi- 
ment eut  aux  deux  fïéges  de  la  Ville- 
& de  la  Citadelle  17  hommes  de  tués 
& 22  de  blefles.  Du  nombre  de  ces 
derniers  fut  Jacobel  Capitaine- 

Le  Régiment  joignit  enfuite  l’Ar- 
mée à Tongres  , & fe  trouva  le  11 
O&obre  à la  bataille  de  Raucoux , 
du  Corps  de  M.  le  Marquis  de  Conta- 
de.  Il  eut  en  cette  journée  5 hommes 
de  tués  & 4 de  blefles..  Il  marcha  en- 
fuite  à Bruges  & à Nieuport  où  il  pafla 
l’jiyver. 

En  1747. 

Le  11  Avril  le  Régiment  de  Bet- 
tens  partit  pour  Dendermonde,  & alla 
atfiéger  feul  le  Fort  de  la  Perle,  fous 
les  ordres  deM.de  Contade,il  four- 
nit aufli  des  détachemens  au  fîége  de 
Ljeflgenshut.  Enfuite  il  fervit  à.  celui. 


Digitized  by  Google 


140-  Histoire  Militaire 
de  Hulft.  Deux  Compagnies  de  Gre* 
nadiers  fe  trouvèrent  la  nuit  du  2 au 
^ de  Mai  à l’attaque  du  Redan  du  Zanr- 
berge , le  forcèrent  & pénétrèrent  juf- 
ques  dans  le  camp  des  Ennemis-  Cette 
attaque  coûta  au  Régiment  10  Grena- 
diers de  tués  & 7 de  blelfés.  La  nuit  du 
5 au  6 du  même  mois  on  fit  une  nouvel-  . 
le  attaque , à la  tête  de  laquelle  M.  de 
la  Channelaz  marcha  comme  Lieute- 
nant-Colonel de  tranchée.  Les  Enne- 
mis furent  obligés  d’abandonner  le 
- Redan  malgré  leurs  efforts  extraordi- 
naires. Le  fiége  de  Hulft  coûta  au  Ré- 

fiment  27  hommes  de  tués  & 4^  de 
leffés*  du  nombre  de  ces  derniers 
• furent  Sandoz  Capitaine  & Chevalier- 
Lieutenant. 

Le  Régimeftt  ouvrit  enfuite  la  tran- 
chée devant  Axel.  11  y eut  deux  hom- 
mes de  tués  & un  de  bleflë.  On  l’en- 
voya après  ce  fiége  à la  grande  Armée 
entre  Malines  & Louvain , où  il  fut 
employé  à travailler  à la  Digue  près 
de  RoITelaer.  11  fe  trouva  le  z Juil- 
let à la  bataille  de  Lawfeld,  & s’y  dis- 
tingua. Il  fut  deftiné  à l’attaque  de- 
là gauche  du  Village  de  ce  nom  fous 
les  ordres  de.M.  de  Montbarey  l11  y 
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•entra  labayonete  au  bout  du  fufilfans 
tirer  un  feul  coup>,  & pénétra  jufqu’à 
la  derniere  haye,  où  le  Major  du  Ré- 
giment Louis  May  fut  tué.  Le  Régi- 
ment fe  foutint  derrière  un  ravin  qui  elt 
au  milieu  du  Village, malgré  la  vivacité 
du  feu  des  Ennemis  ; jufqu’à  ce  que  les 
Irlandois  arrivèrent.  L’attaque  recom- 
mença , & fut  renouvellée  piulîeurs 
fois  , & enfin  le  Village  fut  entièrement 
emporté.  Immédiatement  après  le  Ré- 
giment de  Bettens  eut  ordre  de  mar-# 
cher  au  Village  d’Ulitinguen  où  l’on 
croyoit  qu’il  y avoit  encore  des  Enne- 
mis. Les  Grenadiers  le  fouillerftit  & 
le  gardèrent  pendant  la  nuit.  ■ 

Cette  journée  fit  effiiyer  au  Régi- 
ment une  perte  confiderable  en  Offi- 
ciers & en  Soldats.  Gabriel  d’Erlach 
de  Schadau  , Brigadier  & Lieutenant- 
Colonel  du  Régiment  , mourut  en 
Juillet  à Louvain  des  blelfures  qu’il 
avoit  reçu  à Lawfeld.  Louis  May , de 
Berne,  Major,  fut  tué.  On  le  regretta 
beaucoup  à caufe  des  taiens  qu’il  avoit 
acquis  dans  l’Art  Militaire.  Les  autres 
tués  furent,  Villemain  & Sandoz  Ca- 
pitaines des  Grenadiers,  Ferriere  Capi- 
taine, Teftaz,  Pol,Tfchiffely,  Ropin- 
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gon , & Bourkauet , Lieutenans.  Les 
blefles , Daulbonne  , Arpeau  & Effin- 
ger  Capitaines  , Wagner  & Icas 
Lieutenans  des  Grenadiers  , Vul- 
lyamoz  Aide -Major,  Cuenod,  Gof- 
fet  Conten  , Detrey  , Sombreuil 
Sc  Guarrigues  Officiers.  Il  y eut  du 
Régiment  1 3 2 hommes  de  tués  & 345 
de  blefles , dont  la  plus  grande  partie 
mourut  dans  les  Hôpitaux.  Le  Régi- 
ment pafla  l’hyver  én  Normandie. 

En  174$. 

Ise  Régiment  de  Bettens  fervic  fur 
les  côtes  de  Bretagne  pour  les  défendre 
contre  les  defcentes  des  Vaiflaux  An- 
glois.  Deux  Bataillons  furent  envoyés 
en  Mai  à Landerneau  , où  ils  reflerent 
jufqu’à  la  Paix.  Le  fécond  Bataillon 
campa  à Belle-Ifle. 

1 1.  Campagnes  du  Régiment  de  Fé- 
jt,  gelin-Seedorff. 

Créé  en  Février  1 672.  Ses  Colonels 
Pierre  Stuppa,  Grifon,  Jofl-Brendlé 
d’Oberwyl  près  de  Bremgarten  le  17 
Janvier  1701  , & Jean-Balthafar  Fe- 
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gelln  de  Séedorff,  le  1 3 Avril  1738. 

En  1672. 

Le  ( a ) Régiment  de  Stuppa  fervit  à 
l’expédition  de  la  Hollande,  & fe  trou- 
va le  12  Oâobre  au  combat  de  Woer- 
den.  Un  Capitaine  de  ce  Régiment  qui 
étoit  de  laGarnifon  de  cette  Ville  fut 
tué  en  O&obre  en  fe  fignalant  dans 
une  fortie  que  les  afliégés  firent  fur  les 
Hollandois. 

En  1^73. 

Le  (&)  Régiment  de  Stuppa  étoit 
■ en  Janvier  à Utrecht.  Son  Colonel 
étoit  Gouverneur  de  la  Ville.  Ce  Ré- 
giment partit  pour  Nimégue  le  8 No- 
vembre. 

En  1674. 

Le  Régiment  de  Stuppa  fe  dif- 

(**)  Gazette  de  France,  1671,  pag.  1090.  Paris , 

S'tite  du  Mercure  Hollandois  de  167-1  SJ?  167J. 
par  Louvet.  Lyon  167 4.  in-i  z.fig.  p.  187.  . 

Mém.  mfc.  de  1 700. 

(£).(* Odette  de  France , 1 671.  p.  74  Q»  noj.  P<*- 
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tingua  le  io  d’ Août  à la  [a)  bataille  de 
Senef.  Daniel  Burkhard  , de  Bâle , Ca- 
pitaine , y fut  tué  avec  un  grand  nom- 
bre d’autres  Officiers. 

En  1 67  5 . 


En  1 676, 

* ^ 

* * ♦ 

Le  ( b ) Régiment  de  Stuppa  fervit 
en  Flandre  dans  l’Armée  du  Roi.  XJn 
Bataillon  étoit  le  1 1 de  Mai  à Saint- 
Leger',  Eglife ruinée  près  de  l’Abbaye 
de  Fontenelle. 

En  1677. 

Le  ( c)  Régiment  de  vieux  Stuppa 


t 

(a)  Relation  de  la  bataille  de  Senef.  Paris  1674. 

Gazette  de  France,  1674» 9 H*  Paris  in- 40. 

Mém.  mfc.  de  1700. 

(b)  Gazette  de  France , 1 676,  p.  584-585.  Paris 
in- 4*. 

(a)  Relation  de  la  bataille  deCajfel.  Paris  1 677* 
in- 40.  • 

Gazette  de  France,  1 677 , p.  520  541  - 548  Ç> 

$75.  Paris  in- 4®.  _ s 

- Qttincy  , Hi(l.  milit.  de  Louis  le  Grand  , Tom.  I. 
p.  j jj.  Parii  1716,  in-^.fig,  . , £ 

fe 
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fe  dillingua  le  11  Avril  à la  bataillé 
de  Mont-Caffèl.  Il  y fit  une  grandè 
perte  en  Officiers  & en  Soldats.-  Il  fer- 
vit  au  liège  de  S.  Guillain  entrepris  à 
la  fin  de  la  Campagne  par  le  Maréchal 
d’Humiéres. 

En  1678.  , - 

Le  -(æ)  Régiment  de  vieux-Stuppà 
fervit  en  Mars  avec  fon  Colonel  au 
fiége  d’Ypres.  I lie  diftiiigua cette  mê- 
me année  le  1 £ Août  à la  bataille  de 
Saint-Dçnis. 

En  1689. 

Le  fécond  •(  b ) Bataillon  du  Régi- 
rent de  vieux  - Stuppa  fut  employé 


- (a)  Galette  de  France  3 1 67 8.  .£.  277-2 8^8.  772- 

774.  Paris  in- 4e. 

Relation  du  combat  de  faint  Denis.  1678.  in- 40. 

Mem.  de  Ÿit.é  pokr  fervir  à l'Hifi.  de  Louis  U 
Grand , T.  J/-  p.  23  j.  & 242.  Farts  1697.  in-fol. 

■ (b)  Mém.  mjc.  ne  1700.  , \ 

Mém.  hiflor.  fur  le  Régiment  de  Seedorff  depuis 
1689  jtèf qu'en  1731,  compofé par  George  S prêcher  § 
Grijoh  -,  Chevalier  de  l'Ordre  militaire  de  S.  Louis  t 
Major  du  Régiment  de  Bretidlé.  Ce  Mémoire  me 
fut  communiqué  en  174}  pttr  VÀttùur  » qui  était 
retiré  a Metz.. 

Tome  III , G 
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dans  l’Armée  de  Flandre.  Il  fe  trouvé 
je  27  Août  au  combat  de  ValcourtJ 
fai  font  ;Brigade  avec  le  Régiment  de 
Pfiffer.  Jean-Rudolffery , de  Bâle,  Lieu- 

(tenant , fut  blefle  à Valcourt. 

* . » 

En  1 6yo. 

La  (à)  Brigade  du  jeune  - Stuppa , 
compofée  des  Régimens  de  vieux  & 
jeurte-Stuppa  * fe  ttouva  à la  bataillé 
de  Fleur  us  le  1 de  Juillet.  A la  fin  de? 
•cette  Campagne  le  Régiment  de  vieux 
Stuppa  étoit  en  garnifon  à Coprtrai. 

En  16911. 

Le  {b)  Régiment  de  vieux-Stuppa 
fit  en  Janvier  une  courfe  dans  le  pays 


(a)  Sprecber , ibid. 

Qjumcy  y Hift.  militaire  de  Lottis  le  Grand  y T.  Il» 
f.  *39#  iJ8* 

Gatrite  de  France , 1690.  p.  335  £$  159.  Paris 

Relation  de  la  bataille  deTleUrns.  Paris,  1690» 
in-4r°. 

( b)  Sprecber  , ibid.  - 

î&'trnty  , ibid.  T.  U.  p.  H*.  \+6.  îjj.  u Ç.  0Ê 

171. 

Galette  ^ie  Ptéeue  , 1691. p.  16g.  i6i.  Paris 
/***.  : ‘ \ 
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de  Waes  pour  tirer  des  contributions  p 
& retourna  à Courtrai  quinze  joûrs 
après.  Il  fortit  en  Mars  de  cette  Place 
pour  fe  rendre  au  fiége  de  Mons , où 
il  fut  employé.  Après  la  prife  de  cette 
Ville  il  fut  envoyé  en  garnifon  à Ypres 
où  il  relia  jufque  vers  la  fin  de  Mai, 
puis  il  joignit  la  grande  Armée  qui 
étoit  aflèmblée  près  de  Courtrai  fous 
les  ordres  du  Maréchal  de  Luxem- 
bourg. Le  Régiment  revint  en  garni- 
fon à Courtrai  à la  fin  de  la  Campa- 
gne. 11  étoit  alors  compofé  de  xn . 
Compagnies  de  200  hommes  chacune, 
formant  trois  Bataillons  de  quatre 
Compagnies  chacun. 

En  169s. 

[a)  Il  partit  en  Mai  de  Courtrai  pour 
fe  rendre  à P Armée  du  Roi.  Des  trois 


(a)  Sprecber , MA, 

Qniticy  ,■  ibid.T.11,  pag,  471»  4®3*  4®4*  SI4* 
0 S41* 

Relation  Au  tombât  de  Stein\er\yp,  n-6.  Farts, 
séfr.  in- 1 î . 

Nœtrfreille  , Abrégé  Ae  PHifl.  Aes  Troupes  Ae  Fri 
T.  III.  pag-  174-  , 

Journal  Aes  Mouvemetts  Aes  Armees  Au  Roi  en 
Flandres  , par  Vattlrier  ,CommiJfaire  or  A.  Ae  P Ar- 


tillerie ,p-  « **.  xip*  xaa-iaj.  148.  180. 186.  i$9. 
•P©.  1 97  & , 

CrJl 
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Baraillons  on  en  forma,  quatre  de  tjoîS 
Compagnies  chacun  , & en  même 
* iems  on  commença  à créer  les  Com- 
pagnies de  Grenadiers  a la  tete  de  cha- 
que Bataillon.;  il  n’en  étoit  point  ques- 
tion auparavant.  On  tira  chacune  de 
ces  Compagnies  de  celles  du  Bataillon, 
je  veux  dire  16  hommes  & un  Sergent, 
par  Compagnie,  ce  qui  faifoit  5 1 hom- 
: mes.  Les  plus  anciens  Capitaine  & 
Capitaine  — Lieutenant  furent  delH- 
n.és  pour  commander  ces  .trois  Com- 
pagnies , & le  plus  ancien  Lieutenant 
de  chaque  Bataillon  fut  attaché  à 
fervtr  .clans  la  Compagnie  des  Gre- 
nadiers qui  étoit  affeéice  a fon  Batail- 

lon.  , r . 

Le  Régiment  de  vieux  Stuppa  fervit 

.au  fiége  de  Namur,&  après  la  reddition 
de  la  Ville  il  y fut  mis  en  garnifon,  avec 
' la  Brigade  de  Dauphin  Infanterie  ,..£c 
les  Régimens  Suiffes  deSchellenberg  «5c 
de  Polier.  Ce  dernier  Corps  étoit  alors 
Chef  de  la  Brigade  dont  le  Régiment 
de  vieux  Stuppa  faifoit  partie.  Mais 
quoiqu’il  y eut  fufpenfioh  d’Armes  en- 
rre  la  Garnifon  de  la  Ville  <5c  celle  des 
Ennemis  dans  le  Château  , jufquà  la 
reddition  du  Château , cependant  U 
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•Garnifon  de  la  Ville  , outre  la  garde' 
de  la  Place  , ne  laifloic  pas  que  de 
monter  la  tranchée,  & de  fournir  les 
travailleurs  pour  l’attaque  du  Château 
•>  du  côté  de  la  Sambre  hors  de  là  Ville. 

Le  Régiment  de  vieux-Stuppa  perdit  au 
fiége  du  Château  plufieurs  Officiers  <Sc- 
Soldats , & il  foutint  la  nuit' du'ijaù. 
i 8 Juin  une  fortie  dans  laquelle  T,rey  y 
de  Bâle,-  commandant  les  fécond  &,  s 
quatrième  Bataillons  à l’attaque  de  ü 
gauche*  fut  tué.  George  Sprëçher 
Çrifon  , Major  du  Régiment , eut  le- 
même  fort  au  dernier  afl'aut  que  l’on 
donna  au  Châtéau.  Schmid  , Capitai- 
ne-Lieutenant des  Grenadiers  & Louise 
Marquis,  Lieutenant  , furent  blelîés. 

Le  Roi  gratifia- d’un  Louis  d’Orthacun- 
des-  Grenadiers  qui  montèrent  à cet 
alïaut.  Le  Louis  d’or  valoit  alors  iz 
livres  io  fols.  " . v 

Le  Régiment  de  vieux  r Stuppa  fe 
trouva  enfuite  le  j Août  au  combat  de 
Steinkerk  , formant  - Brigade  avec  le 
Régiment  du  jeune-  Stuppa  ,’  dont  le 
Colonel  étoit  Brigadier.  Le  Régiment 
attaqua  les  Gardes  du'Ro’î  de  Dane- 
marck  dans  un  feu  qui  dura  près  d’une 
heure  fans  les  enfonter.  A la  fin , aveç 
* G iij 
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150  Histoire  Militaire 
le  fecours  de  Gardes  Suiffes  qui  arrî- . 
verent  , la  Brigade  de  Stuppa  les  en- 
fonça le  fabre  à la  main.  Le  Régiment 
de  vieux-Stuppa  fut  extrêmement  mal- 
traité. Des  iv.  Bataillons  il  n’y  eut  que 
trois  Capitaines  qui  revinrent  fans  bief- 
fures.  Ruflinger  , de  Bâle,  Lieutenant- 
Colonel  commandant  le  Régiment , 
Courtin,  Grifon  , Major,  Béat  Fran- 
çois de  Zur-Lauben  , de  Zug , Balrha- 
fird  Burckhard  , & Abel  Socin  , de 
Bâle,  Samuel  de  la  Hire  , de  Neuf- 
châtel , Sulzer , de  Werdenberg,  & N. 
Thellung,  de  Bienne  , tous  Capitai- 
nes furent  tués , ou  moururent  bientôt 
après  de  leurs  bleiïures.  Les  Capitaines 
Ifelin  du  Canton  de  Glaris  , & Stup- 
pa d’Autremencour  , Grifon  , furent 
bleffés.  Un  grand  nombre  d’Officiers 
fut  tué  ou  bleflë,  & il  y eut  cinqà  fix 
cent  Soldats  qui  effuyerent  le  même 
fort. 

A la  fin  de  cette  Campagne  le  Régi- 
ment fut  en  garnifonà  Lille.  Vers  Noël 
jl  fit  une  courfe , & aida  à prendre  Fur- 
nés  fous  les  ordres  de  M.  le  Marquis 
de  BoufRers.  Il  revint  enfuite  à Lille.. 


En 

, * . t i 

Le  ( a ) Régiment  <le  Yieux-StHpp^ 
fe  trouva  au  fiége  de  Hui,  à la  bataille'- 
de  Nervrinde  & au  fiége  de  Charleroi> 
& fut  à la  fin  de*  cette  Campagne  en 
garnifon,  le  premier  Bataillon  a Lan-- 
drecie  , le  fécond  à Valenciennes , iè 
troifiémeà  Maubeuge  & le  quatrième’ 
à Cliarleroi. 

Il  faifoit  partie  de  la  Brigade  de  Sui^ 
beckà  la  Bataille  de  Nerwinde-  Toutes ; 
les  relations  de  cette  journée  font  d’un' 
accord  unanime  fur  la  valeur  extraoiv 
dinaire  que  cette  Brigade  montra , àf 
lui  attibuent  l’honneur  d’avoir  extrê- 
mement contribué  â fixer  la  Vi&oire. 

Le  Régiment  de  vieux-Stuppa  per- 
dit bien  du  monde  en  cette  bataille. 
Petit©  Capitaine -Co  mmandant  la 
Compagnie  de  Zur-Lauben  y fut  tué. 
Hertl in  Capitaine  y perdit  un  œil,  & 

f ■■■■  - -■■■■■-  ■ ■■  ■ 

(a)  Sprechcr  , t 

Qttincy , ibid.  T.  IL  pag.  6i/,  627,  fat 6\4. 

• Relation  de  la  bataille  de  N terrjjinde  , pag.  5 $• 
?p.  74..  244. «f-t z»  — 

V unifier  Journal  des  mojtvemetu.dt4  JkrrrêfS  du  • 
Roi  en  Flandre  depuis  i6<jor  jufqueu  j6^.pag._ 
*87.  28p.  Paris  1740.  in~i 2. 
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ï^x  Histoire  Militaire 
H y eut  quelques  Officiers  fubalterne» 
dé  tués&  blefles.  Janneret,  de  Neuf- 
çhâtel,  Capitaine-Lieutenant , fut  tué 
fiége  de  Charleroi. 


En  1694* 

^ y 

Le  ( a ) Régiment  de  vieux-Stuppa£ 
faifant  partie  de  la  Brigade  de  Rey* 
nold,  feryit  dans  l’Armée  de  Flandre 
commandée  par  Monfeigneur  le  Dau- 
phin. Il  n’y  eut  de  remarquable  que 
la  marche  précipitée  de  Vignamont  le 
.24  Juillet  pour  gagner  le  pont  d’Efr 
pierre.  Après  cette  Campagne  le  Ré- 
giment vint  engarnifon-,  le  premier 
Bataillon  à Cambrai  & les  trois,  autres! 
à Douai.  ' 

En  1695.. 


Le  Régiment  de  vieux-Stuppa  cam- 
pa enMars  avec  d’autres  troupes  près  du 
moulin  de  Çlar  entre  Tournai  & Courr 
irai , pour  faire  des  lignes.  Il  refta 
près  de  trois  femaines  dans  ce  Camp 
& retourna  enfuite  à Douai  jufqu’a 


3 ■ (a)  Sprecher , ibidem. 

•'  - V.aultier , ibid.p.  J41.  343 . #348. 


d*e  s S u i s s es:,  r 5 5 
fentrée  de  la  Campagne.  ïl'Jfi[t  alors 
partie  dé  la  B'riga&e-dé  Snrbéck & 
îervit  en  Flandiedans  i’Afmée  deVil- 
leroy.  Il  fe  trouva  à la  défenfedu  Fort 
& du  Canal  de  la  Kenoque.- Le  Sieur 
Sock  de  Werdenberg  enfeigne  de  la 
Compagnie-Colorielle-y  fut  tué.  La 
Brigade  marcha  enfuite  pour,  atta- 
quer., le -Prince  de  Vaudemônt  près  de 
Déerrs,  lequel  fe- retira  fous  Gand.  Puis 
la  Brigade  fut  employée  en  Juillet  au 
fiége  de  Dixmude , qui  dura  peu  , & 
en  Août  au  bombardement  de~Brtrxei- 
les.  A la  fin  de  cette  Canipagne  lé  Rér 
giment  de  vieux-Stuppa*  fut  envoyé  em 
garnifon  à *Gôurtrai. 

En  1696; 

_ “ 1 - 1.  f;  l • • *;  r • • - « . f ' r 

. , . * . / ij  * 1 < , * ...»  «»  - 

f _ . . , ? - * . t 

* Il  forma  Brigade-  avec  Greder-,  8c: 
fervit  fous  le  Maréchal  de  Villerpy  err 
Flandre,  où  il  ne.fe  pafla  rien.1  Il  fut. 
««fuite  mis^e»  garnifon  T>le^  premier  * 
& troifiéme  Bataillons  à.  Amiens  , & 
les  fécond  & quatrièmes  v Abbeville. . 
Dans  la  route  pour  s’y  rendre  le  Ré- 
giment logea  à-Arras  à PHÔtêlde  Ville,.,,, 
le  quatrième  Bataillon  dans  la  Salle  du^i 
fecond  étage.  Elle^’enfonça  tombait 


1 


Digitized  by  Google 


154  Histoire  Militaire 
fur  le  troifiéme  Bataillon  qui  étoit  dans 
la  Salle  d’embas.  Cette  chute  tua  & 
blefla  près  de  i 50  hommes.  La  plus 
grande  perte  tomba  fur  la  Compa- 
gnie du  jeune  la.Hyre. 

, . . Eh  1 6yy, 

„Le  (a)  Régiment  de  vieux-Stuppa* 
fàifant  Brigade  avec  Surbeck.,  fut  de: 
liArmée  commandée  ^par  le  Maréchal 
de  Catinat,  & deftjnee  à faire  lefiége 
d’Ath.  Le  .25  Mai  trois  Bataillons  de 
§tuppa  montèrent  la  tranchée  à la 
dro  ite>  & un  Bataillon  de  Stuppa  & 
deux  autres  de  Salis  à la  gauche.  Les 
affiegés  firent  une  fortie,  mais  ils  furent 
repouffes.  Le  Régiment  perdit- peu  de- 
monde  àce  fiége.  La  Paix  ou  la  Sufpen- 
fion  dlArraes  fut  publiée  en  Septembre* 
éît  on  envoya  le  Régiment  4e  Stuppa  em 

gamifonàLille.  # 

>"■ ' UI'WI'WW.I'. 

* {d)  Sprecher  , tbtd. 

Quitte?.,  ibid.  T.  JÎT.  p>  293*  . ' ’ 

Relation  du  Siège  d'AtblPnris  1697.  in- 4%.  - i 
Galette  de  France  , 1697.  pag.  262»  Paris  1697*. 
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En  169Ô.  . j 

En  (i)  Mars  onrcduxfit  le  Régiment 
4e  vieux -Stuppa  à trois  'Bataillons: 

Camp  de  Compiegne.  Les  premier  & 
fécond  Bataillons  partirent  de  Lille  à 
la  fin  de  Juin  pour  s’y  rendre.  Ils  allè- 
rent à Amiens  r où  ils  relièrent  juf- 
qu’en  Août,  & ils  campèrent  à Com- 
^viegne  huit  jours  avant  l’arrivée  de 
l’Armée  , afin- découper  les  bleds  pour  * 
lès  Proprietaires^  Le  Soldat  avoit  dix- 
fols  par  jour,  quelle  Roi  faifoit  pay  e r,  de 
a mefure  qu’il  moiflonnoit  le  bled , le  • 
paylan  venoit  avec  des  chariots  l’enle»!- 
ver.  Ce  camp  de  Compiegne  dura 
trois  femaines.  Puis  le  Régiment  fe  • 
raflembla  à Douai , . où  le  troifiéme  ' • 

‘Bataillon , qui  étoit  relié  à Lille,,  le  • 
joignit. 

En  1 70*...  .. 

Le  { b ) Régiment  de  Brerrdlé  fut 
en  ‘Mai  à Louvain  & à Malines , Sc- 


( a)  Spred.fr , ibid- 

HiaXjtte  de  France  i6çS.  p;  456.  Paris  tiï~ 40»- 
■{  b ) Sprecber  , ibid. 

Quincyj  ibid.  T.  J II.  pag.  49 1 . 
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1*56  Histoire  Miiltjure 
enfuite  campa  près  d’Anvers,  pour  tra- 
vailler aux  Lignes  , puis  fut  en  garni- 
fon , le  premier  Bataillon  à Vert,  & 
les  fécond  & troifiéme  à Ruremonde.. 
Le  Régiment  faifoit  partie  de  la.Brir 
gade  d’Heiïy. 

En  1 yo2-. 

Eh  Mars  le  premier  Bataillon  dej 
Brendlé  fut  à Venlo d’oii.  il  fournit 
un  détachement  de  80  hommes  com- 
mandé par  le  Capitaine  Jean-Pierre  de 
la  Hyre  & le  Lieutenant. Egueberger 
pour  entrer  dans  Kayferfwerth  , qui 
etoit.  aflîégé..  Mais  quinze  jours  après 
le  Marquis  de  Blainville  qui  commaiv 
doit  dans  cette  Place  reçut  ordre  de 
renvoyer-ce  détachement  S.uiiTe,  parce 
qu’il  . avoit  palfé  le.  Rhin  par  obéiflàn- 
ce  , contre  les  Traités  entre  le  Roi  & 
les  Cantons.  Le  Régiment  fit  Brigade 
avec  celui  deCaftellas,  à l’Armée  com- 
mandée par  M.de  Bouflers,  & il  fut 
envoyé  avec  d’autres  troupes  pour  aller 
à Beringhen  au-devant  des  Equipages 
de  Monleigneur  le  Duc  de  Bourgogne,. 
<$t  pour  l’efeorter  au  Camp  de  Santen. 
H he.fe  paila  rien  digne  d’attention  ^ 


des  Suisses.  T57 

hors  la  canonade  de  Peer.  Mars  er» 
Septembre  le  Régiment  fut  détache 
aux  ordres  de  M.  d’Allegre  commarr- 
dant  un  Corps  de  1 8 Bataillons  , pour 
chercher  l’Electeur  de  Cologne  à 
Bonn  , où  en  arrivant  l’Armée,  paffa  le 
Rhin-  pour  marcher  vers  Cologne.  Le 
Régiment  ne  paffa  point  ce  Fleuve  , 
& il  entra  dans  Bonn  jufqu’au  retour 
de  l’Armée.  Puis  il  fut  de  l’efcorte  qui 
conduifit  l’Ele&eur  jufqu’à  Luxem- 
bourg, fervit  au  fiége  de  T rarbach  , <5c 
fut  envoyé  en  garnifon  à Bruges,  en 
Flandre , où  il  n’arriva  qu’à  la  fin  de 
l’année.  11  avoit  fait  pendant  cetté 
Campagne  plus  de  500  lieues.de  cher 
min» 

Eu  1.705. 


Le  (a)  Régiment-  de  Brendîé  fit 
partie  de  la  Brigade  Suifîè  de  Greder 
dans  l’Armée  de  Flandre  commandée 
par  M.  le  Maréchal  de  Bouflers.  A la 
fin  de  la  Campagfle  il  fut  en  garnifon 
à- Brüges.  Ce  fut  en  cette  Ville  que 

les  Piques  du - Régiment  furent  fup- 

> 


(a)  Sprecher , ibid. 

Qttittcy  t ibid.  T.  1V:< pflg'  8.  277.  .£>  584» 
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158  Histoire  Militaire^ 
primées , & qu’on  arma  les  Piquiers  dé- 
fu fils  ^ & qu’on  les  habilla  de  rouge- 
comme  les  autres  Soldats. 

En  1 704. 

Le  Régiment  faifant  Brigade -avec 
Greder  fut  de  l’Armée  de  M.  Bed- 
mar  en  Flandre.  Il  était  à Tillemont 
à la  fin  de  la  Campagne.  - 

En  1705. 

Le  Régiment,  faifant  Brigade  avec 
celui  de  Caftellas , fervoit  en  Flandre. 

Il  fe  trouva  au  fiége  d’Hui.  Enfuite  • 
il  fut  détaché  aux  ordres  de  M.  d’Al- 
îegre  avec  un  Corps  de  troupes  pour 
joindre  le  Maréchal  de  Villars  au  Camp 
de  Zirck  fur  la  Mofelle.  Mais  M*. 
d’Allegre  reçut  ordre  de  décamper , 
& de  marcher , ppis  de  retourner  fur  fes 
pas  avec  fes  troupes,  & rejoindre  l’Ar--, 
mée  campée  le  long  des  Lignes  depuis 
le  bas  d’Âlzem  jufqu’à  Namur-  Le  1 8 
Juillet  les  Alliés  entrèrent  dans  les 
Lignes  près  d’Elfem.,  oh  la  Brigade 
d’Alface  fut  prefque  entourée  des  En- 
nemis. Mais  elle  fit  un  Bataillon  quar- 


— r * 
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üé , & la  Brigade  de  Brendlé  lui  favo- 
rifa  la  retraite.  Le  Régiment  vint  à la 
fin  de.  la  Campagne  en  garnifon  à 
Namur. 

En  1706^ 

' x Le  Régiment,  faifant  Brigade  avec 
celui  de  May  , panât  de  Namur  en 
Mars  pour  fecourir  le  Fort-Louis  fur 
le  Rhin  ; & après  la  levée  du  blocus  il  ' 
retourna  en  Flandre  avec  un  Corps 
d’enviren  quinze  mille  hommes  com- 
mandé par  le  Maréchal  de  Mar  fin.  Le 
premier  & le  troisième  Bataillons  fu- 
rent en  Juillet  dans  Mons,  & le  fécond 
Bataillon  dans  Ath.  11  y eut  environ 
200  hommes  du  Régiment  qui  furent 
jettes  dans  Dendermonde  qui  étoit 
bloquée  Cette  Place  fut  quelque  tems 
après  prife  par  les  Ennemis , & la  Gar- 
nifon prifonniere  de  guerre.En  Septem- 
bre les  Ennemis  alîiegerent  Ath  & s’en 
rendirent  les  maîtres.  Le  fécond  Ba- 
taillon du  Régiment  qui  étoit  dans  la 
Place  fut  fait  prifonnier  de  guerre  avec 
le  relie  de  la  Garnifon.  On  prit  la 
précaution , avant  que  les  Ennemis  en- 
traient dans  la  Ville , d’avertir  les  Sol- 
dats qu’ils  . étoient  prifonuiers  de  guer- 
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re , &.  que  tous  ceux  qui  pourroient 
fe  fauver  traveftis  à Landrecie  où  fe-< 
roit  le  quartier  d’alfemblée,  on  leur 
féroit  prefent , outre  leur  folde , àcha* 
cun  d’un  Louis,  d’or.  rGe  qui  fut  payé 
à tous  ceux  qui  fe  fauverent.  Plus  d’un 
, tiers  du  Bataillon  fe  rendit  de -cette-', 
maniéré  à Landrecie  , & à force  de 
recruter , le.  Bataillon  fe  trouva  en  état 
de  faire  la  Campagne  de  1707.- Le  pre- 
mier Bataillon  paflà  l’hyver  à Armen- 
tieres,  & le  troiliéme  à Varnecon  entre 
Lille  & Ypres.  MeffieursIfelinduCan-* 
ton  de  Glaris  Capitaine  - Lieutenant  & 
Aide-Major  & HuzydeMulhaufenLieu- 
tenant  furent  tués  dans  la  défenfe  d’Ath*. 

En  1707. 

Comme  tous  les  Officiers  du  fécond 
bataillon  étoient  prifonniers,le  Roi  créa 
un  Enfeigne  furnumérairè  dans  chaque 
Compagnie,  &ientre-mêlace  Bataillon' 
avec  les  deux  autres,  de  for  te  que  cha- 
cun des  trois  Bataillons  fut  compofé; 
de  deux  Compagnies  qui  n’ayoient  pasi 
été  à la  défenfe  d’Ath  , & d’une  de  cel- 
les q.ui  s’y  étoient.  trouvées , & le  fer— 
vice  fe  fit  pendant  la  Campagne  fans, 
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be  s Suisses.  liffir 
«’appercevoir  qu’on  eût  eu  un  Batail- 
lon prifonnier.  Car  les  Officiers  nè 
revinrent  d’Hollande  qu’en  1709  & 
1710. 

La  Campagne  de  1707  en  Flandre, 
où  le  Régiment  fervit  jufqu’en  Juillet; 
fe  pafîa  lans  aétion.  11  faifoit  Brigade 
avec  le  Régiment  d’Hefly  , M . Brendlé 
Brigadier  la  commandoit.  Elle  fut  dé- 
tachée de  l’Armée  pour  fecourir  Tou- 
lon , traverla  la  Champagne,  & vint 
jufqu’à  Dijon , en  campant  toujours  & 
recevant  l’étape.  On  apprit  à Dijon  la 
levée  du  fiége  de  Toulon/ Le  Régi- 
ment d’Hefly  fut  employé  à Monteli- 
mar  , & celui  de  Brendlé  à Befançon 
& de-là  à Strasbourg,  où  il  reçut  or- 
dre d’aller  finir  la  Campagne  à Hagen- 
bach  près  de  Lauterbourg  fousM.  de 
Perry.  Enfuite  le  Régiment  fut  en 
garnifon,  le  premier  Bataillon  à Char- 
leville , le  fécond  à Sedan  , & le  troi- 
fiéme  à Mojj^on  , où  ils  paflérent 
l’hyver..  . ■ ' 

V f 

, En  170%. 

Le  Régiment  fe  rendit  en  Avril  à 
Namur  où  il  refta  jufqu’à-  l’entrée  de 
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la  Campagne.  U fe  trouva  au  comtal 
id’Oudenarde , fai  faut  Brigade  avec  le 
Régiment  de  May.  Il  y eut  quelques 
Grenadiers  de  tués.  Mais  le  Régiment 
fouffrit  peu.  Il  lût  enfuite  au  fiége de 
S.  Guiliain  , & vint  en  garniion  à 
Mons. 

En  17  07» 

Le  Régiment  forma  Brigade  avec 
May , & fe  trouva  à la  bataille  de  Mal- 
plaquet.  Il  y foutint  la  Brigade  de  Pié- 
mont qui  avoit  été  d’abord  attaquée  & 
il  perdit  bien  du  monde.  Guefchuind 
Capitaine-Lieutenant  y fut  tué.  Biir- 
khard  Commandant  du  fécond  Ba- 
taillon , Tonatz  , Schenauer  , Brand 
& quelques  autres  Lieutenants  bleflfés. 
La  Brigade  qui  étoit  commandée  par 
M.  de  la  Hire  Lieutenant-Colonel  de 
Brendlé  , en  l’ablence  de  M.  de  May 
malade  , fit  l’Arriéré  - garde  de  toute 
l’Armée,  en  fe  retirant  ^iu  champ  de 
bataille.  Puis  à une  lieue  de  Malpla- 
quet,  où  il  y avoit  un  ruifieau  , elle 
favorifa  la  retraite  à la  Maifon  du  Roi 
qui  n’avoit  pas  encore  paflfé  ce  défilé. 
Le  Régiment  fut  envoyé  en  garnifon 
à Dunkerque. 


*ES  SüI3SB$.  * *6% 
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En  1710. 

En  Mars  on  envoya  le  premier  Ba- 
taillon à Aire  & les  deux  autres  à Be- 
thune , pour  attendre  l’entrée  de  la 
Campagne.  Le  Régimept  la  fit  e» 
Flandre,  formant  Brigade  avec  May. 
M.  (a)  Brendlé  Ait  créé  Lieutenant- 
Général  le  3 Juillet  en  récempenfe  de 
la  valeur  extraordinaire  qu’il  avoit  fais 
paroître  au  fiége  de  Douai.  Son  Régi- 
ment fut  envoyé  en  garnifon  à Arras 
à la  fin  de  la  Campagne. 

En  1711. 

* 

Le  Régiment  de  Brendlé  forma  Bri- 
gade avec  Surbeck  , fe  trouva  à la  prife 
du  Fortd’Arleux , qu'on  emporta  d’af-. 
faut  par  les  détacbemens  des  Grena- 
diers & Piquets.  Un  Lieutenant  des 
Grenadiers  fut  blelfe.  En  Acût  la  Bri- 
gade entra  dans  Valenciennes,  qui  étoic 
menacée  de  fiége,  & elle  y refta  jufqu’à 
l’entrée  de  la  Campagne  de  171a. 


(a)  Qnincy , U>id.  J.  VJ.  fag.  Î4.°*-J 
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En  1712.' 

Le  Régiment  forma  Brigade  avec 
May,  commandée  parle  Brigadier  de 
May.  Cette  Brigade  fe  diftingua  beau- 
coup au  combat  de  Denain.  Voye{  le 
Journal  du  Régiment  de  Diesback  n?, 
VIL  M.  (a)  Brendlé  Lieutenant-Géné- 
ral y acquit  aulfi  une  grande  gloire.  La 
Brigade  fervit  auxfiégesdeMircliienne, 
de  Douai  & du  Quefnoy..  Tonatz  Capi- 
taine - Lieutenant  des  Grenadiers,  fut 

- 

bleifé  & pris  à l’attaque  du  Fofle  d’un 
ouvrage  au  fiége  de  Douai , & conduit 
dans  la  Ville.  Luehfinger  Lieutenant 
des  Grenadiers  eut  en  cette  aélion  un 
coup  de  fufil  au  travers  du  corps.  Il 
en  guérit.  Le  Régiment  fut  em  gatni- 
fon  à Valenciennes  à la  fin  de  la  Cam- 
pagne. Il  eut  le  regret  dé  voit,  moii- 
rir  le  24  Septembre  le  célébré  Louis 
Marquis  fon  Major.  Cet  Officier  mé- 
rité- qu’on  fade  ici  un  détail  de  fes 
fërvices.  Il  étoit  dé  Neuchâtel , & fut 
pere  de-  Louis  Marquis  , Brigadier  & 
Lieutenant-Colonel  du  Régiment  de 

• 1 

C a ) Quincy  , ibid.  T.  FIL  fag.  71-71. 
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Monnin.  Il  était  entré  au  fervice  le 
17  Décembre  1675 , & après  avoir 
paflé  par  les  Grades  d’Officier  fubal- 
terne  il  avoit  été  nommé  le  fept  Juil- 
let 16^5  Major  du  Régiment  de 
vieux- Stuppa.  Il  obtint  en  1699 
une  demie  - Compagnie  au  Régiment 
de  Surbeck  en.  confervant  fa  Majo- 
rité , il  lervit  en  1704  à l’Armée 
commandée  par  Meilleurs  de  Bedmar 
& d’Artagnan  en  qualité  d’Aide-Major- 
Général  de  l’Armée-,  & fut  pendant 
plufieurs  Campagnes  chargé  de  diver- 
ses commiflions  honorables  par  les  Gé- 
néraux en  Flandre.  11  s’étoit  trouvé 
au  liège  de  Namur  , où  il  avoit  été 
bielle , au  combat  de  Steinkerk  , à la 
bataille  de  Nerwinde  , au  liège  de 
Charleroi , à deux  lièges  de  Huy , à ce- 
lui d’Ath , au  bombardement  de  Bru- 
xelles, au  combat  d’Oudenarde  , à la 
bataille  de  Malplaquet  , au  liège 
Douais  &c. 


. » 


Le  ( a ) 'Régiment  de  Brendlé  fortit 


( a ) Sprtcher  , ibid. 

Quincy , ibid.  T.  VILpiiÇ.  ni* 
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de  Valenciennes  pour  fe  rendre  au  fiége 
de  Landau , & il  fat  de  tranchée  , 
pendant  que  la  Garnifon  capituloit.  M. 
Brendlé  étoit  ce  jour  Lieutant-Géné- 
ral  de  tranchée.  Wickart  de  Zug  Capi- 
taine-Lieutenant de  la  Compagnie  de 
Kolin,  Horner  , Ze-Rhin  Lieutenants 
furent  tués  à ce  fiége.  Le  Régiment 
forma  Brigade  avec  Orléans,  & ache- 
va la  Campagne  en  gardant  les  Li- 
gnes de  Lauterbourg.  Enfuite  il  fut 
en  garnifon  à Metz.  Le  Roi  donna 
à chaque  Capitaine  bieflfé  au  fiége  de 
Landau  200  liv.  de  gratification  & à 
chaque  Lieutenant  100  liv. 

Én  171$. 

. ‘ - 1 • • * ' . 


À la  fin  de  Juillet  le  fécond  Batail 
Ion  commandé  par  M.  Beli  de  Belfort 
envoyé  à Troyes  eti  Champagne 
plar  y travailler  à réparer  les  dégâts 
que  la  Riviere  de  Seine  avoit  caufés. 
Ce  Bataillon  paflà  l’byver  à Avefnes. 
En  OÜabre  le  premier  Bataillon  par- 
tit de  Metz  pour  aller  en  garnifon  à 
Maubeuge  , & le  troifiéme  pour  Phi- 
lippeville. 


StJtssvi*  - tSy 

E u i ji6* 

En  Février  le  Régiment  fut  réduit 
•a  deux  Bataillons,  de  quatre  Compa- 
gnies de  1 60  hommes  chacune. 

. En  1719. 

. j . 

En  Avril  on  mit  les  Compagnies  à 
2Qo  hommes. 

En  1720.'  f. 

En  Mai  on  les  réduifit  à 160  com- 
me ci-devant.  * # 

• 

E»  1734  & *715* 

Le  (4  ) Régiment  de  Rrendié  fervft 
élans  l’Armée  fur  le  Rhin.  11  ht  ert 
1734  lehége  de  l’ouvrage  à corne  de 
Philipsbourg  en-deça  <m  Rhin.  Cet 
ouvrage  fe  rendit  fous  les  drapeau* 
du  Régiment ^ qui  étok  feul  de  tran- 
chée aux  ordres  de  M.  de  Laval-Mont- 


.(a)  ü^é'r,oire9cofiUttuniqtiés  pat  M.  Betïde 
Bci  (or t Colond  - Lieuoâaaat  du  dè 

ï'^elin-SéedorA 
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inorency  Brigadier.  M.  Frey  Lieute~ 
nant  - Colonel  commandoit  le  Régi- 
ment. En  1735  les  Grenadiers  du  Ré- 
giment fe  trouvèrent  à l’affaire  de 
Claufen. 

. . , En  1742.  • ? 

Le  Régiment  de  Fegelin-Séedorff 
étoit  en  garnifon  à Maubeuge  qui  étoit 
menacé  d’un  fiégè. 

â 

En  1744. 

• * * 

Le  Régiment  de  Fegelin-Séedorff  fit 

' la  Campagne  de  Courtrai. 

• . . ‘ - 

En  1743, 

. v . ♦ r ■’  1 : \ 1 

Le  Régiment  de  Fegelin-Séedorff, 
arriva  le  zz  Juin  de  l’Armée  du  Rhin 
commandée  .par  M.  le  Prince  de  Conty 
à celle  du  Roi  en  Flandre  fous  Tour- 
nai, & fut  employé  aux  fiéges  d’Ou- 
denarde  de  du  Fort  Placenda. . * * ■ 

Le  21  d’Août  le  Régiment  de  Sée- 
dorff  étant  féul  de  tranchée  devant  0£ 
tende , à onze  heures  du  foir , le  che- 
min couvert  fut  attaqué  par  le?  Gre- 
nadiers de  ce  Régiment , foutenus  par 

ceux 
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ceux  d’Eu  & de  la  Cour-au-Gharitrè,  & 
par  les  Piquets  du  Régiment  de  SéedorfT 
commandés  par  M.  de  Beli  de  Belfort 
Lieutenant-Colonel.  Il  fut  emporté  , 
& on  y Ht  trois  Officiers  & jz  Soldats 
prifonniers.  M.  d’Hemel  l’aîné  qui 
étoit  Capitaine  des  Grenadiers  de  Sée- 
dorff  fut  blefle.  Vers  la  pointe  du  jour 
il  y eut  une  fufpenfion  d’armes  durant 
deux  heures.  M.  de  Chanclos  Gouver- 
neu  de  la  Place  l’avoit  demandé  pour 
enterrer  les  morts.  À huit  heures  du 
matin  il  fit  arborer  le  drapeau  blanc , & 
il  envoya  pour  otage  un  Lieutenant-Co** 
ionek  M.  le  Comte  de  Lowendahl  lui 
envoya  de  même  en  otage  M.  Beli  de 
Belfort  Lieutenant-Colonel  de  SéedorfT. 
La  Capitulation  fut  arrêtée  vers  les 
trois  heures  après  midi , & les  troupes 
du  Roi  s’emparèrent  d’une  des  portes 
le  12  d’Août-. 

Le  Régiment  de  SéedorfT fêlvit  em* 
■fuite  au  fiége  de  Nieuport.  Cette  Place 
fut  *rendue  au  Roi  le  5 Septembre.  Le 
Régiment  paflà  depuis  au  fiége  d’Ath 
entrepris  par  M.  le  Marquis  de  Cler*- 
mont-GalidTande  Lieutenant-Général. 
Cette  ville  capitula  le  9 O&obre. 

Tome  IIL  H : 
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M.  de  Fegelin-Séedorff  Maréchal  de 
Camp,  6c  Colonel-du Régiment,  com- 
manda dans  Oftende  depuis  le  xx  Août 
jufqn’en  Décembre  qu’on  lui  donna  le 
commandement  des  troupes  qui  étoient 
à Beaumont  . 

En  1 746  & 1747- 

Le  Régiment  fe  trouva  en  1 746  au 
liège  de  la  Citadelle  d’Anvers , 6c  à la 
bataille  de  Raucoux.  Enûiite  il  fut  en- 
voyé en  Normandie  fur  les  côtés  de  la 
Mer, pour  les  défendre  contre  la  defcen- 
te  des  Anglois , qui  en  avoient  fait  une 
en  Bretagne.  "Il  relia  l’anné  1747  en 
Normandie,  6c  partit  de  V alogne  en  No* 
verabre  pour  palier  l’hy  ver  à V erdun. 

En  1748. 

Il  marcha  par  les  Duchés  de  Luxem- 
bourg 6c  de  Limbourg  fous  les  ordres 
de  M.  le  Maréchal  de  Lowendahl  pour 
invertir  Martricht , fervit  au  liège  de 
cette  Place  jufqu’à  fa  reddition  , 6c  fut 
enfuite  cantonné  entre  Martricht,  Aix- 
la-Chapelle  à Gulpen  , Galope  fur  la 
Geulle  6c  la  Guipa.  M.  Beli-Belfort  # 
Lieutenant  - Colonel , commandoit  le 
Régiment  pendant  cette  Campagne. 


ÏIÏ.  Campagnes  du  Régiment  de  Monnin » 

* — * • T * ' *"**‘5 

* 

Créé  en  Février  1 672.  Ses  Colonels, 
Rodolphe  de  Salis  , Grifon,  Jean  de 
Polier  , de  Laufanne  , en  1 690  , Fran- 
çoisdeRey  old,  de  Fribourg  en  1 69,2, 
François-Nicolas-Albert  de  Caftellas , 
de  Fribourg  en  1 702.,  George  de  Mann- 
lich  de  Bettens , de  Berne  en  1 72.2  , 
de  François  Monnin  , du  Comté  de 
Neuchâtel  en  1739.  . * ' • 

. En  1673% 

• . *.  1, 

Le  (4)  Régiment  de  Salis  étoit  à 
* Grave  à la  fin  d’Odobte.  Il  avoit  fervi 
à l’expédition  contre  les  Hollandois. 

En  1 674* 

• * ■ ’ ’ 

Le  ( b ) Régnent  de  Salis  fe  diftin- 
gua  le  n Août  à la  bataille  de  Seneff, 


(a)  Galette  de  Fr.  1671.  pag.  9*4.  Paris,  in- 4*. 

(b)  Mém.  mfc.  du  Cabinet  de  S.  A.  S.  Monsei- 
gneur h Prince  de  Dombes. 

Gatette  de  France  1674.  p.  914.  Paris  in- 40. 
Geneal.  mfc.  vidimée  de  Meff.  Sttry  de  Soleure. 
Mêlât,  de  la  bataille  de  Seneff , Paris  1 674. 10-40 » 
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& y fit  une  perte  confidérable  en  Of- 
ficiers & en  Soldats.  On  regretta  beau- 
coup Pierre  Sury  , de  Soleure  , Capi-. 
taiue  qui  avoit  été  BailLif  de  Goefgen 

en  1663.  » ; 

En  i6y6.  • . ' * ► 

{ a ) M.  de  Salis  Brigadier , fut  em- 
ployé en  cette  qualité  dans  l’Armée 
du  Roi,  & fervit  à la  tête  de  fon  Ré- 
giment , qui  formoit  une  Brigade  de 
fon  nom.  Elle  étoit  compofée  de  trois 
Bataillons  de  Salis , de  trois  autres  de 
Greder  & de  deux  de  Eufiliers.  Elle  fe 
trouva  au  fiége  de  Bouchain  en  Mai 
8c  à celui  d’Aire  en  Juillet. 

En  1 6yy. 

Le  [b)  .15  Mars  le  Régiment  da 
Salis  monta  la  tranché^devant  Valen- 
ciennes. Gette  Place  mt  prife  d’affaut 
\e  1 y de  ce  mois  en  plein  jour.  Le  Roi 
la  pré  fer  va  du  pillage.  „ . 

. ■'  !..  !..  "" 

(a)  Gazette  de  France  1676.  pag.  x6z.  37 1« 
374  5 68.  Parts  in- 40-  ' , 

{b)  Gazette  de  Paris , 1677 ,p.  119.  Paris  in-\ 
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Le  (a)  ii  Mars  la  tranchée  devant 
la  Citadelle  de  Gand  fut  relevée  par  les 
jRégimens  des  Fufilliers , de  Montpé- 
iat , de  Salis  & Pfiflfer,  qui  avancèrent 
le  travail  jufqu’à  la  contrefcarpe.  La 
Citadelle  capitula  le  même  jour.  Les 
Régimens  de  Salis  , Pliflfer  6c  Gre- 
der  étoient  portés  dans  le  quartier  du 
Maréchal  de  Schomberg  durant  le  liège 
d’Ypres.  Ils  y fervirent , 6c  lorfque  la 
Ville  capitula  , le  .25  Mars,  les  trois 
Bataillons  de  Salis  en  prirent  polfef- 
lion.  M.  de  Salis  Brigadier  comman- 
doir  un  détachement  confidérable  du 
côté  de  Mons  le  12  Juillet,  pour  te- 
nir en  refped  la  Garnifon  de  cette 


(a)  Mém.  de  Vite  pour  fervir  à l'Hifiotre  de 
. "Louis  le  Grand , T.  II. p.  al8.  235.  257.  Par»; 

' 1 697.  in- fol. 

Gatette  de  Fr.  1678.  pag.  215.  277-288.  Çÿ  6(7. 

T»—.-.  .s. 
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^ lue  (b)  Régiment  de  Salis  fervit  en 
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Flandre  dans  l’Armée  du  Maréchal  de  . 
Luxembourg. 

' ••  En  1691. 

* * • 

(a)  Campagne  de  Flandre.  Trok 
Bataillons  du  Régiment  Suiffe  de  Po- 
lier  fervirent  au  fiége  de  Mons.  Le  27 
Mars  de  tranchée  le  troifiéme  Batail- 
lon de  Stuppa  & un  Bataillon  de  Po- 
tier. Le  30  de  ce  mois  de  tranchée 
deux  Bataillons  de  Polier.  La  Brigade 
de  ce  nom  étoit  compofée  de  trois 
Bataillons  de  Polier,  & do  trois  autres 
nde  Greder  Suide , & elle  étoit  com- 
mandée par  M.  le  Brigadier  de  Polier* 
dans  la  fécondé  ligne  de  l’Armée  du 
Maréchal  de  Luxembourg^ 

Le  7 d’Avril  à la  tranchée  devant 
Mons  il  y eut  du  Régiment  de  Polier 
blefles  un  Lieutenant , un  Aide-Major 
& quinze  Soldats , & il  y eut  huit  Sol- 
dats de  tués.  Mons  fe  rendit  au  Roi  le  ^ 
d’Avril*  après  1 6 jours  de  tranchée. 


Ça)  Qutncy , ibid.  T.  II.  p.  345.  346.  332.  3 $6  Çÿ 

171"  . . \ 

GaUette  de  France  , 1691  ,pag.  16s ■ fuiv . 168.., 
X76  Çÿ  1-89.  Paris  *«-4°. 

Journal  du  fiége  de  Mons.  Paris  169.1.  in- 4%. 
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»es  Suis sbî.‘ 

En  1 692. 

La  (a)  Brigade  de  Polier,  compo- 
se des  Régimens  de  vieux-Stuppa  & 
de  Polier , & commandée  par  le  Bri- 
gadier de  Polier  , fervit  en  Mai  & Juin 
aux  lièges  de  la  V ille  & Citadelle  de  Na- 
mur.  Ces  deux  Régimens  formèrent  en- 
fuite  chacun  une  Brigade  féparée.  Celle 
de  Polier  acquit  uue  gloire  immortel- 
,1e  le  3 Août  au  combat  de  Steenkerke. 
Les  Relations  en  font  les  plus  grands 
éloges.  On  nya  jamais  vû  t difent-elles 
une  intrépidité  pins  [urprenante  que  celle  de 
M. P olier. CeCo\onebe.vànça  avec  fa  Bri- 
gade, fitfâireun  très-grand  feu , revint 
plufieurs  fois  à la  charge,  tint  l’affaire 
en  fufpens  de  fon  côté,  & donna  le  teins 


(/*)  Journal  dufiége  de  Hamnr  > Paris  1690. 

• - v r.  ; 

Gatette  de  France  , 1691.  pag.  357.  4 26  -428. 
437-440.  Paris  in- 40. 

Qjiincy , FUJI,  tnidit.  de  Louis  le  G /and , T.  II. 
pag-  473-  483-  484-  50I-.J07.  S29.  531.  538.  &• 

S4X. 

Relation  du  combat  de-Steen\erl^e  , pag.  105.  i®6. 
107.  140.141.143  Çÿ  216.  Paris  1692. 

Vanltier , . Journal  des  Mouvement  des  Armées 
du  Roy  en  Flandres  depuis  1690.  Jufqu’en  1694.  fs. 
1.87. .191.  197.  2i2  £5  223.  Paris  1740.  in- 12. 
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aux  Gardes  Françoifes  & Suifles  d’arri- 
ver. Les  Anglois  furent  vivemenr  atta- 
qués. Ils  fe  foutinrenr  pendant  quelque 
-teins.  Mais  enfin  ils  furent  rompus.  Ce 
iutla  généreufe  refiftance  de  la  Briga- 
de de  Polier  qui  en  donnant  à la  qua- 
trième ligne  le  tems  d’avancer  , décida 
de  la  victoire.  Le  Brigadier  Polier  fut 
tué  à la  tête  de  fa  Brigade  en  faifant 
des  a&ions  d’une  valeur  extraordinai- 
re. Saltzgerber  Lieutenant-Colonel  du 
Régiment  de  Polier  fit  manœuvrer  fi 
bien  fa  Brigade  qu’on  ne  s’apperçut 
pas  de-la  perte  quelle  avoir  faite.  Cette 
journée  fit  efluyer  au  Régiment  de 
Polier  une  perte^confidérable  en  Of- 
ficiers & Soldats.  Il  y eut  dix  Offi- 
ciers de  tués , dont  le  Colonel  , trois 
Capitaines,  le  Major  & l’Aide-Major, 
.16  Officiers  de  blefles,  5 Sergens  de 
tués,  20  autres  de  blefles,  145  Soldats 
de  tués  & 3 50  de  blefles. 

r * ./  . En  1693. 

La  (a)  Brigade  de  Reynold  fe  dif- 

(a)  Qtrincy  , ibiti.  T.  II.  p. 6 14.  628.  6 56. 

Relation  de  la  bataille  de  N eerzuinde  par  de  Vipié3 
f>ag.  54.  6z.&  24 6.  Paris  1692.  itt-lz. 

Vaultier  3 ibid.  p.  a 8 
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cingua  le  29  Juillet  à la  bataille  de 

Néerwinde.  Elle  étoit  compofée  de  6 
Bataillons  ; fçavoir,  de  4 de  Reynôl'd 
& 2.  de  Schellenberg.  M.  de  Reynold 
Brigadier,  qui  avoir fuccedé  à M.  Po- 
lier,  la  commandent  , & il  fut  bleiTé 
dans  l’aétion.  Son  Régiment  y perdit 
bien  du  monde.  Parmi  les  Capitaines 
qui  furent  tués  on  com  pta  Roch  de  W al- 
lier , de  Soleure.  Le  Régiment  de  Rey- 
nold monta  la  tranchée  le  1 8 Septem- 
bre devant  Charleroi  avec  deux  Batail- 
lons du  Régiment  Allemand  de  Zür- 
Lauben- 

En  1694: 

La  Brigade  de  Reynold  compofée 
des  Régimens  de  vieux-Stuppa  & cfe 
Reynold  fervit  dans  l’Armée  de  Flan- 
dre, & fut  de  la  marche  de  Vigüa- 
mont  pour  gagner  le  pont  d’Efpierre.  ■ 

En  1695. 

Le  Régiment  de  Reynold  fut  em- 
ployé dans  l’Armée  de  Flandre. 


En  r 69  6 ï 

La  Brigade  de  Salis  , compdfée  de? 

H v 
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4 Bataillons  de  Reynold  & de  4 au- 
tres de  Salis,  & commandée  par  le* 
Brigadier  de  Salis  , feryit  dans  l’ Ar- 
mée du  Maréchal  de  Villeroy  en  Flan- 
dre. M.  de  Reynold  y fut  employées 
là  qualité  de  Maréchal . de  Camp . 

, t * . • •’ 

En  1697. 

M.  de  Reynold  Maréchal  de  Camp-, 
fervit  en  Flandre  dans  FArmée  de 
Boufflers..  Le  Régiment  de  fon  nom  y 
fut  également  employé. 

En  1701. 

Le  (a)  Régiment  de  Reynold  en* 
tra  en  Brabant  pour  prendre  pofle0ionv 
des  Places  que  l’Eledeur  de  Bavière 
ternit  au  Roi,  . 

En  170 Z* 

* + 

Le  Régiment  de  Reynold,  qui  fut. 

, ^ 

{a)  Etat  des  Campagnes  du  Régiment  de  Reynold  y 
depuis  Cafiellas  , communiqué  par  Jean-Baptifie  Al- 
termatt , de  Sotenre , Chevalier  de  r Ordre  militaire 
de  S. Louis , Ç5  Grand-Juge  de  la  CompagnieGéné- 
rale  des  SuiJJes  Grifons  , ci-devant  Capitaine- 
Commandant  au  Régiment  de  Hejfy , qui  avait  fervi 
tntparavant  dans  celui  de  Cafiellas 
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donné  cette  année  à M.  Caftellas,  cam- 
pa à Tongres , eut  enfuite  ordre  de  fe 
rendre  nans  la  Citadelle  de  Liège  avec 
lïx  Bataillons  François  & Wallons.  Il 
étoit  compofé  de  trois  Batillons.  Mais 
toute  la  Garnifon  fut  faite  prifonniere 
de  guerre  en  Novembre  par  une  fur- 
prife  & envoyée  en  Hollande,  où  les 
■Ennemis  lui  firent  fouffrir  des  mauvais 
traitemens  fans  nombre. 

En  1703. 

Une  partie  du  Régiment  de  Caftel- 
lâs  , qui  étoit  détenu  en  Hollande , fe 
fauva  en  France  ; & au  moyen  des 
ordres  que  la  Cour  donna  pour  le  ré- 
tablir fur  pied  , * il  fe  trouva  complet 
au  mois  de  Mai.  . Il  paffia  en  garnifon 
de  Cambrai  à Anvers  , où  le  Roi. lui  fit 
donner  des  armes.  Comme  il  y avoit 
peu  d’Officiers , n’y  ayant  que  ceux  qui . 
s’étoient  fauvés  avant  la  parole  don- 
née,. Sa  Majeflé  créa  un  Officier  furnu- 
méraire  par  Compagnie , en  attendant 
la  rançon  des  Officiers  prisonniers. 

En  1704. . 

Le.Régiment  de  Gaflellas  fervit  aux. 

1 H vj. 
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fiéges  de  Hui  & de  Liège.  L’Armel 
rentra  enfuite  dans  les  lignes  près  de 
Namur^. 

En  1705* 

Le  Régiment  de  Caftellas  fut  em-  ' 
ployé  dans  l’Armée  de  Flandre.  Les 
Ennemis  forcèrent. les  lignes  dç  Tir- 
lemont.  Le  Régiment  fe  trouva  à.  la 
bataille  de  Raipellies.  Mon fieur. de, Bfitr 
tens  , fon  Lieutenant-Colonel  y fut 
blefle.  Son  frere  cadet-,  Aide- Major, 
& François  Meufnier  , de  Fribourg  , 
Major  du  Régiment  , eurent  le  mê- 
me fort.  Il  y eut  deux  Officiers  de 
t.ués , outre  uii  grand  nombre,  de.  Sol- 
dats,. 

En  1707.  „ 

Le  Régiment  de  Caftellas  fut--  au 
Camp  de  Gemblouts.  11  y reçut  ordre 
, pour  marcher  à Toulon.  Dix  jours 
après  fon  arrivée  ,,  les  Ennemis  levè- 
rent le  fiége  de  devant  cette  Ville.  Les 
trois  Bataillons  de  Câftellas  &.un  Ba- 
taillon de  Càmbrefis.  furent  envoyés 
pour  les  obferver  jufqu’à  Nice.  Ils  ref- 
terent  en  garnifon  dans -cette  dernière^ 
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place  depuis  Oétobre  jufqu’au  i 5 de 
Mai  de  l’année  fuivahte. . 

En  1708..  •'  ‘4 

Le  1 5 Mai  le  Régiment  de  Caflellas 
partit  de  Nice,  & fe  rendit  à Briançon^ 
aux  ordres  du  Maréchal  de  Villars. 

Toute  l’Armée  marcha  pour  fecourir 

Exilles.  La  Campagne  fe  paflâ  en  mar- 
ches & contremarches , pour  couper 
aux  Ennemis  le  paffàge  des  monta- 
gnes. La  (a)  Brigade  de  Caflellas  chafla 
le  1 5 Août  les  Ennemis  des  hauteurs 
d’Exilles  & du  Col  d’Argeville. 

En  1709  r 1710,  171 1.  & 1712.  , 

Le  Régiment  de  Caflellas  fervit  du 
côté  de  Briançon , & fut  employé  à 
défendre  les  paffagqp  depuis  Grenoble 
jufqu’au  Var,  aux  ordres -du  Maréchal 
de  Berwick.  If  étoit  à. Colmar  en  Dau- 
phiné en  171a,  fous  le  commande- 
ment du  Chevalier  d’Asfeld , & fût  en- 
voyé à la  fin  de  cette  Campagne  pouc 

>.—  ■■  ■■■  - ■ ■ . ■ — 

(a)  Quincÿ,  Hijî.  milit.  de  Louis  leGrand ,'T.VTl 
pt  79'  31-  3 6,404$  405.  j >6  $ 557'  T.  VIL  ÿ4g, 

■■  ; 
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faire  lever  le  blocus  de  Gironne  en  Ca- 
talogne. Le  blocus  ayant  été  levé  en 
Décembre , les  trois  Bataillons  de  Caf- 
teilas  eurent  ordre  d’hyverner  en  Cata- 
logne. 

En  1713. 

Le  Régiment  de  Caftellas  fit  là  Cam- 
pagne de  Catalogne , fous  les  ordres 
du  Comte  de  Vienne,  Lieutenant-Gé- 
néral. 

En  1714. 

Il  fervit  au  fiége  de  Barcelonne  , qui 
dura  trois  mois.  Il  y eut  fix  Officiers 
de  tués , & quatre  de  bleffés. 

En  1713. 

Il  revint  en  Provence , où  il  fut  ré- 
duit par  la  réformé  à deux  Bataillons. 

En  1719. 

(4)  Le  Régiment  de  Caftellas  fervit 
aux  fiéges  dé  Caftellon  , de  Fontara- 


(«)  Gazette  Je  France , 171  19$  të.39à* 

Farts  inr 4*.. . . 
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bie  én  Juin , de  faint  Sébaftien  en  Juil- 
let , 8c  à celui  de  Rofes.  Cette  derniere 
Place  fut  abandonnée  à caufe  du  mau- 
vais tems,  en  Décembre. 

En  1734^  173  5* 

Le  Régiment  de  Bettens  fervit  dans 
l’Armée  fur  le  Rhin. 

*-  r<  • * v 

En  1743. 

Le  Régiment  de  Monnin  fut  em- 
ployé dans  1 Armée  de  M.  le  Maréchal 
de  Noailles  fur  le  Rhin.  Deux  Batail- 
lons étaient  campés  à la  gauche  des 
Cardes  Suides  au  poiu^de  Rhin-T urc- 
kein»  près  de  Worms  cti  Mai , Juin  8c 
Juillet , aux  ordres  du  Comte  de  Dies- 
bach , Maréchal  de  Camp.  Le  Régi- 
ment fut  enfuite  envoyé  en  garnifon  à 
Landau , que  les  Ennemis  paroiffoient 
menacer  d’an  liège. 

En  1744.. 

. . . * > • 

î ' 

Le  Régiment  de  Monnin  fuivit  le 
.Roi  au-delà  du  Rhin  , 8c  fervit  au  liè- 
ge de  Fribourg , où  il  monta  plufieuss 
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tranchées.  M.  Marquis,  Lieutenant-- 

Colonel , le  commandoit- 

* * - * $ - 
• ■ * 

En  1745'. 

Le  Régiment  de  Monnirrfut  du  nom- 
bre des  Troupes  qu’on  détacha  de  l’Ar- 
mée du  Rhin  pour  fervir  dans  celle  du’ 
Roi  en  Flandre.  Il  arriva  fous  Tour- 
nai le  17  Juin.  Il  fut  employé  en  Juil- 
let à invertir  Oudenarde  ; & après  la 
prife  de  cette  Place,  iltmarclia  avec 
PArmée  du  Roi  à tous  les  Camps  qu’el- 
le fit  jufqu’à  la  fin  de  cette  Campagnes 

En  1746. 

7*  * . * ; 

Le  Régime  de  Mon.nin- monta  la 
tranchée  devant  Bruxelles , le  8 Février 
le  premier  Bataillon  , le  10  le  fécond, 
le  1 1 le  troifiéme  Bataillon  , le  1 3 le 
premier,  le  1 5 le, fécond,  le  1 6 le  troi- 
Îîéme  Bataillon  , le  1 8 le  premier-  La 
place  capitula  le  20  de  ce  mois. 

Le  Régiment  de  Mônnin  étant  chef 
de  Brigade  avec  celui  de  Diesbach  , 
marcha  avec  l’Armée  du  Roi  en  Mai 
au  Camp  de  Bouchout,  fut  en  fuite  dé- 
taché pour  l’Armée  du  Prince  de  Con- 
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ty  qui  fie  le  fiége  deMons.  M.  de  Mon- 
„ nin , Colonel  du  Régiment , y fur  em- 
ployé en  fa  qualité  de  Lieutenant- Gé- 
néral. 

Après  la  prife  de  Mons , le  Régiment 
de  Monriin  rejoignit  l’Armée  du  Maré- 
chal de  Saxe  , & fe  trouva  le  1 1 Octo- 
bre à la  bataille  de  Raucoux.  Mais- il 
n’eut  point  de  part  à l’adion. 

. ' * 

En  1747.-  • 

Durant  l’hyveT  de  1 746  à 1 747  le  Ré- 
giment de  Monnin  fervit  à l’expédition 
de  la  Flandre  Hollandoife. 

Il  fe  trouva  le  2 Juillet , étant  chef 
de  Brigade  , avec  le  Régiment  de  Dies- 
bach à la  bataille  de  Lawfeld.  Cette 
Brigade  y fit  une  perte  confidérabie  en 
Officiers  & en  foldats  ; mais  elle  y ac- 
quit beaucoup  de  gloire.  Elle  attaqua , 
conjointement  avec  la  brigade  de  Bet» 
tens  , le  village  de  Lawfeld  / 6c  dès 
qu’elle  y entra  > les  Officiers  percè- 
rent dans  les  vergers  & jardins  avec 
le  plus  de  monde-  qu’ils  pouvoient 
trouver.  Lorfqu’on  étoit  repou  fié,,  on 
fe  rallioit  le  plus  promptement  qu’on 
jjçuvoit , 6c  on  retournoit  à lacharge* 
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La  plus  grande  partie  de  la  Brigade  de* 
Monnin  attaqua  le  Village  quatre  ou^ 
cinq  fois , & une  autre  partie  même 
jufqu’à  fix  ,.  félon  la  pofition  où  l’on* 
fe  rencontroit , n’étant  pas. poffible  d’a- 
voir un  ordre  réglé  , par  la  fituation  du 
terrein  qui  étoit  tout  coupé  par  des 
hayes  & des  murailles  de  terre.  Une 
moitié  de  la  Brigade  fut  tuée  ou  bief- 
fée.  Parmi  les  Officiers  du  Régiment  . 
de  Monnin  qui  furent  tués  ou  mouru- 
rent de  leurs  bleflùres , on  compta  Me£ 
fieurs  Marquis , Brigadier  & Lieute- 
nant-Colonel du  Régiment , 

Les  bleffés  furent  Antoine  Baron  de  Re- 
ding,  commandant  un  Bataillon,  Fran- 
çois -Fidele- Antoine  Landwing  , de 
Zug,  Major  du  Régiment,.  Jean -An- 
toine de  Caftellas , de  Fribourg,  Ca- 
pitaine des  Grenadiers  , Philippe^  de 
Reynold  , de  Fribourg  , Capitaine- 
Après  la  bataille  de  Lawfeld  , deux  Ba- 
taillons du.Régiment  de  Monnin  fuient 
détachés  au  fiége  de  Berg- op -Zoom. . 
Jean-François  de  Maillardqr  , de  Fri- 
bourg, Chevalier  de  faint  Louis  & Ga-  ^ 
piçaine , y fut  rué... 
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En  1748. 

Le  Régiment  de-Monnin  fut  en  gar- 
nifon  à Caen  en  Normandie,  où  on 
lui  donna  le  tems  de  fe  rétablir. 

IV  • Campagnes  du,R  êgiment  de  Vigier .. 

, a. 

Créé  en  Février  1 672^  Ses  Colonels 
François  Pfiffer  de  Wyher , de  Lucer- 
ne; Gabriel  Hefly,  de  Glaris,en  1 689;, 
. Jofeph  - Protais  Bprki,  de  Fribourg*, 
en  1729  ; Pierre  de  Tfchudi,  de  Gla- 
ris,  en  1737  ; & François-Jofeph-Guil- 
laume  de  Vigier  de  Steinbrougg , de 
Soleure en  1740, 

> . ' » 

En  1,673. 

(4)  Le  Régiment  de  Pfiffer  fervit  à 
^expédition  de  la  Hollande.  Il  partit 
le  8 Novembre  d’Utrecht  pour  aller  à 
Nimegne. 

En  1674. 

A 

( b ) Le  Canton  de  Lucerne  écrivit  le 

11  V 1 1 1 1 ■■■  " . 1 , r . 1 ■-  *.  1 ’p  11 

(a)  Gazette  de  France , 1 6?z . pag.  nos-  Paris  , 
in-  4#.  . ’ 

(f)  Lettre  originale  communiquée  à VAutbcnr . 
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zj  Avril  au  Colonel  François  Pfifler,. 
Chevalier  - Seigneur  de  Wyher , qu’é- 
tant informé  que  quatre  Compagnies 
de  fon  Régiment  étoient  encore  fur  les 
terres  de  l’Empire , dans  les  villes  ds 
KeiilT  & de  Keiferfwerth , il  lui  ordom 
noit  de  les  retirer  fans  délai , fous  peine 
de  fon  indignation  , & de  ne  plus  fer- 
vir  dans  la  fuite  hors  des  limites  du 
Royaume  marquées  dans  la  derniere 
Alliance. 

- (a)  Les  Régimens  Suifl'esd’Erlach  ^ 
de  Stuppa  , Salis.  PfifTer  Te  diflin-  . 
guefent  cette  année  le  1 i Août  à la  ha~ 
taille  de  SenefT.  Le  Colonel  PfifTer  y fut 
Fieffé  , avec  plufieurs  Capitaines  dé 
fon  Régiment,  entr’autres  Jean-Jacr 
ques-Jofeph  Alt , de  Fribourg. 

En  1 

Le  Régiment  de  PfifTer  étoit  au  Camp 
de*Straten  près  de  Saint  Tron  le  3 Juil- 
let. ( b ) M.  PellifTon  en  rapporte  l’at- 


(a)  Relation  du  combat  dî  Sencff.  Paris  1 674. 
in-  4°. 

Gazette  de  France  , 1674.^.914.  Paris.  in-\°. 
(a)  Lettres  Hiftoriqttes , T.  IL  pag.  344.  Paris 


♦ ©es  Suis  s E's. 
necdote  fuivante  dans  fes  Lettres  Hiflo- 
riques.  Voici  fes  termes  : Le  Roi  a fait 
une  aâion  qui  marque  fa  piété.  Car  ayant 
rencontré  le  Saint  Sacrement , il  a Jçti 
qu’on  le  portoit  , fuivant  la  coutume  des 
Suifes  f à deux  Soldats  de  cette  Nation 
quon  alloit  juger  à mort  y & dont  Lun 
e'toit  déferteur.  1/  en  a été  touché , & a té- 
moigné qu'il  defroit  de  leur  faire  grâce  , 
comme  i'il  les  eût  rencontré  eux-mêmes  , à 
quoi  tout  le  monde  rCa  pas  manqué  d'ap- 
plaudir ; mais  parce  que  fuivant  les  Trai- 
tés que  nous  avons  avec  les  SuiJJés  7 Sa 
Majefé  ne  peut  faire  ces  fortes  de  grâces 
de  fou  chef;  elle  a feulement  donné  ordre 
qu'on  fursît  l’exécution , & a mandé  le  Co- 
lonel Fifre  après  fon  dîner  , de  qui  vous 
jugez  bien  qu'elle  n’a  pas  eu  beaucoup  de 
peine  d'obtenir  la  vie  de  ces  deux  mifé- 
rables . 

£»  1 676. 

..,.(4)  Le  Régiment  de  Pfiffer  Cexvit 
dans  l’Armée  du  Roi  en  Flandre.  Il  fut 
employé  en  Juillet  au  fiége  d’Aire  en^ 
trepris  par  le  Maréchal  de  Humieres. 


(a)  Gatette  de  France,  1676,0. 385  £5  î<58.  Paris 
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' En  167.7. 

(a)  Bataille  de  Mont-Caffel  le  ir 
Avril.  Le  centre  de  la  première  ligne 
-étoit  foutenu  par  les  Régimens  de  Pfi£ 
fer , de  Greder  & Stuppa  ; total , neuf 
Bataillons  qui  formoi^nt  la  Brigade  de 
Pfiflfer..  Elle  joignoit  celle  de  Chime- 
nés,  & étoit  poitéedans  le  centre  de  la 
fécondé  ligne.  Elle  fe  diftingua  beau- 
coup. Il  y eut  du  Régiment  de  Pfiflfer 
un  grand  nombre  d’Officiers  de  tués , & 
parmi  les  bleflfés  on  compta  les  Capi- 
taines Alt , de  Fribourg,  Mafplefy , du 
V allais , &c. 

. v En  167-8. 

( b ) Le  Régiment  de  Pfiflfer  fervit  en 
Mars  au  fiége  de  la  Citadelle  de  Gand 
& à celui  d’Ypres. 


(a)  Lm  meme , 1677.  P-  3 îo  $ *48  Paris,  in  4*. 
Quincy , Hift.  milit.  de  Louis  le  Grand , TJ.  pag. 

5jj.  Paris  1726.  i»-4°.  fig. 

"Relation  de  la  bataille  de  Cajfel.  Paris  1677* 
i«-4#» 

(b)  Gatette de  France , 1678. pag.  115.  Paris 
in-  40. 

Mémoires  de  Vive  pour  fervhr  à l'Hifl.  de  Louis 
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(4)  Deux  Bataillons  du  Régiment 
de  Pfiffer  eurent  part  4e  1 4 Août  à la 
vidoire  que  le  Maréchal  de  Luxem- 
bourg obtint  en  la  bataille  de  Saint 
Denis. 

En  1683.  • 

( b ) Le  Régiment  de  Pfiffer  fe  diftin- 
gua  en  Novembre  au  fiége  de  Courtrai. 

11  fit  une  troifiéme  attaque  à la  V ille  en- 
tre la  citadelle  & la  riviere , & il  la 
pouffa  jufqu’à  la  contrefcarpe.  Aprè$*la  „ 
prife  de  cette  Place  , il  y fut  mis  en  gar- 
nifon. 

En  1689. 

( c ) La  Brigade  de  Pfiffer  , compo- 
sée des  Régimens  de  Sruppa  l’ancien  & 
de  Pfiffer , fe  trouva  le  zj  Août  au 
combat  de  Valcourt. 


h Grand, , T.  H.  pag.  *18  *35.  Paris  1697. 

in-fol. 

(a)  Mêmes  Mémoires  de  Vite  T.  IV.  p.  67.  Paris 
1698.  in-fol. 

(b)  Mémoires  de  Vité  pour  fervir  à PHiftoire  de 

Louis  le  Grand,  T.X.p.  3 26  328.  Paris  1703. 

in-fol. 

: ( c)Mfc . Voyez  Campagnes  du  Régiment  de  See* 

dorff. 
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En  1690. 

,(a ) Le  Régiment  de  Hefly  fervit 
dans  l’Armée  de  Flandre  , & combat- 
tit  à la  bataille  de  Fleufus  le  1 Juillet, 

En  1 6yi. 

( b ) Le  Régiment  de  Hefly  fut  em- 
ployé au  liège  de  Mons  en  Mars  & en 
Atril. 

£«1695,  1 696  & 1697.  . 

( c)  Le  Régiment  de  Hefly  fervit  en 
Flandre.  Deux  Bataillons  de  Hefly 
montèrent  la  tranchée  à la  gauche  au 
liège  d’Ath,  le  zy  Mai  1697,  avec  un 
Bataillon  de  Lorraine , fous  les  ordres 
de  M.  de  Greder , Maréchal  de  Camp. 


{a)  Manufcrits. 

{b)  Quincy , Hifl*  niilit.  de  Louis  le  Grand,  T.  LU 
P-  U7- 

GaX.ette  de  France , 1691.  p.  165  fuiv.  Paris 
in- 4°. 

( c ) Manuscrit. 

Journal  dujiège  de  l ville  d'Ath  en  1 69 7.  p.  2 6- 
27.  La  l 'nye  î!)  Taris  171,0.  in-%9.  fig. 

Gatette  de  France , 1697.  p.  172.  Paris.  *«-4°. 

En 


r- 


r 


des  Suisses.  195 

, ' • - 'S 

En^iyoï. 

(4)  Le  Régiment  de  HelTy  fervit  ea 
Flandre  dans  l'Année  du  Maréchal  de 
Boulïiers.  / ' 

En  170  2 & 1703. 

(b)  Le  Régiment  -de  HelTy  fervit 
dans  l’Armée  de  Flandre. 

En  1704. 

Le  Régiment  de  HelTy  fut  jetté  dans 
Landau  & acquit  une  grande  gloire 
dans  la  défenfe  de  cette  Place  contre  les 
Impériaux , en  Septembre,  O&obre  & 
Novembre. 

' < 

En  1 y%y. 

( c } Le  Régiment  de  HelTy  fervit  en 
Flandre,  faifant  corps  avec  la  Brigade 

(«)  Qjtincy  , ibid.  T.  III.  p.  491. 

(£)  La  même , ibid.  T.  IV.  f-  8.  295  Çÿ  3 1 J. 

Jilémcires  mfc. 

X»i  Guille  , Hifl.  d' Al  face  , liv.  XXXI.  p.  34). 

(_c)  Quincy  , ibid.  T.  V.  p.  2 77.  Çÿ  449* 

jfr'lémoires  mattufcrits . 
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de  Brendié.  il  fut  détaché  en  Juillet 
pour  aller  au  fecours  de  Toulon  : mais 
en  arrivant  à Dijon  il  apprit  la  levée 
de  cç  fiége.  Néanmoins  il  continua  fa 
route , & fe  rendit  à Montelimar.  Ai, 
de  HelTy  l'on  Colonel  fut  employé  cet- 
te année  comme  Lieutenant  - Général 
au  fiége  de.  Lérida  entrepris  par  le  Duc 
d’Orléans. 

En  1708. 

" (à  ) Le  Régiment  de  HelTy  fervit  en 
Catalqgne. 

En  îyio , îyi  1 & iji 2, 

Le  Régiment  de  HelTy  fervit  en  Flan-( 
dre  dans  l’Armée  du  Maréchal  de  Vii- 
lars.  Il  fe  dillingua  au  combat  de  De 
nain  , & fut  employé  en  1712  au  fiége 
du  Quefnoy.  Gaaires  de  Balthafar,  Ca- 
pitaine-Commandant la  demie  - Com- 
pagnie dé  fonpere/  y.  fut  tué  en  Juin. 

En  1713.  •'-'*■ 

Le  Régiment  de  HelTy  fervit  aux  fié- 


( a)  Quiiicy } ibid.  T.  VI • pag.  92.  324.  492, 
T.  VIL  p.  41*  ' /*■■■ 
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ges  de  Kaiferflaucern  & de  Landau.lfaac 
la  Harpe  , de  Roll  au  Canton  de  Ber- 
ne-, Lieutenant  de  la  Compagnie  de 
Salthafar.,  fut  tué  en  Août  à ce  dernier 
fiége. 

En  1715), 

( a ) Les  deux  Bataillons  du  Régir 
:jnent  de  Heffy  étoient  à la  tranchée  de- 
vant Fontarabie  la  nuit  du  1 au  2 Juin, 
le  8 & le  1-2  de  ce  mois  , & devant  la 
ville  de  Saint  Sébaftien  le  24  Juillet  -, 
& devant  le  Château  de  ce  nom  la  nuit 
du  a au  3 d’Aoîit. 

* 

En  1733. 

» 

[b)  Le  Régiment  de  Burki  partit  le 
■ü8  Décembre  du  Roulfillon  pour  aller 
en  Languedoc , où  il  fut  difperfé  en  dif- 
férens  quartiers. 


( a ) Galette  de  France  , I719.  p.  298.  310.  3 n, 
3 84.  405  Çÿ  407.  Paris  in- 4°. 

(/r)  Etat  mfc.  des  fervices  dit  Régiment  de  Vi- 
gier  depuis  1733  jnfqu’en  174 9>  communiqué  en 
Avril  17  j o par  M.  Dieffenthaller  , Chevalier  de 
l'Ordre  militaire  de  faint  Louis , Colonel  d'infan* 
vcrie , premier  Capitaine  du  Régiment,  de  F?- 
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, En  1734. 

Il  reçut  le  zy  Octobre  ordre  de  fer- 
vir  en  Italie.  Il  fut  embarqué  le  8 No- 
vembre à Toulon  i pour  débarquer  à 
Vado  dans  les  Etats  de  Genes.  Mais 
le  mauvais  tems  l’obligea  de . relâcher 
le  1 o Décembre  à Rey  , à dix  lieues 
de  Vado  , d’où  il  partit  le  1 3 de  ce 
mois  pour  Modene , où  il  arriva  le  iz 
- Janvier  de  l’année  fuivante, 

p * 

En  1735.  * 

* N 

* v à 

En  arrivant  dans  le  Modenois,  il  fut 
détaché  en  partie  à Bounporto  & au- 
tres lieux,  à la  face  de  l’Ennemi,  juf- 
qu’au  29  Avril , qu’il  entra  en  canton- 
nemens  à Rubiera  , & de  là  à Com- 
mezzazio  fur  l’Oglio  , où  il  fut  poflé 
le  z 3 Mai.  11  campa  le  iy  Juin  à Ri- 
valta  à 4 mille  de  Mantoue,  pailà  îe 
1 8 de  ce  mois  le  M incio  à Goeto  , où 
l’on  challa  les  Ennemis  qui  étoient  cam- 
pés de  l’autre  côté.  M.  le  Maréchal  de 
Noailles  commandoit  l’Armée.  Le  Ré- 
giment de  Burki  campa  le  19  Juin  à 
i-Marmirollo.  Le  zz  on  fit  ua  détache.- 


# 


T 
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ment  de  2.2000  hommes  , pour  faire 
paffer  aux  Ennemis  PAdige  , dans  les 
Etats  de  Venife,  Le  4 Juillet  le  Régi- 
ment de  Burki  partit  pour  le  cantonne- 
ment de  Montegiano , à 2 mille  de  Bor- 
geforto , où  il  l'ouffrit  extrêmement  des 
maladies  occafionnées  par  le  mauvais 
air.  Il  fut  durant  ce  tems  aux  ordres 
de  M.  de  Montconfeil , Lieutenant- 
Général.  Le  5 Septembre  il  campa  à 
Borgeforto  , de  l’autre  côté  du  Pô  , à 
quatre  mille  de  Mantoue,  aux  ordres 
de  M.  de  Conninghan , Colonel  du  Ré- 
giment de  Flandre.  Les  maladies  y 
continuèrent.  Enfuite  il  fut  envoyé  le 
12  Novembre  en  garnifon  à Guaftalla, 
où  il  perdit  par  mortalité  jufqu’au  22 
Avril  1736,  au-delà  de  1300  hom- 
mes , avec  lix  Officiers. 

^k'En  1736. 

Le  Régiment  de  Burki  partit  îe  22 
Ami  de  Guaftalla  pour  retourner  en 
France.  Le  premier  Bataillon  arriva 
le  2 Juin  à Perpignan  , & le  fécond 
Bataillon  le  23  de  ce  mois  à Collioure. 
Le  troïïiéme  alla  au  Mont-Louis , & fut 
depuis  réformé  avec  le  quatrième  le  9 
Lévrier  1737  à Perpignan. 

V 1 üi,  . 
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En  1742.  ' 

Le  Régiment  de  Vigier  qni  étoit 
forti  du  RoufTiiion  le  22  Mai  1738 
partit  d’Embrun  le  29  Juillet  1742 
pour  Montelimar  & Valence,  d’où  il 
marcha  le  6 Septembre  pour  aller  à la 
Seine  & dans  les  environs  de  Toulon 
en  Provence,  où  il  paroiiToit  alors  une- 
Flotte  Angloife.  M.  le  Marquis  deMi- 
ïepoix  avoit  le  commandement  de  la. 
Provence.. 

En  1743. 

> 

Le  Régiment  de  Vigier  partit  le  L2- 
Août  des  environs  de  Toulon  pour  cam-  ‘ 
per  à la  Baflée  dans  le  haut  Dauphiné^ 
près  de  Briançon  r aux  ordres  de  M.  le- 
Comte  de  Marcieu  LieuteriÉht  - Géné- 
ral. Les  troupes  de  France  & d’Efpagne- 
s’y  affemblerent , fous  le  commande- 
mentde  l’Infant  DonPhilippe,&  en  par- 
tirent le  27  Août  pour  Lachenal , où 
elles  arrivèrent  le  5 Oétobre.  Cette 
Armée  combinée  attaqua  le  Château^ 
& le  Village  de  Pont  que  les  troupes 
du  Roi  de  Sardaigne  abandonerent 
pour  fe  retirer  dans  les  retranchemens  de 
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la  levée  de  Villarette.  L’Armée  des 
Alliés  coucha  trois  nuits  lur  le  champ 
de  bataille,  comptant  d’attaquer  ces  re- 
tranchemens.  Mais  la  neige  & le  mau- 
vais tems  l’obligerent  de  fe  retirer  le' 
i o de  ce  mois  avant  le  jour  après  avoir 
mis  le  feu  au  Château  , à la  faveur  du- 
quel les  Ennemis  canonnérent  les  trou- 
pes du  Roi.  Le  Régiment  de  Vigier 
perdit  bien  du  monde  dans  cette  occa- 
iion.  Le  12  Oéfobre  on  fe  retira  par  le- 
Col  S.  Veran  où  le  Régiment  de  Vigier 
perdit  200  hommes  par  le  grand  froid,, 

& une  partie  des  Equipages  , les  che- 
vaux & les  mulets  s’étant  jettés  dans 
des  précipices.  Le  premier  Bataillon  ar-  v 
riva  le  1 4 Oéfobre  à Guilleflre  , & 
le  fécond  au  Mont-Dauphin  , d’où  ils 
repartirent  le  .25  Février  de  l’année  ■> 
fuivante.  ' 

. ' En  1744 

• R - 

Le  25  Février  le  Régiment  de  Vi- 
gier campa  jufqu’en  Avril , dans  la  nei- 
ge à Briançonnois  aux  ordres  de  M.le 
Comte  de  Courten  Maréchal  de  Camp. 

Il  fit  durant  ce  tems  plufieurs  marches 
pour  tenter  de  pénétrer  dans  le  Com- 
té de  Nice  par  Vitelles.  Mais  n’ayant 

ï iv 
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pu  pénétrer  il  partit  le  3 Avril  &paf& 
le  Var  à S.  Laurent , il  campa  près  de 
Nice  jufqu’au  1 3 de  ce  mois  qu’il  mar- 
cha aux  ordres  de  M.  le  Bailli  de  Gi- 
vry Lieutenant-Général  pour  aller  at- 
taquer les  retranchemens  de  Montal- 
ban.M.de  Givry  paffa  le  Pallion  à la  tête 
des  Grenadiers.  Le  premier  Bataillon 
de  Vigier  le  paffa  de  même , mais  avec 
des  difficultés  infinies  à caufe  de  l’ira- 
pétuofité  de  l’eau  qui  groffîffoit  à vue 
d’œil  ^ Trois  Enfeignes  furent  entraî- 
nés par  le  torrent , leurs  Drapeaux  ne 
furent  retrouvés  que  le  lendemain  à la/ 
grille  de  Nice.  Plufieurs  Soldats  fe 
noyèrent,  deforte  que  les  pluies  con- 
tinuant toujours  avec  la  même  violen- 
ce , & le  Pallion  grofliffant  de  plus  en 
plus , le  fécond  Bataillon  ne  put  point 
paffer.  L’attaque  des  retranchemens  fut 
remife  à la  nuit  du  19  au  2.0  d’ Avril. 
Le  Régiment  de  Vigier  y alla  par  la 
montagne  appeilée  Mont-gros  à la  gau- 
che de  Montalban  & de  Villefranche , 

Îar  des  chemins  prefque  inacceffibles. 

1 fit  plier  les  Ennemis , & les  obligea 
de  rentrer  dans  leurs,  retranchemens  , 
où  ils  auroient  été  forcés  fi  les  muni- 
tions de  guerre  n’euffenc  pas  manqué 


w ; - 
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au  Régiment.  Mais  l’Ennemi  s’écanc 
apperçu  que  Ton  feu  fe  rallenti (l'oit 
ou  pour  mieux  dire  qu’on  ne  tiroic 
prefque  plus , il  vint  en  force  vers  l’en- 
aroit  qui  le  menaçoit  le  plus , & con- 
traignit le  Régiment  par  un  feu  des 
plus  vifs , auquel  on  ne  pouvoit  point  ré- 
pondre , d’abandonner  ces  Portes,  & de 
aefcendre  le  Mont-gros  pour  regagner 
le  Pallion.  Le  Régiment  eut  quatre 
Officiers  de  tués  , cinq  autres  blefles  , * 
dont  trois  moururent , huit  Sergens  de 
tués  , & près  deti3oo  hommes  de  tués 
ou  blertes.  M.  de  Vigier  avoit  conduit 
fon  Régiment  à cette  attaque.  Il  eut 
le  genonil  foullé  d’une  chute  qu’il  fit 
d’une  roche.  Le  Régiment  étoit  ce 
jour-là.  aux  ordres  de  M.  le  Marquis 
de  Mirepoix  Lieutenant-Général.  Le 
lendemain  M.  le  Prince  de  Conty  vint 
à la  tête  du  Régiment  pour  lui  témoi- 
gner combien  il  étoit  fatisfait  du  zele 
qu’il  avoit  fait  paroître.  Son  Alterte 
vili ta  enfuite  M.  de  Vigier,  & lui  fit  le 
même  compliment  en  préfence  des  Of- 
ficiers Généraux  qui  l’accompagnoient. 

M.  de  Vigier  fut  nommé  Maréchal  de 
Camp  par  le  Roi  le  2 Mai,  pour  le 
lécompenfer  du  fervice  qu’il  avoit  ren- 

V I v 
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du  , M.  leChevalier  de  Balthafar  Lieu- 
tenant-Colonel du  Régiment  fut  créé; 
en  même  tems  Brigadier  , François- 
Nicolas  de  Boccard , commandant  le 
fécond  Bataillon  , & Tobie  de  Monte- 
nacli , Major,  tous  deux  de  Fribourg,, 
obtinrent  la  commiflîon  de  Lieutenant- 
Colonel  d’infanterie;  Klein,  Greuth , 
Cailellas,  Montenach,  Sous-Lieute- 
nans  eurent  la  Croix  de  S.  Louis , & 
Giroud  Aide-Major,  une  penfion  de- 
400  livres.. 

Peu  de  tems  après  M.  le  Prince  de- 
Conty  ayant  égard  à la  perte  que  le* 
Régiment  venoit  de  faire  & aux  fati- 
gues qu’il  avoit  effuyé  durant  l’hyver 
le  renvoya  le  3 Mai  en  Provence ,.  pour- 
garder  les  côtes  dé  la  Mer  depuis  Fré- 
jus jufqu’àToulon.  Le  Régiment  quit- 
ta le  26  Septembre  ces  côtes  pour  aller- 
au  fecours  de  Coni..  Il  devoir  paffer 
le  Col  de  Feneflre  pour  tomber  à Li- 
mon en  Piémont.  Mais  il  fut  obligé  de 
s’arrêter  à Rochabilîiere  ,.  où  il  arriva.- 
e 4-Oélobre.,  Une  pluie  extraordinai- 
re avoit  emporté  tous  les  ponts,  &: 
gâté  tellement  les  chemins  qu’il  fur 
impoffible  de  s’avancer  à Saint-Martin.. 
M'-. le. Chevalier  de  Balthafar,.  Briga- 
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dîer  , qui  conduifoit  le  Régiment  8c 
celui  de  Senneterre  avoit  envoyé  une 
Gqmpagnie  des  Grenadiers  avec  un  Pi- 
quet & un  Ingénieur,  pour  reconnoî- 
tre  le  pays , & raccommoder  les  ponts  * 

& les  chemins.  Mais  Comme  la  pluie 
eontinuoit  toujours  avec  la  même  vio- 
lence, il  ne  fut  pas  poflîble  de  travailler,. 

& on  fut  contraint  de  retourner  à Lanf- 
tofque.  Si  M.  de  Balthafar  n’eût  jmint 
pris  ce  parti,  le  Régiment  de  Vîgier 
& cqjui  de  Senneterre  étoient  perdus 
un  quart-d’heure  plus  tard  , iis  auroient 
été  enfermés  par  les  eaux,  de  auroient' 
péri  de  faim.  A peine  put  on  regagner 
Saint-Paul  en  Provence. 

Le  Régiment  quitta  Saint-Paul  Ie\ 

19  Octobre  pour  tenter  une  féconde 
fois  d’aller  au  fecours  de  Coni  par  le‘ 

Col  d’Atofte  ’à  deux  lieues  de  Colmar 
dans  la  haute  Provence.  Mais  il  reçut 
contrordre  de  M.  le  Prince  de  Conty 
qui  l’envoya  à Levenzo  dans  le  Comté 
de  Nice,  où  il  refta  difperfé  dans  plu- 
fieurs  endroits  pour  garder  les  paflà-- 
ges  , & où  le  troifiéme  Bataillon  , qui*  T 
avoit  été  formé  à Embrun  , le  joignit:  > 

vers  la.fin  de  Novembre. 
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£«1745. 

Les  trois  Bataillons  de  Vigier  quit- 
tèrent le  2}  Janvier  le  Comté  de  Nice. 
Le  premier  alla  à la  Sciotat , le  fécond 
à Hieres  & le  troiiiéme  à Olioulles 
près  de  Toulon. 

Ce  fut  le  1 Mai  que  le  troifiéme< 
Bataillon  partit  d’Olioulles.  IL  étoic 
commandé  par  Chriltophe  Dieffen^ 
thaller , de  Bremgarten  ; il  arriv^  le  7 
de  ce  mois  à Antibes,  en  repartît  le 
5 Juin,  & fe  rendit  le  7 à Vintimillia 
avec  la  Compagnie  des  Grenadiers  du 
fécond  Bataillon.  M.  le  Chevalier  de 
Balthafar  , Brigadier  & Lieutenant- 
Colonel  eut  ordre  d’aller  à Vintimillia 
pour  y commander.  Il  reprit  le  1 Juillet 
le  château  de  Dolce  - Aqua  & le  Polie 
d’Ifola  dont  les  Piémontois  s’étoient 
emparés.  Il  relia  à Vintimillia  jufqu’au 
20  Septembre.  Depuis  ce  tems  le  com- 
mandement de  cette  Place  & de  fes 
dépendances , fut  confié  à M.  Dieffen- 
thaller.  Ce  Polie  étoit  d’une  confé- 
quence  infinie  pour  la  communication 
de  l’Armée  d’Italie.  Ce  Bataillon  fit  la 
guerre  tout  l’hy ver,  il  fecourut  car  trois 
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fois  Caflel-Franco , aux  ordres  de  M. 
le  Marquis  de  Perreufe  Brigadier. 

En  1746. 

. * 

Le  troifiéme  Bataillon  partit  le  1 5 
Avril  de  Vintimillia  , s’empara  des 
B|£us  d’Aqui  dans  le  Montferrat , & y 
froncent  hommes  prifonniers  dès  300 
qui  défendoient  ce  Pofte.  M.  de  Mon- 
tenard  Brigadier  étoit  chargé  de  cette 
expédition. 

Le  2 5 Avril  M.  Dieffenthaller  fut 
détaché  avec  quatre  Compagnies  'de 
Grenadins  & quatre  Piquets  pour  ga- 
gner le  paflage  de  Vifone.,  11  paiïa  avec 
la  troupeia  Riviere  de  ce  nom,  fous 
le  feu  des  Ennemis.  Cette  Riviere  étoit 
û haute  qu’un  Capitaine  & 14  Grena- 
diers s’y  noyèrent.  Le  troifiéme  Batail- 
lon joignit  le  30  Avril  l’Armée  deM. 
le  Maréchal  de  Maillebois  à Rivalta 
di  Bormida  , où  tout  le  Régiment  de 
Vigier  fut  raflfembié.  Le  2 de  Mai  le 
Régiment  pafla  la  Bormida  avec  l’Ar- 
mée pour  fecourir  Valence.  Elle  revint 
le  lenderr  ai n , parce  que  la  Ville  s’é- 
toit  rendue  , & elle  campa  près  d’Aqui 
qu’on  prit.  Toute  l’Armée  partit  le 
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13  de  Mai,  & alla  camper  fous  Novy;'.. 
Elle  quitta  le  9 Juin  te  Camp  de  Novy 
& marcha  pour  joindre  l’Armée  de  l’In- 
fant Don  Philippe  à Plaifance.  M.  de-  . 
Chevert  Maréchal  de  Camp  en  fit  l’Ar- 
riére-garde.  Ce  fut  fous  fes  ordres  que’ 
la  troifiéme  Compagnie  des  Grenadiers 
du  Régiment  de  Vigier  commaflllée 
par  M.  Roch  fe  diftingua  dans  une  ac- 
tion particulière.  Cet  Officier  a été 
depuis  tué..  L’Armée  joignit  le  1 5 Mai 
après  midi  celle  de  l’Infant , & reprit 
les  armes  le  foir  pour  fe  difpofer  à Pat- 
taque  des  retrancltemens  des  Autri- 
chiens près  de  Plaifance,  la  nuit  du< 
15  au  1 6.  Le  Régiment  de  Vigier  qui 
étoit  placé  au  Corps  de  réferve  avec 
toute  la  Cavalerie,  n’eut  point  de  part 
à l’aétion.  Il  n?y  eut  que  la  première- 
Compagnie  des  Grenadiers  comman- 
dée par  M.  Klein  qui  s’y  trouva.  Elle- 
y perdit  1 9 Grenadiers. 

L’Armée  paffia  le  27  Juin  le  Pô-à. 
Plaifance  , & campa  à Cafal  Piftor- 
lingo  , Hofpitalete , Aurio  & Chigno- 
lo.  Les  grandes  Gardes  commandées; 
par  Meilleurs  Egemberger  & Rich  fu*-  - 
nent.  attaquées  en  ce.  dernier  endroit  ;; 
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Mais  ils  repoufférent  les  Ennemis.  Le 
9 Août  l’Armée  repafla  le  Pô  près  de- 
l'embouchure  de  l’Embro  fur  un  pont 
de  bateaux  que  l’on  y avoit  conflruit.. 
Le  Régiment  de  Vigier  pafîà  immé- 
diatement après  l’Avant-garde  des  Gre- 
nadiers. Le  io  au  matin  il  fut  attaqué 
par  les  Autrichiens  fur  le  Tidon  dans 
la  Strada  Romana  qui  va  à Caftel  S.. 
Jouan , il  combattit  pendant  cinq  heu- 
res, & foutint  féul  dans  cette  partie- 
tout  l’effort  des  Ennemis  , jufqu’à  ce 
qu’il  reçût  commandement  de  fe  reti- 
rer, ce  qu’il  fit  en  très-bon  ordre.  M.. 
de  ( a Y Vigier  Maréchal  de  Camp  fe- 
diflingua  beaucoup  dans  cette  occalion.. 
Son  Régiment  perdit  plus  de  500  hom- 
mes tant  tués  que  bleffés.  Du  nombre- 
des  premiers  il  y eut  fix  Officiers.  On- 
ze autres  furent  blefles  , dont  M.  le- 
Chevalier  de  Baithafar  , Brigadier  & 
Lieutenant-Colonel , qui  eut  un  cheval; 
tué  fous  lui  , M.  Egemberger  qui  ob- 
tint une  penfion  de  600  livres. 

L’Armée  de-  France  & d’Efpagrte- 
s’étant  enfin  frayé  le  paffage  au  Tidon: 
pour  aller  à Tortone  , & pénétrer 


(a)  Gazette. de  Fn  1746.  f». 4* 6.  Paris,  in- 4% 
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enfuite  dans  le  pays  de  Genes,  afin  de 
fe  recirer  par  degré  dans  le  Cofnté  de  ' 
Nice,  6c  fur  le  Var  , partit  de  Tortone 
le  1 9 Août , 6c  arriva  par  la  commu- 
nication à Vintimillia.  M-  Dieffen- 
thaller  fut  détaché  de  Savone  le  i de 
Septembre  pour  prendre  polie  à Cadi- 
bona.  Il  avoit  fous  lui  1000  hommes 
de  troupes  réglées  6c  plus  de  3000  pay- 
fans.  Ce  Polie  faifoit  face  à l’Armée 
du  Roi  de  Sardaigne  ; il  n’en  étoit 
éloigné  que  d’une  demie -lieue.  M. 
Dieffenthaller  y fut  attaqué  plufieurs 
fois.  L’objet  du  Polie  étoit  de  favori- 
fer  la  retraite  de  l’Armée.  M.  Dieffen- 
thaller fe  retira  enfuite  faifant  l’arriere- 
garde  de  toute  l’Armée  jufqu’à  Vinti- 
millia. L'Armée  partit  de  Vintimillia 
au  commencement  d’Oélobre.  M.  (a) 
Dieffenthaller  entra  dans  le  Château 
pour  y commander , le  4 de  ce  mois 
à huit  heures  du  foir , 6c  il  fut  invefli 
le  5 à la  pointe  du  jour  , 6c  affiégé  par 
M.  Bertot  Lieutenant-Général  de  l’Ar- 
mée du  Roi  de  Sardaigne , qui  commen- 


ta) Révolutions  de  Genes , T.  III.  p.  171-174» 
farts  17  îo.  in- n. 

Mémoires  communiqués» 
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ça  à tirer  en  breche  le  1 6 avec  14,  piè- 
ces de  canon  & deux  mortiers.  La  vi- 
vacité du  feu  de  l’artillerie  des  Affté- 
geans  boulverfa  tout  le  dedans  du  Châ- 
teau. M .Dieffenthaller  qui  manqua  bien- 
tôt après  entièrement  de  munitions  de 
pierre  , trouva  le  fecret  de  faire  ra- 
ma (Ter  plus  de  800  boulets  que  les  En- 
nemis lui  avoient  tirés  , & il  Continua 
de  fe  défendre  jufqu’au  .24  d’ Octobre  , 
que  dépourvû  de  vivres  &. de  poudre  , 
il  fe  rendit  à difcretion.  Ce  qui  contri- 
bua auffi  à lui  faire  prendre  ce  parti,  fut 
la  certitude  qu’il  eut  que  les  Ennemis 
avoient  pratiqué  une  mine  prête  à jouer 
pour  faire  fauter  tout  le  Château.  Le 
tiers  de  fa  garnifon  avoit  été  tué  ou 
bleffé.  Elle  avoit  été  forte  de  250  hom- 
mes, moitié  François,  & moitié  Es- 
pagnols , au  commencement  du  fiége. 
Le  Roi  accorda  à M.  Dieffenthaller  le 
22  Janvier  1747  une  Commiiïîon  de  Co- 
lonel d’infanterie  , & 3000  livres  de 
penfion  fur  le  Tréfor  Royal. 

Le  Régiment  de  Vigier  étoit  campé 
lors  de  la  reddition  de  Vintimillia  à 
Saint  Laurent  du  Var  avec  toute  l’Àr-  s 
mée;  & après  la  féparation  de  l’Armée 
Efpagnole  , il  campa  à Villeneuve, 
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aux  ordres  de  M.  le  Marquis  de  Mire- 
poix  , Lieutenant  - Général  , jufqu’aa 
jo  de  Novembre  , que  l’Armée  enne- 
mie paflà  le  Var.  Une  Compagnie  de 
Grenadiers  6c  un  Piquet  du  Régiment 
étoient  pour  lors  à Saint  Laurent , les- 
deux  autres  Compagnies  6c  deux  HP- 
quets  à Cagne  ; toutes  firent  la  retraite 
aux  ordres  de  Meffieurs  de  Pereufe  6c 
de  Langeron.  Le  Régiment  vint  em 
fuite  camper  à Carnouille. 

En  174.7. 

Il  fut  envoyé  le  1 5 Janvier  de  Car^ 
nouille  en  quartier  à Hyeres  , où  il 
refta  jufqu’au  13  Février.  Il  eut  dans 
ce  tems  ordre  de  fe  rendre  à Befançon,. 
après  avoir  lai  fie  à Hyeres  un  Batail- 
lon compofé  de  700  hommes  tirés  de- 
toutes  les  Compagnies  , qui  fut  defti- 
né  au  fecours  de  Genes , 6c  qui  étoit 
commandé  par  M.  Rich.  Ce  Bataillon 
arriva  le  23  Mars  à Genes , après  avoir 
relâché  le  20  à Portofino  avec  un  Ba- 
taillon du  Régiment  Grifon  de  Salis  , 
à la  vue  6c  allez  près  de  cinq  VailTeaux 
Anglois.  Il  fupporta  des  fatiguesr'ex- 
traordinaires  , de  même  que  toutes  les- 
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âutres  Troupes  qui  fe  trouvèrent  à Ge- 
nes  depuis  le  1 1 Avril  jufqu’au  6 Juil- 
let, que  l’Armée  ennemie  fe  retira  de 
devant  cette  Capitale.  Le  Bataillon  de 
Vigier  eut  dans  cette  expédition  un  0£ 
ficier  de  tué , deux  de  bielles  entr’au- 
cres  M.  Srainhauuer  , Capitaine  - Lieu- 
tenant , deux  Sergens  de  Grenadiers 
tués,  & plus  de  60  Soldats  tués,  blef- 
fés  ou  faits  prifonniers.  Un  Capitaine- 
Lieutenant  , qui  avoit  été  détaché  en 
Corfe,  y fut  tué  , & il  y eût  plulîeurs 
Soldats  de  fon  Piquet  blelfés.  Le  Ba- 
taillon fervit  depuis  fous  M.  le  Ma^^ 
quis  de  BifTy  dans  le  Montferrat  en  Se^P 
tembre  , & à l’expédition  de  Campo- 
fredo  en  Oétobre  fous  M.  le  Duc  de  Ri- 
chelieu. U fut  en  fuite  joint  à Seflri  du 
Levant  par  le  refie  du  Régiment  , qui; 
y débarqua  le  z Décembre.  Le  Régi- 
ment étoit  parti  de  Befançon  le  9 Mai 
pour  aller  camper  à Hyeres  , s’étoit 
avancé  le  z- 5 Août  dans  le  Comté  de 
Nice  , & avoit  été  embarqué  le  8 Oc- 
tobre à Villefranche  pour  Genes.  Pen- 
dant fôn  trajet  il  avoit  elfuyé  une  tem- 
pête horrible  ,.  qui  l’obligea  de  relâ- 
cher aux  Ifles  de  Capraia , où  il  man- 
qua de  périr  de  faim.  Il  aborda. enfin  à- 


212  Histoire  Militaire 
Seftri  , & y pafla  l’hyver  de  1747  ^ 
1748  , en  fournilfant  de  fréquens  déta- 
chemens  fur  les  frontières  des  Ennemis, 
fur  la  Varra  , & au  porte  important  de 
la  Spezzia  , qui  avoir  été  confié  à M. 
Dieffenthaller.  Cet  Officier  y comman- 
da plusieurs  mois  en  qualité  de  Co- 
lonel, ayant  avec  lui  M.  de  Comeî  , 
Lieutenant  - Colonel , & 600  hommes 
tirés  de  différens  Régimens. 

En  1748. 

Le  Régiment  de  Vigier  campa  le  2 
Avril  fur  les  hauteurs  de  Velva,  & en- 
'^||te  fur  celles  de  Caftilon  , où  il  rerta 
jufqu’au  21  Juin  , qu’il  fut  envoyé  en 
quartier  à Chiavary.  Après  la  publica- 
tion de  l’Armiftice,  il  partit  de  Chia- 
vary  le  14  Décembre,  pour  retour- 
ner en  France,  & laifla  trois  Piquets 
deftinés  pour  la  Corfe , & comman- 
dés par  M.  V»ffleger,  de  Fribourg,  Ca- 
pitaine. Ils  font  encore  actuellement 
en  cette  Ifle.  Le  Régiment  arriva  le  2 
Février  1749  à Lyon , où  il  eut  la  mê- 
me réforme  que  les  autres  Régimens  de 
la  Nation.  Il  rerta  en  quartier  dans  le 
L/bnnois  & en  Forez  , jufqu’au  20 
Avril , qu’il  fut  envoyé  en  garnifon  à 
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Bcfort,  & vers  la  fin  de  l’année  à Lille. 

Nous  rapporterons  parmi  les  Preu- 
ves [a)  une  Lettre  que  M.  le  Comte 
d’Argenfon  , Miniftre  de  la  guerre  , 
éçrivic  le  22.  Mars  1748  à S.<A.  S.  Mon- 
feigneur  le  Prince  de  Dombes  au  fujet 
de  M.  DiefFenthaller  , Commandant 
du  troifiéme  Bataillon  du  Régiment  de 
Vigier , qui  étoit  alors  chargé  du  Com- 
mandement des  Châteaux  de  la  Spez- 
zia.  Elle  cfl  très  - honorable  pour  cet 
Officier. 

* ' • / 

V.  Campagnes  du  Régiment  de  Wittmer Y 

Levé  le  5 Décembre  1 67 3 par  Wolfl- 
gangGreder,  deSoleure,  puis  donné 
Tucceffivement  à Tes  deux  fils  Louis  Gre- 
der  & Balthafar  Greder  , en.  1714  à 
François  d’Aflfry , de  Fribourg,  & en 
1734a  André  Wittmer,  Grifon. 

En  1676. 

( b ) Bardo  Bardi  Comte  de  Maga- 

( a)  Preuve  quatorzième. 

(h)  Næufville , Abrégé  chronologique  & biftori- 
ejue  de  l'état  aiïncl  de  toutes  les  Trctepes  de  France  » 
T.  III.  p.  68-69.  Liege  i 7jy.  w-4 ü.fig. 

Galette  de  France , 1676.  p.  371  JM*  f*rift 
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lotti , Lieutenant- Général  ès  Armées 
du  Roi  , & Lieutenant-Colonel  du  Ré- 
giment des  Gardes  Françoifes,  monta 
le  io  de  Mai  une  fécondé  tranchée  de- 
vant Boudaain  , à la  tête  du  Régiment 
<les  Fufiliers  & du  Régiment  Suilîè  de 
Greder.  Monfieur,  frere  du  Roi,  qui 
s’y  étoit  rendu  , lui  ordonna  de  difpofer 
toutes  chofes  pour  attaquer  tous  les  de- 
hors qui  furent  emportés  l’épée  à la  main 
-à  quatre  heures  après  midi.  M.  deMa- 
galotti  avoit  fait  une  fi  belle  difpofition, 
& fes  ordres  furent  ü exactement  obfer- 
y es , qu’après  quelque  réfiftance  de  la 
part  des  Aflîégés , on  emporta  tous  les 
dehors , & que  les  Troupes  y logèrent* 
Ce  qui  obligea  auffi-tôt  les  Ennemis  de 
Lattre  la  chamade*  Le  Régiment  de 
Greder  compofé  de  trois  Bataillons, 
faifoit  alors  partie  de  la  Brigade  de  Sa- 
lis. 

En  1 677, 

i 

(<*)  La  Brigade  de  Pfiffer,  com- 
ipofée  de  neuf  Bataillons , fçavoir,  des 

(a)  Gazette  de  France , l6yy.  p.  1 20  348.  Pam 

rts.  in- 40. 

Relation  de  la  bataille  de  Mont-Cajfel impri- 
mée à Paris  1 677. 
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Régimens  de  PfifTer,  de  Greder  6c  de 
Stuppa,  étoit  placée  dans  le  centre  de 
la  fécondé  ligne  le  1 1 Avril  à la  batail- 
le de  Mont-Cafiel.  Elle  s’y  diftingua 
beaucoup  , 6c  perdit  un  grand  nombre 
d’Officiers.  M.  Ceberg , Major  du  Ré- 
giment de  Greder  , y fut  tué  , 6c  on 
compta  parmi  les  blefTés  de  ce  Corps, 
les  Capitaines  de  Watteville,  de  Bu- 
ren,  deCourten  6cFabry,  6c  un  Lieu- 
tenant. 

En  1678. 

[a)  Siège  d’Ypres  eutrêpris  en  Mars 
par  l’Armée  du  Roi.  Le  Régiment 
Suifïè  de  Greder  y fervit.  Le  12  Juil- 
let M.  Greder,  Colonel  de  ce  Régi- 
ment , eut  fon  cheval  tué  d’un  coup  de 
canon  fous  lui  , dans  un  combat  livré 
près  de  Mons  entre  le  Détachement  du 
Comte  de  Montai  6c  du  Baron  de  Quin- 
cy.  Lieutenants  - Généraux  , 6c  celui 
de  la  Garnifon  de  Mons.  Les  Ennemis 
y furent  battus. 


(rt)  Mi'm.  pour  fervir  à rilijî.  de  Louis  le  Grande 
par  de  Vite,  T.  II. p.  235.  Paris  1697.  in- fol. 
Gatette  de  France , 1 678.  pag.  66$.  Paris.  >8-4?* 
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En  1689. 

[a)  Un  Détachement  de  quarante- 
cinq  hommes,  commandé  par  M.  Stur- 
ler  , du  Régiment  Suilfe  de  Greder  , 
dont  deux  Bataillons  étoient  à Fontai- 
ne - l'Evêque  , ayant  rancontré  le  2.5 
Juin  trente  hommes  des  Ennemis  dans 
le  polie  qu’il  devoir  prendre  pour  cou- 
vrir le  fourage  , les  chargea  & les  pour- 
fuivit  jufques  dans  un  petit  bois  près  de 
Fontaine  - l’Evêque  , où  étant  tombé 
dans  une  enfbufcade  de  1 50  hommes  , 
il  s’en  débarraffa  en  faifant  un  grand 
feu  fur  eux  , & comme  M.  Sturler  fe 
vit  fur  le  point  d’être  enveloppé  , il  fe 
retira  de  haye  en  haye  , en  forte  que 
les  Fourageurs  étant  accourus  avec  leurs 
fauix  , dilpperent  ce  parti , dont  il  y 
en  eut  dix  de  tués  fur  la  place,  11  en 
relia  fix  du  Détachement  de  M.  Stur-> 
1er,  & quatre  furent  blelfés. 

En  1690. 

Campagne  de  Flandre.  Les  trois 

(rt)  Quincy , Hifl.  mi  lit.  de  Louis  le  Grand,  T.  Il • 
f . 15 6.  Paris  1716.  in-^°.fig. 

..  bataillons,. 


©es  Suisses.  ± r 7 
Bataillons  (a)  de  Greder  Suilîè  fe  trouvè- 
rent dans  l’Armée  du  Maréchal  de  Lu- 
xembourg. Ils  combattirent  avec  une 
grande  valeur  le  1 Juillet  à la  bataille 
de  Fleurus.  Wolffgang  Greder  leur  Co- 
lonel y fut  bielle  avec  huit  Capitaines 
& neuf  Officiers  fubalternes.  11  y eut 
trois  Lieutenants  de  tués  en  cette  jour  - 
née. 


ïsVz  1691-. 


(b  ) Les  trois  Bataillons  du  Régi- 
ment Suiffe  de  Greder  fervirent  dans 
l’Armée  du  Maréchal  de  Luxembourg 
en  Flandre.  Le  28  de  Mars  le  troilié- 
me  Bataillon  monta  la  Tranchée  devant 
Mons  que  le  Roi  affiégeoit.  Le  7 d’A- 
vril  les  trois  Bataillons , aux  ordres  de 
M.  de  Zur-Lauben  Brigadier  , relevè- 
rent la  tranchée  de  l’attaque  du  rivage. 
Le  Régiment  faifoit  partie  de  la'  Bri- 
gade de  Polier  , & étoit  placé  dans  la 
féconde  ligne  , fuivant  l’ordre  de  ba- 
taille de  l’Armée  du  Maréchal  de  Lu- 
xembourg. 

(etj  Qrti/icy  y tbid.  T.  TI.  p.  239.  245  $ 2 6s . 

(b)  Qttincy  , ib  d.  p.  345-34 6-  3 54-  3 >9  & '-7*> 
Galette  de  ïrat.ce , 1691.  pag.  165  & J'uiv.  1 76* 
Journal  dit  fiége  de  Moi/s.  1‘aris  1S9 1 . 
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En  1692. 

(4)  Campagne  de  Flandre.  La  Bri- 
gade de  Greder , compofée  de  huit  Ba- 
taillons, fçavoir,  de  quatre  Bataillons 
de  Greder  Suilfe  , de  deux  autres  de 
Monnin,  & de  deux  deCourten,  fer- 
vit  dans  l’Armée  du  Maréchal  de  Lu- 
xembourg. Elle  fe  diftingua  au  com- 
bat de  Steinkerk.  Le  Régiment  Suiffe 
de  Greder  eut  en  cette  journée  deux  Of- 
ficiers , deux  Sergens  & cinquante-fepl 
Soldats  de  tués,  & fept  Officiers,  fept 
Sergens  & cent  quarante-huit  Soldats 

de  blefles.  Robert  Socin,  de  Bâle,  Ca- 
pitaine, y fut  tué* 

En  1693- 

(£)  La  Brigade  de  Greder,  compo- 
se de  huit  Bataillons,  fçavoir , de  qua- 
tre Bataillons  de  Greder  Suiflè , de  de 


(a)  Qtüucy , ibid  p . 47 1 & J 4r* 

(A)  Q«i«çy,  ikid.T.  T.  Jl.  p-  6 f ' 
quitter , Journal  des.monvemens  des  Armées  du 
Ko»  en  Flandres.  depuis  1690  jufquen  1694- p-  i66. 
lif. Pétris  1749.  in- il*  J 
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quatre  autres  de  Salis , fervic  en  Flan- 
dre fous  le  Maréchal  de  Luxembourg  * 
de  acquit  beaucoup  de  gloire  à la  ba- 
taille de  Neerwinde,  Louis  Greder, 
Colonel  du  Régiment  ;,  y reçut  deux 
feleffures.  Son  frere  cadet , Jean-Geor- 
ge-Ignace Greder,  Capitaine- Lieute- 
nant & Aide-Major , y fut  blefîe  mor- 
tellement. 

En  1694. 

Le  Régiment  SuifTe  de  Greder  fer- 
vit  en  Flandre  dans  l’Armée  de  Mo*» 
feigneur  le  Dauphin, 

En  1695  , 1 696  & 1697. 

Le  Régiment  SuilTe^de  Greder  fer- 
vit  en  Flandre  dans  l’Armée  du  Maré- 
chal de  Villeroy  ( a ):  Il  faifoit  partie 
de  la  Brigade  de  Stuppa  , & étok  conv* 
pofé  de  quatre  Bataillons. 

En  1701  <27  1702,  * 

Le  Régiment  fervit  en  Flandre, 


(*)  Qj**wy9  ibid*  T.  III.  p: 

K ij 
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• En  1703.. 

( a ) La  Brigade  de  Greder  , com- 
•poCée  de  iix  Bataillons  , fçavoir  , de 
trois  Bataillons  de  Brendlé,  & de  trois 
autres  de  Greder  Suiffe  fervit  dans 
l’Armée  .de  Flandre  commandée  par 
le  Maréchal  de  Villefoy. 

En  1704,  1705  & 170 6. 

Le  Régiment  fervit  en  Flandre.  Il  fe 
trouva  à la  bataille  de  Ramellies. 

* En  1707. 

( b ) La  Brigade  de  Caftetlas , com- 
poiée  de  trois  Bataillons  de  Caftellas 
& de  trois  autrfs  de  Greder  Suide,  com- 
mandée par  le  Brigadier  du  Buififon  , 
'étoit  placée  dans  la  fécondé  Ligne  , 

- fuivant  l’ordre  de  bataille  de  l'Armée 
<de  l’Eledeur  de  Bavière  en  Flandre.  1 

En  1708. 

( c ) La  Brigade  de  Greder  , .compo- 

(a)  Q uticy , ibid.  T.  IV.  p-  8. 

(b)  Quincy  , ibid.  T.V.p.  277. 

10  Quincy,  ibid . T.  V.  p-  4V®  ^ 
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fée  de  trois  Bataillons  , & comman- 
dée par  M.  du  BuilTon,  Brigadiçr,  fer- 
ait dans  l’Armée  de  Flandre.. 

En  1709  & 1710. 

Le  Régiment  dé  Greder  SuilTe  fervit 
en  Flandre,  (a  ) Il  étoit  en  1710  com- 
pofé  de  trois  Bataillons , dont  deux  fu- 
rent  mis  en  garnifon  dans  Aire  pour  dé- 
fendre  cette  place  que  les  Ennemis  me-' 
nayoient  d’un  liège.  Balthazar  Greder,, 
Colonel,  les  commandbit.. 

En  171 1 , 171^.  & 1 71 3.- 

Le  Régiment  de  Greder  Suifle  fervit- 
en  Flandre,  (b)  Deux  Bataillons  fe  trou- 
vèrent en  1 7 1 2 au  fiége  de  Douai,  com- 
mandés par  le  Brigadier  de  Greder  leur. 
Colonel. 

.En  1734'é^  1735. 

Le  Régiment  d’AfFry  fervit  au  liè- 
ge du  Fort  de  Hollande,,  vis  - a - vis ■ 


(«)  Quincy , ibid.  T.  VL  p.  3 24  ?68. 

(&)  Quincy  , ibid.  T»  VU.  f • 41  • 80-8 1 . 
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de  Philipsbourg.  Il  fit  partie  de  la  Bri- 
gade de  Brendlé , & fe  trouva  à toutes 
les  marches  que  l’Armée  exécuta  eu 
1734  en  deçà  du  Rhin.  Il  pafla  l’été  de 
173  5 à Stenay. 

En  1742. 

’i 

Le  Régiment  de  Wpmer  fut  en  gar- 
nifon  à Lille  jufqu’en  Octobre  , qu’il 
fut  envoyé  à Valenciennes.. 

En  1743. 

Il  étoit  en  gaxnifon  à Condé  & à Va- 
lenciennes. 

En  1744.. 

Il  'fit  la  Campagne  en  Flandre  ,,  8c 
fervit  au  Camp  de  Courtrai  qui  attira 
tant  d’éloges  à M.  le  Maréchal  de  Saxe* 

En  1745- 

Le  ( a)  Régiment  de  V£ictmer  corn- 


(a)  Relation  de  la  Campagne  de  1745  , par  M.  le 
Baron  de  R oll , Colonel  d'infanterie , Çÿ  Lien  tenant-* 
Colonel  du  Régiment  de  Winmer  3 communiquée  à 
l'Autbettr  en. Septembre  2742.. 
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mandé  par  M.  d’Erlach  de  Schadau 
Lieutenant-Colonel  partit  de  Longwy 
& de  Montmedi  le  14  & le  15  d Avril 
pour  fe  rendre  en  Flandre.  Il  arriva 
devant  Tournai  le  27  de  ce  mois  au 
foir.  Le  .29  les  deux  premiers  Batail- 
lons vinrent  prendre  leur  camp  d’inve- 
ftiflement  derrière  une  hauteur,  entre 
leVillage  d’Erre  & la  chauffée  de  Douai,. 
& le  troifiéme  à la  garde  de  lArtilte^ 
rie  près  de  l’Efcaut.  Le  30  le  troifié- 
me  Bataillon  décampa  pour  rejoin*- 
dre  les  deux  premiers , mais  comme  il 
étoit  à moitié  chemin  , il  vint  un  eofr- 
tre-ordre  qui  l’envoya  avec  un  Batail- 
lon de  la  Fere  & un  autre  de  Bettens 
eJgarnifonà  Maubeuge,  dont  on  crai- 
gnoit  la  furprife  de  la  part  des  Alliés.Cè 
Bataillon  vint  depuis  à Valenciennes^ 
retourna  enfuke  camper  fous  Maubeu- 
ge  , & fut  finalement  incorporé  dans 
le  Corps  dArmée  de  M.  le  Marquis 
de  Clermont  - Gallerande  Lieutenant-^ 
Général. 

Le  8 de  Mai  de  tranchée  devant  la; 

> ■ 

Ville  de  Tournai,  Dauphin  trois  Ba-- 
taillons,  Wittmer  deux,Rottun,  Ber- 
wick  un  , & Royal-Corfe  un  , fous  lés 
ordres  de  M.  le  Duc  de  Brron  Lieute- 
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nant-Général , de  Meilleurs  le  Comte 
de  Filez- James  6c  de  Beaufremont  Ma- 
réchaux de  Camp  , & de  Meffieurs  de 
Lorge  6c.deTaleyrand  Brigadiers. Cette 
tranchée  fut  remarquable  par  trois  en- 
droits. i°.  Il  y eut  une  une  fortie  allez- 
malheureufe  pour  les  alfiégés , & mal* 
conduite.  20.  Les  Grenadiers  de  Wit- 
tmer  , de  Rott , de  Berwick  , &c.  for- 
cèrent de  leur  propre  mouvement  6c 
fans  ordre  les  pal liflàdes,  6c  les  confer- 
verent  en  tuant  beaucoup  de  monde- 
aux  alfiégés , 6c.  en  faifant  75  hommes 
prifonniers.  30.  Un  accident  arrivé  aux- 
poudres  fit  fauter  en  l’air  M.  le  Mar- 
quis de  Taleyrand  Colonel  du  Rés- 
inent de  Normandie  qui  étoit  Briga- 
dier de  tranchée,  avec  environ  50  hom^ 
ijies  & plufieurs  canonniers.  Le  9 à-, 
quatre  heures  du  matin,*  comme  l’Ar- 
mée fe  difpofoit  à une  prochaine  ba-* 
taille,  qui  ne  fut  néanmoins  livrée  que 
le  1 1 de.ee  mois , on  ne  releva  pas  de 
la  tranchée  les  Régimens  qui  y avoient 
monté  le  8 , 6c  ils  y reflerënt  jufqu’au. 
10  environ  deux  heures  du  matin. 

A peine  le  Régiment  de  Wittmer- 
rentra  au  Camp  qu’il  fallut  marcher- 
ai; heures  du,  matin  pour  fe  ren- 
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dre  au  pont  de  bateaux  qu’on  avoit 
conftruit  fur  l’Efcaut,  à la  gauche  de 
la  Ville  de  Tournai.  Il  y trouva  le 
Régiment  Royal-Ecoflbis  , deux  Ba— 
taillons  de  Milices  & plufieurs  Piquets 
dans  les  lignes  & dans  les  retranche- 
mens  garnis  de  canons , qu’on  avoir 
faits  pour  la  garde  du  pont.  Un  Corps- 
de  Cavalerie  fe  tenoit  derriâKxe  Corps  > 
d’infanterie  pour  lefoutehw?*Le  Régi- 
ment de  Wittmer  ne  fut  renvoyé  au! 
Camp  qu’après  la  bataille  de  Fontenoy. . 
Le  12  de  ce  mois  vers  les  onze  heures 
éu  foir  il  releva  de  la  tranchée  le  Ré- 
giment de  la  Cour-au-Chantre  devant  : 
la  Ville  de  Tournai , & il  y refla  juf— 
qu’au  1 3 ; au  foir.  Durait  cette  garde  : 
il  eut: deux  Soldats.  de  • tués  & quel- 
ques-uns de  bleffés.  Le  20  le  Régiment  ‘ 
décampa , . & vint  prendre  là  droite  du  ? 
Régiment  de  la  Cour-au-Chantre  pour' 
être  Ghefde  Brigade. Le  Camp  étoiten-.* 
tre  la  chauffée  deDouai  & celle  de  Lille. . 

? Le  22  de  Mai  de  tranchée  devant-: 
la  Ville  de  Tournai  trois  Bataillons  de; 
Dauphin , deux  de  Wittmer  , un  de  ‘ 
Berwick  , un  de  Royal-Corfe  & un  de-r 
Royal-Ecoffois  aux  ordres  de  ‘ 

Lanereron  Lieutenant  - Générai  ,T  deo 

K v. 
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Meilleurs  les  Marquis  de  Créquy  & dô* 
Muy  Maréchaux  de  Gamp  &.  de  Mei- 
lleurs de  Chambonnas  & Salancy  Bri* 
gadiers.  Le  Gouverneur  de  la  Ville  fîfe 
arborer  le  drapeau  blanc  vers  les  qua- 
tre- heures  après  midi  du  même  Jour 
& demanda  à capituler..  Les  Otages, 
furent,  donnés  de  part  & d’autre..  Mais, 
on  ne  cotant  de  la  capitulation  que 
le  23  , Régiment  de  Wittmer  ne* 
defcendit  de  la  tranchée  que  le-  2. 4 à; 
fépt  heures  du:  matim. 

Le  7 Juin  le  Régiment  de-Wittmeir 
fut  de  tranchée  devant  la.  Citadelle- 
de  Tournai  ,,àla  fauffe  attaque.  11  y. 
perdit  un  Soldat.  Le  1 9 les  Affiégés  ar- 
borèrent le  drapeau  blanc  à quatre  heu- 
res après  midi.  La  capitulation:  fut: 
lignée  le  20*  Le  Régiment  deWittmer- 
avoit monté  la  tranchée- le  19.-a.la  fauflfe* 
attaque  , & il  y étoit  relié  jufqu’à.cô- 
qu’on  eut  pris  poffêflion  de  la  Citadelle.. 

Le  1 Juillet  le  Régiment  de  Witt- 
mer  étant  de  la  Brigade  de:  Bettens: 
marcha  à Leuze  avec  l’Armée  dans  la-, 
colonne  du  milieu.  Le  2 & le>3  de-ce: 
mois  l’Armée  fit  féjour.Le  4elle•cam- 
j^à?<^^  $ le  5 à Wanbec  ,,  & lô: 

4 à,  la  Chartreule  de.  S..  Martin  - au? 
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bois , où  elle  féjourna  le  7.  Elle  cam- 
pa le  8 à Bort,  où  elle  relia  julqu’après 
la  prife  d’Oudenarde.  Le  14  la  Brigade 
de  Bettens,  dont  étoit  le  Régiment  de 
Wittmer  arriva  devant  cette  Place  à 
une  heure  après  midi , 6c  campa  fur 
la  hauteur  à la  rive  droite  de  l’Efcaut 
au  Camp  des  Cérifiers , fi  proche  de 
de  la  Place,  qu’on  diilinguoit  les  Enj 
nemis  fur  le  rempart,  6c  que  les  bou- 
lets de  la  Ville  parterent  encore  un' 
demi-quart  de  lieue  par-deiïùs  6c  der- 
rière le  Camp  de  cette  Brigade.  Elle 
fouSrit  beaucoup  de  la  canonade  qui 
lui  tua  6c  bleffa  plufieurs  hommes  6c 
chevaux , 6c  renverfa  plufieurs  tentes.. 
Néanmoins  elle  relia  dans  cette  poli- 
tion  jufqu’à  la  reddition  de  la  Place;- 
Elle  fournit  des  travailleurs  à ce  liège.;. 
Le  2.7  de  Juillet  la  Brigade  de  Bettens 
6c  les  autres  troupes  qui  avoient  in- 
verti Oudenarde  décampèrent  de  de- 
vant cette  Place  pour  reprendre  leur.- 
ancien  Camp  à l’Armée  qui  continuai- 
d’être  à Bort  jufqu’au  28.  Elle  alla 
camper  ce  joun^à  Ordegem.  Elle 
garda  cette  pofition  jufqu’au  3 d’Aouu 
qu’elle  marcha  fur  la  droite  du  côté- 
d’Alort.  Mais  les  Brigades  d’Eu  , de.' 

K vjj 
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Bettens , & de  Séedorff  refterent  à Or-- 
degem..  Un  détachemenr  compofé  de? 
vingt-deux  Bataillons , d’un  Bataillon 
de  Royal;- Artillerie  & d’un  Régiment 
de  Dragons  fe  porta  le  4 d’Aout  près, 
de  Gand,  hors  de  la  porte  de  Bruges,:; 
le  5 à Altéré,  & le- 6 à Bruges.  Il 
étoit  commandé  par  Mi  le  Comte  de- 
là Marck  Liçutenant-Général , le  Mar-, 
quis  de  Gontades,  le  Marquis  d’Ar- 
mentieres  & M.  de  Fegelin-SéedorflF 
Maréchaux  de  Camp.  . La  Brigade  de 
Bettens , dont  les  deux  premiers  Ba- 
taillons de  Wittmer  faifoient  partie  > 
étoit-de  ce  détachement.  Le  7 d’Août 
les  Brigades  de  Séedorff  & d’Eu  mar~- 
cherent  à la  gauche  du  Canal , &xelle; 
de  Bettens  à la  droite  pour  s’approcfter-. 
d’Oflende.  Cette  derniere  Brigade  cam^ 
pa  près  des  Dunes , ayant  1e- Village-- 
deBrene,  à peu  de  diffance  de  fa  gau-- 
che.  Les  autres  Troupes  campèrent  a 
la  gauche  du  canal , depuis  Plaflèndal 
autour  du  marais  jufqu’à  la  mer  , à- 
la  referve  des  Dragons,  qui  dreflèrent-, 
leur  Camp,  deyant  -^J^itlage  de  Qj^- 
ineskerke.  Le -23  Août  Oftende  capi-f. 
tula,  La  Brigade  de  Bettens  , quiavoit  ; 
étç^çmployée  à ce  hége,  marcha  le  2.8 , 
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dè  ce  mois  du  côté  de  Nieuport.  Elle 
arriva  devant  cette  place  le  31  , & fer- 
vit  à ce.  liège.  Nieuport  fe  rendit  le  5 
de  Septembre  au  matin.  La  Brigade  de 
Bettens  décampa  le  1 o de  ce  mois  avec 
les  autres  Troupes  de  l’Armée  de.JVL  le. 
Comte  de  Lowendhal  ; vint  ce.  jour 
près  de  Slippe , le  1 o à Oiidembourg  , 
le  12  à Bruges  , le  1 3 à Altéré , le  14 
fous  Gand , où  elleféjourna  le  1 5.  Elle 
campa  le  1 6 à Ordegem , & le.  17  elle 
joignit  la  grande  Armée  près  d’Aloft; 
Elle  fut  placée  dans  la  première  Ligne 
entre  les  Régimens  de  Biron  & de.  Soif* 
fonnôis  , près  du  Village  de  Dender» 
thouve.  Le  2%  Septembre  le  troifiéme 
Bataillon  du  Régiment  de  Wittmer  ar- 
riva au  Corps , après  en  avoir  été  féparé 
cinq  mois.  Il  avoit  été  du  Corps  d’Arr 
mée  dé  M.,le  Marquis  de  Clermont*» 
Gallerande.  Le  14  Oélobre  l’Armée.- 
quitta  le  Camp  d’Aloll  , marcha  fur-, 
quatre  colonnes  , & vint  camper  prèss 
du  Château  de  Barleghem , entre  Gand 
*&  Oudenarde,  à une  petite-  lieue  du- 
pont de-batteaux  qu’on  avoit  conftruitr 
lur  l’Efcaut.  Le  15  elle  pafîà  cette  ri-- 
viere , & fe  fépara  pour  prendre  :fes  ; 
quartiers  d’hy  ver.  Le  premier  6c  le  troL;  - 
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fiéme  Bataillons  de  Wittmer  furent  rmà 
en  garnifon  à Tournai , & le  fécond  à. 
Ath. 

En  1 746. 

Le  Régiment  de  Wittmer  fervit  au- 
fîége  de  Bruxelles.  La  tranchée  fut  ou- 
verte  le  7 de  Février. Le  premier  Batail- 
lon de  W^ittmer  la  releva  le  8 avec  d’au- 
tres Troupes.  Le  9 le  fécond  Bataillon 
la  monta  , & de- même  le  10  le  troi- 
fiéme  Bataillon,.  Le  1 3 le  premier  Ba- 
taillon remonta  la  tranchée  le  1 4 le 
fécond  Bataillon  ,.  & le  1 5 le  troifié- 
me.  Le  1 8 le  premier  Bataillon  fut  en- 
core de  tranchée , & le  1 9:  le  fécond 
Bataillon..  Bruxelles  fe  rendit  le  20  de 
ce  mois.  Gafpar  Gallaty , du  Canton; 
deGiaris,  Capitaine  des  Grenadiers,, 
fut  blefle  à ce  fiége.  Le  Régiment , qui 
faifoit  partie  de  la  Brigade  de  Bettens,, 
fut  employé  au  fîége  de  la  Citadelle 
d’Anvers.  La  tranchée  fut  ouverte  la. 
nuit  du  25  au  26  Mai.  La  garnifon  ca<- 
pitula  le  31  de*  ce  mois..  Le  Régiments», 
marcha  enfuite  avec  l’Armée  , & fur 
de  tous  les  Camps  qu’elle  fit  jufqu’à  la 
fin  de  la  Campagne.  11  perdit. plufieurs; 
0.fficiers  : M..de  Paraviciny^  Grifon* 
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Capitaine  des  Grenadiers , fut  tué  à l’af- 
faire des  5 Etoiles.  M.  Biff,:de  Soleure^ 
Enfeigne , mourut  de  la  bieffure  qu’it 
reçut  à Pàttaque  du  Village  de  Perwis*. 
M.  de  Rothberg , Lieutenant  des  Gre- 
nadiers , eut  le  même-  fort  le  1 7 Août 
durant  la  marchedeRamellies,au  Camp 
de  Hannuye.  Le  Régiment  faifoit  ce 
jour,  l’arriere  - garde  de  l’Armée.  11  fe* 
trouva  à la  bataille  de  Raucoux  mais 
il  n’eut  point  de  part  à l’a&ion.. 

Èa  j 747- 

* l 

Le  Régiment  commandé  par  M.  le* 
Baron  de  Roll , Lieutenant-  Colonel  * 
fut  envoyé  en  Bretagne  pour  garder  ies, 
cotes  contre  les  Anglois.  On  le  mit  en* 
garnifon  à Saint- Brieux  Sc  à Brefl.  Il: 
fe  rendit  vers  la  fin  de  cette  année 
Toul  , 011  il  refia  jufqu’à  l’ouverture 
de  la  Campagne., 

En  1748.. 

B fut  employé  au  fiége  deMaflricfit,’, 
fut  du  nombre  des  Troupes  qui  inves- 
tirent cette  place  outre -Meufe  , fous; 
1 es  ordres  de.M.  le  Maréchal.de.Low- 
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ïnent  Suifle  que  cet  Officier  Grifon  de- 
voit  former.  Ce  Régiment  fut  compo- 
fé  de  Compagnies  franches  qui  n’étoient 
point  avouées  d’aucun  Etat  du  Corps 
Helvétique.  Il  eut  le  nom  de  jeune 
Stuppa  y pour  fe  diftinguer  du  Régi- 
ment de  vieux  Stuppa , aujourd’hui  Sée- 
dorff,  qui  étoit  ara  ordres  de  Pierre 
Stuppa  , frere  aîné  du  Colonel  Jeanr 
Baptifte  Stuppa. 

Le  Régiment  du  jeune  Stuppa  eut 
pour  premier  Lieutenant-Colonel  Jean- 
Baptifte  de  S.alis , & pour  premier  Ma- 
jor N.  Saluz  , tous  deux  Grifons.  Dou- 
ze Compagnies  dévoient  le  former  à 
Marfeille.  Huit  de  ces  Compagnies 
s’embarquèrent  à Toulon  fur  les  Vaif- 
feaux  du  Roi  pour  l’expédition  de  la  Si- 
cile. (a)  Une  Relation  manufcrite  du. 


(a)  Supplément  au  grand  Didionnaire  F.ijlor.  de 
Moréri , T.  il.  à l'article  de  Saconay.  Paris  17  Jr* 
ih-foL 

Lettre  du  Général  de  Saconay  à M.  d'Affry  , Co- 
lonel d un  Régiment  Suijfe  > en  Juillet  1719, 

Ordre  dit  Roi  , daté  du  10  Février.  1677  , pour 
faire  marcher  la  Compagnie  Colonelle -du  Régiment 
Suijfe  du  jeune  Stoppa  , des  citadelles  deMarfeilie  à 
Toulon  , pour  y joindre  les  fepi  autres  Compagnies 
qui  dévoient  être  embarquées  fur  les  VaiJJeaux  du 
Roi  , fuivant  les  ordres  particuliers  du  Comte  de 
Grignan , Lieutenant-Général  de  la  Province. 
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tems  afliire  que  le  Régiment  s’ëmbar* 
qua  à Toulon  le  9 Avril , & qu’il  dé- 
barqua à Meflme  le  z6  du.  même  mois. 
Voici  les  noms  des  huit  Compagnies 
qui  furent  employées  en  Sicile  aux  or- 
dres du  Maréchal  deVivonne , & qui 
formèrent  deux  Bataillons.  La  Com- 
pagnie - Colonelle  jeune  Stuppa  > 
Paravicini  , & GMireffe  s’embarquè- 
rent à Toulon  fur  le  Pompeux  monté 
par  M.  de  Valbelle , Chef  d’Efcadre. 
Les  Compagnies  Lieutenante  - Colo* 
nelle,  Leifler,  Ruffinger,  Jaequer  & 
Baumgartner  montèrent  en  même  tems 
fur  d’autres  Vaiflêaux  de  cette  Efeactae, 
Les  huit  Compagnies  relièrent  à Met 
fine  & dans  les  environs  de  cette  Ville 
jufques  vers  le  milieu  de  Juillet,  En- 
fuite  elles  marchèrent  à Tavermina  , 
& allèrent  au  fècours  drun  Corps  de 
Troupes  qui  étoit  extrêmement  incom- 
modé par  les  Efpagnols  du  côté  de 

— - - - ■- ■ - — 

' r- 

Certificat  donné  par  M..  Stoppa  „ Colonel  J' un 
Régiment  Suijfie,  aux  Confiai s\de  Toulon , pour  l'efi- 
tape  les  ufienfiles  qu'il  avott  refus  pour  fia  Com- 
pagnie ÿ tout  fion  Ernt-Major  , pour  une  nuit  feu- 
lement, eu  date  du  9 Avril  1677.  O»  trouve  cet 
Aiïe  Çÿ  le  précédent  dans  les  Regifires  de  la  Fourrier*: 
èe  Toulon*  :ï^S3ÊÊÊL 

. ■ - ■ ■ ■ - *«-'  - $ . •jâSRM** 
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Villa-franca.  Elles  en  favoriferent  la 
retraite.  Après  cette  expédition  le  pre- 
mier Bataillon  retourna  à Meffine  , & 
le  fécond  relia  à Tavermina.  Vers  la 
fin  de  l’année  les  Compagnies  Colonel- 
le, Paravicini  & Glairefie  furent  trans- 
portées à Augufta  pour  y être  en  gar- 
nifon  , & la  Compagnie  Lieutenante- 
Colonelle  fut  envoyée  à Libilfao. 

Les  Efpagnols  ayant  furpris  le  Mole 
de  Tavermina  qui  étoit  gardé  par  une 
Compagnie  Françoife  , ils  tentèrent  en 
même  tems  defe  faifir  de  la  Ville.  Mais 
ils  furent  repoulfés  par  les  Compagnies 
du  Bégiment  du  jeune  Stuppa  % qui 
y étoient  en  garnifon.  Elles  conferve^ 
rent  ce  Polie  important  jufqu’à  l’éva- 
cuation de  rifle.. 

Un  Journal  de  la  Vie  du  Général 
Jean  de  Saconay  , porte  que  le  Maré- 
chal de  Vivonne  ayant  demandé  au  Co- 
lonel Stuppa  un  Officier  de  confiance 
celui-ci  lui  indiqua  Jean  de  Saconay,, 
Lieutenant  de  fa  Compagnie-Colonel- 
le. M.  de  Vivonne  fit  appeller  cet  Of- 
ficier , & lui  donna  le  commandement 
de  trois  Barques  armées  en  courfe,  fut 
lefquelles  on  mit  un  Détachement  com* 
polé  de  Suilfes  & de  bandits , pour  fai- 
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re  une  defcenre  dans  le  Royaume  de 
Naples.  Elle  fe  fit  avec  tout -le  fuccès 
poffible  fur  les  côtes  de  la  Calabre.  A 
fon  retour  en  Sicile  , M‘.  de  Saconay 
fut  nommé  pour  commander  dans  le 
Château  d’Augufte.  Cette  place  eft  à. 
Quatre  lieues  de  Syracufe.- 

En  167 8. 

r-  Le  2 o Mars  le  Maréchal  de  laFeuil- 
lade  retira  de  la  Sicile  les  Troupes 
Françoifes.  Elles  s’embarquèrent  con- 
jointement avec  le  Régiment  du  jeu- 
ne Stuppa , fur  la  Flotte  commandée 
par  M.  duQuefne,  Vice-Amiral.  Une 
tempête  la  pouflà  fur  les  côtes  de  Bar- 
barie, au  quatrième  jour  de  la  navi- 
gation , & elle  obligea  plufieurs  Vaif- 
feaux  de  relâcher  au  port  de  Tunis.  Le 
Régiment  fut  du  nombre  des  Troupes 
qui  débarquèrent  fur  les  côtes  , & il 
Rit  retenu  trois  jours  par  le;  mauvais 
vent.  Enfin  le  calme  ayant  fuccédé  à la 
tempête,  le-  Régiment  remonta  fur  la 
Flotte  , & il  fut  tranfporté  heureufe- 
ment  à Toulon  le  1 r Avril.  En  y ar- 
rivant il  trouva  des  ordres  du  Roi  pour 
marcher  fans  délai  à Châlons  en  Chant- 
pagne,. 
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L’expédition  de  la  Sicile  coûta  plu- 
fieurs  Officiers  au  Régiment.  Le  Capi- 
taine Baumgartner  mourut  à Meffine 
eo-'Août  1 677.  Le  Major  Saluz  obtint 
fa  Compagnie.  11  y eut  plufieurs  Offi- 
ciers de  blefîés , & entr’autres  Paravi- 
ciny  , Lieutenant  de  la  Compagnie  de 
fon  coulin  du  même  nom. 

Les  huit  Compagnies  du  Régiment 
arrivèrent  à Châïons  fur  Marne  vers  la 
fin  de  Mai  1 67  8 ; & après  quinze  jours 
de  repos  elles  marchèrent  au  blocus  de 
Mons,  & fe  trouvèrent  au  combat  de 
faint  Denis.  La  paix  ayant  été  publiée 
avec  les  Efpagnols  & les  Hollandois, 
les  deux  ‘Bataillons  s’avancèrent  dans 
le  Duché  de  Juliers , où  ils  reflerent, 
pendant  que  le  Maréchal  de  Créquy 
paflbit  le  Rhin  pour  entrer  dans  les  Etats 
de  LEleéteur  de  Brandebourg. 

En  Décembre  de  la  même  année  les 
deux  Bataillons  furent  cantonnés  entre  1 
Hui  & Liege , ils  marchèrent  enfuite  à 
Gand  & .à  Oudenarde^  & refterent  en 
garnifon  dans  ces  places  jufqu’à  ce  qu’on 
les  remît  aux  Efpagnols  en  1 679. 

En  i6yy. 

Sur  la  fin  de  cette  année  les  deux 
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taillons  marchèrent  à Rheims,  ou  Us 
furent  joints  par  les  quatre  Compa- 
gnies qui  avoient  été  nommées  dès  la  • 
création  du  Régiment,  pour  former 
le  troifiéme  Bataillon , mais  qui  n’a- 
voient  pas  été  encore  raflèmblées.  Ces 
quatre  Compagnies  fe  nommoient  d’Af- 
fry , de  Fribourg  ( le  même  qui  devint 
bientôt  après  Gouverneur  du  Comté 
Souverain  de  Neuchâtel) , Markout , 
du  Terrât,  & Guler  le  jeune.  Le  Ca- 
pitaine de  cette  derniere  Compagnie 
«toit  Grifon. 


En  16  8 o. 

Quelques  Compagnies  furent  mifes 
«n  quartier  à Epernai.  Le  Capitaine 
du  Tcrrot  y mourut,  & fa  Compagnie 
fut  donnée  à Jean  de  Saconay , du  pays 
de  Vaud , Lieutenant  de  la  Colonelle. 

Au  Printems  deux  Bataillons  mar- 
chèrent à Baione  pour  y travailler  à 
la  Citadelle.  Le  troifiéme  Bataillon 
vint  à Montauban.  Le  Régiment  refta 
dans  cette  pofition  pendant  près  d’un 
an. 

Le  Journal  Hiftorique  du  Régiment 
«feferve  qu’emce  tems  la  Compagnie 
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•Lieutenante-Colonelle  n’étoit  pas  né- 
ceflàirement  attachée  au  premier  Ba- 
taillon , puifqu’elle  refta  à Montauban  , 
tandis  que  la  Compagnie-Colonelle  fer- 
voit  à Baione.  ■ ' 

<*■ 

/ £«1681. 

Etat  du  Régiment  du  jeune  Stuppa. 
Premier  Bataillon  : Compagnies  Co- 
lonelle r Lieutenante-Colonelle , Ruf- 
finger  & Markour.  Second  Bataillon  : 
Paravieinl , Saluz  , Saconay , Paravi- 
cinide  Cappel.  Troifiéme  Bataillon  , 
Leifler , de  Roll , du  Canton  d’Ury  , 
d’Affry,  de  Fribourg,  & Stuppa  dit 
V<atout. 

En  Mars  les  deux  premiers  Bataillons 
marchèrent  de  Baione  à;  Pignerol  , 
& furent  jettes  dans  Cafal  fous  les  or- 
dres de;  M.  de  Catinat.  Le  troifiéme 
Bataillon  fut  envoyé  de-  Montauban 
dans  l’IfledeRé  , pour  travailler  aux 
Fortifications  du  Bourg  de  Saint  Mar- 
tin ; & vers  la  fin  de  l’Eté  on  l’établit 
dans  Blaye. 

Én  1 68-2.  & 1683. 

Vers  la  fin  de  Novembre  1683  les 
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deux  premiers  Bataillons  repaflèreflt 
les  Monts , & marchèrent  dans  le  Rouf- 
fillon.  Tout  le  Régiment  fe  raffembla 
à Perpignan  & dans  les  environs  de  cet- 
te Ville  en  Février  1684.. 

; t 

En  1^84. 

Au  commencement  de  Mai  l’Armée 
du  Roi , commandée  par  le  Maréchal 
de  Bellefond,,  entra  dans  le  Lampour- 
dan  ; & après  avoir  campé  quelque 
tems  à Saint  Pierre  de  Penador  t elle 
força  les  Efpagnols  au  Pont  Major  fur 
le  Ther.  Ce  paflage  étant  ouvert,  l’Ar- 
mée forma  le  fiége  de  Girone.  Mais 
elle  fut  obligée  de  le  lever  après  un 
aflaut  très -opiniâtre.  Deux  Bataillons 
du  Régiment  fe  trouvèrent  à cet  aflàut. 
Ils  s’y  diftinguerent  par  leur  bravoure 
& par  le  grand  nombre  de  morts  qu’ils 
laifîerent  lur  la  place.  Ils  eurent  plus 
de  300  Soldats  de  tués  ou  blelfés.  Le  Ca- 
pitaine de  Roll,  du  Canton  d’Ury , fut 
tué  avec  deux  Officiers  fubalternes, 
Jean  - Baptifte  de  Salis , Lieutenant- 
Colonel  du  Régiment , reçut  un  coup 
de  moufquet  qui  lui  eftropia  une  jam- 
be. Le  Capitaine  Jean  de  Saconay  fut 

aufl» 
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aw(Tf blefîe.  Cet  alfaut , dans  lequel  le 
Régiment  emporta  un  Baftion  , fut 
1 donné  le  z 1 de  Mai. 

Après  la  levée  du  liège  de  Girone* 
•l’Armée  fe  retira  dans  lé  Lamgourdan  , 
y finit  la  Campagne  , repaflà  enfuite 
les  Pyrénées  f & rentra  dans  le  RouflU* 
Ion.  Le  Régimeift  fut  mis  en  garnifon 
à Perpignan  & Coikmre.  La  Compa- 
gnie vacante  par  la  mort  -du  Capitaine 
de  Roll  ayant  été  alors  licenciée  à 
•caufe  de  fon  mauvais  état , la  Compa- 
gnie de  Hemel , qui  étoit  en  garniîbn 
au  Mont-Louis , vint  la  remplacer  dans 
le  Régiment.  Gétte  Compagnie  écoic 
auparavant  franche. 


En  16 


Bti 


Pendant  l’Eté  une  partie  du  Régi- 
ment travailla  aux  Fortifications  de 


Mont-Louis.  Le  premier  Bataillon  ref- 
ta  à Perpignan  , & vers  l’Hyver  les 
deiüt  autres  Bataillons  furent  difperfés 
à vnllefranche  & dans  plufieurs  Polies 
du  Roulfiilon. 


En  1686» 

» Le  1 9 Juillet  le  Régiment  partit  de 
T'orne  UE  Ê 
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Mont  - Louis  & de  Perpignan  pouf 
Clrâlon  en  Champagne.  Il  marcha  en- 
fuite  à Arras , au  Quefnoi  & à Phi- 
lippeville.  Le  Capitaine  d’Affry  ayant 
été  nomjné  Gouvérneur  du  Comté  de 
Neuchâtel  , Ton  frere  cadet  qui  fer- 
voit  dans  le  Régiment  depuis  le  com- 
mencement de  1685*  obtint  fa  Com- 
pagnie. Il  fut  depuis  tué  en  1734  à 
la  bataille  de  Guallalla  , étant  Lieu- 
tenant - Générai  ès  Armées  du  Roi. 

En  1687. 

En  Février  les  trois  Bataillons  fe  ren- 
dirent à Roye,  Montdidier  & Beau- 
vais. La  Compagnie  de  Paraviciny  l’an- 
cien fortit  cy^Régiment  , & devint 
Compagnie  H^phe.  Celle  de  Mique- 
ly , de  Geneve,  la  remplaça. 

Au  mois  de  Mai  le  Régiment  fe  rafi 
fembla  au  Camp  de  Maintenon  , où  le 
Roi  fe  trouva  avec  toute  fa  Cour.  A la 
fin  de  cette  Campagne  le  Régiment 
marcha  à Saint  Orner , Aire  & Béthu- 
ne. Les  Capitaines-Lieutenants  furent 
créés  le  1 5 Novembre  de  cette  année. 


- .) 


’b  Ë s Su  i sses.  -245 

'£«  1688. 

En  O&obre  le  Régiment  partit  de 
‘-Saint  Orner  T,  d’Aire  & de  Béthune  , 
pour  aller  à Bonn  fur  le  Rhin , dans 
ïEle&orat  de  Cologne. 

- *•  * » 

En  i£8<n 

Les  deux  Régimens  Suiflês  de  Gré* 
•der  & de  jeune  Stuppa  fe:rendirent  dans 
les  Ardennes.  Lè  Marquis  de  Sourdis 
voulut  envoyer  M.  de  Saconay  à Kei- 
lerwert  -au-delà  du  Rhin.  Il  -fit  fes  re- 
préfentations , & refufa  de  pafler , pour 
tie  point  encourir  l’indignation  de  fon 
Souverain.  M.  de  Sourdis  en  écrivit  en 
Cour.  M.  de  Saconay  en  fit  autant  de 
fon  côté.  Appuyé  par  le  Général  Stup- 
pa , frere  de  fon  Colonel , il  effaça  les 
mauvaifes  impreffions  qu’on  avoit  fait 
tiaître  dans  l’efprit  du  Marquis  de  Lou- 
vois , qui*  lui  tendit  juif ice.  Le  Régi- 
ment du  jeune  Stuppa  fut  mis  après  la 
Campagne  en  garnifon  à Douai.,  Bé- 
thune de  Aire. 

• ' Mn  1 690*  ' / 

. ï-e  Régiment  du  jeune-Stuppâ  partit 

\ Lij 


« 
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de  les  garnifons  au  commencement  de 
Mai,  & fe  rendit  à l’Armée  du  Maré- 
chal de  Luxembourg  dans  l’Ifle  de  S. 
Amand.  , 

Le  ( a)  i Juillet  la  bataille  de  Fleu- 
tus  fc  donna.  La  Brigade  de  Stüppa , 
compofée  des  Régimens  de  vieux  & 
& du  jeune-Stuppa  s’y  diftingua.  Le 
Capitaine  de  Saconay  y fut  bleffié  avec 
fon  Lieutenant-Colonel  Jean-Baptifle 
Stuppa.  Le  Capitaine  Paraviciny  de 
Cappel  y fut  tué  avec  plufieurs  Offi- 
ciers. Jean-Henri  Leifler , Allemand 
d’origine  , qui  commandoit  le  fécond 
Bataillon  , obtint  une  commiflîon  pour 
lever  un  Régiment  d’infanterie  Alle- 
mande. Il  le  forma  des  prifonniers 
qu’on  avoit  fai;  à la  bataille  de  Fleu- 
rus.  Il  tira  du  Régiment  du  jeune- 
Stuppa  plufieurs  Officiers  pour  leur 
donner  des  Grades  fupérieurs  dans  le 
lien.  Les  .principaux  furent  Pont 
Hechr,  Grefling,  Lyon&  quelques  au» 
très.  Le  Régiment  de  Leifler  efl  au- 

( a ) Qttiiicy  , lîifi.  militaire  du  rcgne  de  Louis  le 
Gr  -tid,  T.  IL  pag.  239.  i.41.  243,  258  ^ 2 6$. 
Gazette  de  France  , 1690.  p.  1$^.  Paris  in- 4®. 
Relation  de  Icfbataille  de  Fleur  us.  Paris.  i6pa. 
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_ Jcrard’hui  Roy  al-Suédois.  L’Armée  finie 
la  Campagne  dans  les  cantonnemeris 
entre  Roulfelaer  & Dixmude.  Enfuite 
le  Régiment  fut  mis  en  garnifon  à 
Fûmes,  à Menin  & à Dixmude. 


En  1691. 

Le  ( a ) Régiment  de  jeune-Stuppâ 
forma  une  Brigade  de  fon  nom , com- 
pofée  de  quatre  Bataillons  de  Stuppa  le' 
jeune , deux  autres  de  Schellenberg 
& de-  trois  de  Salis  , dans  l’Armée 
drobfervation  commandée  par  le  Ma- 
réchal de  Luxembourg  en  Flandre.- 
Après  la  prïfe  de  Mons  le  Régiment 
vint  à Lille , où  il  refia  jufqu’à  l’en- 
trée de  la  Campagne.  Il  ne  fe  paffa 
rien  de  remarquable  que  fe  combat  dé 
Leuze  qui  fut  une  aélion  de  Cavale- 
jie.  Enfuite  le  Régiment  entra  en  gar- 
nifon dans  Fûmes  & Dixmude. 


, - . En  169.2. 

/ r f.  ^ 

Le  Régiment  du  jeune-Stuppa  fervit 
dans  l’Armée  d’obfervation  pendant 


(<*•)  Qttincy  3 ibidem,  pag.  372. 
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le  fiégc  de  Narnur.  Il  ( a ) fe  diftih* 
gua  le  3 Août  au  combat  de  Steinkerk... 
Son  Colonel  Jean-Baptiffe  Stuppa,  qui. 
étoit  Brigadier , mourut  à Mons  de  la-  * 
bleiïure  qu’il  reçut  dans  cette  fanglan- 
te  journée.  Il  y avoit.  eu  le  poignet 
fracafle.  Les  Capitaines  Saluz  Gri- 
fon  , & Jean  de  Saconay, , du  Pays  de- 
Vaud  furent  dangereufement  bléfles^ 
Le  Capitaine  Socin  , de  Bâle , Faver- 
gé  Capitaine-Lieutenant  .de  la  Com- 
pagnie d’Affry,  du  Comté  de  Neuchâ- 
tel , Bourquin  , Defchamps  & plufieurs 
autres  Officiers  furent  tués..  Joffrey  de- 
là Cour-au-Chantre , depuis  Colonel. 
cFe  ce  Régiment , Sc  alors  Cadet  dans 
la  Compagnie  de  fon  pere  reçut  un- 
coup  de  fe\*  dans  le  corps.. 

Au  commencement  dé  cette  Cam-- 
pagne  les  Régimens  Suifîes , compofés 
de  douze  Compagnies  de  210  hom- 
mes chacune,  eurent  ordre  de  former 
chacun  quatre  Bataillons., 

Le  Régiment  fut  donné  à M.  de- 
Surbeck  après  la  mort  du  Brigadier- 

' (<*)  Quincy , ibidem,  pag.  358  $ 541. 

Galette  de  France  ,.16512.  pag.  416-418.  43 7**- 

440.  Paris  *«-4°. 

Reiatt  du  cepibat  de  Stetp\ . Paris.'  i6pi.in-iïn . 
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Stuppa.  Il  finit  la  Campagne  du  coté 
d’Ypres  , & fut  mis  en  quartiers , le 
premier  Bataillon  à Tournai, le  fécond  à 
Rosbruck , le  troifiéme  à Dunkerque 
& le  quatrième  à Boutzgob.  Au  plus 
fort  de  l’hyver  le  Régiment  fervit  au 
ilége  de  Fûmes,  à l’exception  du  pre- 
mier Bataillon  qui  paffa  dans  le  Corps 
de  troupes  commandé  par  le  Marquis 
de  Montrevel  pour  foutenir  ce  fiége.- 
Fûmes  fe  rendit  le  6 Janvier  1693,. 
& les  trois  Bataillons  qui  y avoient 
été  employés  entrèrent  en  garniion 
dans  cette  Place.  D’Aflry,  de  Fri- 
bourg , Capitaine-  Lieutenant  de  la 
Compagnie  de  fon  oncle , fut  tué  au 
fiége  de  Fûmes.  Dorny  de  Gingins , 
Sous-Lieutenant  de  la  Compagnie  de 
2j|conay  y fut  dangereufement  bleflé.. 

En  1693. 

Campagne  en  Flandre.  La  ( 4)  Brf- 
gade  de  Surbeck , compofée  de  huit  Ba- 
taillons, fçavoir  quatre  de  vieux-Stup- 

Qg  ) Quincy  , Uift.  militaire  de  Louis’ le  Grand , 
T.TTp.  615.  6ij.  630.  611  6?6.  -• 

Himation  de  la  bataille  de  Neenuindc  , pag.  j 5 . • 
70.-105  Çÿ  24.$},  Paris,  jfpj.f»- iz. 
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pa  & de  quatre  autres  de  Surbeck  „ 
fit  des  prodiges  de  valeur  à la  bataille 
de  Nerwinde  & contribua  avec  la 
Brigade  de  Zur  - Lauben  à la  victoi- 
re de  cette  mémorable  journée.  Après 
avoir  effiiyé  dès  la  pointe  du  jour  un 
grand  feu  du  canon  qui  leur  emporta 
bien  du  monde , elles  marchèrent  en 
colonnes  par  la  gauche , pour  fe  trans- 
porter du  centre  de  l’Armée  au  Villa- 
ge de  Néerwinde  qui  étoit  à la  gauche.. 
Comme  elles  prêtoient  le  flanc  droit 
aux  batteries  des  Ennemis , elles  furent 
extrêmement  incommodées  dans  leur 
marche.  Mais  malgré  cet  obflacle  elles 
chaflerent  les  Ennemis  du  Village  de 
Néerwinde  , ou  27  Bataillons  avoient 
été  repoufles  dans  trois  differentes  char- 
ges. Les  deux  Brigades  firent'  jour^i. 
la  Cavalerie  pour  pénétrer  dans  la 

Gatette  de  France , 1 <5p  5 ,p.  393. 395.  396.  P a- 

«Ym-p» 

Hœufiiille , Abrégé  Cbronol.  & Bifl.  de  V origi- 
ne , dit  progrès  & de  l'ètus  atluel.de  toutes  les  Trou - 
pes  de  France  y.  T.  III.  p.  $34  îSJtùv.  Liege  1735. 
fig.  ' _ 

V(t'<ltier,Mmvemens  des  Armées  du  Roy  en  Flan- 
dres depuis  1690.  jnfqtden  1694.  pag.  238.  2^0  & 

■ Juin.  Paris  1 7+0.  in- n. 

Journal  mfc..  de  la  bataille  de  N eervainde^  pat{ 

M-  de  la.  Gour-aa-Cbantre , témoin,  oculaire. •. 
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plaine -par  la  gauche  du  Village.  Ce 
fut  le  Capitaine. ci’ A ffry , depuis  Lieu- 
tenant-Général, qui  lui  indiqua  un  en- 
droit pour  palier  un  ravin  fous  la  prc-’ 
teétiondu  feu  des  deux  Brigades.  Elles 
s’em parèrent  non-feulement  de  Néer- 
winde,  de  la  maniéré  que  nous  ve- 
nons de  le  dire  , mais  elles  s’y  foutin- 
rent.  La  Brigade  de  Surbeck  fe  faific 
d’une  batterie  de  trois  ou  quatre  pièces 
de  canon  que  les  Ennemis  avoient  éta- 
bli, à la  gauche  duVillage.  Les  Enne- 
mis firent  mine  de  vouloir  prendre- le 
Village;  Mais  ils  y trouvèrent  une  telle 
réliftance , que  ce#fut  leur  dernier,  effort, 
ôc  qu’ils  ne  penferent  plus  qu’à  une  re- 
traite précipitée.  Un  Journal  manufcrit 
de  cette  bataille  porte  que  M..  de  Sur- 
beck , après  avoir  établi  fa  Brigade  dans 
les  haies  relevées  de  terre  qui  faifoient 
faceà  la  ligne  des  Ennemis r fût  joint*- 
par  le  Prince  de  Conty  ; que  ce  Prin- 
ce le  mena  à l’extrémité  de  la  droite 
du  Village  pour  voir  la  Maifon  du  Roi, 
& la  Brigade  des  Gardes  qui  commen- 
goit  à pénétrer  & à fe.  former  dans  la 
plaine  fous  le.  feu  de  la  Brigade  des 
§urbeck  ; que  le  Prince  de  Conty  fel 
trouva  expolé:  à- un  feu  demoufque>- 

L.  v % 


ligitized  by  Google 


» _ 

• * 


250  Histoire  Militaire 
teric  fi  vif,  que  dans  un  moment  fëni 
Ecuyer,  un  Page  & un  Palefrenier  fu- 
rent bleffés  à fes  côtéiP;  que-  M.  de- 
Surbeck  reçut  dans  ce  même  inftant 
un  coup  de  baie  qui  liai  traversa  le  flanc 
droit;  que  le  Prince  de  Conty  qui  s’en 
apperçut , ordonna  à Joftrey  Aide  de 
camp  de  ce  Brigadier , & depuis  Co- 
lonel de  ce  Régiment  de  l’emmener; 
mais  que  M..  de  Surbeck  ne  voulut 
point  quitter  le  Prince  , jufqu’à  ce* 
qu’il  fe  retirât: également  avec  lui  d’un, 
endroit  fi  périlleux  , où  fa  prefence 
n’étoit,  d’aucune  utilité.  Le  Capitaine 
Marliany , les  Capitaines-Lieufenans. 
dé  Cabalzar,  Girard,  Arpeaüx,  Jof- 
frey:  & Salzgerber  furent  tués.  Le- 
Régiment  fit  une  perte  confidérable- 
en  Soldats.  On  compta  parmi  les  Of- 
ficiers blelfés  Bourquin  Lieutenant  de- 
là Compagnie  de  Joflfrey.  Le  Régi- 
ment fervit  à la  fin  de  cette  Campa- 
gne au  fiégè  de  Charleroi , . durant,  le- 
quel une  Compagnie  de  Grenadiers . 
commandée  par  Mathlé,  fut  en  partie' 
emportée  par?  une  mine  à - l’attaque  : 
d’un  ouvrage  près  du  marais.  Burckli-- 
ner:  ; Cadet  & neveu  de  MCHerasL- 
fut  tué.,  à ce  fiége... 


- J 


DES  SÙ  I SS  E S.  2<ÿ  l 

: Après  la  reddition  deCharleroi  l’Ar- 
mée rentra  dans  fes  quartiers  d’h  y ver.  v 
Le  premier  & le  troifiéme  Bataillons 
djj  Régiment  furent  envoyés  à Ypres, 
le  fécond  à Dixmude  le  quatrième 
à Philippeville.  Ce  dernier  alla  bientôt 
après  à Charleroi  * & enfuite  àDinan. 

En  1694.- 

• • * • 

Le  (a)  Régiment  de  Surbeck  fervit 
en  Flandre  dans  l’Armée  de  Monfei- 
gneur  le  Dauphin  , & fut  de  la  mar- 
che d’Orelle  près  de  Tongres  le  1 r 
Juillet,  & de  celle  de  Vignamont  le 
24  du  même  mois.  Il  fut  enfuite  mis 
en  garnifon  à Courtrai.. 

1 ’ % 

• t En  169  «;•.  * 

• >• 

i ; . -,  - *!•>  s 1 , • 

- La  (b)  Brigade  de  Surbeck , corn-' 
mandée  par  M . de  Surbeck , & corn- 
pofée  de  4 Bataillons  de  vieux-Stuppa 
& de  4 autres  de  Surbeck , fervit  en 
Flandre  dans  l’Armée  du  Maréchal 


(rt)  Vaultier  , ibid.  p.  3 5 p 148. 

{b)  Quiiicy  , ibid.  T.  III . pag.  i®i. 

Mc/n.  tnfe.  lie  M.  Sprecher  j ancien  Major  du  Ré-s- 
gi ment  deBrendlt. 

L-vji' 
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de  Villeroy..  Le  Régiment  de  Surbecïfc 
Ibrtit  de  Courtrai  vers  le  milieu  d’ Avril 
pour  travailler  aux.  lignes  de  Claer  en- 
tre la  Lis  & PEfcaur.  11  défendit  jn 
Juin  le  Fort  de  la  Kenogue  à trois 
lieues  d’Ypres,  fe  trouva  err  Juillet  au: 
liège  de.  Dixmude  marcha: pour,  atta- 
quer près  de  Déens  le  Prince  de  Vaude- 
mont  qui  fe  retira  fous  Gand , & il  fer- 
vit  en  Août  au  bombardement  de  Bru- 
xelles. Il  entra  en  garni  fon,  le  premier 
& le  fécond  Bataillons  à Lille,  & lg; 
troifiéme  quatrième  à Menih;. . « 

' \ En  1 6.96..  c 

• * • . _ * k « 

Le  Régiment  de  Surbeck  fervii:  en* 
Flandre.  ( a ) Il  étoit  de  la  Brigade  cfe* 
Courten.  Il  fut  du:  Camp  volant  dm 
Comte  de  Tallard,  qui  campa  allez, 
long-tems  à Folle  fur  la  S’ambre pen- 
dant. que  la  grande  Armée  étoit  à S» 
Gérard.  On  vint  par  des  marches  for- 
cées regagner  Tournai & on  finit  la 
Campagne  dans  les  lignes  de  Claer  ,v 

- J 11  ■ - ‘ y ■ 

{a)  Quincy  , Hifî.  tnilit.  de  Louis  le  Grand 
T .111.  p 109.  ; 

Journal  mamejcrit ». 
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entre  la  Lis  & l’Efcaut.  Le  Régiment 
fut  envoyé  en  garnifon  à Condé  & à. 
Mons..  •'  s 

En  169 j,. 

M.  de  Surbeck , Maréclial  de  Camp*, 
fut  employé  dans  l’Armée  du  Maré- 
chal de  Boufflers.  Son  Régiment  com* 
pofé  de  quatre  Bataillons,  fit  partie  de  la. 
Brigade  de  Stuppa,.  dans'  l’Armée  - dm 
Maréchal  de  Villeroy.  Il  fervit  au 
fiége  d’Ath  entrepris  par.  le  Maréchal 
de  Catinat.  Trois  Bataillons  montèrent 
la  tranchée  à l’attaque  de  la  gauche 
devant  cette  Place  le  26  Mai  fous  les; 
ordres  du  Marquis  de  Hautefort  Maré-> 
chai  de  Camp.  Le  premier  Bataillon 
monta  la  tranchée  à la  droite  fous  les 
ordres  du  Comte  de  Teflfé  Lieutenant- 
Général  , avec  deux  Bataillons  du  Ré- 
giment de  Salis.  La  Ville  capitula  le 
5 Juin.  Saluz , Lieutenant,  fut  tué  dans 
un  détachement  de  Grenadiers  durant 


(a)  Le  meme , ibid.  T.  III.  p.  293.  294.  298.. 

Journal  dit  fiége  tT  Atb , p.  17  38.  imprimé  à- 

la  HayeîS.àJParts  en  ïjio.in-9>a  .fig.  avec  les  M'é* 
moires  de  M.  Goulus,  Ingénieur , £5  Général  dess 
P Armées  de  l'Empereur , pour  l'attaque  & la  dé~ 
fiufe  d'une  EJate..  ' ' ; 
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ce  fiége.  Le  quatrième  Bataillon  entra' 
en  garnifon  dans  Ath.  Les  trois  autres 
Bataillons  fervirent  dans  l’Armée  de 
Villeroy  jufqu’à  la  publication  de  la. 
Paix  de  Rifwick.  Le  Régiment-fut  en- 
fuite  envoy  é à Cambray.. 

i C - * * 

En  1 698. 

Dès  le  mois  de  Janvier  on  réduifit' 
les  Compagnies  de  z\  p hommes  à .200,, 
& on  réforma  trois  Compagnies  , fça- 
voir  Joffrey  de  la  Cour-au-Chantre,'. 
Valzer  & Saluz. 

Au  mois  de  Mars  toutes  les  Compa- 
gnies de  là  Nation  furent  réduites  cha* 
cune  à 1 00  hommes , excepté  les  Co- 
lonelles & Lieutenances-  Colonelles ,, 
& la  Compagnie  de  d’Affiy  qui  étoit 
dans  Brendlé.  On  coupla  les  demies* 
Compagnies,  & on  renvoya  plufieurs 
Officiers  qui  n’étoient  pas  de  la  Nation. 
Après  cette  réforme  le  Régiment  fe 
trouva  compofé  des  Compagnies  fui- 
vantes. 

! Premier  Bataillon.  Compagnies  , la’ 
Colonelle  , , la  Lieutenante  - Colonelle 
& Paraviciny.  Cette  derniere  Compa- 
gnie forcit  du  Régiment  de  Schellen- 


b e s S vrvss'ÉsC  ^55 
Berg  qui  venoit  d’être  licencié  dans  le 
Rouffillon.. 

Second  Bataillon.  De  Hemel  6c  Be- 
lot , Sury  6c  Boinville  , Miquely  6c: 
Kramer. . 

Troifiéme  Bataillon..  Raymond  6c 
de  Werdt , Grenut  le  vieux  6c  Grenut 
le  jeune , Caftellas  6c  Diesbaçh  de- 
Belleroche. 

Au  commencement  de  Mai  le  Ré- 
giment fut  envoyé  en  garnifon  à Douai: 
6c  à Condé. 

En  1699. 

Au  Printems  lé  Régirent  de  Sur- 
Beck  entra  en  garnifon  à Lille  6c  à: 
Menin..  • . 

En  1700. 

C • . . ' 

Au  commencement  de  cette  année; 

le  premier  6c  le  troifiéme  -Bataillons . 
entrèrent  à Tournai,  6c  le  fécond  refia 
à Menin.  Vers  la  fin  de  cette  année  le 
premier  Bataillon  fe  rendit  de  Tournai, 
a Dunkerque , 6c  les  deux  autres  àFurr 
nés.  • - 

En  17614. 

(4)  Campagne  de  Flandre  fous  lè; 

(a)  Quimy , ibid « T.  III  • png.  451, . 
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Maréchal  de  Boufflers.  La  Brigade  de 
Surbeck,compofée  de  fix  Bataillons,  fça*- 
voir  de  trois  Bataillons  de  Surbeck  & 
detrrois  autres  de  Salis, y fervit.  Gefurla 
veille  des  Rois  que  les  troupes  du  Roi 
entrèrent  dans  toutes  les  Places- de  la 
Flandre  Efpagnole.. 

Un  gros  détachement  des  Garnifons 
de  Fûmes  & de  Dunkerque  , dont  il  y 
avoit  6bo  hommes  du  Régiment  dé  Sur- 
feeck  entra  dans  Nieu port  & Oftende 
fous  les  ordres  du  Comte  de  la  Mothe: 
Ce  détachement  fut  depuis  relevé  fixe 
femainesyaprj|g , & revint  dansfes  gar- 
nifons. En  fuite  le  Régiment  marcha  à 
Bruges  & à Dams  , & travailla  aux 
Fortifications  de  cette  derniere  Place. 
La  mortalité  qui  fe  répandit  dans  le* 
Régiment  obligea  le  Comte  de  la 
Mothe  d’én  envoyer  le  premier  & le 
fécond  Bataillons  à Berg  S.  Vinoxr. 
& le  troifiéme  à Ypres.  Ce  dernier  Ba- 
taillon vint  à Dunkerque  vers  le  com- 
mencement de  Janvier  de  l’année  fub- 
vante;  '' 

En  jyoz. 

M.  (é)  de  Surbeck  fut  employé  en' 

C(iy  ikid.  T.  III.  pagi  S42“S44»- 


des  Suisse?. 

qualité  de  Maréchal  de  Camp  dans 
l’Armée  de  Monfeigneur  le  Duc  dè 
Bourgogne  en  Flandre.  Vers  le  com- 
mencement de  Mai  fon  Régiment  re- 
tourna. de  Berg  & de  Dunkerque  à 
Bruges  & Dams.  Bientôt  après  les  Hol- 
landois  attaquèrent  le  Château  de  Mi- 
delbourg.  Xa  Garnifon  fut  faite  pri- 
lonniere  de  guerre.  Entr’autres  troupes 
dont  elle  étoit  compofée  il  y avoit  un 
détachement  du  Régiment  de  Surbeck 
commandé  par  Belot,  Sous-Lieutenant.. 
Le  Comte  de  la  Mothe  ayant  eu  avis 
que  Cohorn  Général  des  Hollandois 
& leur  principal  Ingénieur  aflèmbloit 
un  Corps  de  troupes  entre  le  Sas-de- 
Gand  & l’Eclufe  > fit  marcher  deux 
Bataillons  du  Régiment  de-  Surbeck  le 
long  du  canal  de  Bruges  à Gand  ; & 
comme  les  Enemis  menaçoiencDams  * 
& les  lignes  dont  la,  droite  appuyoit 
au  Fort  S.  Donat,  & la  gauche  à ce- 
lui d’Ifabelle  , près  de  l’Eelufe,  le 
Comte  de  la  Mothe  jetta  un  des  Ba- 
taillons du  Régiment  de  Surbeck  dans 
Dams,  & les  deux, autres,  avec  quel- 
ques Régimens  François  & Efpagnols- 
formèrent  un  Camp  pour  couvrir  cette: 
Place..  Les  Ennemis  prirent  le  Fort 


# 
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S.  Donat.  L’inexpérience  du  Gouver- 
neur leur  en  facilita  la  conquête.  Le 
, Régiment  de  Surbeck  fervit  au  fiége 
du  Château  deMidelbourg  que  le  Mar- 
quis de  Bedmar  reprit.  Puis  l’Armée 
marcha  dans  le  Pays  de  Vaes  & du 
côté  d’Anvers,,  pour  obliger  les. En- 
nemis aune  diverfion  , & arrêter  leurs 
progrès  fur  la  Meufe.  Le  premier  & 
le  troifiéme  Bataillons  du  Régiment  * 
perdirent  1 20  hommes  à , l’attaque  in- 
fruétueufe  du  Fort  de  Kykuit  près  de 
FîulJd,.  qu’on  fit  en  plein  jour.  Som- 
mer Capitaine-Lieutenant  de  la  Com- 
pagnie Colonelle,  Budé  & Kremeti 
Sous -Lieutenants  y furent  tués.-  Du 
.Chatellard  Capitaine-Lieutenant  y eut 
.un  bras  fracafië.  On  vint  enfuite  dans 
les  lignes  entre  Anvers  & Liére , d’où 

- le  Régiment  conduifit  un  Convoi  à 
LArmée  du  Maréchal  de  Boufflers  qui 
eampoit  entre  Breda  & Herrenthal 
dans  la  Campine. „ Le  Régiment  finit 
la  Campagne  dans  les  lignes  de  Calœ 
& du  Pays  de  Vaes , & il  entra  en  gar* 
uifon  dans  Gand. 

*v.  , . 


m. 
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En  1703.. 

j 

[a  ) M.  de  Surbeck  , Maréchal  de 
Camp  fut  employé  dans  l’Armée  du  *- 
' Maréchal  de  Villeroy  en  Flandre.  Son  ^ 
Régiment  commandé  par  Grenut, Lieu- 
tenant -Colonel  f,  partit  de  Gand  le  z 
Février , vint  à Thionville , & defcen- 
dit  la  Mofelle  en  batteaux  pour  join- 
dre l’Armée  que  le  Maréchal  de  Tal- 
lard  alfembloic  près  de  Treves  , dans 
le  delfein  de  faire  lever  le  blocus  de 
Trarbach  , que  les  Ennemis  avoient 
formé.  Ce  blocus  ayant  été  levé  par. 
la  retraite  précipitée  de  ces  derniers , 

' le  Régiment  de  Surbeck  , qui  fâifoit. 
partie  des  Troupes  commandées  par 
le  Maréchal  de  Tallard  ,,  traversa  les..  ' 
montagnes  & les  forêts  de  l’Ele&orat 
de  Treves malgré  la  rigueur  de  la  fai- 
fon  , & marcha  à Sar- Louis.  11  de-- 
voit  renforcer  l’Armée  du  Maréchal  de\ 
Villars  qui  afliégeoit  le  Fort  de  Kell • 
lorfqu’il,  apprit  à Sarbourg  la  reddition 
de  cette  Place.  Il  rétrograda  fa  marche- 
du  côté  de  Metz  & de  Thionville , oùi 


(<0  Qttincy  , IV.  f . 108,. 
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il  refia  jufqu’au  commencement  de  I® 
Campagne.  Le  Régiment  marcha  en 
Mai  à Strasbourg , & on  le  cantonna 
dans  les  environs  de  cette  Ville.  Les 
Maréchaux  de  Villars  & de  Tallard 
pafferent  le  Rhin,  & fepréfenterentaux 
Lignes  deStolhoffen  , pour  tenir  les  En- 
nemis en  échec.  Enfuite  le  Maréchal  de 
Villars  ayant  dérobé  fa  marche  > pafla 
avec  Ton  Armée  en  Bavière.  Le  Jour- 
nal manufcrit  du  Régiment  de  Surbeck 
obferve  que  le  Maréchal  de  Tallard 
preflfentit  M.  Grenut  , Lieutenant-Co- 
lonel de  ce  Corps  fuV  le  pafTage  du  Rhin,, 
mais  que  ce  Commandant  lui  repré- 
senta que  les  Troupes  Suifles  ne  pou- 
voient  pafler  ce  fleuve  , fans  contreve- 
nir aux  Capitulations  & aux  Traités 
d’Alliance  qüi  lient  le  Corps  Helvéti- 
que avec  L’Empire  & la  Maifon  d'Au- 
triche. Cette  réponfe  porta  le  Maréchal 
à laifler  le  Régiment  dans  l’Alface , le 
premier  Bataillon  à Strasbourg  , & les 
autres  à Molsheim , à Moutzig  & le 
long  du  canal  de  Molsheim..  ; 

Pendant  les  deux  mois  que  le  Régi- 
ment refia  dans  cette  aflîéte,  les  Huf- 
fards  ennemis  qui  venoient  de  leur 
camp  de  Lauterbourg , infefierent  pat 
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- -des  courfes  continuelles  la  plaine  de 
Scheleftatt.  Leur  principal  objet  ten- 
doit  à mettre  Moutzig  à contribution. 
Ce  Pofte,  dont  les  murs  étoient  fort 
délabrés , venoit  de  recevoir  pour  gar- 
nifon  la  Compagnie  deGrenut,  lors- 
qu'un gros  Détachement  de  HulTards  fe 
préfenta  le  lendemain  à la  pointe  du 
jour.  Ceux  qui  étoient  à pied , travail- 
lèrent (ans  délai  à abattre  le  ponr-levis 
à coups  de  haches  ; Mais  la  Compa- 
gnie de  Grenut  fit  un  feu  fi  redoublé, 
qu’elle  les  obligea  de-  s’enfuir,  après 
leur  avoir  tué  feize  hommes.  Les  Huf- 
fards  eurent  beaucoup  de  blefles  , au 
nombre  defquels  on  compta  le  fils  du 
Général  Palfi  , qui  les  commandoit,  & 
qui  mourut  de  fes  blefiures  à.  z lieues 
de  Moutzig.  ^ 

Le  premier  Bataillon  du  Régiment 
de  Surbeck  ayant  reçu  ordre  de  mar-; 
cher  de  Strasbourg  à Nancif  fe  trouva 
à la  hauteur  de  Molsheim  dans  le  tems 
qu’un  déchachement  de  1 100  HulTards 
palloit  à une  lieue  de  là  avec  le  butin 
& les  beftiaux  qu’ils  venoient  d’enlever 
dans  la  plaine  de  Scheleftatt.  Ce  déta- 
chement retournoit  par  la  vallée  de 
Moutzig  au  camp  de  Lauterbourg.  Jo£ 
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frey  de  la  Cour-au-Chantre  .,  Capital* 
ne-Lieutenant , donna  avis  de  fon  âp- 
‘proche  au  premier  Bataillon.  On  ré* 
folut  d’attaquer  les  Hufiàrds  à leur  pal* 
fage  au  pont  entre  Sultz-Badeh  & Caf- 
telberg.  Trois  cens  cinquante  Fufiliers 
du  Régiment  s’embufquerent  dans  les 
•vignes  près  du  pont , de  maniéré  que  les 
HufTards  ne  pouvoient  découvrir  qu’en- 
viron  cent  hommes»  Après  ùn  feu  très» 
vif,  ils  chargèrent  lesHulfards  avec  tant 
de  valeur.,  qu’ils  les  mirent  en  fuite , & 
cinquanteMaîtres  détachés  duRégiment 
tleVienne,  achevèrent  de  les  dîfper- 
fer.  On  reprit  tout  le  butin,  & on  ren- 
dit les  belliaux  aux  payfans.  Cette-ac- 
•tion  fit  beaucoup  d’honneur  au  Régi- 
ment de  Surbeck , & le  Roi  en  témoi- 
gna fa  fatisfadion  au  Colonel  de  ce 
nom. 

Vers  la  fin  de  Juillet  le  fécond  Ba- 
taillon arriva  à Thionville , & le  troi- 
sième à Sar-Louis,  < ~ > 

Le  Régiment  partit  le  1 5 O&obre 
du  camp  de  Bionville  près  de  Metz  , 
pour  fe  rendre  au  fiége  de  Landau  , 
que  le  Maréchal  de  Tallard  venoit  de 
former.  Ce  fiége  fut  meurtrier  pour  le 
Régiment.  Il  fe  trouva  de  tranchée  aux 
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deux  attaques  des  Contregardes.  Lors 
' de  la  dernierela#iq.ue , les  Compagnies 
des  Grenadiers  marchant  à la  tête  du 
Régiment , qui  étoit  chef  de  tranchée  , 
s’acquirent  beaucoup  de  gloire-  Soute- 
nues par  les  Grenadiers  auxiliaires  du 
Régiment  du  Roi,  elles  en^porterent  à 
la  pointe  du  jour  la  Contregarde,  s’y 
logèrent,  & elles  y réflcrent  jufqu’à  la 
nuit  fui  vante  , qu’on  les  releva.  Cec 
alfaut  fut  fanglant.  Clementz>  Capi->_ 
taine  - Lieutenant  , Schmidtbourg  6c 
Perîet , Lieutenants  des  Grenadiers  , 
furent  dangereufementbleffes,  avec  un 
grand  nombre  de  Grenadiers.  Fabricy  , 
Grifon,  Lieutenant  de  la  Compagnie 
de  Paraviciny,  fut  tué  dans  la  tranchée 
d’un  éclat  de  bombe.  : 

A la  fécondé  attaque  de  la  Contre- 
garde  de  la  droite,  le  13  Novembre  , 
les  Compagnies  des  Grenadiers  du 
Royal  , trois  Compagnies  des  Grena- 
diers de  Surbeck , & les  Compagnies 
des  Grenadiers  d’ÀuMj^&  de  la  Fond, 
emportèrent  l’ouvrag^P-Les  trois  Com- 
pagnies des  Grenadiers  de  Surbeck  eu- 
rent prefque  tous  leurs  Officiers  de  tués 
futile  pont.  De  Gingins  de  Dorny , qui 
commandoit  les  Grenadiers  , périt  » 
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leur  tête , en  fautant  dans  la  Contre* 
;garde.  Il  fut  extrémlhient  regretté, 
Kaibert,  Sous-Lieutenant,  fut'blelfé, 
Ployard  , Capitaine  - Lieutenant  , fe 
•diftingua  par  la  maniéré  dont  il  fit  ma- 
nœuvrer les  Grenadiers  après  la  mort  de 
Ton  Capitaine. 

Durant  le  fiége  de  Landau  , le  Ma- 
yéchal  de  Tallard  fortit  la  nuit  du  13 
au  14  de  Novembre  des  Lignes  de  cir- 
convallation , & conduifit  l’Armée  au- 
devant  du  fecours  que  les  Ennemis  vou- 
laient jetter  dans  la  Place.  Cette  mar- 
che occafion»-a  la  bataille  de  Spirebach, 
que  le  Maréchal  de  Tallard  gagna  le 
1 5 de  Novembre.  Nous  nous  contenu 
terons  de.  décrire  la  manœuvre  que  le 
Régiment  de  Surbeck  fit  dans  cette  jour- 
née. Il  formoit  une  Brigade  avec  le 
premier  Bataillon  d’Aünix,  aux  ordres 
du  Comte  de  Polignac.  On  plaça  cet- 
te Brigade  à fept  ou  huit  cens  pas  de  ' 
celle  du  Royal  , qui  étoit  fur  fa  droi- 
te , & à pareiil^diftance  de  la  Brigade 
du  Roi , qui  <^oit  à fa  gauche.  Elle 
avoit  en  avant  cinq  gros  Bataillons  , à 
la  portée  de  la  voix  ; mais  elle  n’étoic 
protégée  par  aucun  Corps  de  Cavale- 
rie. Les  défauts  de  cette  polition  au- 

roienc 
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toîent  rendu  lés  Ennemis  victorieux,  s’ils 
avoienrfçu  en  profiter.  Mais  la  conte- 
nance allurée  avec  laquelle  on  les  atta- 
qua , les  intimida  de  telle  forte , que 
dès  qu’onles  chargea , ils  tournèrent  le 
dos.  On  les  poulîà  . jufques  dans  les 
haies  du  village  de  Heiligenftein,  où 
les  Généraux  ne  jugèrent  pas  à propos 
de  s’engager.  La  Brigade  de  Polignac 
fe  diflicgua  particulièrement  dans  l’at- 
taque des  Ennemis,  & elle  continua 
beaucoup  à la  viétoire.  Grenut,  Lieu- 
tenant-Colonel de  Surbeck , avança  le 
fuccès  de>  la  Brigade  par  les  fages  con- 
feils  qu’il  donna  au  Corme  de  Polignac. 
La  perte  du  Régiment  fut  médiocre. 
"Watt , Officier  de  la  Compagnie  de 
Sury  , mourut  de  la  bleflure  qu’il  re- 
çut dans  cette.bataille.  Le  lendemain 
les  Soldats  du  Régiment  traînèrent  à 
force  de  bras  l’artillerie' prife  fur  les  En- 
nemis , jufqu’à  Germersheim,  Cette 
victoire  fut  fuivie  de  la  reddition  de 
Landau  , qui  ne  tarda  pas  à capituler. 
Le  .Régiment  de  Surbeck  fe  rejhdit.en- 
fuite  en  Flandre  , & vint  à Tournai 
le  5 Janvier  1704.  IJ  fit  une  courfe  à 
Gand  peu  de  tèms  après  fon  arrivée. 

i*—  .*  ~ FÎ'if'- ^ 
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En  1704.. 

Le  1 5 Avril  Le  Régiment  de  Surbeck 
partit  de  Tournai  pour  Matines,  & en- 
fuite  il  s’avança  aux  environs  de  Tirle- 
ànont,  où  l’Armée  s’aflèmblôit  aux  or- 
dres du  Maréchal  de  Villeroy*  Cette 
Campagne  n’eut  point  d’éyénement  re- 
marquable. Le  Maréchal  de  Villeroy 
jmena  une  partie  de  l’Armée  en  Alface  , 
& le  Marquis  de  Bedmar  prit  le  com- 
mandement de  celle  de  Flandre , dont 
ie  principal  objet  étoit  d’empêcher*  les 
Alliés  de  pénétrer  dans  les  Lignes  de 
Merdorf  & de  Vafeigen.  y ers  la  fin. 
de  la  Campagne , PEle&eur  de  Bavie7 
re , à qui  la  bataille  de  Hochilett  ve- 
noit  de  faite,  perdre  fes  Etats  , arri- 
va à l’Armée  de  Bedmar.  Les  Ennemis 
bombardèrent  Namur  fans  fuccès.  La 
Campagne  finit  aux  environs  de  Tir- 
lemont.  Le  Régiment  de  Surbeck  fut 
aloft  détaché  de  l’Armée  de  Bedmar  & 
envoyé  en  garnifon  à Namur*,  fcoù  11 
Hpafifa  l’hyver. 

En  17  05# 

Vêts  1e  r 5 d’ Avril  le  Régimcat 
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burbecb  partit  de  Namur  pour  Metz. 
11  etoit  compofç  de  trois  Bataillons  / 
chacun  de  trois  Compagnies.  A fon  ar- 
rivée a Metz , il  marcha  avec  l’Armée 
du  Maréchal  de  Villars,  pour  chalfer 
les  Allemands  des  quartiers  d’hyyer 
qu’ils  avoierit  pris  à Hombourg,  Horn. 

ach , Bûche  , & dans  d’autres  polies 
du  Duché  des  Deux-Pons  , & près  de 
la  Saar  Cette  expédition  eut  tout  le 
lucces  dehre.  Le  Régiment  deSurbeck 
rat  enfuite  envoyé  à Saint-Avold  & à 
Boulay.  Le  Maréchal  de  Villars  arrê- 

' ? ïrJJP  de  Slrck  les  Pagres  de  Mi- 
lord -Malboroug  , qui  menaçoit  k 

Champagne  d’une  invafîon.  Le  Rég-i 
ment  de  Surbeck  fut  du  nombre  d-I 
Troupes  qui  formèrent  le  Camp  de 
Bouzonville , fous  les  ordres  du  Rarnn 

de  Streif,  Maréchal  dé  Camp.  On  l’en- 
voya dans  la  fuite  en  garnifon  à Saar" 
Louis.  Bientôt  après  les  Ennemis  re- 
tournèrent en.  Flandre.  Le  Marér^ï 
de  Villars  marcha  en  Alface  avec  une 
partie  de  fon  Armée  . & obligea  les 
Allemands  a abandonner  les  Lignes 
de  la  Lauter , de  à fe  retirer  à Lauter- 
bourg.  Le  Régiment  de  Surbeck  faivit 
le  Maréchal  de  Villars  dans  cette  cxpjj 

M ij  • 
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dition.  Il  fut  auifi  du  fecours  qui  cou* 
traignit  les  Ennçrqis  de  lever  le  fiége 
de  j^ombourg.  On  revint  en  Alface 
par  la  petite  - Pierre.  Sur  la  fin  de  la 
Çampagne  le  Maréchal  4e  Villars  fe 
retiraJous  .Haguenau,  à caufede  lafu- 
pérjorité  des  Troupes  du  P-rince  Louis 
de  Baden.  Il  vint  même  fous  Strasbourg, 
où  l’on  termina  la  Campagne , pendant 
que  les  Ennemis  firent  le  liège  de  Ha- 
güenau.  \Jn  détachement  du  Régiment 
de  Surbeck , aux  ordres  de  M.  de  He- 
mel, contribua  à la  belle  retraité  que  fit  la 
Garnifon  de  cette  Place.  Le  Régiment 
iut  envoyé  à T oui , où  il  pafla  l’hyveç. 


En  1706. 


r f'  . w ï-  ■ y» 

: Au  commencement  de  Mai  le  Régi- 
mens  de  Surbeck  partit  de  T oui,  pour 
fe  rendre  en  Alface , où  les  Maréchaux 
de  Villars  & de  Marfin  afîembloient 
deux  cqrps*  d’ Armées.  On  contraignit 
les  Ennemis  d’abandonner  le  blocus 
du  Fort-Louis  du  Rhin  qu’ils  aybient 
formé  dès  l’entrée  de  l’hyver.  Les  Gre- 
nadiers du  Rég  rtient  furent  du  nombre 
,de  ceux,  qui  pénétrèrent  dans  les  inon- 
dations de  Sufïîheim.  11$  les  traverfe- 
vCent  avec  beaucoup  de  peines  & de  dan- 
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gers , en  face  des  quartiers  des  Enne- 
mis. Dès  que  le  Fort-Louis  fut.  déga- 
gé , le  Maréchal  de  Marfin  conduifit  fou 

corps  d’Armée  en  Flandre , & le  Ma- 
réchal de  Villars  chafla  lés  Ennemis 
de  tous  les  portes  qu’ils  occupoient  en- 
deça  du  Rhin jufqu’à  Hagenbach , au- 
dertous  deLauterbourg.On  leur  reprit 
Haguenau  & Drufenheim,  6c  on  finit 
la  Campagne  fur  la  Lauter  , où  l?on 
éleva  les  Lignes  qui  fubfirterent  pen- 
dant toute  la  guerre , & qu’çn  entre- 
tient encore  aujourd’hui.  Le  Régiment 
fut  mis  en  quartier  à Lang-Schlethaî , 
& à Alttrtatt  près  de  W iflènbourg. L’Ar- 
mée fut  cantpnnée  à Haguenau  & aux 
envirdïis  de  cette  Ville  , aux  ordres  de 
M.  de  Chelladet , Lieutenant-Général. 

En  1707, 

Le  Maréchal  de  Villars- commença 
la  Campagne  en  chaflant  les  Ennemis 
de  leurs  Lignes  de  Stolhoffèn  au-delà 
du  Rhin  , dont  la  droite  appuyoit  à ce 
fleuve , & la  gauche  aux  montagnes  de 
la  Forêt-hoire , & qui  avoient  paru  im- 
prenables jufqu’alors.  Après  cette  heu* 
jeufe  tentative-,  il  conduifit  l’Armée 
dans  le  coeur  de  la  Souabe , & tira  des 

M iij 
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contributions  extraordinaires  de  cette 
Province.  Elles  fervirent  en  partie  à li- 
quide* les  billets  qui  avoient  été  donnés 
l’hyvèr  précédent  aux  Régimens  pour 
payement  de  leur  folde,  fourage  & uf- 
tenfiles.  On  perdoit  auparavant  la  moi- 
tié de  la*  valeur  de  ces  billets , en  les 
négociant.  Le  Prince  Louis  de  Baden 
raflembla  Ion  Armée  , s’avança  fous 
Philipsbourg  , dans  le  deflein  dç  palier 
le  Rhin,  & de  couper  le  paflàge  de  ce 
fleuve  au  Maréchal  de  Vi\Jars  ; mais  ce 
Général  le  prévint,  & il  palfa  le  Rhin 
auprès  de  Lauterbourg.  Le  Régiment 
de  Surbeck , .qui  ne  pouvoit  point  fer- 
vir  au-delà  de  ce  fleuve  , fut  employer 
à la  garde  des  Lignes  dé  la  Lautgr.  OA 
l’envoya  enfuite  avec  le  Régiment  de 
Navarre  & deux  Régimens  de  Dra- 
gons , au  fecours  de  Toulon  que  le 
Duc  de  Savoye  avoit  aflîégé.  Il  marcha 
jufqu’à  Dole  , où  il  reçut  un  contr’or- 
dre  , le  fiége  de  Toulon  ayant  été  levé. 
Le  Régiment  fut  détaché  à Gray  en 
Franche-Comté.  Il  y relia  quinze  jours, 
& vint  finir  la  Campagne  derrière  les 
Lignes  de  la  Lauter  , près  de  W-iflen- 
bourg.  Il  palfa  l’hyver  en  garnifon  à 
Lauterbourg^  é -, 
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F#  1708. 

Ee  ( 4 ) Régiment  de  Surbeek  parti# 
le  1 5 d’Avril  de  Lauterbourg  pour  la 
Flandre, -où  il  étoit  deftiné  à fervir 
dans  l’Armée  de  Monfeigneur  le  Duc 
de  Bourgogne.  Il  y arriva  pour  l’ou- 
verture de  la  Campagne.  L’Armée 
pafla  la  Dendre  , enfuite  l’Efcaut  à trois 
lieues  au-defïus  de  Çand  > pendant  que 
les  Alliés  commandés  par  le  Prince 
Eugene  de  Savoye  & Milord  .Malbo- 
roug  paflërent  l’Éfcaut  à Oudenarde. 
Ce  mouvement  occafionna  le  combat 
de  ce  norti  qu’on  livra  le-  10  Juillet. 
La  Faille  Colonel  d’ün  Régiment  Val- 
lon avoir  furpris  Gand  le  1 5 'Juin. 
L’Armée  de  France  avoic  marché  vers 
l’Efcaüt  pour  conferver  cette  Conquê- 
te, qui  avoit  ét£  fuivie  de  la  reddi- 
tion d<*  Bruges.  Chacun  fçait  que  les  • 
fuites  du  combat  d’Oudenarde  ne  fu- 
rent pas  heureüfes.  Le  Régiment  de  • 
Surbeek  ne  chargea  point  dans  cett$ 
1 1 — 

( a ) Qttincy , Hifi.  milit.  de  Louis  le  Grand , T • 
V.  pag.  498. 

- Journal  btfiorique  mfc.  de  M.  de  la  Cour-  au- 

Çh antre, 
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adiôn,non  plus  que  toute* la  gauche 
de  l’Armée.  Il  formoit  feul  une  Bri- 
gade aux  ordres  de  M.de'Hemel.  Ce 
dernier  la  commandoit  en  l’abfence  de 
M.  Grenut  qui  étoit  relié  en  Alface 
à la  dé’fenfe  de  Wiffenbourg!  Les  Ré- 
gimens  dé  Brendlé  & de  Surbeck  paf- 
ferent  la  nuit  qui  fiiivit  le  combat 
d’Oudenarde  à côtoyer  le  champ  de 
bataille  pour  ramafler  les  Soldats  écar- 
tés & difperfés.  Ils  trouvèrent  des  corps 
entiers  qui  ignoroiçnt  là  retraite  de  l’Ar- 
mée. Toutes  les  colonnes  prirent*  la 
route  deGand,  & l’Armée  fut  raflem- 
blée  fous  cette  Place  avant  la  fin  du 
jour  qui  fuivit  le  combat,  excepté  queL 
ques  débris  des  Régimens  qui  fe  retirè- 
rent^ Tournai  & à Lille.  L’Armée, 
campa  fur  le  Canal  entre  Gand  & Bru- 
ges. Cependant  les  Ennemis  invefti- 
rent.Lille.  L’Ârmée^’étant  rétablie  de 
fes  fatigues  marcha  fous  Tournai.  Elle. 
• fut  jointe  du  côté  de  Grammont  par 
les  troupes  que  le  Maréchal  de  Ber-r 
wick  amenoit  d’Allemagne.  M.  Grenue 
qui  ayoit  été  employé  en  Alface  arri- 
va au  Régiment  en  même  tems  que 
ce  renfort.  Les  mouvemens  de  l’Ar- 
mée ne  purent  empêcher  la  prife  de 
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Lille , que  les  Ennemis  fournirent  après 
un  fiégefort  opiniâtre.  Les  Régimens 
de  Sufbeck  & de  May  furent  jettes 
dans  Gand  avec  d’autres  troupes.  Mais 
cette  Ville  ne  fe  défendit  que  foible- 
ment , & le  Comte  de  la  Mothe  fon 
Gouverneur  capitula  le  29  Décembre*  . 
Après  la  reddition  les  Régimens  Suif* 
fes  & les  autres  troupes  de  la  Garni fon 
paflerent  le  2 Janvier  1709  à travers  • • 
de  l’Armée  du  Prince  Eugène  pour 
aller  à Tournai , où  ils  arrivèrent  le 

5 de  ce  mois..., 

- • . • -Un.  1709*-:; 

rv  - 'v  • ' - . •.  ,■  -, 

Le  Régiment  de  Surbeck  marcha  lé 

6 de  Janvier  de  Tournai  à Namur  ; & 
fût  établi  en  garnifondans  cette  Ville.  - 
Vers  le  milieu  d’ Avril  il  prit  la  route 
d’Alface,&  fut  employé  (<a)  à la  défenfe- 
des  Lignes  de  la  Lauter  , le  premier  & 
le  fécond  Bataillons  à Lang  Schlethal 
& le  troiiiéme  Oberborn.  Ils  refte* 
rent  dans  cette  pofïtion  durant  fix  fe 
maines  jufqu’à.l’ouvèrture  de  la  Caih. 


( il )•  Quincy  , ibid.  X.  VI.  fa g.  22$  & 226. 
Journal  biftorique  mfç.  » , a 
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pagne.  Le  Maréchal  de  Harcourt  ayant 
raflemblé  rArmée  en  eut  le  principal, 
commandement..  On  lit  dans  le  Jour* 
nal  Hiftorique  du  Régiment  de  Sur- 
beck  compofé  par  M.  de  la  Cour-au- 
Chantre , une  obfervation  qui  m&rite 
d’être  inferée  ici. . EÎle  ne  donne  qu’un 
nouveau  relief  à d’attachement,  inviola- 
ble que  les  Troupes  Suiffes  montrèrent, 
pour  le  Service  de  la  France..  Voici  les. 
paroles  de  ce  Colonel  ; Pendant  cet  in* 
tervale  ( de  dix  femaines)  le  Régiment 
ne  reçut  aucun  argent  ,<&  nous  fumes 
réduits  à vivre,  de  notre  inâufirie..  Ce 
qui  n’étoit  point  aifé  dans  des  quartiers 
fans*  rejjàurce.  Nous  parvînmes  cependant 
avec  le  fecours  des  Juifs  des  environs  &' 
par  notre  crédit  à Strasbourg  , à, gros: 
intérêt  à faire  vivre  là  troupe  fans  aucun- 
déjordre  9 & à rétablir  parfaitement  le 
Régiment.,  Le  Maréchal  de  Harcourt  à> 
qui  on  repréfenta  notre  fituation  , & l’a~ 
bandon  où  l’on  nous  avoit  laijfé  fur  une  • 
Frontière - très-expofée  à : la  défçrtion* 9 fut : 
fi  fatisfait  du  bon  ordre  que  nous  avions . 
tenu  f du  bon.ét'at  où  il  trouva  le  Ré— 
giment  y qu’il  nous- fit  donner  pendant  le  - 
refie  de  ta  Campagne  des  à- comptes  s 
njjez  confidérables  pour  \ fatisjaire  à tous. 
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IMS  engagemens.  Le  Régiment  fut  em- 
ployé avec  les  autres  troupes  à oblér- 
ver  les  mouvemens  des  Ennemis,  & 
il  finit  la  Campagne  derrière  les  lignes 
près  de  Lang-Schlethal.  On  le  can- 
tonna enfuite  dans  ce  Bourg  , de  à 
Alttilatt , où  il  paflà  l’hyver. 

Emyio. 

Le  Maréchal  de  Bezons  aflembla 
FArmée  d’Alface  , & la  commanda 
cette  année  fur  le  Rhin.  Il  avoit  avan- 
cé un  allez  gros  Gorp*  de  Cavalerie  à 
Offenbourg,  en  avant  de  Strasbourg-, 
lous  les  ordres  du  Marquis  de  Vivant 
Lieutenant-Général.  -Ce  Corps  fe  laHIà- 
'Rirprendre  par  le  Comte  de  Mercy. 
Le  Régiment  de  Surbeck  fût  détaché  - 
vers  le  milieu  de  la  Campagne  pour 
renforcer  l’Armée  de  Flandre,  & iF 
partit  fous  le  commandement  du  Che- 
valier de  Hantefort  Maréchal  de  Camp. 
En  arrivant  à Stenai  il  reçut  ordre 
de  même  que  les  autres  troupes' de- 
ce  détachement , de  marcher  en  dili- 
gence à Longwy,  où  l’on-aflèmbloic 
des  troupes  pour  s’ôppofer  a»"  Corps 
des  Ennemis  qui  étoit  aux  environ» 
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de  .Luxembourg,  & qui  menaçoit  la 
Champagne.  Mais  les  Ennemis  le  reti-.  - 
rerent  fur  l’avis  des  préparatifs.  Le  _ 
Régiment  de  Surbeek  joignit  enfuite 
à Bouçhain  le  camp-volant  du  Cheva- 
lier de  Luxembourg,  Lieutenant-Gé- 
néral , & il . finit  la  Campagne  près 
d’Arras.  On  l’envoya  en  garnifon  à 
Namur , où  il  pafia  l’hyver.  Voici  les  . 
noms  des  Compagnies  qui  le  formoient. 
Premier  Bataillon,  Compagnies,  Co«r 
lonelle  de  Surbeek , Lieutenante-Colo* 
«elle de  Grenut.,  & de  Hemel  : fécond. 
Bataillon , Compagnies , Belot  & Ray- 
mond ,j  Sury  , Stuppa  de  Boinville 
& Marquis  : .troifiéme  Bataillon,  Com- 
pagnies , Pan  & Paraviciny  , Gîenut . 
l’ancien  & Grenut  le  Brigadier,  Mique-  • 
ly  & Kramer.  Total  5 Compagnies. . 

* i ' « • 

En  lyn . - - . . ' 

Le* [a)  Régiment-de  Surbeek  partir  de* : 
Namur  au  commencement  de  Mai  pour 


(a)  Quincy  ; ibid.  T.  VI.  futg.%ça. 

Mém.  mfc.  de  Al.  Sp recher  fur  le.  Régiment  Jf 
Brtfidlé. 

Joitrnal  bijlorique  mfc.  de  Ai,  de  la  Cour  - 
Chantre,^  ».  - 


Digitized  by  Google 


DES  S u I S S E S.  577 

fé  rendre  au  Camp  deDouzy , entre  Va- 
lenciennes & Bouchain,  où  le  Maré- 
chal de  Montefquiou  aflfembloit  une 
partie  de  l’Armée.  Le  Maréchal  de  Vil- 
lars  eut  le  commandement  de  la  gran- 
de Armée , dont  la  droite  s’àppuyoic 
à la  Ville  d’Arras  , & la  gauche  à* 
Hedîn.  Xe  Régiment  de  Surbeck  qui 
fut  incorporé  dans  cette  Armée , refia 
dans  cette,  position  jufqu’au  23  de  Juil-' 
let  , qu’on  le  détacha  avee  d’autres 
troupes  fous  les  ôrdçes  du  Comte  d’Ef- 
tain  Lieutenant  - Général.  Le  Régi- 
ment faifoit  alors  partie  de  la  Brigade 
de  Brendlé  qui  étoit  commandée  par 
M.  de  Hemel,  quoique  celui-ci  ne  fût 
que  Colonel  par  commiffion.  Le  pro- 
jet du  Maréchal  de  Villars  étoit  de  pé-1 
nétrer  jufque  dans  le  Brabant , pour  y 
attirer  les  Ennemis:,  qui  occupoient 
l’Armée  de  France  trop-  long  - tems 
dans  un  pais  où  elle  fouflfroit  par  la 
rareté  du  fourage  & du  bois , 4 & d’où 
on  ne  pouvoit  s’éloigner  fans  expofer 
Arras  & une  partie  ^de  l’Artois.  Lé 
Comte  d’Eftkin’ fut  chargé  de  prendre 
le  Château  d’Arleux  , qui  étoit  défen- 
du par  450  hommes.  Ce  Fort  fut  em- 
porté l’épée  à la  main  le  27  juillet . 
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par  les  Grenadiers  & par  les  Piquets 
commandés  ,pour  cette  attaque.-  Le^ 
Grenadiers  du  Régiment  de'  Surbeçk 
commandés  par  Abraham*  de  Joffrey 
de  la  Cour-au  Chantre ,,  depuis  Colo- 
nel , s’y  diftinguerent.-Ils;  pénétrèrent; 
dans,  le- Fort  par  le  côté  qu’ils  atta-* 
querent,,  tandis  que  les  autres  Grena- 
diers fe  trouvèrent  arrêtés  par  quelques- 
contreferas  qui  les  empêchèrent  d’en- 
trer. Auffi  les  Grenadièrs  de  Surbeck 
perdirent  beaucoup  Soldats  dans  cet 
aflaut.Vingt-fept  Grenadiers  furent  tués 
ou  bleffés,.cinq  Sergens  tués,  & Bçjot 
lieutenant  des  Grenadiers  fut  dange- 
reufement  bleffé  à la  jambe.  La  Cour- 
au-Chantre  envoya-  Savary  Comman- 
dant du  Fort , & tous  les  Officiers  de- 
là Garnifon  prifonniers  au  Maréchal: 
de  Montefquiou  qui  commândoit  le 
fiége.  Ce  Général  manda  à Ml  le  Duc 
du  Maine  la  latisfa&ion  qu’il  avoit  de- 
là valeur  que  les  Grenadiers  dû  Régi- 
ment avoient  montré  dans  cette  occa> 
lion.  Après  la  prife  d’Arleux,  les  trou- 
pes do  détachement  que  le  Comte  d’E£- 
tain  avoit  amené , retournèrent  à Cam- 
bray.  «Bientôt  après  ellesv  eurent  ordre 
de  joindre  l’Armée  du.  Maréchal  de 
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Villars  qui  fe  trou  voit  à la  veille  d’une 
grande  aélion.  Mais  en  arrivant  à Bavai 
le  Comte  d’Eflain  jetta  dans  Valencien- 
nes huit  Bataillons,  parmi  lefquels  fe- 
trouvèrent  les  Régimens  de  Brendlé  &. 
de  Surbeck.  Cependant  les  Ennemis  af-- 
fiégeoienr  Bouchai  n.  Cette  Place  capi- 
tula le  1 2 Septembre  après  une  vigou- 
reufe  déienfe.  Les  Armées  fe  fépare— 
rent  enfui  te  de  part  & d’autre  pour  en- 
trer dans  les  Garnifons.  Le  Régiment, 
de  Surbeck  refia  à Valenciennes  , où 
l’Ele&eur  de  Cologne  faifoit  fa  réfiden- 
ce.  M.  Grenut,  Lieutenant-Colonel,, 
qui  étoit  mécontent  de  n’avoir  pas  été 
créé  Maréchal  de  Camp  étant  Briga- 
dier dès  l’année  1704,  ne  fervit  pas- 
cette  Campagne , non  plus  que  la  pré- 
cédente ; il  demanda  fa  démiffion  au- 
commencement  de  l’hyver  1712  , l’ob- 
tint , & le  Roi  lui  conferva  fa  Com- 
pagnie entière.. 

En  1712. 

Durant  cet  hyver  la  Garnifon  de r 
Valenciennes , comme  toutes  celles  de.’ 
la  Frontière  , s’avancèrent  fur  la  Scar- 
|>e  & fur  «le  Canal  de  Douai  à Lille- 


™'T^f 

jf-  ■ • «k  ■ - 
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pour  rendre  ces  deux  navigations  im* 
praticables,  en  comblant  le  lit  par  les- 
terres  que.  l’on  y jetta1.  Les  Ennemis  , 
fous  lés  ordres  de  Milord  Albèrrnaîe  , 
aflemblerênt  à Douai  un  Corps  de  tren- 
te milîë' hommes.,  & marchèrent  avec 
tin  train  d’Artillerie  vers  Arras.  Mais 
toute  cette  expédition  fe  rédiiifit  à brû- 
ler quelques  milliers  de  mauvais  four- 
rages fur  l’efplanade  de  cette  Place. 

Ainfi  les  Généraux  , de  part  & d’au- 
tfe,  fatiguèrent  beaucoup  les  troupes  T 
& ne  firent  rien  de  confidérable.  Vers 
la  fin  d’ Avril  le  Régiment  de  Surbeçk 
fe  rendit  de  Valenciennes  à Cambray. 
Bientôt  après  il  en  fortit  avec  toute  la 
Garnifon  fous  les  ordres  du  Marquis 
de  Vieux-pont  Lieutenant- Général  , ’ 

pour  marcher  diligemment  fur  leCen- 
fé , tandis  que  la  Garnifon  d’Arras  fie 
uh  pareil  mouvenfient,  fous  les  ordres 
du  Comte  de  Broglio.  ’Gfï  fe  faifit  en- 
même  tems  de  tous  les  Portes  du  Cen- 
fé,  & on  prévint  lés  Ehnemis  d’une 
heure.  Milord  Albermale  étoit  en  mar-  - 
che  pour  s’emparer  des  mêmes  Portes:, 
s’il  avoit  réuffi  , il  eût  été  en  état  de 
former  <le  fiége  d’Arras  ou  de  Cam- 
hray.  Mais  il  fut  fi  mal  inîormé.  du-,. 1 
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Encuvement  que  les  Garnirons  d’Arras 
& de  Cambray  venaient  de  faire  pour  le' 
prévenir , que  les  Fourriers  des  cam- 
pemens  donnèrent  dans  les  Polies  des 
François. 

Le  Maréchal  de  Montefquiou  fit 
avancer  toutes  les  troupes  qu’il  com- 
mandoit  fur  là  Frontière,  & l’Armée 
s’aflembla  promptement  entre  Arras  & 
Cambray.  Celle  des  Ennemis  ouvrit  la: 
Campagne  par  le  fiége  du  Quefnoy. 
Dès  qu’iPs  eurent  formé  l’inveJflilTement 
de  cette  Place,  le  Maréchal  de  Villars 
alla  occuper  \t  Camp  de  Noy elles,  ayant 
fa  gauche  à Cambray  & fa  droite  vers 
le  Catelét.  Dans  cette  fituation  oiv 
apprit  la  reddition  du  Quefnoy  le  4 
Juillet.  Les  Anglois  fe  féparerent  âfer* 
de  l’Armée  dfes  Alliés  , ayant  conclu 
leur  Paix  particulière.  Leur  départ 
ïi’empêcha  point  les  Ennemis  d’invertir 
Landrecie.  En  même  tems  que  le  Prin- 
ce Eugene  de  Savoy  e formoit  ce  liège, 
il  avoir  établi  une  communication  entre 
l’Armée  du  fiége  & les  différens  Corps 
de  troupes  qu’il  avoir  placés  dans  des 
Portes  avantageux  à portée  des  uns  des 
autres,  ayant  la  Seille  & Lefcaillon  en-, 
tr’eux  Si  l’Armée  de  France  , enforte. 
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quecous  leurs  convois  venoient  en«fô- 
reté  de  leur  Camp  de  Denain  au  liè- 
ge , & de-là  à Marchienne  où  étoit 
leur  dépôt.  Ils  marçhoient  entre  deux 
Lignes  foutenues  par  de  fortes  redou- 
tes , que  le  Prince  Eugene  appelloit 
le  chemin  de  Paris.' Le  Camp  de  De- 
iiain  étoit  çonfidérable.  Milord  Alber- 
male  le  commandok  , & il  l’^voit  . for- 
tifié par  des  retrançhemens  qui . cou- 
vroientle  pont  établi  fur  l’Efcaut.  Telle 
étoit  la  pofition  de  l’Armée  des  Alliés,, 
après  qu’ils  eurent  formé  le  liège  de 
Landrecie.  Le  Maréchal*  de  Villarsy 
à qui  un  avis  communiqué  par  un  Con- 
feiller  du  Parlement  de  Douai  avoir 
fait  naître  l’efoérance  de  fecourir  Lan- 
drecie, ht  palier  l’Efcaut  à fon  Armée, 
& s’avança  à la  vûedes  lignes  de  circon- 
vallation des  Ennemis.  Sa  droite  étoir 
appuyée  à la  Sambre  , & fa  gauche  au- 
Cateau-Cambrefis.  On  fit  de  grands 
amas  de  fafcines  & de  gabions  , qui 
marquoient  un  deflfein  formé  d’attaquer 
les  Ennemis  de  ce  côté.  Les  Armées, 
étoient  dans  cette  pofition  de  part 
& d’autre,  lorfque  les  Maréchaux  de' 
.Villars  & de  Montefquiou  dérobèrent 
au  Prince  Eugene  la  marche  qu’ils  fin 
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sent  pour  venir  pafler  l’Efcautau  Vil- 
lage de  NeUfville  au-deflbus  de  Bou- 
chain.  Les  fix  Brigades  deltinées  pour 
cette  expédition  , dont  celle  de  Heflÿ 
compofée  des  Régimens  de  HelTy  & 
de  Surbeck,  & commandée  par  le  Bri- 
gadier d’Altermatt  , faifoit  partie  y le 
mirent  en  marche  le  J2.3  Juillet  à cinq 
heures  du  foir  avec  un  train  d’artille- 
rie & les  pontons  , & elles  arrivèrent 
à l’Efcaut  au  point  du  jour.  Les  ponts 
furent  aulîi-tot  jettes  fur  cette  riviere 
lans  que  les  Ennemis  en  eulfent  aucun 
avis  y jufqu’à  ce  que  l’avant-garde  eut 
chargé  quelques  troupes  de  Cavalerie 
'qui  couvroient*  leurs  pâtureurs.  Ces 
derniers  ie  répandirent  même  dans  les 
prairies  le  long  del’Efcaut,  dans  la 
confiance  que  les  troupes  qu’ils  voy  oient 
venir  étoient  de  leur  Armée.  Enfin  les 
fix  Brigades  fe  trouvèrent  en  face  des 
lignes  de  Denain  ; & après  la  difpofi- 
tk>n  faite,  ce  qui  prit  afiez  de  tems, 
les  lignes  furent  attaquées , & empor- 
tées le  .24  Juillet.  Toute  L’Infanterie 
des  Ennemis , au  nombre  de  1 7 Batail- 
lons, fut  culbutée , tuée  ou  noyée,  Ôc 
Miiord  Albermale  & plufieurs  autres 
{Généraux  faits  prifonniers.  Le  Prince 
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Eugene  étoit  accouru , & il  avoit  misr 
des  troupes  en  mouvement  pour  por- 
ter du  fecours , 6c  foutenîr  Denain  qui 
étoit  un  porte  de  la  derniere  impor- 
tance. Mais  à peine  put-il  avoir  le  tems 
de  retirer  deux  Régimens  de  Cavale- 
rie , dont  une  partie  fut  noyée  en  part- 
fant  le  pont  de  l’Efcaut,  qui  fe  rompit 
fous  elle,  & entraîna  le  Comte  de 
Dhona. 

Toute  l’Armée  avoit  fuivi  les  fix 
premières  Brigades  pendant  là  nuit, 
après  avoir  allumé  de  grands  feux , 6c 
fait  quelques  mouvemens.à  la  vûedes 
lignes  des  Ennemis.  Jamais  un  gran<4 
projet  ne  fut  plus  fa^ment  concerté. 
6c  mieux  exécuté.  Cette  viétoire  ino- 
pinée renverfa  tous  les  deffeins'  des 
Erfnemis,  leur  fit  lever  le  fiége  de- 
Landrecie  , 6c  les  obligea  de  fe  retirer 
à Mons.  Les  François  emportèrent  deux 
jours  après  le  combat  Marchiennes  6c 
Saint  Amand.  L’Armée  du  Roi  fe  troù- 
va  tout  d’un  coup  renforcée  par  cin- 
quante Bataillons  6c  par  un  grand  nom- 
bre d’Efcadrons  , qui  étoient  dans  Va- 
lenciennes , Maubeuge , Landfecie , 6c 
dans d’aUtres Places,  6c  les  Ennemis  fu- 
rent affoiblis  de  plus  de  trente  mille 
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hoipmes  par  les  pertes  que  le  combat, 
^eur  avoit  fait  efluyer.,  6c  par  la  né- 
deflîté  de  jetter  des  troupes  dans  tou- 
tes leurs  Places  de  la. frontière.*  La 
victoire  de  Denain  ne  coûta  que  très- 
peu  d’hommes  aux  troupes  qui  formè- 
rent l’attaque.,  la  Brigade  de  Heflÿ 
perdit  plus  elle  feqle  que  toutes  les 
autres  cinq  enfemble.,  parce  qu’elle  fç 
trouva  expofée  au  feu  du  canon  char- 
gé à cartouche.  Cette  Brigade  attaqua 
ept  colonnes  comme  toutes  les -autres, 
$c  elle  pénétra  par  le  centre  dans  les 
lignes  avant  aucune  autre  Brigade.  Elle 
eut  dans  cette  â&ien  trois  cens»  Sol- 
dats de  tués  ou  blefles.  Théodore 
Ployard,  de  S.  Gai,  Capitaine-Com- 
mandant de  la' deiyiie-Compagnie  de 
Miquely,  mourut  à Valenciennes  des 
blefliires  qu’il  avoit  reçues  dans  ce  com- 
bat , Kaibert Capitaine-Lieutenant , 
# Peyer  Sous-Lieutenant  furent  tués, 
Marquis  Capitaine , VufR&n  Capitaine- 
Lieutenant  , Magny  6c  de  l’Harppe 
Ènfeignes  furent  blefles. 

L’Armée  fit  fucceffivement  les  fiéges 
de  Douai  , .du  Qaefnoy  6c  de  Bou- 
din. Le  Régiment  de  .Sujrbeck  fe 
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trouvai  toutes  ces  expéditions  ,* 
pendant  le  fiége  du  Quefnoy  , Schmi/ 
Bourg  Capitaine  - Lieutenant  de  fa 
Compagnie  de  Süry  fut  blefle  mortel- 
lement à côté  de  fon  Capitaine  dans 
iin  Fourrage  par  un  parti  des  Ennemis.’ 
Après  la  Campagne  le  Régiment  en- 
tra en  garnifon  à Cambray. 

- • / B»  1713- 

✓ * • * * ' 

Les  Conquêtes  que  l’Armée  du  Roî 
lit  en  Flandre  avancèrent  la  Paix.  Elle 
fut  enfin  fignée  à Utrecht  le  li  Avril 
avec ’l* Angleterre,  la  Savoye,  le  Por- 
tugal , la  P ru  fie  & avec  les  Hollan- 
dois.  Mais  f Empereur. Charles  VI.  re- 
fufa  d’accéder  à ce  Traité.  Le  Régi- 
ment de  Surbeck  partit  de  Cambray  le 
26  Mai  & arriva  à Metz,  ou  il  trou- 
va des  ordres  pour  marcher  au  fiége 
de  Landau.  Il  quitta  Metz  le  5 Juin 
àvec  le  Régiment  de  Hefly , & quel-, 
ques  autres  troupes.  Tout  ce  détache- 
ment que  le  Comte  de  Dillon  Lieute- 
nant-Général commandoit  fut  employé 
au  fiége  de  Kayferflauthern  , & enfui-' 
té  à celui  de  Landau.  Ce  dernier  fiége 
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4fut  long  & meurtrier.  Le  Régiment  y 
perdit  beaucoup  dOificiers  *dc  de  Sol- 
dais,. Si.  de  Hemel  qui  Je  comman- 
doit  y reçut  une  forte  contufion* , à 
l’aflaut  de  la  contregarde  de  la  gauche , 
dont  il  conduifoit  l’attaque.  Les  trois 
Compagnies  des  Grenadiers  comman- 
dées par  Langmaçk  fe  diftinguerènt 
dans  cette  occafion.  Piélet  de  Genev'e 
Lieutenant  de  la  Companje  de  Kramer 
y eut  un  bras  fracaffé.  Revillod  frerè 
de  celui  qui  commandoit  la  Compa- 
gnie de  Grenut,  de  Sous-Lieutenant  de 
la  même  Compagnie  y fut  tué.  Cola- 
don  & Petit-Henri,  Enfeignes  , blefies. 
Landau  fe  rendit  le  20  Août,  de  le 
Régiment  de  Surbeck  y entra  en  gar- 
nifon.  Le  Maréchal  de  Villars,  après 
•avoir  approvifionnné  cette  Place  fit  le 
-fiége  de  Fribourg  , dont  la  reddition 
finit  la  guerre  ; la  Paix  fut  lignée  à 
Radftatt,  .de  ratifiée  à Baden  en  SuifiTe. 

• En  1714. 

*Le  Régiment  de  Hemel  partit  le 
*9  Juin  de  Landau,  de  fe  rendit  à 
Salmbach , Lang-Schlethal  de  Roth  fur 
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la  Lauter.  li  alla  en  garnifon  vers  îft 
ün  de  Novembre,  le  premier  ô^le  troi- 
fiéme  Bataillons  à Phaltzboùrg , $ le 
Second  à Marfal. 

En  1715- 

1 , 

• • » v 

* Voici  comment  s’exprime  le  Jour- 
nal hiftorique  du  Régiment  de  Hemel 
compofé  par  M.  de  la  Cour-au-Chan- 
,tre.  Nous  étions  en  1715  rédu'ts  à de 
fâcheufes  extrémités  faute  de  payement , 
comme  toutes  les  autres  Garnifons , dont 
quelques-unes  fe  Jouleverent.  Mais  nous 
trouvâmes  moyen  d'eviter  un  femblable 
défordre  par  les  emprunts  que  nous  fîmes 
à très-grands  frais , qui  nous  mirent  en 
état  défaire  fubjifler  les  Compagnies , en 
leur  payant  au  moins  . régulièrement  la. 
moitié  de  leur  flde.  Nous  ne  rappor- 
tons cette  obfervation  que  pour  mon- 
trer l’injuftice  du  reproche  que  de/i 
Auteurs  mal-intentionnés  ont  fait  de 
teins  à autre  aux  troupes  Suilles. 

*•“  <5# 

En  ty  16, 

En  Février  le^  deux  demies-rCompa- 

, gnies 
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g'nîes  deCôrray  & de  Stuppa-Boinville 
furent  licenciées  , & on  réduifit  le  Ré- 
giment à deux  Bataillons , chacun  de 
quatre  Compagnies,  de  cent  foixante 
hommes  chacune.  Cette  réforme  fut  gé- 
nérale pour  tous  les  Régimens  Suiffes. 

Vers  la  fin  d’ Avril  le  premier  Ba. 
paillon  du  Régiment  de  Hemel  mar- 
cha de  Phalczbourg  à Rocroy , & le 
fécond  de  Mariai  ..à  Philippeville,  Ce 
dernier  Bataillon  fut  quelques  mois 
après  envoyé  en  garnifon  à Givet. 

. . . . ‘ « • ; . 

» — . . . . \. 

En  1720. 

Les  Compagnies  de  la  Nation  furent 
augmentées  de  quarante  hommes  : total 
deux  cens*  par  Compagnie  entière  , & 
çent  par  demie-Compagnie. 

~ ' , . ,ï  ’ , l ' ‘ ' 

J K.  40  ■ -p,  ^ - Jj  ' • } 

En  \7^i9 

Au  mois  de  Mai , l’augmentation  de 
quarante  hommes  par  Compagnie  en- 
tière , faite  durant  l’année  précédente  * 
fut  révoquée. 

En  1733.  . . " . 

• : - : 

. Par  Ordonnance  du  Roi  datée  du 

Tome  III.  N 
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mois  de  Novembre  il  fut  réglé  ques 
chaque  Çompagnie  entière  de  la  Na- 
tion feroit  une  augmentaion  de  40  hom- 
mes, pour  fe  porter  le  1 Mars  fuivant 
.du  nombre  de  1 60  hommes  à celui  de 
jloq  , & les  demies-Compagnies  à pro- 
portion. Cé  qui  fut  exécuté  pendant 
te  cours  de  l’hyver.  La  même  Ordon- 
nance ordonnoit  la  levée  d’une  neuviè- 
me -Compagnie , dans  chaque  Régi- 
ment  Suide. 

, . .j  , ' ■ t - . . . • 

En  1734  *■  1735- 

M,  le  Baron  de  Befenval  n’ayant  pas 
pu  obtenir  que  fon  Régiment,  fut  em- 
ployé dans  l’Armée  du  Rhin  ou  dans 
celle  de  la  Mofelle  pendant  les  deur 
Campagnes  de  cette  guerre , le  Régi- 
ment garda  lés  Frontières  depuis  la 
iMer  jufqu’à  la  Meufe. 

En  1 736. 

Le  Régiment  de  Befenval  fe  rendit 
en  Juin  à Verfailles , y campa , tra- 
vailla à combler  l’Etang  qui  s’étendoit 
depuis  Clagny  jufqu’à  la  Chauffée,  _de 
ÿ’érfailiçsà  Mârly.  Le  24  Juin  le  Régi- 


l^T  — 

© es  Suisses.  291  ' 
mentpafla  en  revûe  devantMonfeigneur 
Je  Prince  de  Dombes,  le  30  devant  le 
Roi  dans  la  grande  avenue  de  Verfail- 
les , & le  11  Juillet  devant  Mon- 
fieur le  Dauphin  à*la  tête  dû  Camp, 
& le  5 Août  devant  la  Reine.  De  tou- 
tes les  troupes  du  Roi , excepté  celles 
de  la  Maifon  de  Sa  Majefté,  le  Régi- 
ment de  Befenval  fut  le  premier  Corps 
qui  eut  Phonneur  de  rendre  les  honneurs 
militaires  à Moniteur  le  Dauphin.  Audi 
ce  Prince , à qui  on  prit  la  liberté  de- 
fàirë  cette  remarque  , fit  manœuvrer 
le  Régiment  une  fécondé  fois  em  fa 
préfence  le  Dimanche  29  Juillet,  dans 
la  prairie  de  Clagny  ; on  forma  le  Ba- 
taillon quarré , & il  fit  feu  de  toutes  fes 
faces.  Monfieur  le  Dauphin  entra  en- 
fuite  dans  le  Bataillon , & lui  fit  réité- 
rer les  mêmes  mouvemens.  Ce  Prince 
témoigna  fa  fatisfaétion  par  une  grati- 
fication dont  il  honora  les  Soldats  du 
Régiment.  Monfieur  le  Dauphin  vie 
encore  exercer  le  Régiment  le  1 2 Août, 
x - &c.2  3 Septembre.  Le  Camp  de  Ver- 
failles  dura  jufqu’en  O&obre  que  le 
Régiment  fut  envoyé  en  garnifon  à S. 
Orner, 


Nij 
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En  17 37*  ' • 

Toutes  les  Compagnies  des  nouvelles 
levées  dans  les  Régifnens  de  la  Nation 
furent  licenciées  , except  e la  demie- 
Compagnie  de  M.  le  Chevalier  de 
Roll , de  Soleure , qui  étoit  au  Régi- 
ment de  Wittmer. 

En  1742. 

Le  Régiment  de  la  Cour-au-Chantre 
campa  en  avant  de  Dunkerque  fous  les 
ordres  du  Bailli  de  Giyry. 

1 - j 

En  1743, 

,11  relia  en  garnifon  dans  les  Places 

4e  Flandre.  - . 

/ • * 

<•  En  1744. 

i , ‘ • ■ \ • . 

Ce  Régiment  fut  de  Rembarquement 
de  Dunkerque  fous  les  ordres  du  Com- 
te de  Saxe  , & fie  la  Campagne  de 
Courtrai. 

En  1745. 

Le  Régiment  de  la  Cour-au-Chan- 


Digitized  by 


lîoogle 


DES  Sui  s s'es; 

.tre  fervit  en  Flandre.  Le  i Mai  les 
deux  premiers  Bataillons  montèrent  la 
tranchée  devant  la  Ville  de  Tournai, 

Te  2 de  ce  mois  le  troifiéme  Bataillon 
- fut  de  tranchée.  Le  9 le  RoilarfTa  pour 
continuer  le  fiége  de  Tournai  47  Ba- 
taillons. De  ce  nombre  furent  deux 
Bataillons  de  la  Cour-au-Chantre.  Ils 
remontèrent  la  tranchée  le  10.  Le  15 
Mai  deux  Bataillons  de  la  Cour-aU- 
Chantre  montèrent  la  tranchée.  Le 
troifiéme  Bataillon  la  monta  le  1 6.  Le 
Régiment  de  Wittmer  vint  prendre  le 
20  la  droite  du  Régiment  de  la  Cour- 
au-Chantre  pour  être  Chef  de  Briga- 
de. Ce  camp-  écoit  entre  la  chauffée 
de  Douay  & celle  de  Lille.  Le  2 2 le 
Gouverneur  de  Tournai  fit  arborer  le 
■ Drapeau  blanc.  Ce  fut  durant  ce  fiége 
que  M.  Williomîer  premier  Lieute- 
nant  des  Grenadiers  de  la  Cour-au- 
Chantre  fut  tué  à l’attaque  quelles  Gre- 
nadiers de  la  tranchée  firent  lé  17  Mai 
de  l’ouvrage  à corne.  Le  Régiment  de 
Ta  Cour-au-Chantre  fut  enfuite  erri-  * , 
ployé  au  fiége  de  la  Citadelle  de  Tour- 
nai. Elle  capitula  le  1.9  Juin.  Le  Ré- 
giment de  la  Cour-au-Chantre  qui  con- 
.tinuoit  d’être  de  la  Brigade  de-  WItt> 

Niij 
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mer  inveilit  le  14  Juillet  Oudenardé* 
Sc  fournit  des  travailleurs  à ce  liège. 
Le  4 Août  le  Régiment  de  la  Cour- 
au-Chantre  eut  ordre  de  marcher  d’Oer- 
teghen  près  de  Gand  du  côté  d’Often- 
de  avec  le  Régiment  de  Séedorff,  qui 
devint  fon  Chef  de  Brigade le  Régi- 
ment de  Wittmer  ayant  été  joint  à la 
Brigade  de  Bettens.  Le  22  Août  au 
liège  d’Oftende  entre  dix  & onze  heu- 
res du  foir  les  Grenadiers^de  tranchée 
attaquèrent  le  chemin  couvert..  Le 
combat  fut  vif  & opiniâtre,  & lespal- 
liflades  ne  furent  emportées  iqu’après- 
qu’on  eut  été  repouffé  jufqu’à  «roisJfbis.. 
La  perte  des  afliégés  monta  , élit-on  * 
à 1 2j  hommes.  Celle  des  afltégeans: 
fut  eftimée  de  400  hommes.  Les  trois 
Compagnies  des  Grenadieft  de  la  Cour- 
au -Chantre  furent  écrafées.  Il  n’en, 
échappa  que  15  .hommes.  Branfois. 
Gallatin  , de  Geneve  , Capitaine  eut 
la  cuiflè  fracaffée  , & mourut  de  fa 
bleflure.  Martine , du  pâïs  de  Vaud  r 
Capitaine  - Lieutenant  Rit  tué  fur  la 
place.  Brendlé  Capitaine  - Lieutenant 
eut  une  baie  au  travers  du  corps  dont  il 
mourut.  De  Richenftein , & Riftelhou- 
ber  Lieutenants  furent  bkflés  à mort* 

' 'v  WM  • ~ ■ 
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George  Gugger  , de  Soleure  , autre 
Lieutenant  des  Grenadiers  y-  fut  blefTé 
legejement  à la  cuiffe.  Le  23 , entre? 

& fept  heures  du  matin,  M.  de 
Chancles  Commandant  d’QÆende  ca- 
pitula.- 

M.  Gallatin  près  d’expirer  répondit 
a celui  qui  lui  demanda  fa  derniere 
volonté  pour  fon  fils  enfant , qui  étoit 
relié  à Geneve  : Qu’il  juive  mon  exemple.- 

Après  le  .liège  d’Oflende  le  Régi- 
ment de  la  Cour-au-Chantre  fut  em- 
îployé  à celui  de  Mieuport.  Cettejttfa- 
ce  capitula  Je  5 Septembre.  Enft^Re 
Régiment  âna  finir  la  Campagne  à la 
.grande  Armée  qui  étoit  campée  a 
AlolL  * 

En  1746* 

Le  Régiment  de  la  Cour^au-Chan- 
tre  fut  employé  à la  ->  Conquête  de  la; 
^Flandre  Hollandoife  & auxfiégesd  An- 
vers 6c  de  la  Ville  &des  Châteaux  dte 
f^amur , & il  fe  trouva  le  *1  Odo- 
Rre  à la  bataille  de  Raucoux. 

M.  de  Court  Capitaine  fut  bleffé  le 
•2®  Septembre  auxhéges  des  Châteaux 
de  Namur. 
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» 

En  1 747* 

é 

Le  Régiment  de  la  Cour-au-ChâiT- 
tre  fut  témoin  de  la  bataille  de  Law- 
feld  , fans  pouvoir  avoir  part  à l'aétion. 
Il  fut  enfuite  détaché  au  fiége  de  Berg- 
op-Zoom , où  il  monta  plufieurs  tran- 
chées. 

En  17^8. 

, 0 

Le  Régiment  commandé  par  M. 

tGrand-Villars  fervit  au  fiége  de 
flricht.  Le  1 3 Avril  Meilleurs  Gla- 
niere  & Bourcard , tous  deux  Capitai- 
nes-Lieutenants des  Grenadiers,  furent, 
le  premier  bielle  à mort , & le  fécond 
tué , dans  la  tranchée.  . . 

VII.  Régiment  de  Diesbach. 

Ce  Régiment  fut  levé  en  Décem- 
bre 1689  parM.  de  Salis,  de  Soglio, 
•&  donné  fuccelïïvement  en  1701  à 
Jean  Rodolf  Mey  ,-de  Berne,  en  1715 
à Amy  du  Builfon , de  Geneve , & en 
1721  au  Comte  de  Diesbach,  de  Fri- 
bourg. Il  étoit  à fa  création  de  quatrt 
Bataillons , de  600  hommes  chacun. 
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En  1691. 

, Le  Régiment  du  jeune-Salis  fervit  au 
fiége  de  Mons. 

[ En  1692.  1 . 

Le  (a)  Régiment  de  Salis  fut  au 
fiége  de  la  Citadelle  de  Namur. 

En  ré.93-. 

Bataille  de  Neeïwinde  ( b ) . Le  Ré- 
giment du  jeune-Salis  attaqua  les  re- 


( a ) Gatettt  de  France  ,■  i6ÿz.  pag.  3 57  Paris 

. i»-4°. 

Journal  du  fiége  de  Namur  , Paris  1692.  /«-40  . - 
( b ) N œuf-vil  le , Abrégé  cbronol.  Çÿ  biflorique  de 
Pétât  aüuel  de  toutes  les  Troupes  de  France  , T.  III. 

1 jp*  7 3 ••  • 

Qutncy , llift.  milit.  de  Louis  le  Grand , T»  IU. 
pag.  614.  6z6.  618.^636. 

Gatette de  France,  1693.  pag.  393.  Prtm  m-40. 
Relation  de  la  bataille  de  N eervuinde  par  de  Vi?jé3  ■ 
'pag.  248.  Paris  1693.  in-lz. 

Mémoires  manuferits  envoyés  par  M - le  Baron 
de  Diesbacb  - Bellerocbe  , Lieutenant-Colonel  dllft- 
fanterie  Ü)  Major  du  Régiment  de  Diesbacb. 

Vanltier, Journal  des  Armées  du  Roy  en  Flandre " 
depuis  1690.  jufqu'eu  1 694.  pag.  2 8 y.  fâJuiv^Pa^- 
\zis  iz*Q.  in-iu~  . 
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tranchemens , & en  chafTa  les  Ennemis* 
qui  enfuite  le  repoufferent  dehors.  Il 
revint  à la  charge  , , chaflfa  les  Enne- 
imis,  rentra  dans  les  retranchemens , 
défit  les  troupes  qui  revinrent  les  atta- 
quer , il  refta  maître  des  retranche- 
mens.  M.  le  Maréchal  de  Luxembourg 
loua  beaucoup  ce  Régiment  de  la  va- 
leur: qu'il  avoir  fait  paroître  en  oettê 
journée. . Le  Régiment  fâifoit  partie  ' 
de  la  Brigade  de  Greder  : elle  étoit 
commandée  par  le  Brigadier  Jean  Bap- 
tifte  de  Salis  qui  fut  bleffé  en  cette- 
Bataille.-  Le  Régiment  fervit  au  Æége* 
de  Huy , que  le  Maréchal  de  Villerqy 
prit  le  Juillet#/&  à celui  de  Char— 
îeroi  que  le  Maréchal  de  Luxembourg:; 
forma  en  Septembre..  Le  Régiment: 
du  jeune- Salis  fût  enfuite  envoyé  au* 
fecours  de  Saint-Mâlo. . Les  Ennemis  ; 
firent  jouer  la  machine  infernale  pour- 
brûler  la  > Ville  & les  Vaiflèaux.  Le- 


Régiment  de  Salis  chargea  le  z 6 No- 
vembre les  troupes  qui  avoient  été  dé- 
barquées , les  repouflà  & vles  rechafl&i 
dans  leurs  chaloupes. . j > - 


En.i6Q$  & 1 696'. . 


lie  Régiment  du.  jeune-Salis  Servit: 
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Wh  Flandre  dans  l’Année  du  Maréchal 
4e  Ville  roy. 

En  1697. 

Siège  (4)  dAth  par  le  Maréchal  de; 
‘Catinat.  La  Brigade  du  Brigadier  Jean- 
Baptifte  de  Salis  s’y  trouva.  Elle  étoic  r 
compofée  de  huit  Bataillons  , dont  qua- 
tre de  fon  Régiment.  Le  Brigadier  de- 
Salis  ouvrit  la  tranchée  le  22  Mai  fous  les 
ordres  du  Comte  de  Teffé  Lieutenant- 
Général.  Trois  Bataillons  du  Régi— 
'ment  de  Stuppa , & deux  autres  de  Salis 
montèrent  le  25  Mai  la  tranchée  à la 
droite,  fous  les  ordres  du  'Chevalier-' 
de  Tefle  Lieutenant  - Général  & du: 
Sieur  de  Bligny  Brigadier.  Les  Enne- 
mis firent  fortir  quelques  Moufquetai- 
res  pour  incommoder  les  travailleurs  ; 
mais  ils  furent  bientôt  après  chalfés  par- 
un.  détachement  de  deux  cens  hommes.. 
Le  Chevalier  de  Tefle  reçut  tme  contu- 
fion  & une  bleflureaucôté.  La  nuit; 


mimm- 


(a)  Journal  du  fiége  ifAth,p.i-ç.  16-16.  34^4$» 
uve c les  Mém.  de  M.  Goulon  pour  l'attaque  la 
défenfe  d'une  place.  La  Haye  & Paris  1710. 
fig. 

Qttincy  3 Hifi.milit,  de  Louis  le  Grand  3 T*  111* 

m m- 
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du  19  au  30  Mai  le  Comte  de  Teflf 
monta  pour  la  fécondé  fois  ja  tranche® 
à la  droite  avec  le  Sieur  Dormignorr 
Brigadier  , le  premier  • Bataillon  de 
cSurbeck  & le  premier  & le  dernier  de 

* Salis.  La  nuit  du  3 1 Mai  au  1 Juin  h 

■ tranchée  fut  relevée  à la  droite  par  le 
•Marquis  de  Larray  & le  Sieur  de  Salis 
Brigadier.  Ath  capitula  le  5 de  Juim 

.En  170  iv 

Campagne  de  Flandre  fous  le  Maré- 
chal de  Boufflers..  Le  Régiment  de 
Salis,  ayant  pour  Chef  de  Brigade., 

■ celui  de  Surbeck.  y fervit.  Il  étoit 
;.  compofé  de  trois  Bataillons  depuis  la 
. Paix  de  Rifwick , de  même,  que  les 

autres  Régimens  Suifïès,.  ; 

En  1702- 

Le  Régiment  de  Mey  férvit  aux 
; lièges  d’Uetz  6c  de  Kykuit  dans  le  Païs; 
-de  Waes-  Jean  - Rodolf.  de  Mey  de- 

• Berne  , avoir  obtenu  cette  année  le 
! Régiment  le  15  Février  à la  mort 

de  M-  de  Salis-  (a)  Il  avoit  beau- 


(a\  Métn . mfc.fur  les  Cianpagnes  du  Régimmt' 


; des  Suisses:1'’  %<yi 
coup  crié  de  ce  qu’on  ne  lui  avoit  pas 
donné  le  Régiment  delManueb,  dont  il-, 
étoit  Lieutenant-Colonel.  Mais  depuis, 
*lorfqu’il  obtint  celui  du  jeUne-Sâlis , 
.le  Roi  lui  dit  M,  de  JVLey  f vous  êtes 
.tien  dédommagé, .car  je  vous  donne  le  plus 
brave  Régiment  de  la  Nation , & il  efl 
en  bonne  main  pour  le  maintenir  dans  fçt 

, valeur, 

r-  • - Eni7c>ï  . : - 

« • •* *  *'  i 

Le  ( a ) Régiment  de  Mey  fervit  en. 
Flandre  dans, l’Armée  du  Maréchal  de. 
Villeroy. 

- * ' ’ En  1 704.. 

'3 ..  . * , „ V . 

Le  Rég  iment  de  Mey  le  trouva  à 

• l’affaire  des  Lignes  dont  les  Ennemis 

• s’emparèrent.  Le  troifiéme  Bataillon 
fut  jetté  dans  Limbourg , où  il  fut  fait 

- prifonnier  de  guerre . Les  autres  Ba- 
taillons vinrent  dans  le  Païs  de  Waes  , 
d’où  ils  chafferent  les  Ennemis  , <Sc 
prirent  la  redoute  de  Spar. 

de  Diesbacb , communiqué  far  M.  le  Baron  de  Di  es- 
bach.  Major  de  ce  Régiment , Lieutenant-Colonel 

* f d Infanterie, 

(a  ) Quincy  , Bifl.  milit . du  régné  de  Lotus  le- 
C»  and  f T.  IV.  p.  8. 
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En  1705,. 

LeRéghnent  deMey  fervic  as  fiégte 
*dè  Kombourg  , qu’on  prit.  De  là  il 
inarcHarà  Dieft  fous  1&  ordres  de  Mi 
le  Duc  de'  Villeroy  ,.  ■&  il.  s’empara 
'd’âffaut  de  'la  Chapelle  fortifiée  à la 
porte  de  Louvain.  Les  Ennemis  le  re- 
tirèrent dans  la  Ville  >,  011  ils  fe  rendi? 
rent  prifonniers  de  guerre^ 

En  îfo6<  ! 

Le  Régiment  de  Mèy  fut  de  la  Bri— 
,gade  de  Brendlé.  Il  partit  de  Namur 
en  Mars  pour  fecourir  le  Fort-Louis  • 
en  Alface,  & le  lendemain  de  la  le- 
vée du  blocus  de  cette  Place  , il  re- 
tourna en  Flandre.  Oh  jetta  plufieurs  ■ 
Piquets  du  Régiment  dans  Dender-- 
monde , où  ilsfurent  faits  prifonniery 
de  guerre. . 

En  ïyôyJê 

i - **  • » , • * « * •- 

La  Brigade  de  Villars  - Chandierr 
compofée  de  trois  Bataillons  de  Villars- 
Chandieu  de  de  trois  autres  de  Me/ 
fit  la  Campagne  de  Gemblours*  - 


ffr-Pî- 
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En  170B. 

Les  trois  Bataillons  de  Mey  fe  trou- 
vèrent au  combat  d’Oudenarde.  Ils> 
Soient  de  là  Brigade  de  Brendlé.  Il' 
rii’y  eut  que  les  Grenadiers  de  la  Bri- 
gade qui  chargèrent.  Jls  perdirent  beau- 
coup de  monde.  Enfuite  ils -furent  jet* 
tés  dans  Gand  ^;que  les  Ennemis  a-flié- 
gerent & qui  capitula -après  la  prife* 
de  Lille.  Les  Grenadiers , & un  déta- 
chement de  Fufiliersdu  Régiment  mar- 
chèrent durantle  fiégede  Lüle  avec  1*E— 
le&eur  de  Bavière  pour  aller  prendre. 
-Brux  elles.  Ony  monta  àl’aflaut.,  mais 
-on  fut  repoufle  ; ;dc.  les  Ennemis  ayant 
pafle  l’Efcaut , on  abandonna  fàrtille* 
xie  &.  les  bleflés  devant  la  Place.  - 

En  1709. 

Bataille  dé  Màlplaquet.  Le  Regr- 
ettent de  Mey , qui  ëtoit  de  la  Brigade  ’ 
de  Brendlé,  fortit  des  retranchémens,, 
chargea  les  Régimens  Suifîès  de  Mey- 
8c  Sturler  au-  Service  de  la  Hollande  , - 
lès  chafla , entra  pêle-mêle  à coups  de* 
Jfraypnette  avec  eux , s’empara  - delà* 
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batterie  de  ca»on  des  Ennemis,  & plaça 
Içs  drapeaux  ddîùs.  Comme  il  vouloiu 
enclouer  le  canon  & l’emmener  , le  Ma- 
réchal de.Boufflers  envoya  ordre  de  fe  re- 
tirer promptement.  Mais  la  Brigade 
de  Brendlé  fut  la  derniere-  qui  fit  la  . 
retraite.  André  de  Salis  de  Samadæ, 
Grifon  , Capitaine  du  Régiment  de 
.Mey  fut  tué  en  cette  bataille.  • 

En  17 10  » 

• . ^ * , 

La  Brigade  de  Brendlé  compofée 
de  trois  Bataillons  de  Brendlé  & de  - 
trois  autres  de  Mey,  & commandée 
.par  le  Brigadier  Jean-Rodolf  de  Mey, 
.îervit  en  Flandre.  Il  ne  s’y  paflà-  rien 
de  remarquable.. 

En  1711V 

Les  Piquets  du  Régiment  de  Mey 
forent  jettés  dans  Bouchain»  Ils  y fu- 
rent faits  prifonniers  de  guerre  par 
Poubli  de  M.  de  Ravignan  qui  ne  fon- 
géant  point  à faire  figner  la  Capituler 
tion , vit  les  Ennemis  s’emparer  des  poin- 
tes., & faireprifonniers.  ces  Piquets» 
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En  1712 ► 

Combat  de  Denain.  La  Brigade  de 
Brendlé , compofée  des  Régimens  de 
Brendié  & de  Mey  , & commandée 
parle  Brigadier  de  Mey,  entra  la  pre- 
mière dans  les  retranchemens  des  En- 
nemis , fous  les  ordres  de  M.  Brendlé 
Lieutenant-Général.EUe  fe  forma  après 
le  palfage  des  retranchemens , Sc  pour- 
* fuivit  les  Ennemis  jufqu’au  pont  «Sc  au 
moulin , où*  ils  furent  culbutés  dans 
l’Elfcaut.  Le  lendemain  du  combat  la 
Brigade  marcha  à Marchiennes , dont 
on  fit  le  fiége , & qu’on  prit.  Enluite 
«lie  fervit  aux  lièges  de  Douay  & du 
Quefnoy. 

François-Louis  de  Mey,  de  Berne, 
Capitaine-Commandant  de  la  Compa- 
gnie-Colonelle de  Mey  depuis  le  6 Fé- 
vrier 1704,  fut  tué  à l’attaque  des  re- 
tranchemens de  Denain.. 

En  1734  ^1735. 

. 1 Le  Régiment  de  Diesbach  fervit  fur 
la  Mofelle  & fur  le  Rhin.  Les  Gre- 
nadiers- du  Régiment  furent  à l’afiaire 
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de  Claufen  fur  la  fin  de  la  Campagne  de 
1 73  5 * Geneve  de  Balthafar  qui  en  étoic 
Capitaine  y fut  tué. 

En  iy$2. 

Le  Régiment  de  Diesbach  fervit  dans- 
le  Corps  d’Armée  commandé  par  M. 
le  Bailli  de  Givry  Lieutenant-Gène^ 
ral,  près  de  Dunkerque. 

En  1743. 

Le  Régiment  relia  en  garniront 

En  1744. 

Le  3 Mars  le  Régiment  s’embarqué 
à Dunkerque  fous  les  ordres  de  M.  le1 
Comte  de  Saxe.  Le  7 Juillet  de  la  mê- 
me année  il  fe  trouva  au  liège  de  Fur- 
nés , qui  fe  rendit  le  10:  il  fut  enfuite 
du  Camp  volant  commandé  par  M». 
d’Armentieres.. 

En  1745. 

' V 

Le  4 de  Mai  le  premier  Bataillon  cite 
Régiment  de  Diesbach  monta  la  tran- 
chée devant  la  Ville  de  Tournai , le*; 
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~cteux  autres  Bataillons  la  relevèrent  le 
y.  Le  Régirent  faifoit  partie  de  la 
Brigade  de  Bettens  à la  bataille  de 
Fontenoyle  11  de  Mai.  Le  Régiment 
de  Diesbach  appuyoit  fa  gauche  au 
Village  de  Fontenoy  , le  fécond  & le 
troifiéme  Bataillons  gardoient  les  trois 
rédoutes  qu’on  avoit  contînmes  la  ntfit 
atant  la  bataille  , le  premier  Bataillon 
étoit  en  panne ainfi  que  le  Régiment 
de  Bettens  qui  étoit  à la  droite  de  ce- 
lui de  Diesbach,  à une  très-grandedif- 
-tance  les  uns  dès  autres.  La  Brigade  de 
Bettens  fouffrit  beaucoup  de  la  cano-  ■> 
nade , & fe  diftingua  par  fa  bonne  con- 
tenance. M.  Manzer  Capitaine-Lieu- 
tenant du  Régiment  de  Diesbach  , fut 
tué , 5c  M.  Suter , du  Canton  d’Àp- 
penzel -Catholique  , fut  bleffé  dange- 
reufement  à la  tête.  Les  deux  premiers 
Bataillons  de  Diesbach  remontèrent  la 
tranchée  devant  la  Ville  de  Tournai  le 
■i7Mai,3&  le  troifiéme  le  18..  Le  Régi- 
ment de  Diesbach  monta  la  tranchéè 
-devant  la  Citadelle  de  Tournai  le  1 z 
Juin.  Il  fut  depuis  employé  aux  fiéges 
-d’Oudenarde  de  de>  Den^r monde;  Le 
z6  Août  deux  Bataillons  allèrent  à 
Cjammont  afin  de  faciliter  l’établilfe- 


\ 
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ment  des  magafins  qu’on  faifoit  à Ni- 
nove  & à.  Alolï. 

j En  1 746. 

Le  30  Janvier  le  Régiment  fervit 
au  fiége  de  Bruxelles.  Le  9 Février 
le  fécond  Bataillon  de  Bettens , le  fé- 
cond Bataillon  de  Wittmer  & le  pïe- 
mier  de  Diesbach  montèrent  la  tran- 
chée. Le  10  le  troifiéme  Bataillon  de 
Bettens , le  feGond  de  Monnin  , le  troi- 
jfiéme  de  Wittmer  & le  fécond  de  Dies- 
bach. Le  1 1 le  troifiéme  Bataillon  de 
Monnin  & le  troifiéme  de  Diesbach. 
Le  1 2.  le  premier  Bataillon  de  Bettens 
& le  premier  de  Diesbach  , le  13  le 
premier  Bataillon  de  Monnin , le  pre- 
mier de  Wittmer  & le  fécond  de  Dies- 
bach , le  1 6 le  troifiéme  BataiHon  de 
Bettens,  le  troifiéme  de  Monnin  & le 
troifiéme  de  Diesbach , le  1 8 le  pre- 
mier Bataillon^  de  Monnin , le  premier 
de  Wittmer,  & le  premier  de  Dies- 
bach , le  20  de  ce  mois  la  Ville  capitu- 
la, & la  Garnifon  le  rendit  prifonnie- 
re  de  guerre.  Le  Régiment  de  Dies- 
bach , fit  partie  de  la  Brigade  de  Mon- 
nin durant. la  Campagne,  fut  employé 
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au  iîege  de  Mons  & fe  -trouva  à la  re- 
traite des  cinq  Etoiles  fous  les  ordres 
de  M.  le  Comte  de  LowendaL  II  y 
avoit  deux  Compagnies  des  Grenadiers 
& deux  Piquets  du  Régiment  à l’affai- 
re de  Melmont  aux  ordres  de  M.  d’Ar- 
mantieres.Le  3 Septembre  le  Régiment 
fervit  au  fiége  de  Namur  , & le  i/r 
Odobre  il  fe  trouva  à la  bataille  de 
Raucoux.  Mais  il  n’eut  point  de  part  à 
l’adion  , étant  en»réferve  aux  ordres  de 
M.  de  Contades  Lieutenant-Général, 

f * - 

- . En  1747, 

Bataille  de  Lawféld  le  2 Juillet.  La 
Brigade  de  Monnin,  compofée  du  Ré- 
giment de  ce  nom  &*de  celui  de  Dies- 
bach  s’y  diffingua  par  la  valeur  avec 
laquelle  elle  revint  plufîeurs  fois  à la 
charge.  On  peut  voir  à l’article  du  Ré- 
giment de  Monnin  la  manoeuvre  qu’elle 
lit  en  cette  journée.  Le  Régiment  de 
Diesbach  y fut  prefque  détruit.  Voici 
les  noms  des  Officiers  qui  furent  tués, 
Jean-Hyacinthe  Burki , de  Fribourg, 
Capitaine  des  Grenadiers , de  Meftral , 
du  Païs  de  Vaud , Capitaine,  Binna 
Capitaine-Lieutenant  & Ayde-Major, 
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Pépin  Lieutenant , de  Cerf , deGene^ 
ve , Sous-Lieutenant.  Ceux  qui  furent 
bielles , étoient  Meilleurs  de  Cabalzar^ 
Lieutenant-Colonel  du  Régimerft , qui' 
jeçut  une  baie  au  travers  du  corps  en- 
tre l’épaule  & la  poitrine,  François- 
Romain  Baron  de  Diesbach  - Bellero- 
<che  Chevalier  de  S.  Louis  6c  Major  du1 
Régiment  qui  eut  le  gras  de  la  jambe 
emporté  d’un  boulet  de  canon , Jofeph 
Reiff,  de  Fribourg,  Capitaine  bielle  à' 
la  jambe»,  Jean-Bap tille  de  Salis-,  de- 
Samada , 6c  Balthalfar-Antoine  Salutz, 
Grifon,  Capitaines  ; Paradis,  Gruber, 
Perdriau  de  Geneve , Sandoz , Capitai- 
nes-Lieutenants , Raguet  de  Porentru  , 
Lieutenant  des  Grenadiers,  Schulet 
Aide-Major,  Ulrftann,  de  Bons,  Bon- 
nell  Lieutenants  ; Puerari , de  Geneve , 
Sous-Lieutenant  des  Grenadiers  , Pil- 
let , Oberly  , Rabel , Ulmann  Sous- 
Lieutenants,  Keebach  6c  Caltelberger 
Enfeignes.  Ce  dernier  qui  étoit  neveu  de 
M.  de  Cabalzar,  6c  qui  reçut  un  coup 
de  feu  à la  tête , mourut  de  fa  blef- 
fure. 

Durant  cette  Campagne  Valdeburre, 
Capitaine  - Lieutenant , étant  allé  avec 
des  Volontaires  , fut  tué. 


M*  Suis-s'cs. 

■Le  Régiment  de  Diesbach  fervit  a Vk 
liège  de  Berg-op-Zoom.  M.  deRuren* 
Capitaine  , y fut  bleffé  au  pied  d’un 
éclat  de  bombe;  M.  Fortier , Capitai- 
nf|Lieutenant , . y fut  tué.  Fjnfuite  le 
Régiment  fe  trouva  aux  fiéges  des  Forts 
Frederich  - Henry  , Sainte -Croix  & 


En  1748. 


Le  Régiment  de  Diesbach  fervit  îa 
$ége.  de  MaftricJht.  M.  Reebach , Car 
pitaine , y fut  biteffé. 


VII I..  Campagne*  du  Régiment 
de  'Courten.. 

Créé  en  Décembre  1689.  SesColo*  • 
iiels,  Jean-Etienne  de  Courten,  du  Val* 
lais  ; Melchior  de  Courten  , en  17.23  ; 
Pierre  Comte  de  Courten,  en  17.24.; 

& Maurice  Comte  de  Courten  , en 
J744. 

En  .1.691»  . 

(a)  Le  Régiment  de  Courten  fervit 

( a ) Etat  des  Campagnes  du  Régiment  de  Cour~ 
ten  y envoyé  à l'Autbetir  par  M.  le  Comte  de  Cou rm 
'Un,  LitHteniHH'GénéraU  • 
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en  Flandre  drins  l’Armée  du  Marécahl 
de  Luxembourg. 

En  1692. 

' ' { a)  Le  Régiment  de  Courten  , cjui 
faifoit  partie  de  la  Brigade  Suifî’e  da 
Greder  , fe  trouva  au  combat  de  Stein- 
kerk  , & s’y  diftingua. 

En  1 693  & 1694.  _ 

' •* 

• Le  Régiment  de  Courten  continua 
à fervir  dans  l’Armée  de  Flandre. 

En  1 '695. 

Il  fut  employé  en  Juillet  aux  lièges 
de  Dixmude  & de  Deinfe.  Deux  Batail- 
lons du  Régiment  étoient  dans  Namur, 
Iprfque  le  Prince  d’Orange  afîiégea  &. 
prit  cette  Ville.  Namur  capitula  le  2 
de  Septembre. 

En  1696. 

\ ; • .*  .» 

(b)  La  Brigade  de  Courten,  com- 

j - 

(a)  Quiticy,  Hifi.milit.  de  Louis  le  Grand  -,  T.  II* 

4 

Relations  du  combat  de  Stein\er{. 

{!/)  Quincy , ibid.  T.  JII.  f.  aop,  • 

pofée 
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pofée  de  neuf  Bataillons  , fçavoir  de 
quatre  de  Surbeck  , deux  de  Monnin  , 
deux  de  Courten  & un  de  Steinville  , 
fervit  dans  l’Armée  du  Maréchal  de 
Villeroy  en  Flandre.  : 


En  1697. 

( a ) La  Brigade  de  Courten , com- 
posée de  quatre  Bataillons,  deux  de 
Courten  ■&  deux  de  Monnin  , fut  em- 
ployée en  Flandre  dans  l’Armée  du 
Maréchal  de  Boufïlers. 


En 


1702, 


Le  Régiment  de  Courten  fut  afîiégé 
-dans  Venlo  & Ruremonde. 


#■ 

En  1 703. 


i * 


::  r 


% . 


Il  fe  trouva  au  combat  d’Eckerea, 
où  il  fit  une  perte  confidérable  en  Of- 
ficiers & Soldats.  D’Aubonne , du  Can- 
ton de  Berne,  Capitaine,  y fut  tué. 
Melchior  de  Courten,  Lieutenant-Co- 
lonel, & Hildeprand  de  Courten , frere 

■ 


(a)  Qtiincy , ibid.  p.  ipî. 

Tome  III . 
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du  Colonel  & Capitaine  , y furent  dan- 
gereufement  bleflés.  Louis-François  de 
Courten  , «Capitaine- Lieutenant , frere 
aîné  de  Pierre  & Maurice  de  Courten , 
.depuis  Colonels  du  Régiment , y fut 
tué  â^é  de  quinze  ans.  Onvoit  fon  Epi- 
phe  dans  l’Eglife  Paroifliale  de  Mer- 
cksheim  près  d’Eckeren.  , 

A la  fin  de  cette  Campagne  le  Re- 
ciment fut  envoyé  en  Languedoc  con- 
tre les  Camifards , fur  leiquels  il  rem- 
porta plufieurs  avantages. 

En  1704. 

Le  Régiment  de  Courten  continua 
à fervir  dans  les  Cevennes.  Son  ( a ) 
Lieutenant  - Colonel  , Melchior  de 
Courten , qui  étoi<*Brigadier , attaqua 
avec  deux  détachement  le  de  Sep- 
tembre fi  vigoureufement  , . près  de 
Maffene  , la  Troupe  de  Ravenel  Chef 
des  Rebelles , qufil  le  mit  en  fuite  après 
|v*i  a1*©!*  tué  près  de  200  hommes. 

■ : En  1705. 

Le  Régiment  de  Courten  fut  em- 


(a)  Qttincy  » tbid.  T.  IV-pig-  471* 
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ployé dSns  lesCevennes.  Son  (a)  Co- 
lonel fervoit  en  qualité  de  Maréchal  de  ^ 
Camp  dans  l’Armée  de  l’Ele&eur  de 
Bavière  en  Flandre. 

• . * • • • 7 , 

En  1706. 

(i)  Du  côté  du  Rouflillon,  M.*de 
Legal,  Lieutenant-Général,  affembla 
les  Troupes  qui  vanoient  de  France 
pour  aller  joindre  le  Duc  de  Noailles. 
Parmi  ces  Troupes  étoient  trois  Ba- 
taillons de  Courten  & un  de  Reding 
Allemand, 

Le  Régiment  de  Courten  fervit  au 
fiége  de  Barcelonne  entrepris  par  lé  Roi 
tfEfpagne  , qui  avoit  fous  lui  le  Ma-* 
réchal  de  Tefle, 

En  1707. 

■ ; • • '■  feÇfair  ' 

Le  Régiment  de  Courten  fut  en  Ci* 
talogne  aux  lièges  de  Puieerda  & dç 
Beluvert. 


0»)  Le  même  , ibid.  p*.  497.  , . 

(b)  Le  même , T.  V.  p.  2O7-208.J^gJ£/.  91* 
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En  1708  & 1709* 

Il  continua  à fervir  en  Catalogne- 
En  1710. 

Il  fut  employé  au  fiége  de  G i- 
Tone , que  fit  M.  le  Duc  jde  Nouilles, 

En  171 1, 

Il  fut  bloqué  dans  Girone  pendant 
fept  mois  , & délivré  par  le  Maréchal 
de  Berwiçk.  Enfuite  il  fut  enyoyé  fur 
le  Var, 

En  1714.  * 

(b)  Il  fervit  au  fiége  de  Barcelon- 
ne  entrepris  par  le  Maréchal  de  Ber- 
wick.  Maurice  de  Courten  , alors  Ca- 

Ïfitaine  des  Grenadiers  , & depuis  Co- 
onel  du  Régiment,  fe  diftingua  à l’afi- 
faut  général , ce  qui  eft  prouvé  par  un 
certificat  du  Maréchal  de  Berwick  , 
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date  de  Barcelonne  le  6 Octobre  de  cet- 
t|  année. 

En  1715. 

Le  Régiment  de  Courten  fut  au  fié- 
ge  d’Alcadia  & à la  conquête  de  rifle 
de  Maiorque , qu’entreprit  le  Marquis 
d’Asfeld, 

En  1734. 

Le  Régiment  de  Courten  fervit  au 
■ fié ge  de  Trarbach.  ». 

En  1735» 

Il  fut  à l’affaire  de  la  Saime. 

En  1744. 

Il  fit  la  Campagne  de  Courtrai  fbus 
M.  le  Maréchal  de  Saxe. 

■ * . . » 

En  1745. 

<1 

Le  Régiment  de  Courten  fervrt  en 
Flandre.  Deux  Bataillons  montèrent 
la  tranchée  devant  la  ville  de  Tournai 
le  5 Mai.  Le  troisième  Bataillon  la  re- 
leva le  6.  Le  Régiment  fe  trouva  le 
1 1 à la  bataille  de  Fonxenoy , & faifoit 
' . O ii) 
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partie  de  la  Brigade  d’Aubeterre  , quï 
étoit  placée  à la  gauche  de  qslle  du 
Roi,  ayant  devant  elle  le  ravin  qui  va 
de  Fontenoy  au  bois  de  Barry.  Le  Ré- 
gimes eut  dans  cette  journée  vingt- 
trois  Officiers  de  tués  ou  bleffés,  dont 
Jean  - Jofeph  - Nicolas  Marclefy  , du 
Vallais*,  Lieutenant-Colonel , & Com- 
mandant le  Régiment , Jean  Le&  , de 
Geneve  r qui  avoit  la  commiffion  de 
Lieutenant-Colonel  d’infanterie.  Beau- 
fobre.,  de  Morges,  Capitaine,  Preux  , 
du  Vallais,  Capitaine -Lieutenant  des 
Grenadiers  , de  la  Pierre  & Bergerie, 
Lieutenants  , Ebiner , Enfeigne , fu- 
rent tués  ; Ambuel , du  Vallais,  Meier, 
Greylotz  & Jean-Baptifle  de  Courten, 
Capitaines,  Ribaupierre,  Sigrift  & Rit 
cher,  Capitaines-Lieutenants,  Belart, 
deNucé&  la  Pierre,  Lieutenants,  Joris, 
Cop  & de  Monthey , du  Vallais,  Sous- 
Lieutenants,  la  Pierre  & de  la  Vallàz, 
du  Vallais,  Enfeignes,  bleffés. 

Tro^s  Bataillons  de  Courten  montè- 
rent la  tranchée  devant  la  ville  de  Tour- 
nai le  1 9 de  Mai.  Le  premier  Batail- 
lon fut  de  tranchée  devant  la  citadelle 
le  1 4 Juin  le  fécond  le  i $ , & Le  troi- 


m 
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fiéme  le  1 6 de  ce  mois.  Duboflon  , Ca- 
pitaine - Lieutenant  , fut  bielle  d’un 
éclat  de  bombe  pendant  le  fiége  de 
Tournai. 

Le  Régiment  de  Courten  fut  enfuite 
employé  au  fiégé*  d’Oudenarde  , 6c  à 
ceux  de  Dendermonde  , Oftende  6c 
Nieuport.  fl} 

En  1746. 


Il  fervit  en  Mai  au  fiége  de  la  cita* 
delle  d’Anvers  , où  ttuobcr  , Capi- 
taine , fut  tué  , 6c  Bompré  , Capi- 
taine, 6c  Marquis,  Sous-Lieutenant, 
furent  bleftés.  Le  1 1 Oétobre  il  le  trou- 
va à la  bataille  de  Raucoux. 

En  1747. 

Le  z Juillet  le  Régiment  de  Cour» 
tén  étant  de  Brigade  avec  la  Cour-au- 
Chantre  , fe  trouva  à la  bataille  de 
Lawfeld,  6c  enfuite  il  fut  détaché  fous 
les  ordres  de  fon  Colonel  le  Comte  de 
Courten  , Lieutenanu  Général , au  fié- 
ge de  Berg-op-Zoom , où  Ribaupierre 
& Schmid , Sous  - Lieutenants  , furent 
bleffés.  U fervit  aufîî  aux  fiéges  de  Lillo 
6c  du  Fort  Fraderidh. 

• O iv 
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IX.  Campagnes  du  Régiment  de  Karrer  r 

Créé  le  i 5 Décembre  1719..  . Ses 
Colonels  , François-Adam  Karrer,  de 
Soleure , & en  1 73  6 fbn  bis  Louis-Igna- 
ce Karrer. 

En  1 73 

**-  r *r 

( a ) Un  détachement  du  Régiment 
de  Karrer  fit  la  Campagne  avec  les 
Troupes  que  Te  Roi  envoya  contre  les 
Sauvages  de  la  Louifiane  fous  les  or- 
dres de  M.  de  Bienville. 

4/  * r 

En  174J. 

Le  Régiment  de  Karrer  fut  affiégé 
dans  Louisbourg  pendant  quarante- 
iëpt  jours  de  tranchée  ouverte.  Un  dé- 
tachement fervk  fur  le  vaifleau  du  Roi 
le  Magnanime , commandé  par  M.  le 
Comte  du  Gay  , & fè  trouva  au  com- 
bat qu’il  livra  à la  Martinique  pour 
foutenir  la  flote  qu’il  efcortoit.  Un  au- 

(«)  Etat  des  fervices  de  ce  'Régiment , tiré  du  Car 
bines  de  S.  A.  d.  Moufeigneur  b Prince  de  Domkts* 
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tre  détachement  fut  fur  le  vaiffeau  l’in- 
vincible, commandé  par  M.  de  Mâi- 
nimara , 6c  fervit  à différens  combats 
livrés  fuEtner  à S,  Domingue. 

. En  1746.  « 

- * 1 * 

Un  détachement  du  Régiment  de 
.Karrer  fit  la  Campagne  de  Chiboudau 
fous  les  ordres  du  Duc  d’Anville.  II 
avoit  été  embarqué  fur  le  vaiffeau  du 
Roi  le  Borée,  commandé  par  M.  du 
Quefne.  Un  autre  détachement  fervit 
fur  le  vaiffeau  du  Roi  le  Chameau,  & 
un  autre  fur  le  vaiffeau  du  Roi  l’Efpé* 
rance  , commandé  par  M..  de  Soligny. 

» . •»  » . , 

(.  . * En  *747*.  ’ , . 

. * . . * « 

Un  détachement  du  Régiment  de 
■Karrer  fe  trouva  au  combat  de  M.  de 
la  Jonquiere  fur  mer.  Il  étoitcompo- 
fe  de  1 50  hommes,  & il  y en  eut  1 2® 
avec  un  Capitaine-Lieutenant,  qui  fur 
rent  faits  prifouniers.  Le  relie  fut  tué;. 
Un  autre  détachement , embarqué  fur 
-le  vaiffeau  du  Roi  Neptune  , fervit  au 
combat  de  M.  de  l’Etenduere. 

Ov 

. ■ 1 . \ 

' ' .y  > 
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X.  Campagnes,  du  Régiment  Grijoir 
de  Salis. 

*■  ■ : . • , • 

Créé  le  i Juin  1734.  Ses  Colonels  „ 
Jean  - Viélor  Baron  de  Travers  -d’Or- 
tenllein  , Grifon  ; Jean-Gaudencé  de 
Salis  de  Soglio  , le  1 1 Juillet  1744 
& Charles-  U lyfle.  de  Salis  de  May  en- 
feld,  le  6 Décembre:  de  cette  année.  : 

- . ! • - _ En ; 17134*. 

. x . • ; • 

{a  ) Le  Baron  de  Travers  d*Ortenf- 
tein  „ Capitaine  aux.  Gardes  Suififes ,, 
obtint  le  r Juin  l’agrément  du  Roi  pour 
lever  un  Régiment  Grifon.de  fon  noni^ 
compofé  de  trois  Batailldfts  , chacun: 
de  trois  Compagnies , & chaque  Com- 
pagnie de  2oo  hommes..  On  lui  affi— 
gna  Befort  pour  place  d’affemblée.  Le- 
Baron  de  Travers  y envoya  après  1& 
Campagne  fa  Compagnie  qui  étoitr 
dans  le  Régiment  d’Âflfry-  Elle  devint 
ta  Colonelle..  Il  leva  une  Gompagnie- 


(a)  Etat  dis - fer  vins  dû.  Régiment  de  Salis  „ 
ittntuuniqué  ett  1750.  ■ ■■■  *. 
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franche  de  cent  hommes  Grifons  de  na* 
tion  , qui  fut  réduite  à cinquante  hom- 
mes lors  de  la  réforme  de  1737.  Voici 
les  noms  des  autres  Compagnies  du  Ré* 
giment  de  Travers  : Hercules  de  Salis 
de  Marfchlins , Lieutenant-Colonel , 
leva  une  Compagnie  entière  ; Luce  de 
Gugelberg  de  Moos  & Chailes-Ulyfle 
de  Salis  levèrent  chacun  une  demie- 
Compagnie  i de  même  Louis  de  U 
Tour  6c  Mathias  de  Capretz  ; les  au- 
tres demies-Compagnies  furent  levées 
par  Daniel  Cleric  , Ulrich  Sprecher  , 
Jean-Gaudence  de  Salis  de  Soglio , Pier- 
re de  Salis , Daniel  de  Capol,  Maximi- 
lien de  Planta,  Martin  de  Salis,  Jean 
-Buchli  , le  Comte  de  Salis  de  Zizers, 
& par  Nicolas  de  Salis.  Ulrich  Cleric 
fut  fait  Major. 

E't  173  5- 

Le  Régiment  de  Travers ,.  qui  avoit 
refté  pendant  le  quartier  d’hyver  à Be- 
fort , fut  envoyé  en  garnifon  à Mgcz 
au  commencement  de  Mai.  Il  envoya 
dès  détachemens  à Saçrbruck  fçayoir 
lies  trais  Compagnies  des  Grenadiers  6c 

O vj 
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trois  Piquets  , qui  y finirent  la  Can> 
pagne.  Enfuite  deux  Bataillons  furent 
envoyés  à Lille  ,.•&  un  autre  à Douai, 
où  ils  efl'uyerent  en  Mai  1 7 3 6 la  pre- 
mière réforme  de  quinze  hommes  par 
Compagnie  , comme  tous  les  autres 
Régimens  de  la  Nation.  Au  mois  de 
Septembre  fuivant  le  Régiment  fut  en- 
voyé , deux  Bataillons  à Berg  , & 
un  à Gravelines.  Au  mois  de  Février 
1737  le  dernier  Bataillon  rejoignit  les 
deux  premiers  à Berg  , où  ils  eui- 
rent  le  1 1 de  ce  mois  une  fécondé  ré- 
forme fçavoir  d’une  Compagnie  en- 
tière , par  les  deux  demies-Compagnies 
de  Jean  Buchli  & du  Comte  de  Salis  de 
Zizers.  De  plus  on  réforma  quatre- 
.vingt-cinq  hommes  , y compris  deux 
Officiers , dans  chacune  des  autres  Com- 
pagnies entières.  Il  n’y  eut  que  la  Com- 
pagnie Colonelle  qui  fubfifta  à cent: 
foixante  hommes,  mais  les  autres  Com- 
pagnies furent  réduites  à cent  hommes  ,, 
y compris  un  Capitaine^  un  Lieutenant 
& pn  Énfeigne , ayant  vingt-fept  places, 
de  gratification^ 


»BS  Sü  I S SES, 
En  174  i„. 


À la  fin  de  Mai  le  Régiment  de  Tra^ 
vexs  reçut  ordre  d’augmenter  chaque 
Compagnie  de  foixante-quinze  hom- 
mes , y compris  deux  Officiers  , à l’ex- 
ception de  la  Compagnie  Colonelle  * 
qui  ayant  confervé  cent  foixante  hom- 
mes , n’en,  eut  que  quinze  à lever. 

- En  1743* 

Le  Régiment  de  Travers  partit  de 
Strasbourg  à la  fin  de  Juillet,  & Te 
rendit  lè  1 de  Septembre  au  Camp  de 
La^efé  dans  le  haut  Dauphiné-  Le  2 9 , 
du  même -mois  toute  l’Armét*  taift 
Françoife  qu’Efpagnole,  Te  mit  en  mar- 
che pour  entrer  en  Piedmont-  Les  E£- 
pagnols. pénétrèrent  par  le  Col  de  La- 
gnel,  & les  François  par  celui  de  Sainte 
Veran..  Ils  arrivèrent  le  4.  Octobre  sl 
Lachenal  r & y campèrent  dans  la  neh- 
ge.  Le  6 toute  l’Armée  s’avança,  & le 
Baron  de-Travers,  Brigadier  & Color 
nel  du  Régiment  Grilbn  de  Ton  nom  » 
fot  commandé  pour  attaquer.  avec  pha- 
heurs  Çompagniç^y  Grenadiers  le 


Digitize 


' Google 


yiè  Histoire  Militaire 
château  Pont , ce  qu’il  exécuta , & il 
s’en  rendit  maître  à l’entrée  de  la  nuit. 
Le  même  jour  la  Brigade  d’Anjou,  avec 
environ  1200  Efpagnols  , fut  détachée 
pour  tourner  les  Ennemis  fur  la  gau- 
che de  l’Armée  de  F rance.ll  leur  fut  im- 
pofïîble  de  s’emparer  des  hauteurs.  El- 
les étoient  inacceffibles  par  les  rochers 
& par  la  force  des  retranchemens.  ils 
n’eurent  d’autre  parti  à prendre  que  ce- 
lui de  la  retraite  qu’ils  furent  obligés  de 
faire  fous  le  feu  de  l’Ennemi.  M.  de  Sa- 
lis de  Soglio  y Lieutenant  - Colonel , 
la  facilita.  Il  avoit  été  commandé  pour 
attaquer  en  face  les  mêmes  retranche- 
mens par  le  vallon.  Sa  manœuvre  lui 
attira  qjie  grande  partie  du  feu  des  re- 
tranchemens ; & durant  ce  tems  la  Bri- 
gade d’Anjou  & les  Efpagnols  purent 
le  retirer-  Le  Régiment  de  Travers 
perdit  quelques  Soldats  dans  cette  jour- 
née , qui  furent  tués  ou  bleffés. 

L’Armée  refia  fur  trois  colonnes  vis- 
à vis  des  Ennemis  pendant  trois  jours,, 
n’étant  éloignée  que  d’une  portée  de  ca- 
rabine. Le  quatrième  jour  l’Armée  fe 
retira  à Lachenal  , où  elle  féjourna  le* 
lendemain.  Elle  fe  mit  en  mouvement 
le  12  Odobre  pour  retourner  çg  Fr  an- 
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ce , les  Efpagnols  par  le  Col  de  La- 
gnel , & les  François  par  celui  de  Saint 
Veran.  On  ne  peut  pas  exprimer  tout  ce 
qu’on  fouflfrit  dans  cette  marche.  Le 
chemin  étoit  fi.  étroit , fi  mauvais  & 
couvert  de  neige  & de  glace , qu’à  pei- 
ne on  pouvoit  fe  tenir.  On  y perdit 
quantité  de  monde.  Plufieurs  périrent 
dans  les  précipices , de  même  que  nom- 
bre de  chevaux  d’équipages..  On  arri- 
va le  même  loir  à Saint- Veran  , où 
l’on  campa  dans  la  neige.  La  Campa- 
gne finit  par  des  cantonnemens*. 

Le  Roi  ayant  donné  le  22  Septem- 
bre 174.  y une  Ordonnance  pour  aug- 
menter les  neuf  Régimens  Suifles  & 
Grifons  , chacun  de^  quatre  Compa- 
gnies de  itj  hommes  chacune  , les 
quatre  Compagnies  du  Régiment  de 
Travers  furent  levées  pardemies-Com- 
pagnies , fçavoir  par  M.  de  Salis  de  Sé- 
vis , Antoine  de  Salis  deSoglio,  An- 
toine de  Salis  de  Daxftein  Florian  de 
Buol , André  ^e  Salis , Willy,  Zoya 
St  André  de  Salis  de  Coire.  Ce  Batail- 
lon eut  Belfort  pour  quartier  d’affem* 
blée , & fut  commandé  par  M.  Wal- 
4er  , Capitaine  - Commandant  de  la 
Compagnie  de  Salis,  de  Sévis-. 
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En  1744-' 

Les  deux  premiers  Bataillons  paffe- 
rent  l’hyver  de  1743;  à 1744  dans  les 
quartiers  de  Briançon  , delà  V allouife 
& de  Mont-Dauphin.  A la  fin  de  Mai  le 
fécond  Bataillon  campa  à Guillellre , 
où  plufieurs  Bataillons  François  fe  ren- 
dirent 6c  travailleront  à faire  les  che- 
mins du  Col  de  Vars,  pbt^Hé  trans- 
port de  l’artillerie.  Le  2 de  Juillet  tou- 
te la  Colonne , compofée  de  neuf  Ba*. 
taillons,  les  deux  de  Travers  y com- 
pris , campa  au  pont  fous  Serviere, 
aux  ordres  de  M.  le  Bailli  de  Givry, 
Lieutenant- Général.  Le  6 elle  arriva 
par  le  Col  du  Bourget  à Bouffon , pre- 
mier V illage  Piémontois  en  allant  à Se- 
zanne.  Elle  y campa  cinq  jours.  Le  1 r 
on  retourna  au  Camp  de  Serviere.  Le 
t 2 on  pafla  le  Col  d’ilfoire,  St  on  cam.** 
pa  à Ville- vieille  , o^l’on  eut  Séjours 
p:  1 4 on  pafla  par  le  ^pnmqtiet  6c  le 
£ol  du  Fromage  , & oh  campa  àÿ^il- 
iac.  Le  1 5 oitfëpotta: au  bord  du  Là® 
de  Praroir  ,,  entre  les  Barricades  Sc 
Lachenal.  Le  r6  on  gaffa  le  Col  de 
CriftBlan-  y &on  campavà,  Touxnaff- 
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con  dans  la  montagne.  Le  1 7 on  arriva 
fur  les  hauteurs  de  la  Gardette.  M.  de 
Chevert , Brigadier  , qui  commandoit 
l’avant  - garde  , chaffa  les  Piémontois 
de  ce  Village.  Il  avoit  fous  lui  neuf 
Compagnies  des  Grenadiers  & dix-huit 
Piquets,  dont  plufieurs  du  Régiment 
de  Travers^. 

r __  - 

Le  1 8 Juillet  la  Colonne  monta  le 
Col  du  Pont-Dormis,  où  elle,  campa. 
Ce  Col^eft  fx  élevé  , qu’on  n’y  trouve  ni 
bois  ni  eau  à plus  d’une  lieue  à la  ron- 
de, de  façon  qu’on  n’eut  à boire  que 
de  l’eau  de  neige.  On  y fouffroit  d’ail- 
leurs un  froid  horrible.  Lorfque  le  Roi 
de  Sardaigne  fçut  la  marche  des  Fran- 
çois , il  fit  couper  un  pont  de  commu- 
nication, qu’il  regardoit  comme  le  feul 
endroit  par  où  on  pouvoit  arriver  au 
.retranchement  de  Pierre-Longue , tous 
les  habitans  du  pais  lui  ayant  afiùré  que 
la  crête  de  la  montagne  étoit  imprati- 
cable. Auflï  quand  ce  Prince  apperçut 
les  drapeaux  des  François  au  fomm'et, 
il  s’écria  : Il  faut  que  ce  fo  'tt  des  Diables 
eu  des  François.  Il  étoit  pour  lors  à Châ- 
teau-Pont , & avoit  vingt-fept  Batail- 
lons campés  aux  environs. 

Le  foir  du  18  au  19  Juillet  M.  le, 
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Bailli  de  Givry  , M.  le  Comte  de  Da- 
nois, M.  deChevert,  M.  le  Comte  de 
la  Carte  , M.  le  Duc  d’Agenois  , M. 
le  Comte  d’Aubeterre  & M.  de  Salis  de 
Soglio  Lieutenant  - Colonel  du  Régi- 
ment de  Travers  , vinrent  examiner  la 
Jituation  de  Pierre-Longue.  Enfuite  ils 
tinrent  confeil  de  guerre , & il  y fut 
déterminé  qu’on  attaqueroit  le  lende- 
main la  redoute  de  Pierre-Longue.  On 
commanda  aufli-tôt  des  Travailleurs 
pour  faire  le  chemin.  Ils  parvinrent 
pendant  la  nuit  à en  faire  un  , où  avec 
beaucoup  de  précautions  & à l’aide  des 
mains  en  fautant  d’un  rocher  à l’autre  , 
les  Grenadiers  & Piquets  commandés 
par  M.  de  Chevert,  purent  defcendre 
Lun  après  l’autre  jufqu’à  un  retranche- 
ment naturel , où  les  Ennemis  avoient 
poffé  quatre  cens  hommes.  M.  de  Che- 
vert les  en  chafla  , de  même  que  de 
deux  différentes  maifons  ou  baraques 
retranchées  , qu’ils  occupoient  fur  le 
replat  à quelques  cent  pas  en  avant  de 
la  redoute.  11  eft  effentiel  de  connoître 
la  fituation  de  Pierre-Longue  , pour 
juger  de  la  manœuvre  des  Troupes  qui 
s’en  emparerent.  Pierre-Longue  eft  un 
replat  d’environ  douze  cens  pas  de  long 
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fur  cent  cinquante  de  large  , adhérant 
par  un  côté  à la  montagne  du  Po-nt- 
Dourmis  par  où  la  Colonne  defcendit. 
Ce  replat  ou  langue  de  terre  a la  vallée 
de  Bellin  à fa  droite,  & celle  de  Lache- 
nal  à fa  gauche  , & à la  pointe  où  étoit 
la  redoute  , la  vallée  de  Château-Dau- 
phin. Depuis  Pierre  - Longue  jufqu’à 
ces  vallées  il  y a au  moins  une  grande 
heure  de  defcente.  Tout  le  tour  de  cet- 
te montagne  étoit  palilfadé.  La  redou- 
te qu’on  emporta  , étoit  à l’extrémité 
de  la  langue  de  terre , dont  nous  avons 
parlé , fur  une  petite  hauteur  formant 
le  pain  de  fucre.  Elle  avcit  au-devant  un 
grand  fciïé,  & elle  étoit  entourée  de 
deux  rangs  de  fortes  paliffades  , outre 
un  large  parapet  en  gazon.  Les  Enne- 
mis étoient  dedans  au  nombre  de  qua- 
tre mille  hommes.  Ils  y avoient  deux 
pièces  de  quatre. 

Sur  les  fix  heures  du  matin  toute  la 
Colonne  fe  mit  en  mouvement  pour 
defcendre  à Pierre -Longue.  Mais  le 
chemin  étoit  fi  mauvais  , qu’il  étoit 
au  moins  onze  heures  lorfqu’on  fut  tout 
en  bas.  On  fe  forma  alors  fous  le  canon 
de  l’Ennemi , qui  faifoit  beaucoup  de 
ravages  dans  la  Colonne.  Le  plan  de 
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l’attaque  portoit  que  M.  de  Chevert  à la 
tête  des  Grenadiers  & Piquets,  attaquè- 
rent la  redoute  par  la  gauche  ; que  M.  le 
Comte  de  Danois  à la  tête  de  la  Brigade  - 
de  Poitou  , attaqueroit  le  centre  , 8c  ' 
que  M.  le  Comte  de  la  Carte  à la  tête 
de  la  Brigade  de  Provence,  compofée 
d’un  Bataillon  de  Provence  , de  deux 
Bataillons  de  Conty  & de  deux  autres 
de  Travers,  attaqueroit  par  la  droite. 
MaiscommeM.  de  Salis  deSoglioap- 
perçut  un  corps  de  Troupes  ennemies 
qui  montoient  pour  donner  du  fecours 
à la  redoute,  il  fit  obferver  àM.  le  Bailli 
de  Givry  de  quelle  importance  il  étoit 
d’empêcher  l’arrivée  de  ce  renfort.  Sur 
quoi  M.  de  Givry  ordonna  à M.  de  Sa- 
lis de  defeendre  avec  fon  Régiment  8c 
de  s’oppofer  au  fecours  que  les  Enne- 
mis envoyoient.  Les  trois  Divifions  at- 
taquèrent en  même  tems  que  le  Régi- 
ment de  Travers  defeendit  pour  con- 
tenir  l’Ennemi.  Ce  Régiment  fe  trou-  *. 
va  en  peu  de  tems  en  face  des  Enne- 
mis. Mais  au  moment  qu’il  étoit  en  che- 
min pour  culbuter  le  renfort  , M.  de 
Salis  de  Soglio  reçut  ordre  de  remon- 
ter avec  le  Régiment.  M.  de  Givry 
voyant  l’impoffibilité  de  prendre  la  re- 
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doute,  lui  envoya  commandement  de 
remonter  pour  foutenir  la  retraite.  M. 
de  Salis  obéit  ; 6c  pendant  que  fon  Ré- 
giment n’étoit  qu’à  la  portée  du  pifto- 
let  du  fecours  ennemi , il  ordonna  de 
ranger  un  Bataillon  en  bataille  6c  l’au- 
tre en  colonne.  Ce  que  l’on  exécuta  al- 
ternativement jufqu’à  ce  que  l’on  fût  en 
haut.  Le  Régiment  de  Travers,  qui 
elTuya  tout  le  feu  de  la  redoute  , tant 
en  defcendant  qu’en  remontant  , fut 
placé  en  colonne  par  douze  de  front 
vis-à-vis  de  la  redoute  , pour  foutenir 
la  retraite  des  Brigades.  Il  relia  quel- 
que tems  dans  cette  pofition,  attendant 
les  ordres  du  Général,  6c  il  perdit  beau- 
coup de  monde  par  le  feu  des  Enne- 
mis , fans  pouvoir  y répondre , ayant 
les  deux  Brigades  de  Poitou  6c  de  Pro- 
vence entre  la  redoute  & lui.  Au  bout 
d’un  certain  tems , comme  il  ne  rece- 
voit  point  d’ordre  , M.  de  Salis  de  So- 
glio  réfolut  de  faire  un  dernier  effort 
pour  emporter  la  redoute.  Il  comman- 
da que  trois  Piquets  6c  le  drapeau  fe  re- 
tiraient fur  une  hauteur  environ  deux 
cens  pas  en  arriéré  , pour  ne  pas  con- 
trevenir aux  ordres  en  cas  de  malheur 
6c  de  retraite.  Il  anima  le  relie  par 
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Ton  courage , fe  mit  à la  tête  du  pre- 
mier Piquet , 6c  fuivi  des  autres  , il 
perça  les  Brigades  , 6c  conduifit  le 
Régiment  jufqu’au  pied  des  Palirtades. 
Le  feu  des  Brigades  qui  depuis  quelques 
momens  fe  rallentilfoit  , fe  trouva 
fortifié  tout  à coup  par  ce  renfort  ; il 
augmenta  confidérablemcnt , 6c  dimi- 
nua celui  des  Ennemis.  M.  le  Comte 
de  Danois  qui  venoit  d’être  blefle  , fe 
relfouvint  que  le  Régiment  de  Travers 
avoit  été  porté  pour  foutenir  la  retrai- 
te , 6c  ne  fçachant  pas  qu’il  avoit  mar- 
ché à la  redoute , il  écrivit  un  billet 
pour  l’y  faire  venir  t 6c  pour  charter  l’en- 
nemi par  un  dernier  effort.  Le  billet  fut 
porté  à Charles-Ulyrtè  de  Salis , Com- 
mandant du  fécond  Bataillon.  Il  ac- 
courut fur  le  champ  avec  les  drapeaux. 
Ce  renfort  frappa  beaucoup  les  Enne- 
mis. Ils  crurent  que  c’étoit  encore  un 
Régiment  qui  arrivoit.  Et  enfin  le  Ré- 
giment de  Travers  , en  redoublant  fon 
feu,  pénétra  avec  fes  drapeaux  dans  la 
redoute  , culbuta  ceux  qui  la  défen- 
doient , 6c  leur  fit  cent  cinquante-trois 
prifonniers,  outre  plufieurs  Officiers  de 
différens  grades.  Il  ell  vrai  qu’on  paya 
bien  chèrement  cette  vfirtoire  par  la 
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perte  de  M.  de  Salis  de  Soglio , qui 
fut  tué  en  arrivant  fous  les  retranche- 
mens.  Il  fut  généralement  regretté  des 
Officiers  généraux.  Le  Roi  l’avoit  nom- 
mé le  1 1 de  Juillet  Colonel  du  Régi- 
ment de  Travers.  Mais  M.  de  Salis  fut 
tué  avant  que  de  recevoir  la  nouvelle 
de  fa  promotion.  Le  Régiment  eut  à 
l’attaque  de  la  redoute  deux  cens  qua- 
tre-vingt-fept  hommes  de  tués , & trois 
cens  quarante  de  blelfés.  Tanner,  Lieu- 
tenant , fut  du  nombre  des  premiers. 
Les  Capitaines  Salis  de  Gruge  & Am- 
broife  Hanfchemann  moururent  de 
leurs  bleffiires.  Frue,  Capitaine-Lieu- 
tenant , & Stouppan  , Lieutenant , fu- 
rent dangereufement  blelfés,  fans  comp- 
ter plufiôurs  autres  Officiers  qui  le  fu- 
rent plus  légèrement.  On  palfa  la  nuit 
fur  le  champ.de  bataille.  Le  Roi  de 
Sardaigne  , qui  avoit  répandu  vingt- 
fept  Bataillons  dans  les  vallées  autour 
de  Pierre  - Longue  , fe  retira  pendant 
la  nuit , & alla  occuper  le  camp  de 
Saint  Pierre , à deux  lieues  de  là.  Le 
lendemain , après  qu’on  eut  enterré  les 
morts , détruit  les  retranchemens  & mis 
le  feu  à Château-Pont  , on  alla  occu- 
per le  camp  que  les  Ennemis  avoient 
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baraqué  , & qui  couvroit  tous  les  re- 
tranchemens.  Le  relie  de  la  Campagne 
fe  palfa  à garder  la  communication  de- 
puis Demont  jufqu’à  Guillellre.  Le  Ré- 
giment de  Salis  fut  commandé  depuis 
la  mort  du  Colonel  Salis  par  Charles- 
Ulyiïe  de  Salis,  jufqu’en  O&obre,  que 
M.  de  Gougelberg , #Lieutenant-Colo- 
nel , arriva.  11  entra  en  garnifon  le 
premier  Décembre  , après  avoir  campé 
plus  d’un  mois  dans  la  neige  , & après 
avoir  été  très  - fatigué  par  les  conti- 
nuels détachemens  qu’il  donna  fur  les 
fommets  des  montagnes , & par  les  fré- 
quentes efcortes  qu’il  fournit. 

Le  troiliéme  Bataillon,  qui  fut  for- 
mé l’hy ver  précédent , joignit  le  Régi- 
ment le  24  Oélobre  dans  la  communi- 
cation à Maifon-Meane  , où  il  fut  can- 
tonné. Le  Régiment  étoit  en  Décem- 
bre, un  Bataillon  à Guillellre  , un  au- 
tre à Mont -Dauphin  , & un  autre  à 
Embrun.  Charles  - Ulylï'e  de  Salis  fut 
nommé  Colonel  du  Régiment  le  G Dé- 
cembre. 

En  1745. 

Le  1 Mai  les  trois  Bataillons  marchè- 
rent de  leurs  quartiers  pour  fe  rendre 
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dans  la  vallée  de  Barcelonette.  LeRé- 
giment  fut  occupé  une  partie  de  l’été 
à el'corter  l’artillerie  que  l’on  conduifoit 
de  Jaulier  à Mont-Dauphin.  Le  troifié- 
me  Bataillon  partit  le  24  Juin  pour  An- 
tibes. Le  premier  de  Septembre  un  dé- 
tachement de  mille  hommes , tirés  éga- 
lement des  Régimens  de  Foix,  de  Gâ- 
tinois , des  Landes  & de  Salis  , mar- 
cha au  Village  de  Bouffon  en  paffanc 
par  le  Col  du  Bourget , & fe  partagea 
en  trois  corps,  dont  l’un  aux  ordres  de 
M.  de  Capretz-,  Commandant  du  fé- 
cond Bataillon  de  Salis , occupa  le  Col 
de  Ceftrieres.  Les  deux  autres  divisions 
s’emparèrent  du  Col  d’Orgueil  & de  ce- 
lui de  Cote-Plane.  Le  Col  de  Ceftrie- 
res eft  une  petite  langue  de  terre,  fituée 
au  milieu  d’un  vallon  très-étroit , en- 
tre deux  montagnes  efçarpées.  Il  s’é- 
lève au  moins  de  mille  toifes.  Cette 
hauteur  fe  partage  en  trois  collines, 
dont  celle  du  milieu  commande  les  deux 
autres.  Le  premier  foin  de  M.  de  Ca- 
pretz fut  d’y  faire  conftruire  des  re- 
tranchemens  en  gazon  , formant  une 
Tefpéce  de  redoute  fur  la  colline  du  mi- 
lieu , où  il  campa  avec  fon  détache.- 
«nent.  Le  2 Septembre  le  Comte  de 
Temo  III . P 
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Lautrec  qui  avoic  formé  le  deflein  d’a£ 
fiéger  Exilles,  s’avança  avec  fa  Colonne, 
& paflant  par  Briançon  & le  Mont-Ge» 
nevre,  il  vint  camper  à Sezanne,  & de-là 
k Salbertran.  Il  avoit  envoyé  une  Com- 
pagnie  de  Grenadiers  du  Régiment  de 
Salis  & un  Piquet , pour  s’emparer  des 
hauteurs  de  la  Chapelle  blanche  , 6c 
couper  la  communication  d’Exilles  avec 
Suze.  Les  Efpagnols  arrivèrent  huit 
jours  plus  tard  que  les  François  devant 
Exilles.  Les  .Ennemis  ayant  affemblé 
quatre  Bataillons  de  Troupes  réglées 
& environ  quatre  mille  Vaudois,  pa^ 
jurent  à la  hauteur  du  Col  de  Cote-Pla^ 
ne,  & defcendirent  par  le  Col  du  Pitre 
de  l’aigle,  pour  camper  à Joflâu.  M.  de 
Capretz  qui  avoit  envoyé  à la  décou- 
verte , entendant  un  feu  qui  fe  fuccé- 
doit , détacha  M.  de  Peftalozzi  avec  un 
Piquet , pour  aller  dégager  les  FufeL 
liers  de  montagne  qui  efcarmouchoient 
avec  l’avant-garde  des  Ennemis.  Cet 
ordre  fut  heureufement  exécuté. 

Les  Ennemis  campèrent  le  même 
jour  à JofTau,  d’où  le  lendemain  ils  dé- 
tachèrent leurs  Compagnies  de  Grenar 
diers  6c  leurs  Piquets  foutenus  des  Vat*- 
4ois , fur  une  petite  montagne  vis-à-vi* 
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du  Gol  de  Ceftrieres.  Ils  avoient  or- 
dre du  Roi  de  Sardaigne  de  forcer  ce 
Polie  ; s’ils  y avoient  réuflî , ils  pou- 
voient  couper  la  retraite  à M.  de  Lau- 
trec & à toute  fa  divifion  qui  étoit  pour 
lors  campée  à Salbertran.  Cet  ordre  leur 
fut  réitéré  par  trois  fois.  Mais  voyant 
la  fituation  du  Polie  & la  contenan- 
ce de  la  Troupe,  ils  n’oferent  fe  déter- 
miner à les  attaquer  ; ils  fe  contentè- 
rent de  les  bloquer  par  diverfes  fois. 

M.  de  Lautrec  envoya  pendant  la 
nuit  un  Colonel  avec  neuf  cens  hom- 
mes , pour  couper  le  pont  d’Exilles. 
Des  obllacles  firent  manquer  l’entre- 
prife.  Le  lendemain  M.  le  Colonel  de 
Salis  fut  commandé  pour  cette  expédi- 
tion. Il  y réufiit  malgré  le  feu  conti- 
nuel de  la  Place. 

* Peu  de  jours  après , les  chemins  étant 
faits  & l’artillerie  prête  à mettre  en  bat- 
terie , M.  de  Lautrec  fit  retirer  fon 
-canon , & le  fit  conduire  à Briançon.  Il 
tranfporta  fou  camp  de  Salbertran  à 
Sezanne.  Les  Ennemis  abandonnèrent 
en  même  tems  les  hauteurs  de  Ceflrie- 
tres  , & retournèrent  à Jofîàu  qui  ell  à 
«me  lieue  de-là.  M.  de  Lautrec  vint  re- 
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connoître  le  Porte  de  Certrieres , partit 
très-fatisfait  de  fa  fi  tuât  ion  & de  la  confi 
tru&ion  de  la  redoute  , & envoya  à 
M.  de  Capretz  deux  petites  pièces  de 
Campagne  , pour  en  défendre  l’appro- 
che. Enfuite  il  alla  obferver  le  camp 
des  Ennemis , qui  lui  p&rut  artez  peu 
nombreux  pour  lui  faire  tenter  de  le 
. brûler  la  même  nuit.  Pour  cÿ  effet  il 
laifla  au  bas  de  Certrieres  une  partie 
des  Troupes  de  fon  efcôrte  , fçavoir 
deux  cens  hommes  des  Fufeliers  des 
montagnes  , tant  François  qu’Efpa- 
gnols  , & trois  Piquets  d’autres  Trou- 
pes. Il  ordonna  qu’à  l’entrée  de  la  nuit 
les  Fufilliers  des  montagnes  partant  par 
les  hauteurs  de  la  droite , iroient  chaf- 
fer  les  grandes  gardes  des  Ennemis  au- 
deffus  du  Village  de  Patemoucha  ; que 
les  trois  Piquets  marchant  par  la  gau- 
che , iroient  s’emparer  des  hauteurs  du 
Village  des  Traverfes  ; & en  même 
tems  il  demanda  à M.  de  Capretz  cent 
trente  hommes  de  fa  redoute , qu’il  def- 
tina  pour  aller  en  partant  par  le  centre  , 
mettre  le  feu  au  camp  des  Ennemis. 
Les  cent  trente  hommes  étojent  con- 
duits par  M.  de  Benne  , Capitaine  au 
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Régiment  des  Landes.  Il  étoit  déta- 
ché depuis  quelques  jours  au  Col  de 
Ceflrieres  avec  un  Piquet.  Toutes  ces 
Troupes  remirent  en  marche  à l’entrée 
de  la  nuit.  Les  Fufeliers  replièrent  tou- 
tes les  grandes  gardes  , qu’ils  trouvè- 
rent fur  leurs  chemins  y & fe  portèrent 
fur  la  hauteur  qui  dominoit  le  camp 
des  Ennemis , fur  lequel  ils  firent  quel- 
ques décharges.  Au  ffi-tôt  l’aller  te  ayant 
été  donnée  , les  Ennemis,  parurent  fous 
les  armes  ; & M.  de  Benne  arrivant  avec 
fes  cent  trente  hommes , fe  trouva  en 
face  de  quatre  Bataillons  qui  avoient  un 
ravin  efearpé  devant  eux.  D’ailleurs 
quatre  pièces  de  Campagne  & quelques 
fauconneaux  défendoient  l’approche  du 
camp.  M.  de  Benne  voyant  l’impofîî- 
bilité  d’exécuter  le  projet , fe  retira  en 
bon  ordre  & fans  aucune  perte,  de  mê- 
me que  les  détachemens  de  la  droite  & 
de  la  gauche.  * 

Cette  démarche  fut  très-utile,  d’au- 
tant qu’on  vit  au  jufle  la  pofition  & la 
force  de  l’Ennemi.Au  retour  le  détache- 
ment du  centre  emmena  quelques  Pay- 
fans  du  Village  de  Pâtemoucha.  Ils  in- 
diquèrent le  chemin  pour  tourner  le 
camp  des  Ennemis.  M.  de  Capretz 
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après  les  avoir  interrogés  , & avoir 
jnis  par  écrit  la  fituation  des  environs 
de  Joflau , envoya  M.  de  Benne  à M.  de 
Lautrec , pour  lui  faire  fentir  la  facilité 
qu’il  auroit  à forcer  l’Ennemi  dans  for» 
camp.  M.  de  Lautrec  goûta  le  projet } 

6c  fe  porta  deux  jours  après  à deux  heu- 
res de  nuit  au  Col  de  Ceftrieres  avec 
toutes  fes  Troupes,  6c  fit  la  difpofition 
fuivante  : M.  le  Marquis  de  Gouy , Co- 
lonel  du  Régiment  de  Gâtinois , de- 
voit  à la  tête  d’une  Colonne  pafler  fur 
la  montagne  de  la  droite  y 6c  prendre 
en  flanc  le  Camp  des  Ennemis  par  fa 
gauche  ; M.  le  Comte  de  Saint  André, 
Maréchal  de  Camp  devoit  occuper 
avec  fa  Colonne  le  Village  des  Traver- 
ses fur  fa  gauche , 6c  empêcher  le  fe^ 
cours  que  les  Piémontois  pouvoient  re- 
cevoir de  Feneflrelle.  M.  de  Sury , Co- 
lonel d’un  Régiment  Suifle  au  fervice 
d’Efpagne,  commandoit  la  Colonne  qui 
attaqua  l’Ennemi  fur  la  droite  de  fon 
camp  ; M«  le  Comte  de  Lautrec  con- 
duifit  la  Colonne  qui  occupoit  le  cen-V 
tre  ; il  étoit  précédé  de  trois  Piquets 
tirés  des  retranchemens  de  Ceflrieres , 
6c  commandés , le  premier  par  M.  de 
Benne , le  fécond  par  Antoine  de  Salis 
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deSoglio,  & le  troifiéme  par  M.  Cle* 
xic.  M.  de  Sury  demanda  M.  Amedroz, 
Aide-Major  du  Régiment  de  Salis  dé- 
taché à Ceftrieres  , pour  lui  fervir  en 
qualité  de  Major.  11  fe  mit  à la  tête  des- 
Grenadiers  du  fécond  Bataillon  de  Sa- 
lis , qui  étoit  fuivi  de  quelques  Piquets 
& foutenu  d’un  Bataillon  de  Sury.  Il 
pafla  enfuite  au  milieu  du  vallon , for- 
ça toutes  les  gardes  avancées , & pour 
ne  pas  donner  à l’Ennemi  le  tems  de 
fe  reconnoître,  il  gagna  promptement 
les  hauteurs,  & attaqua  les  Piedmon- 
tois.  Ce  qui  les  étonna  grandement  , 
parce  qu’ils  avoient  cru  jufqu’alors  que 
ç’étoit  une  découverte  à l’ordinaire  du 
Col  de  Ceftrieres  , qui  leur  donnoit 
fouveut  de  petites  allertes.  Les  trois 
Piquets  qui  précédoient  M.  de  Lau-- 
trec  , fe  présentèrent  en  face  du  camp 
& y trouvèrent  le  Régiment  de  Nice- 
Piedmontois  rangé  en  bataille.Les  trois 
Piquets  malgré  la  difficulté  du  terrain  y 
culbutèrent  ce  Régiment,  & allèrent 
fans  délai  au  camp , où  ils  mirent  le 
feu  , & pourfuivirent  les  Ennemis  qui 
fe  retiroient  par  la  montagne  à laquelle 
leur  camp  étoit  appuyé.  M.  de  Sury  1er 
défola  par  fon  feu  qui  les  prenoit  e» 
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flanc.  Ï1  leur  tua  beaucoup  de  monde, 
leur  prit  deux  drapeaux  , une  pièce  de 
canon  6c  plufieurs  fauconneaux.  On  leur 
fit  près  de  quatre  cens  prifonniers,  par 
mi  lefquels  il  y avoit  plufieurs  Officiers. 
La  vidoire  étoit  complette  , & tous 
les  Ennemis  auroient  été  pris , fi  M.  de 
Gouy  étoit  arrivé  à tems  avec  fa  Co- 
lonne. Mais  la  neige  & la  difficulté  du 
chemin  l’ayant  fait  arriver  une  heure 
plus  tard  , l’Ennemi  eut  le  tems  de  fe 
retirer  par  la  hauteur  que  M.  de  Gouy 
devoit  occuper.  Les  vainqueurs  perdi- 
rent peu  de  monde  , mais  ils  regrettè- 
rent beaucoup  M.  de  Sury  , qui  fut 
blelfé  & mourut  deux  jours  après  de  fa 
bleffiire.  ( a ) Ce  Colonel , qui  étoit  de 
Soleure , joignoit  au  plus  aimable  ca- 
nudere  beaucoup  de  capacité  & de  va- 
jeur.  Antoine  de  Salis  de  Soglio , Ame- 
droz,  Cafouttc  & la  Tour,  Capitaine 
& Officiers  du  Régiment  de  Salis,  fe  dis- 
tinguèrent dans  l’adion  que  nous  venons 
de  rapprter.  Le  même  jour  M.  de  Lau- 
trec  fe  retira  à Sezanne,  où  il  refta  peu 
de  jours  , pendant  lefquels  on  leva  des 
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çontributions  jusqu’aux  portes  de  Fe- 
jieftrelle. 

. Le  1 6 Odobre  ce  Général  envoya 
ordre  à M.  de  Capretz  de  faire  démolir 
les  retranchenjens  de  Ceftrieres  , & de 
fe  replier  fur  l’Armée  ; ce  qui  fut  exécu- 
té à la  pointe  du  jour.  M.  de  Capretz 
trouva  l’Armée  en  marche  pour  fe  reti- 
rer par  lemont  Genevre  à Briançon.  11 
üt  l’arriere  garde  avec  fondé  tachement. 

Le  Régiment  de  Salis  parta  fon  quar- 
tier d’hy  ver  à Embrun  & à Mont-Dau- 
phin. 'V  ^ 

En  1746. 

‘ - ' •,  v 

41  partit  à la  fin  de  Février  d’Embrua 
•.éc.'dq  Mont-Dauphin  , pour  fe  rendre 
à Antibes  & à Toulon. 

Peu  de  jours  après  l’arrivée  du  pre- 
mier Bataillon  à Antibes , le  troifiéme 
en  partit  pour  aller  à Hieres.  Le  pre- 
mier Bataillon  palîà  en  Avril  le  Var,, 
joignit  à Nice  le  Régiment  de  Vivarais 
& deux  Bataillons  de  Milice  , & il 
fournit  différens  détachemens  aux  portes 
de  Notre-Dame  Lagué , laTourbie* 
Caftillon  , Levenzo  , Cartelnovo  & la 
Jourette  qui  étoient  les  principaux 
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portes  qui  affuroient  la  communication!  „ 

V s la  fin  de  Mai  le  fécond  & troi- 
fiéme  Bataillons  arrivèrent  aufli  à Ni- 
ce. Le  premier  Bataillon  fut  envoyé  à 
Menton  , le  & troifiéme  à Vintimillia  ; 
d’où  il  fourniflfoit  des  détachemens  au 
Château  de  Dolce-Aqua  ; le  fécond 
Bataillon  refta  à Nice. 

La  prife  d’Arti  occafionna  dans  l’Ar* 
mée  des  Alliés  & dans  celle  des  En- 
nemis difïerens  mouvemens  quf  firent 
craindre  pour  Final  & Savone , pof- 
tes  importans  de  la  communication 
de  l’Armée  Françoife  avec  le  Comté- 
de  Nice.  M.  de  Salis,  Colonel,  re- 
çut ordre  de  partir  avec  neuf  cens 
hommes  tirés  de  fon  premier  6c  fécond 
Bataillons ,,  d’un  Bataillon  de  Milice 
qui  étoit  à Menton , & du  Régiment 
de  Blaifois  qui  étoit  à Saint  Reme.  Il 
arriva  à Final.  Ses  inftru&ions  por- 
soient  de  concerter  fes  opérations  avec 
M.  Efcher , de  Zurich Officier  Géné- 
»al  au  fervice  des  Génois.  Il  envoya 
d’abord  renforcer  diflerens  portes  de 
troupes  Genoifes  qui  étoient  dans  les 
montagnes  qui  couvrent  Final.  Quel- 
ques jours,  après , comme  les  Ennemi» 
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ire  faifoient  aucun  mouvement  il  eue 
ordre  de  retourner  avec  fon  détache- 
ment à Saint  - Reme  r Vintimillia  & 
Menton.-  Pendant  tout  le  tems  que  le- 
Régiment  de  Salis  relia  dans  le  Comté- 
de  Nice,. les  différens  détachemens  eu- 
rent de  fréquentes  efcarmouches  avec 
les  Ennemis , principalement  avec  les 
Vaudois  , qui  venoient  continuelle-' 
ment  harceler  leurs  polies.. 

Au  commencement  de  Juillet  le' 
Régiment  partit  de  fes  quartiers  pour; 
fe  rendre  à Savone.  Il  y arriva  le  2X- 
) & le  .23  de  ce  mois- avec  un  Bataillon 

de  la  Reine,.  Vivarais  & deux  Bataill- 
ions de  Milice.  Cette  marche  fut  très-- 
pénible  à caufe  de  la  chaleur  excelîive" 
qui  regnoit.  Ces  fept  Bataillons  cam- 
pèrent trois  femaines  à Savone  , & en-- 
luite  ils  partirent  pou*Saint  Pierre d’A- 
rena  , où  M.  de  Mirepoix  venoit  d’ar- 
river pour  rafi'embler  une  partie  des: 
troupes  Françoifès  & Efpagnoles  qui 
étoient  à Genes  & dans  la  communica-- 
tion.  Le  Régiment  de  Salis  marcha  le-. 

15  Août  avec  M.  de  Mirepoix  fous 
Tortone  , & y joignit  l’Armée  qui  y 
vint  camper  le  même  jour.  Le  i 8 Août: 
comme  les  Ennemis’  défîloient  le  long; 
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de  la  Scrivia  vers  Novi  , l’Armée  cô- 
toya quelque  tems  celle  des  Ennemis. 
Tout  le  monde  fe  préparoit  à une  affai- 
re , d’autant  plus  qu’on  entendoit  ca- 
noner  & efcarmoucher  l’arriere-garde, 
les  Ennemis  ayant  dreffe  une  batterie 
allez  près  de  Tortone.  Vers  les  cinq  heu- 
res du  foir  l’Armée  fe  remit  enmouve 
ment,  & les  détachemens  François  qui 
compofoient  l’arriere  - garde  , l’ayant 
jointe , elle  marcha  toute  la  nuit  pour 
fe  retirer  fous  Sarreval , où  elle  arriva 
à quatre  heures  du  matin. 

La  retraite  de  Tortone  ne  coûta  au 
Régiment  de  Salis  que  vingt  hommes 
qui  furent  taillés  en  pièces  près  de  No- 
vi. Ils  étoient  d’un  détachement  de  Vo- 
lontaires tirés  de  diffërens  Régimens 
& commandés  par  un  Officier  Fran- 
çois. L’Armée  continua  fa  marche  , 
& fixa  fon  Camp  à Campo-Marona  & 
aux  environs  , entre  Genes  & laBou- 
quette.Le  quartier  général  & une  partie 
de  l’Armée  s’établirent  à Genes.  On 
avoit  lailfé  au  polie  de  la  Bouquette  un 
détachement  qui  fe  relevoit  tous  les 
cinq  jours.  Le  premier  de  Septembre 
les  Ennemis  attaquèrent  ce  polie  & 
Je  forcèrent.  Le  Régirent  de  Salis  y 
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avoit  Tes  trois  Compagnies  de  Grena- 
diers 6t  deux  Piquets  qui  furent  fort  mal 
traités  , y ayant  eu  vingt  Grenadiers 
ou  Soldats  de  tués  <Sc  plulieurs  de  blef- 
fés.  Lutzler  , Lieutenant  des  Grena- 
diers , fut  bleflé  très-dangereufement 
6c  fait  prifonnier  avec  quelques  Gre-^ 
nadiers  6c  Soldats  du  -Régiment,  Les 
Ennemis  étant  devenus  les  maîtres  des 
hauteurs  de  la  Bouquette  , le  détache- 
ment fe  replia  6c  rejoignit  l’Armée, 
mais  il  fut  obligé  d’alfurer  fa  retraite 
par  un  feu  continuel  qu’il  fit  fur  les  En- 
nemis qui  le  harceloient. 

Deux  jours  après  l’Armée  s’avan- 
ça le  long  de  la  riviere  de  Genes.  Cet- 
te marche  fut  fatigante  par  la  difette 
des  vivres  6c  des  fou  rages.  En  arrivant 
à Vintimillia  , le  Régiment  de  Salis  y 
laiffa  un  Piquet  commandé  par  Stup- 
pan  , Capitaine  - Lieutenant.  Il  y ef- 
îuya  depuis  le  fort  du  Château  , 6c 
de  la  Garnifon  qui  fut  faite  prifon- 
niere  de  guerre  , après  une  longue 
6c  opiniâtre  défenfe.  L’Armée  quitta 
Vintimillia  , 6c  vint  camper  entre 
Monaco  6c  Menton  , . d’où  le  premier 
6c  le  troifiéme  Bataillons  de  Salis  re- 
tourne rent  peu  de  joursaprès  camper 
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fur  les  hauteurs  , au-deflfous  du  Château- 
de  Vintimillia,  derrière  la  Roya.  Par- 
mi plufieurs  portes  avancés  que  le  Ré- 
giment occupoit,  les  deux  plus  impor- 
tans  étoient  ceux  de  Cartel-d’Appi.o  & 
la  Chapelle  Saint-Antoine.  On  avoit 
*nis  dans  chacun  de  ces  portes  un  Capi- 
taine, un  Lieutenant  & cinquante  hom- 
mes. Le  dernier  jour  de  Septembre  les 
Ennemis  tentèrent  de  fe  rendre  maîtres 
d’une  hauteur  qui  dominoit,  & par  la- 
quelle ils  pouvoient  couper  le  porte  de 
Saint- Antoine.  On  y envoya  la  Com- 
pagnie des  Grenadiers  du!  premier  Ba- 
taillon de  Salis  , la  Compagnie  des 
Grenadiers  du  troifiéme  Bataillon  de 
Vigier  , & trois  Piquets  François.  Ils 
s’emparèrent  des  hauteurs  qui  couvrent- 
le  porte  que  nous  venons  de  nommer.. 
On  renforça  de  même  celui  de  Caftel- 
d’Appio  par  la  Compagnie  des  Gre- 
nadiers du  troifiéme  Bataillon  de  Sa- 
lis & par  quelques  Piquets  de- ce  Ré- 
giment.. Tous  ces  détachemens  refte- 
rent  fur  la  crête  des  montagnes  pendant 
fix  jours.  Le  5 Octobre  avant  le  petit 
point  du  jour  , les  Ennemis  débouchè- 
rent par  la  Bevera , & attaquèrent  eir. 
force  tous  les  portes  qui  couvraient  le-1 
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Château  & la  Ville  de  Vintimillia.  Le 
feu  fut  très  - vif  jufqu’à  neuf  heure» 
du  matin.  M.  de  Pereufe  envoya  or- 
dre à M.  Stuppan  , Lieutenant-Colo- 
nel de  Salis  de  fe  réplier  fur  Vimimil- 
lia  & de  ramener  les  différens  polies  de 
la  montagne.  Ils  avoient  fouffert.  Mais 
la  perte  des  Ennemis  fut  encore  plus 
grande.  Le  Régiment  de  Salis  regret- 
ta M.  de  Salis  de  Soglio  , Capitaine 
des  Grenadiers^ qui  mourut  de  fa  bief- 
£ure  le  Lendemain  de  l’aélion.  Hauvil- 
ler,  Lieutenant  des  Grenadiers  du  troi-> 
iiéme  Bataillon,  y fut  bleffé dangereu- 
sement. La  retraite  de  M.. Stuppan  fe 
fit  en  bon  ordre  , & elle  lui  attira  bien 
des  éloges  de  la  part  des  Généraux.  Le  \ 
même  jour  le  Régiment  de  Salis  fut 
envoyé  à la  Tourbie  , où  il  refia  quel-, 
ques  jours  avec  l’Armée.  Le  fécond 
Bataillon  alla  camper  à Notre-Dame 
Lagué.  M.  de  Maulevrier , Lieutenant- 
Général  , qui  commandoit  à la  Tour- 
bie , ayant  appris  que  les  Ennemis  fe 
difpofoient  à l’attaquer,  voulut  les  pré- 
venir. Il  fit  marcher  les  troupes  de  fa 
divifion  fur  la  crête  des  montagnes 
dans  le  deflein  de  repouffer  les-Enne- 
mis..  Mais  comme  il  vit  que  leur  nom-. 
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bre  étoit  trop  confidérable,  il  fe*etira 
a quatre  heures  du  matin.  Les  Enne- 
mis le  fuivirent  & attaquèrent  diffé- 
rens  portes  , où  les  Piquets  de  Salis 
firentwrès-bien , fur-tout  celui  qui  étoit 
commandé  par  Meilleurs  Wolleb  & de 
Kofenthal.  Ils  fe  battirent  en  retraite 
contre  trois  cens  Grenadiers  volontai- 
res, tuerent  leur  Commandant,  le  Ma- 
jor-Général Corani  & plulieurs  Grena- 
diers , & fe  retirèrent  en  fort  bon  or- 
dre à la  redoute  de  la  Tourbie,  n'ayant 
eu  que  deux  hommes  de  blelfés. 

L’Armée  campa  enfuite  à Montgro  , 
d’où  M.  de  Capretz,  Commandant  du 
fécond  Bataillon  de  Salis  fut  détaché 
avec  fept  cens  cinquante  hommes,  tant 
François  qu’Efpagnols.  11  occupa  la 
crête  de  la  montagne , & y Et  prompte- 
ment conftruire  un  retranchement  de 
pierre  féche.  Le  même  jour  après  mi- 
di l’Ennemi  s’approcha  de  ce  porte.  M> 
de  Capretz  en  donna  avis  à M.  le  Ma- 
réchal de  Maillebois  , qui  lui  envoya 
trois  Compagnies  de  Grenadiers.  M. 
de  CaPretz  PaA'a  la  nuit  fous  les  armes 
en  préfence  de  l’Ennemi  , dont  il  n’é- 
toit  éloigné  que  de  la  portée  d’une  ca- 
rabine. Il  aferik  établi  un  polie  avancé 
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de  vingt  Grenadiers,  commandé  par 
M.  de  la  Tour.  Ce  Lieutenant  du  Ré- 
giment de  Salis  fe  diflingua.  Voyant 
arriver  une  Patrouille  des  Ennemis  , 
compofée  d’un  Lieutenant  & de  vingt- 
cinq  hommes  du  Régiment  de  la  Ma- 
rine Piémontois , il  leur  cria  : Qui*  vi- 
ve ? La  Patrouille  répondit  : Régiment 
de  la  M aune.  M.  de  la  Tour  repartit , 
Avance , la  reçut  les  armes  en  joue , 
lui  fit  mettre  bas  les  armes  , & la  fit 
prifonniere  de  guerre.  Le  matin  M.  de 
Maulevrier  monta  fur  cette  hauteur 
avec  une  Colonne  de  l’Armée.  Il  fit 
durer  le  feu  de  la  moufqueterie  pen-^ 
dant  une  partie  de  l’après-  midi  contré 
les  Ennemis.  Ils  y répondirent.  Mais 
enfin  on  les  força  de  fe  replier.  Le  Ré- 
giment de  Salis  perdit  quelques  hom- 
mes durant  cette  a&ion.  Enfuite  pen- 
dant la  nuit  qui  fuivit,  M.  de  Maule- 
vrier fe  retira  avec  fa  Colonne  fous  Ni- 
ce , d’où  le  Régiment  de  Salis  fournit 
un  détachement  qui  fut  jetté  dans  Vil- 
le- franche  & Mont-Alban.  Ce  déta- 
chement étoit  commandé  par  Ulrich 
de  Buol,  Capitaine,  & Ortlieb,  Lieu- 
tenant ; & il  fut  fait  prifonnier  à la  red- 
dition de  ces  deux  Châteaux , avec  les 
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autres  troupes  de  la  Garnifon.'  > * ‘ 

Le  lendemain  toute  l’Arméç  pafla 
le  Var  & en  coupa  le  pont.  Elle  confi 
truilit  le  long  de  la  riviere  des  retran- 
chemens  qui  furent  occupés  près  d’un 
mois.  Enfuite  l’Armée  fit  un  mouve* 
ment  en  arriéré.  Le  premier  & le  troi- 
fiéme  Bataillons  de  Salis  furent  déta- 
chés dan?  les  montagnes  à Serenon.  Le 
fécond  fut  envoyé  à Antibes  , pk>ur 
foutenir  le  fiége.  Les  Ennemis  pafle- 
lent  le  Var  le  29  Novembre  à la  poin- 
te du  jour.  Le  lendemain  ils  formèrent  - . - 
le  blocus  d’Antibes.  Mais  ce  ne  fut 
qu’après  avoir  pris  les  llles  de  Sainte 
Marguerite  & de  Saint  Honorât,  qu’ils 
commencèrent  à bombarder  la  Place. 

Ce  bombardement  dura  jufqu’au  deux 
de  Février,  & tua  quelques  hommes 
* du  Bataillon  de  Salis  qui  étoit  com- 
mandé par  M.  de  Capretz.  Ce  CapP 
taine  obtint  un  brevet  de  Lieutenant-  . 
Colonel  après  la  levée  du  blocus. 

Le  premier  & troifiéme  Bataillons 
paflTerenc  l’hyver  dans  les  montagnes  , 
fouffrirent  extrêmement  du  froid  & de 
la  difette  des  vivres  , & fournirent  de 
continuels  détachemens.  Ils  furent  à>  . 
kattaque  de  Caftelane.  Les  deux  ConxJ' 
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pagnies  des  Grenadiers  & deux  Piquetls 
marchèrent  droit  au  pont  , pour  cou- 
per  la  retraite  des  Ennemis  M.  Matly, 
Capitaine  - Commandant  des  Grenat 
diers,  & M.  Frue,  Capitaine-Lieute- 
nant, fe  diftinguerent  dans  cette  ma- 
nœuvre. Le  Régiment  pourfuivit  l’En- 
nemi jufqu’au  Var.  ; Y 

• . 
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Il  reçut  ordre  de  partir  le  7 Février 
pour  aller  en  garnifon  à Befançon.  Le 
9 de  ce  mois  étant  à Saint  Génès  , il 
forma  un  Bataillon  tiré  de  toutes  les 
Compagnies,  dont  le  total  montoit  à lix 
cens  Fufelliers  aux  ordres  de  M.  Janec. 
Ce  Bataillon , à qui  on  avojit  joint  une 
Compagnie  de  Grenadiers , prit  la  rou- 
te de  Hieres  , pendant  que  le  Régi- 
ment  marcha  à Befançon , ou  il  fe  xertr 
dit  le  1 o de  Mars.  Le  Régiment  refta 
à Befançon  jufqu’au  8 de  Mai , qu’il  ea 
partit  pour  fe  rendre  à l’Armée  du  haut- 
Dauphiné.  Il  y cantonna  quelque  tems, 
puis-  il  paffa  en  Piedmont  , où  il  arri- 
va trop  tard  pour  fe  trouver  à l’affaire 
do  Lafliette.  ; * r $ 

\ Le  premier.  d’Août  le  Régiment  fut  - 
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de  la  divifion  qui  partit  du  Dauphiné 
pour  aller  dans  le  Comté  de  Nice.  Il 
y campa  à la  hauteur  de  Notre-Dame 
Lagué.  Au  mois  d’Oélobre  il  campa 
à Caftel-Novo  , où  il  relia  jufqu’au 
premier  jour  de  Novembre  , qu’il  re- 
çut ordre  de  Fe  rendre  à Levenzo.  M. 
de  Capretz  fut  détaché  le  même  jour 
avec  trois  cens  hommes.  Il  eut  ordre 
de  paffer  par  U tel , pour  aller  à Lan- 
tofca.  Le  chemin  étoit  fi  difficile , fur- 
tout  par  une  nuit  obfcure  , comme 
étoit  celle-là  , que  le  Guide  qui  mar- 
ehoit  à la  tête  du  détachement,  fe  pré- 
. cipita  à plus  de  cinq  cens  toifes  de  pro- 
fondeur. Peu  de  jours  après  le  Régi- 
ment fe  rendit  dans  la  vallée  de  Lan- 
tofca.  Il  y fut  cantonné  6c  y palfa  l’hy- 
ver , le  premier  Bataillon  à Saint  Mar- 
tin 6c  dans  la  vallée  de  Bloure  , 6c  le 
fécond  à Rouabigliera  6c  Belvedere. 
L’Ennemi  occupoit  encore  le  Col  de 
Raus  , polie  important  tant  par  fa 
fituation  que  par  fes  retranchemens. 
M.  de  Capretz  ayant  fçu  que  les  En- 
nemis avoient  retiré  une  partie  de  leurs 
troupes , fit  un  détachement  pour  chaf- 
fer  ceux  qui  reftoient  au  Col  de  Raus  f 
& pour  détruire  leurs  ouvrages.  Il  y 
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réuflît  & brûla  deux  baraques  qu’ils 
avoient  conflrukes  fur  la  crête  du  Col 
pour  leur  fervir  de  Corps-de-garde. 

Le  Bataillon  tiré  du  Régiment  de 
Salis  arriva  à Hieres  le  i 8 Février  , & 
y relia  jufqu’au  1 7 Mars,  11  partit  pour 
Toulon  & s’embarqua  le  lendemain 
pour  Genes.  Durant  le  trajet , qui  fut 
de  quarante  - huit  heures  , il  fut  vive- 
ment pourfuivi  par  plufieurs  Vaifîèaux 
Anglois  ; & ne  pouvant  aborder  à Gé- 
rés , il  fut  contraint  de  ^pbarquer  à 
Porto-Fino  , d’oû  il  arriva  à Genes  le 
23  Mars.  Il  refia  jufqu’au  12  Avril  à 
Saint  Pierre  d’Arena.  Les  Ennemis 
ayant  formé  le  blocus  de  la  Ville  , le 
Bataillon  de  Salis  y entra.  La  Compa- 
gnie des  Grenadiers  commandée  par 
M.  F rue,  Capitaine-Lieutenant,  & par 
M.  de  la  Tour,  Lieutenant,  fut  déta- 
chée fur  la  hauteur  nommée  le  Dia- 
mant. Le  13  Avril  le  Bataillon  fut  en- 
voyé fur  le  mont  des  deux  Freres,  H 
effuya  dans  ce  trajet  le  feu  de  l’Ennemi. 
M.  de  la  Tour  fut  bielle  & mourut 
quatre  jours  après*  La  Compagnie  des 
Grenadiers  eut  dans  cette  marche  deux 
Grenadiers  de  tués  & trois  autres  de 
bielles.  Dans  le  courant  de  Mai , le  Ba* 
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taillon  retourna  à S.  Pierre  d’Arena,  8a 
alla  camper  le  long  de  la  mer.  Il  fut  em-r 
ployé  à tirer  des  lignes  & à conftruire 
une  redoute  proche  de  la  mer,  au-deP- 
fous  du  Pont  de  Cornilians,  porte  qu’il 
garda  jufqu'au  1 3 de  Juin.  Durant  ce 
tems  il  eut  de  fréquentes  efcarmouches 
avec  les  troupes  légères  des  Ennemis. Le 
10  de  Mai  les  Ennemis  attaquèrent  le 
Convent  de  la  Miféricorde  à la  Paule 
Severa.Le^enois  y avoient  douze  cens 
liommes  ,^l®ht  troupes  réglées  que  pay- 
fans.  Les  Ennemis  emportèrent  le  Con- 
vent fans  aucune  peine.  Le  21  le  Mar- 
quis de  la  Faye,  Colonel  du  Régiment 
de  Royal-Comtois , reçut  ordre  d’aller 
reprendre  ce  Convent.  Il  avoit  fous  fes 
ordres  , entr’autres  troupes , la  Com- 
pagnie des  Grenadiers  & trois  Piquets 
du  Bataillon  de  Salis.  M.  de  la  Faye  à 
la  tête  de  cette  Compagnie , attaqua 
les  avant-gardes  ; mais  au  premier 
Oôup  de  fufil  il  fut  tué.  Le  Sergent  des 
Grenadiers  fut  bielle , & il  y eut  plu- 
sieurs Grenadiers  tués  ou  bleffés.  M. 
Frue  commandoit  la  Compagnie  des 
Grenadiers,  & les  trois  Piquets  les  fui- 
voient.  On  repouffa  l’Ennemi  derrière 
le  Convent*  L’aflaire  fut  très- vive.  An- 
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toîne  de  Salis , Capitaine  , y fut  tué  ; 
Frefinguer  , Lieutenant  bleifé  & fait 
prilonnier  ; & il  y eut  quarante-cinq 
hommes  tant  tués , ou  bleflés  que  faits 
prifonniers  de  guerre.  Les  Ennemis 
ayant  reçu  un  renfort,  le  détachement 
fe  retira  dans  fes  lignes. 

Le  12  de  Juin  le  Bataillon  de  Salis 
étant  dans  la  redoute  de  Saint  Pierre 
d’Arena,  à la  gauche  de  Royal  - Ita- 
lien , les  Ennemis  firent  une  attaque 
générale  fur  les  fépt  heures  du  foir.  Le 
feu  de  la  moufqueterie  dura  jufqu’au 
lendemain  matin.  Alors  les  Ennemis 
formèrent  la  véritable  attaque  du  côté 
de  Belfagnia , par  les  Cols  de  Rati  & 
Quezzi.  Les  Génois  y avoient  fix 
mille  Payfans  , quatre  Bataillons  de 
leurs  troupes , & trois  Bataillons  Es- 
pagnols. Les  Ennemis  les  repoulferent 
jufqu’à  la  Befiagnia.  Alors  le  Bataillon 
de  Salis  reçut  ordre  de  partir  de  Saint 
Pierre  d’Arena  , & d’aller  foutenir  la 
retraite  des  Génois  & des  Efpagnols , 
qui  fe  retirèrent  à la  Madona.  M..  le 
Duc  de  Bouiflers  craignant  que  les  En- 
nemis ne  forçaffent  les  Efpagnols  au 
pofte  de  la  Madona , y envoya  le  Ba- 
taillon de  Salis.  Les  Efpagnols  avoie^ 
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déjà  enclouc  leur  canon  & jette  en 
bas  une  partie  de  leurs  munitions.  L'En- 
nemi afTit  fon  camp  fort  près  de  la  Ma- 
dona  ; mais  il  ne  fit  aucun  progrès. 
Le  Bataillon  de  Salis  fournit  dans  cette 
occafion  un  fi  grand  nombre  de  Pi- 
quets , que  le  Commandant  6c  l’Aide- 
Major  refterent  avec  douze  hommes  ôc 
la  Compagnie  des  Grenadiers  pour  gar- 
der les  drapeaux  à la  Beflfagnia.  Ils  les 
firent  même  bientôt  après  tranfporter 
à Genes  , lorfqu’ils  virent  que  le  porte 
de  Bertagnia  n’avoit  aucune  fureté. 

•Le  14  Juin  l’Armée  ennemie  fit  un 
mouvement  général , pour  joindre  les 
•Vaifleaux  Angiois  qui  étoient  au  bord 
de  la  Bertagnia , 6c  pour  bloquer  entiè- 
rement les  Alliés.  Ce  mouvement  in- 
timida tellement  les  troupes  Genoifes, 
qu’elles  fe  retirèrent  toutes  dans  la  Vil- 
le. Les  Efpagnols  abandonnèrent  une 
fécondé  fois  la  Madona.  Cependant 
l’Armée  ennemie  ne  fit  aucun  mouve- 
ment de  l’autre  côté.  Il  y eut  feulement 
deux  cens  Volontaires  qui  fondirent  fur 
les  payfans  Génois  qui  étoient  au-de- 
vant des  Alliés.  Les  Génois  s’étant  re- 
tirés, le  Régiment  de  Royal -Bavière 
Bataillon  de  Salis  repoufferent  ces 

Volontaires  p 
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Volontaires  , & leur  tuerent  douze 
hommes. 

M.  le  Duc  de  Boufflers  certain  de  la 
tranquillité  des  Ennemis , fit  repren- 
dre la  Madona  par  douze  Piquets  de 
différentes  troupes , & fit  tirer  une  li- 
gne depuisda  Madona  del  Monte  juf- 
qu’à  la  mer.  Les  Efpagnols  occupoient 
la  droite  ; les  Génois  le  centre  ; Vigier, 
Royal -Bavière  & Salis  défendirent  la 
gauche  jufqu’à  la  Madona.  Tendant 
le  tems  que  les  Ennemis  débarquèrent 
leur  artillerie , l’Armée  des  Alliés  per- 
fectionna fes  lignes , & y plaça  plufieurs 
pièces  de  canon.  Elle  refta  dans  cette 
pofition  depuis  le  16  Juin  jufqu’au  ÿ 
de  Juillet,  en  efcarmouchant  continuel- 
lement avec  les  troupes  légères  des  En- 
nemis. 

La  nuit  du  4 au  j Juillet  l’Armée 
ennemie  fe  retira  vers  la  Bouquette  par 
la  Paulfevera.  Le  Bataillon  de  Salis 
refia  à Albaro , & fournir  plufieurs  Pi- 
quets au  mont  des  Freres  & dans  la 
Paul  Severa. 

Le  18  d’Août  le  Bataillon  de  Salis 
Yeçut  ordre  d aller  camper  à Voltri , 
le  long  de  la  mer,  pour  empêcher 
Tome  III . Q 
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la  defcente  des  Vaiflèaux  Anglois. 

Le  5 de  Septembre  deux  Vaifieaux 
parurent  à la  hauteur  de  Rinzane  , à 
lept  heures  du  matin.  Ils  canonerent 
le  Camp  du  Bataillon  de  Salis , & le 
faluerent  de  douze  pièces  à la  'fois. 
Alors  M.  Janet  fit  mettre  bas  lés  ten- 
tes , partagea  fa  troupe  eu  trois  pelot- 
tons , & fe  mit  en  difpofition  de  rece- 
voir l’Ennemi , en  cas  de  defcente.  Mais 
les  Vailfeaux  fe  retirèrent  après  avoir 
lâché  trois  cens  boulets  qui  ne  firent  au- 
cun mal. 

Le  i 5 O&obre  M . le  Duc  de  R iche- 
lieu  envoya  un  détachement  dans  le 
Montferrat  , pour  tirer  des  contribu- 
tions. Ce  détachement  étoit  loutenu  du 
Régiment  de  Royal-Comtois  & du  Ba- 
taillon dp  Salis , le  tout  commandé  par 
M.  de  Roquepine.  Le  Bataillon  de  Sa- 
lis fut  placé  fur  les  hauteurs  cfeCampo- 
fredo.  Il  y campa  à la  Sallfere,  vis-à- 
Vis  de  Campo-fredo.Les  Autrichiens  au 
nombre  de  douze  cens  hommes , étoient 
dans  le  Château.  Le  lendemain  M.  de 
Roquepine  avec  fon  Régiment  partit 
pour  aller  joindre  M . de  Chauvelin  dans 
le  Montferrat.  Le  Bataillon  de  Salis 
relia  pour  empêcher  la  fôrtie  du  Châ- 
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teau.  Le  même  foir  il  furvint  une  tem- 
pête mêlée  d’éclairs  , de  pluye  & de 
grêle  qui  dura  trois  fois  vingt-quatre 
heures.  On  ne  put  allumer  aucun  feu 
durant  cet  orage  \ le  pain  & la  muni* 
tion  furent  entièrement  gâtés.  Les  tor- 
rens  & lèvent  emportèrent  toutes  le» 
tentes.  Le  Bataillon  refta  dans  cettb 
Situation  quatre  jours  & quatre  nuits 
•vis-à-vis  les  Ennemis.  Le  quatrième 
jour  le  Colonel  de  Breflè  , qui  étoit 
campé  à la  Cafa-Spinola , far  les  hau- 
teurs de  Voltri,  envoya  à M.  Janet 
tles  Travailleurs  pour  accommoder  les 
‘•chemins,  du  pain  & deta  poudre  pour 
Je  mettre  en  état  de  fe  retirer  à V oletri. 

Le  iod’Odobre,  comme  M.  le  Duc 
-de  Richelieu  marchoit  avec  l’Armée  dés 
Alliés  de  Genes  pour  attaquer  Campb- 
fredo,  M.  de  Chauveiin  vint  à Voltri , 
& partit  à la  tête  du  Bataillon  deRoyai- 
Comtois,  des  trois  Bataillons  de  Royâl- 
-Baviere , & du  Bataillon  de  Salis , pour 
aller  furprendre  la  Garnifoj*  de  Rouf- 
-fillon.  Ils  marchèrent  nuit  & jour  jufc 
-qu’au  2 2 , qu’ils  arrivèrent  à onze  heu* 
#es  du  matin  fur  les  hauteurs  de  cette 
Ville.  M.  de  Chauvélin  fit  Tes  difpofi- 
-tions  pour  l’attaque  , & il  détacha  les 
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cinq  Compagnies  des  Grenadiers.  A leur 
approche  les  Ennemis  fe  retirèrent,  <Sc 
ne  laiflerent  dans  la  place  qu’un  foible 
détachement  qui  fut  bientôt  forcé.  Le 
Bataillon  de  Salis  fut  porté  dans  un 
fonds  hors  le  grand  Rourtîllon.  M.  Caf- 
jfljfche,  Capitaine  qui  étoit  détaché  fur 
la  hauteur  la  plus  avancée  du  côté  des 
Ennemis , ayant  apperçu  quelques  Gre- 
nadiers dans  un  bois  au  bas  de  fon  pof 
re  f en  donna  avis  au  Colonel  Alle- 
mand aux  ordres  duquel  il  étoit.  Mais 
celui-ci  lui  fit  réponfe  que  ce  ne  pou- 
voit  être  que  des  Maraudeurs.  Vers  les 
quatre  heures  après  midi , à peine  le 
Bataillon  de  Salis  étoit  campé  , que 
M.Cafflifche  fut  attaqué  par  quatre  cens 
cinquante  Grenadiers  & quelques  Pi- 
quets. Il  fe  battit  en  retraite,  & eut  cinq 
hommes  de  fon  Piquet  tués  & trois  au- 
tres blefles.  Le  Colonel  Allemand  fut 
auffi  obligé  de  fe  retirer.  L’Ennemi  pa- 
rut aufiitôt  à la  tête  du  camp  de  Royal- 
Comtois^c  du  Bataillon  de  Salis.  Les 
deux  Compagnies  des  Grenadiers  pri- 
rent dans  l’inftant  les  armes  , & furent 
portées  derrière  un  petit  mur , où  elles 
continrent  l’Ennemi  jufqu’à  ce  qu’on 
eût  aflemblé  les  deux  Bataillons.  JJne 
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trôupe  de  Pandoures  s’avança  & occu- 
pa  dans  lfe  moment  deux  caffines  fort 
près  de  la  gauche  du  camp , fur  lequel 
elle  tira  continuellement.  Le  Bataillon 
de  Royal  - Comtois  , marcha  fur  la 
droite,  & alla  dégager  les  deux  Com- 
pagnies des  Grenadiers  M.  Janet  prie, 
par  la  gauche  avec  le  Bataillon  de  Sa- 
lis, & enleva  aux  Pandoures  leurs  caf- 
fines. Ils  firent  grand  feu  tandis  que  le 
Bataillon  montoit  ; mais  fitôt  qu’il  eut 
gagné  le  haut,  il  les  chaffa  bien' avant 
dans  un  bois  de  châtaigners.  Les  Gre- 
nadiers ennemis  voyant  que  les  Pân- 
doures  fuy oient  , fe  retirèrent  par  la 
gauche.  Royal  - Comtois  & Salis  les 
pourfuivirent  chacun  de  fon  côté , juff 
ques  fur  les  hauteurs  de  Novade y oùt 
ils  reçurent  ordre  de  M.  de  Chauvelin 
de  rentrer  dans  leur  camp.  Dans  cette 
affaire  l’Ennemi  eut  trente-fept  hom- 
mes de  tués  ou  bleffés  clangeureufe- 
ment , & vingt-neuf  autres  furent  faits 
prifonniers  de  guerre.  Ils  eurent  auflr 
un  Officier  ble&.  Le.Bataillon  de  Salis 
eut  treize  hommes  de  tués  & fept  au- 
tres bleffés.  Il  quitta  ce  camp  le  mê- 
me jour  à fix  heures  du  foir , & fut  en- 
voyé fur  les  hauteurs- de  Çampofredo 
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vis-à-vis  le  Château.  Le  lendemain  les 
Ennemis  ,fe  montrèrent  & efcarmou* 

€ herent  toute  la  journée. 

Le  24  Oétobre  toute  l’Armée  fe  re- 
tira à Genes.  Le  Bataillon  de  Salis  fut» 
embarqué  le  .28 , & alla  à Spezzia  où  il 
tefta. 

Pendant  le  mois  de  Décembre  un 
Piquet  de  Salis , commandé  par  M.  de 
Caftelberg  Capitaine  , & M.  Pitfchÿ 
Lieutenant , fe  rendit  à Sarzane.  11  y 
tefta  jufqu’aü  8 Décembre  de  l’année 
fuivante.  Durant  ce  tems  il  eut  de  fré-< 
q^entes  efcarmouches  à efïuyer , & il 
fot  du  détachement  de  Villefranche  , 
où  l’on  brûla  les  magafins  à foin  des 
Ennemis  , & où  l’on  détruifit  leurs 
|burs.  " ’ 

. £«1748. 

, * . « » ' •* 

Au  mois  de  Mai  le  Régiment  de  Sa-», 
lis  fut  relevé  dans  la  vallée  de  Lantof- 
ca  par' d’autres  troupes,  & alla  cam- 
per fur  la  Bivera  près  de  Vintimille. 
11  garda  cette  pofition  jufqu’à  la  fufpen^ 
«Üob  d’armes.  Enfuite  il  fut  cantonné  à 
Roch-Efleron  & à Cigalle  dans  le  Com- 
té de  Nice , où  il  relia  jufqu’à  la  fin 
4’Odohre  , qu’il  fut  envoyé  à Antibes, 
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Le  Bataillon  de  Salis  partit  de  la 
Spezzia  le  6 de  Février,  6c  alla  à la  rive 
Saint  Tregifa  , où  il  relia,  jufqu’au  29 
Avril.  Le  6 de  ce  mois  M.  Hartman- 
ilis,  Capitaine-Lieutenant,  fut  déta- 
ché en  Corfe  avec  vingt  hommes  du 
Bataillon  6c  foixante  autres  du  Régi- 
ment de  Vigier.  Le  1 2 Mai  le  Batail- 
lon campa  avec  le  Régiment  de  Vigier 
ftir  les  hauteurs  vis-à-vL  de  Varreze. 
Les  Ennemis  y avoient  des  troupes. 
M.  Janet  fut  détaché  avec  la  Compa- 
gnie des  Grenadiers  de  Salis  6c  les  trois, 
autres  de  Vigier  , pour  obferver  l’En-r 
ijemi  dans  fon  camp  de  Varreze.  Il  ne 
fe  paiïa  rien  de  remarquable  jufqu’à  la 
lufpenfion  d’armes,  après  laquelle  Vi- 
gier 6c  Salis  allèrent  cantonner  à, Chia- 
very.  Ils  y relièrent  jufqu’au  14  Dé- 
cembre , qu’ils  fe  mirent  en  chemin 
pour  retourner  en  France. 

Le  1 2 Décembre  Charles  - Jofeph 
Eabricy  , Capitaine , 6c  M.  Richard  , 
Lieutenant , s’embarquèrent  avec  un 
Piquet  de  cinquante  hommes  du  Batail- 
lon de  Salis  pour  la  Corle  , où  ils  fonç 
reliés  jufqu’à  la  préfente  année  1751 . 
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En  1749. 

'ti' 

Le  Bataillon  de  Salis  arriva  à Nice 
le  1 Janvier.  Les  deux  autres  de  ce  Ré- 
giment eurent  ordre  de  partir  d’Anti- 
bes le  4 du  même  mois , & arrivèrent 
le  premier  Février  à Vienne  en  Dau- 
phiné. Ils  y furent  joints  par  le  Batail- 
lon qui  venoit  dé  Nice.  Le  Régiment 
en  partit  le  9 pour  Lyon , où  il  eut  le 
1 1 la  même  réforme  que  les  autres  Ré- 
gimes de  la  Nation.  Enfuite  il  mar- 
cha dans  le  Forez  & en  Auvergne.  Le 
premier  Bataillon  fut  à Riom  , le  fé- 
condé Moire , & le  troifiéme  à Briou- 
de.  Ils  en  partirent  à la  fin  d’O&obre, 

& fe  rendirent  le  .23  Novembre  en  gar- 
nifon  à Douai. 


CHAPITRE  XVI, 

• ' ... *  * *\  , 

C % 

Bifloire  de  la  Compagnie  des  Cent  Gardes 
Suijfes  ordinaires  du  Corps  du  Roi . • 

• ' 

QUoique  la  Compagnie  des  Cent  , 
^Gardes  Suiffes  ordinaires  du  Corps,  ' 
du  ttoi  ( a ) ne  foit  pas  dire&ement 

(4)  Tomt  I,  Preuve  I» 
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fobordonnée  au  Colonel-Général  des 
Suifles , nous  en  parlerons  néanmoins 
comme  de-  la  phis  ancienne  troupe  de 
la  Nation  , qui  exifte1.  Elle  a d’ailleurs 
l’honneur  d’approcher  le*  plus  près  de  la 
perfonne  facrée  de  Sa  Majefté.  La  tra- 
dition porte  qu’elle  a été  inftituée  par 
Louis  XI.  C’efli  (4)  ce  qurbn  inféré 
d’une  Déclaration  de  ce  Prince  , don- 
née-en  faveur  des  Spiïïes  au  Château 
du  Pleffis- fez - Tours,  en  Septembre 
1481^  On  y lit  : Et  iceux  les  Seigneurs 
& Communautés  ( des  anciennes  Ligues 
des  hautes  Allemagnes , appelle  es  Suiffes  ) 
■pour  la  tuition  deffenfe  de  nos  dite  Pair 
& Seigneuries  fe  font  à diverjes  fois  mii 
Jus  en  bonnes  & grojjès  armées  f peur  nous 
venir  fervir  & ayâer  au  fait  de  nos  guer- 
tes , a l'encontre  de  nos  Ennemis , où  ils 
fe  font  grandement  employez  pour\le  bien 
de  Nous- >.' & de  la  choje  publique  de  mjlre 
Royaume.  ....  Nous  ayant  ' regard  &• 
confider  avion  aux  chofes  de  fus  dites  , 
afin  de  toujours  les  tenir  % tenir  & 
attraïre  en  nofre  dityW'vice , „ avons 

(a)  Bejfon , Difcours  fommaire  f*r  la  Créatti à 
de  la  Compagnie  des  Cent  Gardes  Suffis  « rdinainS 
du  Corps  du  Roi  , p.  4 & fnttoê  Paris 
Vogei , Privilèges  des  Suffis  ; fl.1-4. 
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oâroyé  & oélroyons  ....  que  tous  ceuX'ië 
la  due  Nation  qui  font  de  prefent  ou  feront 
pour  le  temps  à venir  demeurant  en  nojlre 
4it  fervice  , eftans  gagez  & foldoye^,.' 
&c.'&  en  outre  afin  que  les  dejfus  dits  gens 
de  guerre  de  la  dite  Nation  qui  font  de 
prejent  demeurans , ou  viendront  cy  après 
demeurer  en  nojlre  dit  Royaume  , 4?  qui 
feront  k nos  gages  & foldes , ifc* 

( a ) L’époque  la  première  venu®  ' 
des  troupes  Suifles  au  fervice  de  Louis 
XI,  tombe  en  l’année  1477.  Le  nom- 
bre de  ces  troupes  monfoit  à fix  mille 
hommes.  La  fécondé  levée  des*SuîfTes 
qui  fut  faite  pour  Louis  XI , arriva ea 
1480.  Un  {b)  Autheur  contemporain 
s’exprime  de  la  maniéré  fuivante  : En 
te  temps  (1480  ) le  Roy  fijl  cajfer  & aba- 
tte tous  les  francs  archers  du  Royaume  de 
France  , & en  leur  place  y voult  eflre  4? 
demeurer  pour  Jervir  en  fes-  guerres  les 
SuyJJes  & picquiers 4s1  fit  faire  par  tous 
soufielliers  grand  quantité  de  picques,  Hal - 


♦ 


>1  **'*  ’*  - . «p w y * * - ÿ 

(a)  Die  toi  J Schilling  , Defcription  des  guerre * 
it  Bourgogne  ,p.  5 87-3  89  Çÿ  398-400.  Berne  1743. 
i t-fol.  fig.  en  Allemand. 

(,b)  Les  Chroniques ■ dü  Roy  Louys  XI.  pag.  1 
par  JeaS  de  Troyes  , parmi  les  Mém.  de  Ce  mines  » 
X.  U.  BruÿtUe  1713..  ùt~&û.fig. 
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lebardes  , & grans  dagues  à larges  roue!-, 
Us.  Mais  l’une  & l’autre  de  ces  levées 
frirent  bientôt  après  renvoies  en  Suilfe, 
les  motifs  qui  avoienc  porté  le  Roi  à 
les  demander  aux  Cantons  ayant  celfé. 
On  ne  voit  pas  que  ce  Prince  ait  formé 
dès-lors  une  Compagnie  de  cette  Na- 
tion pour  la  garde  de  fa  perfonne.  Du 
moins  il  ne  relie  aucun  monument  qui 
authorife  cette  opinion.  Celle  qui  pré- 
tend que  la  Compagnie  des  Cent  Gar- 
des Suiffes  ordinaires  du  Corps  du  Roi 
tire  fon  origine  des  cent  hommes  de 
cette  Nation  , auxquels  Louis  XI  étant 
encore  Dauphin , donna  la  vie  en  1 444. 
après  la  bataille  cfe  Bâle  , eft  delli- 
tuée  de  toute  vrai  - femblance  ; elle  a 
même  l’air  romanefque.  Selon  cette 
opinion  , ces  cent  hommes  qui  ref-, 
toient  dans  l'Armée  des  feize  cens  Suif- 
fes, avoient  juré ,.ainfi que  les  autres,  de 
mourir  plutôt  que  de  fe  rendre.  Ils  s’é- 
toient  jettés  dans  de  vieilles  mazures- 
après  la  perte  de  la  bataille.  Le  Dauphin? 
touché  de  leur  bravoure,  leur  ht  pro- 
pofer  de  fe  fervir  d’eux  pour  la  garde 
de  fa  perfonne.  Ils  fe  rendirent.  Le- 
Prince  les  attacha  à fa  garde,-  & caflk 
depuis  cinq  cens  Archers , à la  place  def- 
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quels  il  fe  fer  vit  des  SuilTes.  L’opi- 
nion que  nous  combattons , ajoute  que 
le  Dauphin  Confia  la  garde  de  fa  per- 
sonne à ces  cent  SuilTes  , quoique  les 
Cantons  indignés  de  ce  qu’ils  avoienc 
Survécu  à leurs  camarades  , • les  euflent 
fait  décoller  en  effigie.  Ni  Tfchudi , ni 
aucun  Hiftorien  digne  de  Soi  ne  font 
mention  de  cette  prétendue  origine  de 
la  Compagnie  des  Cent  Gardes  SuilTes  é 
ordinaires  du  Corpsdu  Roi.  Mais  quand 
même  on  pourFoit  prouver  que  Louis 
XI  ait  eu  une  Garde  SuilTe , il  ne  Se- 
roit  pas  néanmoins  certain  que  la  Com- 
pagnie- a&uelle  des  C^ent-Suiffes  lui  doi- 
ve Sa  création. 

Comme  les  monumens  du  tems  Sont 
préférables  à la  tradition  , deux  Aéles 
du  Régné  de  Charles  VIII  fixeront  l’é- 
poque de  l’inilitution  dont  nous  cher- 
chons Torigine.  L’un  ( a.  ) de  ces  Ades  r 
qui  eft  daté  de  Lyon  le  27  Février 
1496  , porte  ce  qui  fuit  Charles  par 
te  grâce  de  Dieu  Roy  de  France  à tous, 
ceux  qui  ce-s  préfentes  lettres  verront  Salut „ 
Comme  pour  conduire , gouverner  & faire 
Jeruir  les  cent  hommes  de  guerre  Suijjè  de 


Preuve  quinziéme. 
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Va  Nation  des  anciennes  Ligues  des  hautes 
Allemaignes  9 lef quels  puis  n’agueres 
auons  ordonné  , auoir  <&  entretenir  à 
V entour  de  nous , pour  la  garde  de  nojlre 
perjonne  outre  nos  autres  gardes  ordinai- 
res   ce  Prince  nomme  Louis  de 

.Menton  chef  & Capitaine  des  dits  cent 
hommes  de  guerre  de  la  dite  Nation  ainfy 
par  nous  nouuellemcnt  ordonnez  eflre  mis 
fus  pour  ?:oJlre  dite  garde. L’autre  (a)  Ade 
eft  daté  de  Lyon  le  12  Mai  1497 , ôc 
porte  l’inftitution  de  la  charge  de  Com- 
mis au  payement  de  la  Compagnie  de 
cent  hommes  de  guerre  de  la  Nation  de 
SuiJJe  que  auons  ordonné  ( tels  font  les 
termes  de  la  Déclaration  ) entretenir  à 
l’entour  de  nous , pour  la  garde  de  notre 
corps  9 outre  nos  autres  gardes.  Ces  deux 
Ades  fixent  Pépoque  de  la  création  de 
cette  Compagnie*  Elle  fut  inftituée 
fur  le  pied  militaire*  Audi  malgré  les- 
diverfes  variations  que  cette  troupe  a 
efluyées  dans  fes  priviléges , elle  a con- 
fervé  cette  ancienne  prérogative , d’ê- 
tre comptée  au  nombre  des  troupes  de- 
fa  Garde  du  dedans  du  Louvre. 


(A),  Preuve  feiziéme.. 
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(a)  Louis  de  Menton  T premier  Ca- 
pitaine de  cette  Compagnie  , prêta  fer- 
ment pour  fa  charge  entre  les  mains 
des  Maréchaux  de  France.  Ses  fucceB 
feurs  le  firént  entre  les  mains  du  Con- 
nétable ; & ce  ne  fut  que  le  1 2 AvriL 
1608  que  Henri  - Pvobert  de  la  Marck# 
prêta  ferment  entre  les  mains  du  Roi  y 
en  préfence  d’un  6'ecretaire  d’Etat,  pour 
la  furvivance  de  la  Charge  de  Capitai- 
ne des  Cent-Suiffes. 

(Z>)  L’état  des  Officiers  de  la  mai- 
fon  de  la  Reine  Anne  de  Bretagne  y 
femme  de  Charles  VIII , pour  les  an- 
nées 1496,  1497  & 1498,  marquer 
Lonys  de  Menton  Seigneur  de  Lornay  Ca '■* 
pïtaine  des  Cent  Allemans  du  Roy , Grand- 
Efcuyer  d’EJcuryes.  Philippe  de  Comi- 
nes donne  fouvent  le  nom  d’Allemands 
aux  Suifies. 

(c)  Lors  de  Pinflitution  de  la  Com- 
pagnie , il  n’y  avoit  qu’un  Lieutenant* 


(a)  Bejfony  ibid.  p.  $. 

Dépôt  de  Lt  Maifcti  du  Roi. 

( b ) Preuves  de  l'Hifl'.  Je  Charles  VU I.  par  Go 
fefroy,  p.  70 7.  Paris  1 684.  in  fol. 

( c ) Beffon  , ibid.  p.  8. 

Daniel  3 Milice  Pranç.  T.  IJ.  (•  1 1 Î-JI4» 


BES  StTI  SSS£"  37 $ 
ntl  Ênfeigne  & un  Statthalter  , autre- 
ment Vice  - Lieutenant . Le  nombre  de 
ces  trois  Officiers  exifta  fans  aucun  chan“ 
gement  pendant  près  de  cent  ans.  ( a ) 
Comme  ils  ne  parloient  point  Fran- 
çois , que  le  Capitaine-François  ne  pou- 
voit  parler  Allemand,  & que  les  Sol- 
dats ne  fçavoient  pas  d’autre  langue, 
M.  de  Maulevrier  , pour  lors  Capitai- 
ne François,  commit  en  1570  Defli- 
vaux  fon  Ecuyer , François  de  nation  , 
pour  faire  entendre  aux  Suifles  en  Al- 
lemand les  ordres  du  Roi.  C’étoit  un 
limple  Interprète,  fans  fon&ions,  fan^ 
commandement  & fans  aucun  émolu- 
ment de  la  Compagnie.  (!>)  Le  Vice- 
Lieutenant  Suiffe  , troifiéme  Officier 
de  la  troupe,  étoit  pour  lors  vivant» 
Il  s’appelloit  Jean -Henri  Wirtz.  Un 
monument  qu’on  voit  à Paris  dans  l’EJ 
glife  de  S;  Euflache , porte  qu’il  décé- 
da le  1 5 Novembre  1 577.  "Wirtz  étoit 
né  d’une  famille  noble  de  Zurich  , & 
il  avoit  confervé  la  Religion  Catholi- 
que - Romaine.  M.  le  Comte  de  Mau- 

:(  * ) PÆ”  P 7.&S» * — 

Jlrclnves  de  lit  Compagnie . 

(ÿ)  Beffon  , ibtd.p.t 4. 

Archives  de  la  Compagnie* 
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levrier  , fans  confidérer  que  la  Char- 
ge de  Vice-Lieutenant  devoit  être  rem- 
plie par  un  Officier  Suide-,  expédia  des- 
provifions  de  cet  emploi  en  faveur  de 
ion  Ecuyer  Deftivaux  , & il  y attacha- 
les  appointemens  dont  jouifloit  ce  Vice- 
Lieutenant.  Cette  Charge  Suide  paflà 
ainli  d’une  Nation  à une  autre,  de  la- 
feule  volonté  du  Capitaine  y fans  qu’on 
puiffie  trouver  aucun  Edit  du  Roi  alors- 
régnant,  qui  autorisât  cette  innovation- 
Telle  efl  l’origine  de  l’introdudion  du. 
Lieutenant  - François,  [a)  Il  n’y  eut 
qu’un  Enfeig.ne  dans  la  Compagnie  juf- 
qu’en  1658,  & cette  Charge  avoit  été. 
remplie  faifis  interruption  par  des  Offi- 
ciers Suiffies..  François  Beflon,  du  Can- 
ton de  Fribourg  ,.  quiexerçoit  cet  em- 
ploi , obtint  du  Roi  Louis  XIV  le  pou- 
voir de  divifer  fa  Charge  en  deux,  com- 
me il  paroît  par  le  Brevet  de  permif- 
fion  (b)  donné  à ce.  fujet  le  15  Janvier 
1.658.  On  laiffie  à juger  au  Ledleur  ffi 
ce  Brevet  e/l  un  Edit  de  création  pour 
l’établilîèment  d’un  En  feigne  François,, 
qui  porte  le  drapeau  d’une  Compagnie. 


(rt)  Bejjon  y tbid.  p.  12-iy... 
b*).  Ereuye.dix-fepticme^ 
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Süiflè , dont  la  devife  eft  fi  glorieufe 
pour  là  Nation.  > a, 

(a)  On  introduifit  en  1 626  un  fé- 
cond Interprète  , fous  le  nom  d’E? 
xempt  François,  pour  faire  entendre 
aux  Suifiès  , en  l’abfence  du  premier 
Interprète  , ou  Lieutenant  François  , 
les  commandemens  de  Sa  Majefté.  Ce- 
lui qui  remplit  cette  Charge , reçoit 
actuellement  600  livres  de  gages , dont 
il  donne  quittance  en  qualité  d’inter- 
prète. Le  (b)  27  Juin  1637  on  établit 
deux  nouveaux  Exempts , l’un  Fran- 
çois , 5c  l’autre  Süiflè.  En  (c)  Avril 
1648  il  y eut  une  augmentation  d’E- 
xempts , fçavoir  de  deux  Suiffes  & de 
deux  François.  Louis  XV  créa  en  Sep- 
tembre 172.6  une  Charge  d’Exempc- 
ordinaire , pour  faire  les  fondions  d’Ài- 
de-Major  dans  la  Compagnie  des  Cent- 
SuifTes.  Cette  Charge  eft  remplie  par 
un  François  ; & pour  la  forïher  on 
fupprima  l’emploi  de  Clerc  du  guet. 

La  Compagnie  eft  à préfent  compo- 
fée  d’un  Capitaine -Colonel  Franço^  t 

m ■-  Üj mm  , .*  ...  — , . ,i  ■ ' i i.  i i miu 

fa)  Beffotj , ihid.  p.ï6-&  -fmv*  j ? ;r 

.•  Archives  de  la  Compagnie. 

{h)  Beffon,  tbid.  p.  i 8-19.,  . ' 
âfy)  Le  mime  3 ibid.  p.  10  ÿfiùiu 
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dé  deux  Lieutenants  François  & Suifie, 
de  deux  Enfeignes  François  & Suifl’e, 
de  huit  Exempts  , dont  quatre  Fran- 
çois & quatre  Suifles  , & de  quatre 
Fourriers-Maréchaux  des  Logis , dont 
deux  François  & deux  Suiflès.  Elle  a 
(Je  plus  un  Aide  - Major.  Son  total 
monte  à cent  Gardes  Suides  ordinaires 
du  corps  du  Roi  , tous  Catholiques- 
Romains  , y compris  fix  Caporaux  >■ 
un  Porte-drapeau  , quatre  Tambours 
ôc  un  Fifre;  & non  compris  plufieurs 
Vétérans  qui  font  difpenfés  du  fervice 
& payés  par  le  Tréforier  de  la  Maifon 
du  Roi.  La  Compagnie  efl  divifée  en  fix 
Efcouades  de  feize  Gardes  Suifles  cha- 
cune , dont  deux  Efcouades  font  de  fer- 
vice  chaque  jour  & nuit  près  du  Roi , 
eompofées  de  trente  Gardes  Suiflès  , 
qui  font  le  fervice  conjointement  avec 
les  Gardes  du  Corps  , & dont  douze 
couchent  au  guet  chaque  nuit  dans  les 
falles  des  Gardes  , & qui  font  aux  or- 
dres du  Capitaine  des  Gardes  du  Corps, 
apr#ès  qu’on  a fait  l’appel.  Cette  Com- 
pagnie a un  Aumônies  , un  Médecin  , 
un  Chirurgien  & un  Apothicaire  à fa 
fuite  ; 6c  elle  efl:  payée  par  les  Tréfo- 
riers  généraux  des  Troupes  de  laMaifqa 
du  Roi. 
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La  (a)  Relation  de  l’entrée  de  Louis 
XII  à Paris  en  1498  , au  retour  de  Ton' 
Saçre  , dit  en  parlant  des  Suiflès  de  1$ 
garde  de  ce  Prince , qu’ils  étoient  Ha - 
billet^  tous  d'une  liurée  , Hocquetons  rou- 
ges & jaunes , <&  grands  plumeaux  fur 
leurs  tejtes.  La  ( b)  Defcription  de  l’en- 
trée de  Henri  II  à Paris,  le  16  Juin* 
1549  > s’exprime  plus  au  long  : Le# 
Cent  Suijfes  de  la  garde , vefius  de  pour- 
points & chauffes  écartelées  , moitié  de 
toile  d'argent , & moitié  dé  veloux  noir 
leurs  bonnets  couuerts  de  grands  penna - 
ches  à leur  mode , aux  couleurs  du  Roy  ? 
& furent  conduits  par  Monfteur  de  la 
Marche  fils  aijné  de  Monfieur  te  Mare  fi' 
chai  de  la  Marche , Capitaine  des  dits 
Cent  Suifjès  , lequel  tentât  le  lieu  de  fon k 
dit  pere  , eÿ  efioit  habillé  à la  façon  des * 
dits  Suijfes , de  pourpoint  & chaujfes  de 
toile  d'argent.  Après  luy  efioit  le  Lieute- 
nant d'iceux  Suijjes  , reuefiu  de  mefmem 
parure  ; le  Page  dudit  Sieur  de  la  Mar  - 
ebe  portant  femblable  accoufirement  que 


(a)  Le  Cérémonial  François  par  Théodore  Gode- 
froy , T.  I.  p.  259.  Paris  1649.  in- fol. 

Hijl.  de  Louys  XII  par  Jean  de  Saintt  Gelais  > 
26-127.  Paris  i<522,  *«-4°. 

CD  Le  meme  Cérémonial , ibid.  p.  864  ^ 88a.  1 
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tes*  dits  Suiffes » menait  dettant  luy  un  che - 
y al  joliment  enharnaché  r & tenoït  en  fa 
main  les  efperons  de  Jon  maijlre - 

Les  Cent  Suiffes  ont  maintenant 
* deux  habillemens  ; ie  premier  pour  les 
Cérémonies,  eft  un  pourpoint  & des* 
haut -de -chauffes  à l’antique  , tel  que 
les  anciens  Suiffes  en  portoient,  les- 
quels font  tailladés  de  taffetas  incarnat* 
bleu  & blanc.  Ils  portent  avec  cet  ha- 
billement une  toque  de  velours  noir, 
garnie  autour  de  plumes  blanches,  d’où 
ÿéleve  une  coquarde  de  même.  Ils  ont 
qne  fraife  gaudronnée  à dentelle,  & 
un  ceinturon  auffi  à l’antique  , bordé 
de  franges  de  foie  de  la  livrée.  Leurs 
bas  font  blancs,  & ils  ont  des  gands 
blancs,  garnis  d’une  frange  de  foie  rouge 
de  même  livrée,  avec  une  touffe  de  ru- 
bans de  même  fur  les  fouliers.  L’habit 
ordinaire  eft  de  la  livrée  de  Sa  Majefté 
en  plein , avec  les  paremens  de  velours 
incarnat  ; la  velte  bleue  , bordée  d’or 
êc  boutons  d’or  , doublure  rouge  ; la 
culotté  & les  bas  bleus  ; le  baudrier  de 


(a)  Daniel , Milice  Franc.  T.  11.  p.  ?oç. 
Guignard,  l'Ecole  de  Mars  * T.l.  liv.lihp.^6/^. 
Paris 
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peau  blanche  ; chapeau  bordé  d’or , & 
un  nœud  de  ruban  cramoifi  fur  l’épaule 
droite.  Quand  le  Roi  prend  le  deuil  * 
les  Officiers  & les  Gardes  font  vêtus  de 
noir.  On  (a)  prétend  que  le  plus  an- 
cien habillement  de  la  Compagnie  étoït 
un  Hocqueton  bleu  & rouge.  De  ce 
que  les  Cent  SuilTes  portent  la  livrée 
du  Roi , cela  prouve  qu’ils  font  com- 
menfaux.  Dii  (£)  Haillan  , dans  fon 
Livre  de  l’Etat  des  affaires  de  France  , 
obferve  que  du  tems  de  Henri  III 
les  Gardes  du  Corps  François  portoient 
le  jufte-au-corps  bleu  comme  aujour- 
d’hui, qui  ell  la  livrée , ou  t comme  il 
parle  , la  couleur  du  Roy.  Il  y a , aujou- 
te-t-il , des  Suffis  ( de  la  Garde  ) vejlüs 
des  liurées  du  Roy , auec  Hoc  quêtons  if 
chauffes  à leur  façon , if  vont  à pied. 

( c ) L’armement  des  Cent  SuilTes  efl 
une  hallebarde  faite  en  forme  de  per- 


(<*)  Btffon  , Dijcours  fur  les  cent  Gardes  Suiffes  , 

(h)  De  l'ejlat  Ç?  fucctz.  des  affaires  de  Franco, 
par  Bernard  de  Girard , Seigneur  du  Haillan  , pag • 
$66.  Uv.  IV.  Paris  1613.  in-i*. 

(c)  L'ordre  tenu  en  Avril  1 498  à r enterrement 
du  Roy  Charles  VIII.  p.  748-7 y*,  parmi  les  Preu- 
ves de  l'Hifi.  de  ce  Roy  par  Godefroy  , Paris 
in- fol.  ' v . , j 
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tuifane  , fur  laquelle  eft  en  relief  lade 
vifedu  Koi  dorée.  Ils  portent  une  épée 
droite  & longue  avec  une  grofl'e  garde 
de  cuivre  doré.  Quand  ils  font  à l’Ar- 
mée , ils  portent  des  fufils  , un  habit 
bleu  bordé  d’or  } & le  bonnet  de  Gre- 
nadier; & le  Capitaine  a le  droit  d’a- 
voir un  Cent-Suifl'e  , tiré  de  la  Garde 
du  Roi en  fentinelle  devant  fa  tente. 
r ( a ) Le  drapeau  de  la  Compagnie  efl 
de  quatre  quarrés  bleus.  Le  premier 
& le  quatrième  portent  une  L couron- 
née d’or , le  fceptre  & la  main  de  juf- 
tice  pafles  en  fautoir , noués  d’un  ruban 
rouge.  Le  fécond  & le  troifiéme  quarrés 
ont  une  mer  d’argent  ombrée  de  vert , 
flottant  contre  un  rocher  d’or , qui  eft 
battu  de  quatre  vents.  La  croix  blanche 
fépare  les  quatre  quartiers  avec  cette 
Jnfcription,  EA  EST  FIDVCIA' 
GENTIL  On  a voulu  marquer  par 
ces  paroles  la  fermeté  de  la  Nation  Suif- 
fe , que  les  plus  grands  dangers  ne  font 
point  capables  d’ébranler,  comme  le 
rocher  fe  tient  toujours  ferme  malgré 
la  fureur  du  vent  & des  flots.  Ce  dra- 
peau étoit  pallé  d’argent  & de  gueules 

■ ■-  "■  — — 

{«)  Daniel  » Milice  Franc . T.  IL  f.  314. 
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lotis  le  régne  de  Henri  1 1 , ainfi  qu’on 
le  voit  peint  dans  la  falie  desSuiffes  à 
•Fontainebleau.  Cè  drapeau  eft  dépofé 
chez  le  Capitaine-iColonel. 

Ça)  Un  Afte  de  1534. porte  que  lès 
Suiflès  de  la  Garde  du  Roi  marehoient 
avec  leurs  Phtjres  & taùourins  le  Jeudi 
21  Janvier  de  cette  année  à la-Procef- 
fion  du- Saint  Sacrement- que  *le  Roi  fit 
-à  Paris.  La  ( b ) Relation  de  l’entrée  de 
Henry  I I à Lyon  le  J2.3  Septembre 
*15  48  , s’exprime  de  même* 

- Quand  un  Officier  ou  un  Suiflè  de 
cette  Compagnie  meurt , il  effi  enterré 
en  cérémonie  de  guerre,  c’eft-à-dife 
que  les  SuilTes  portent  alors  leur  halle- 
barde la  pointe  en  bas , les  tambours 
' font  couverts  de  crêpe  ou  d’étoffe  noire, 
.les  fifres  jouent  d’un  ton  lugubre;  & 
fi  c’eft  un  Officier,  l’épée  & le  bâton 
de  commandement  font  porfés  fur  le 
cercueil. 

(4)  Htftoire  de  la  Ville  de  Paris  par  D.  Micbet 
Telibieniï)  D.  Lobinectu  , Bénédiftins ,‘piécesj4jHr 
’ ficatives , T.  IV.  p.  68 7.  Paris  171$.  'TrfrfoiJfig, 

(b)  Cérémonial  François  par  Théodore  GodefHj, 

T.  l.p>  8ço Çÿ8j6.  * • . 

Entrée  de  Charles  IX,  à Ttoyés  le  1 î 'Mars  &à 
ÏHijon  le  1 j ÀUiin  564 , dans  fcR’fdtéil  ~du  nüMe 
Cérémonial , T.  h p.ï$6  $ 897.  - . 
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On  peut  voir  les  prérogatives  & le 
détail  des  lervices  de  cette  Compagnie 
dans  piufieurs  ( 4 ) Autheurs , & parti- 
culièrement dans  l’Hiftoire  de  cette 
Compagnie,  compofée  en  1676  par 
François  Beflon  , natif  d’Eftavayé  au 
Canton  de  Fribourg , Capitaine-Enfei- 
gne  de  cette  Troupe  , Ouvrage  qui 
malgré  fon  mauvais  langage  , mérite 
d’être  confervé  comme  un  dépôt  pré- 
cieux par  tous  les  Officiers  de  cette 
Compagnie.  Beflon  a aufli  (ô)  donné  au 


(a)  L'Eftat  de  la  France , T.  Lp.  145-150.  Pa- 
ris i6ti.in-iz.fig. 

L'Etat  de  la  France , T.  I.  pag.  *19-129.  Paris 
' 1680.  in— Si. '• 

Vogel , Privilég.  des  Suiffes , p.  50.  60.  Çÿc.  < ' 
Daniel , Hifl.de  la  Milice  Franfoife , X.  JI.  pag. 

JIO-JII. 

Guignard  t l'Ecole  de  Mars , T.  I.  liv.  III.  pag» 
470.  îÿ  /«m. 

| DUliotina  re  militaire  , T.  I0pag.  542  futv. 
Paris  1745.  »«-i  2. 

Almanach  militaire  de  1740  , par  Lemau  de  la 
JaiJfe , P • II.  p.  2.0-  21.  Pam  1 740.  io-1 2. 

; Cérémonial  Diplomatique  des  Cours  de  l'Eu- 
rope » recueilli  par  du  Mont  augmenté  par  Rouf- 

fet,  T.  x -pag.  448-45 1 . Amflerdam  $5  la  Haye  1719» 
in-fol. 

Le  Cérémonial  François  par  Théodore  Godefroy  , 
T.  I.  P.  818.  821.  872.  963.  Çÿ  T.Il.  p.JSl.  341» 
#57  X009.  Paris  16+9.  itrfoL 

(h)  Edit.  Paris  1676.  in- I40. 

•: . . ' Public 
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Public  un  Traité  également  intéref- 
fant.  Il  eft  intitulé,  Raifons  & Remonf 
trances  de  M.  le  Capitaine  Colonel  de  la 
Compagnie  des  cent  Gardes  Suffis  ordi- 
naires du  Corps  du  Roy  & des  Officiers  d’i- 
ceux  ; fur  des  prétentions  d’aucuns  Mef- 
fteurs  les  Capitaines  des  Gardes  EcoJJois  & 
François  du  Corps , préfentées  à Sa  Majejlé 
fous  fon  bon  plaiftr , & à Mejfeigneurs  les 
Minières,  au  commencement  de  l'an  \ 670. 
Il  fit  auffi  imprimer  à Paris  en  lèyi 
in-40.  un  Abrégé  & Extrait  du  Recueil 
des  Lettres  Patentes  , Chartes , Edits  zjr 
Déclarations  des  Roys  , donnés  en  faveur 
des  Suijfes  & leurs  Co-Allie ç eft  ans  en 
France  à leurs  fervices  & foldes . 

Nous  avons  vû  que  le  premier  Chef 
de  cette  Compagnie  n’avoit  que  le  ti- 
tre de  Capitaine.  , fes  fuccelîeurs  ont 
eu  celui  de  Capitaine  - Colonel.  Ce- 
lui qui  (a)  poffiéde  cette  Charge,  re- 
çoit le  ferment  des  Officiers  de  la  Com- 
pagnie, & leur  donne  les  provifions 
fcellées  du  fceau  de  fes  Armes , à l’ex- 
ception des  deux  Lieutenants  qui  ont 
leurs-  provifions  au  grand  Sceau.  Tous 

M 1 ■ — ■ ■ 1 1 ■ "m  n ni  1 ■ 

• (æ)  Daniel,  Milice  Trattfoife , T.  H.  pag.  jio- 

, 31 ïj  fe* 
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les  foirs,  avanc  que  le  Roi  fe  couche, 
le  Capitaine  - Colonel  des  Cent-Suifles 
prend  l’ordre  & le  mot  deSaMajefté, 
& les  donne  en  fortant  à l’Exempt  qui 
eft  de  jour  pour  commander  les  Suijîes 
deflinés  à coucher  dans  la  falle  des  Gar- 
des. Le  Capitaine-Colonel  des  Cent- 
Suiflfes  marche  toi  jours  devant  le  Roi, 
& le  Capitaine  des  Gardes  du  Corps 
François , derrière , en  forte  que  d’un 
côté  & d’autre  ils  couvrent  tous  deux 
la  perfonne  de  Sa  Majefté.  Lorfque 
dans  les  Cérémonies  il  y a un  banc  pour 
les  Capitaines  des  Gardes  du  Corps , 
le  Capitaine-Colonel  des  Cent-Suifles  a 
aufîi  fa  place  fur  ce  banc.  L’eftat  ordre 
de  la  fiance  du  Roy  pour  la  prononciation 
de  l’arrejl  contre  le  Connétable  de  Bourbon 
par  le  Parlement  de  P.aris  en  1 524,  mar- 
que [a]  expreflfément  : Mejfire  Robert  de 
la  Marche , cbeualier  de  l'ordre , Sieur  de 
Florentines,  Marejchal  de  France , Capitai- 
ne de  la  garde  des  Sutjfis  du  Corps  du  Roy. 
Le  [b)  Capitaine  -Colonel  des  Cedt- 


(«)  Rceucml  de  divers  Mémoires  , Harangues  9 
Remor/flrances  $ Lettres  , fcrvant  A ïHiftoire  de 
nofire  temps  , p.  64.  Paris  1623.  m-40. 

(b)  .Etat  de  ta  Pratsce  , ,T.  J.  p.  lao.  Paris  1680. 
in- 1 2. 


des  Suisses;  587 
Suifles  porte  pour  marque  de  fa  Charge, 
deux  bâtons  noirs  paflfés  en  fautoir  der- 
rière i’écu  de  fes  Armes dont  le  pom>- 
meau  & le  boutd’en-bas  font  d’y vojre? 
& deux  toques  à côté  de  l’écu  de  fes  Ar- 
mes. V ulfon  de  la  Coiombiere  inventa 
ces  marques  de  dignité.  La  ( 4 ) Rela- 
tion de  l’entrée  de  la  Reine  Eleonor 
d’Autriche  à Bourdeaux , le  1 1 Juillet 
1530  , marque,  ce  qui  faix  :•  le  Capi-  ■ 
tante  de  la  bande  des  Suffis  à cheual , un 
b'ajlon  blanc  à Ja  main.  s . 

Les  Officiers  de  la  Compagnie , por- 
tent, quand  ils  font  de  fervice  à la  Cour> 
le  bâton  de  commandement , à 1 ’injlar 
des  Exempts  des  Gardes  du  Corps. 
Leur  uniforme  a beauconp  varié  de-, 
puis  quelques  années.  . - J 

Cette  Compagnie  a le  rang  immé- 
diatement après  les  quatre  Compagnies 
des  Gardes  du  Corps  ordinaires.,  Ecof- 
foisdc  François.. Les  Roislui.onraccop- 
dé  des  prérogatives  &.  des  privilèges 
confidérables.  Elle  conferve  le  droit 
d’exercer  la  Juftice  , tant  au  Civil  qu’au 
Criminel,  pour  ce  qui  la  regarde.  Mais 


(rt)  Cérémonial  François  par  Théodore  Codefref., 

T.  1.0.776*  . "i.v  v>v  \ , \ .'4 
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3ÎS  Histoire  Militaire 
il  n’y  a que  les  Officiers  Suifles  qui  foient 
les  dépofitaires  de  ce  droit. Aucun  Fran- 
çois ne  peut  entrer  dans  le  Confeil  de 
guçrre  ; & { a ) lorfque  la  Compagnie 
aflemble  un , & qu’il  n’y  a point 
aflèz  d’OÆciers  Suifles  pour  former  le 
nombre  néceflaire  des  Juges , elle  ap- 
pelle des  Officiers  de  la  Compagnie 
<5énérale  ou  du  Régiment  des  Gardes 
Suiffes , pour  fuppléer.  Mais  le  Confeil 
de  guerre  ne  peut  s’aflembler  qu’avec 
la  permiffion  du  Capitaine  - Colonel , 
-qui  néanmoins  n’a  aucun  droit  d’en 
«onnoître.  La  Juftice  eft  rendue  fai- 
sant les  loix  ufitées  en  Suifle  , & félon 
la  rigueur  des  Ordonnances  militaires. 

Les  Rois  ne"  pouvoient  pas  donner 
à la  Nation  Suifle  une  plus  grande  mar- 
que de  leur  eftime , que  l’honneur  qu’ils 
•'lui  firent  de  lui  confier  le  plus  précieux 
dépôt  de  l’état , qui  eft  leur  perfonne 
lactée.  Les  Cantons,  jaloux  de  cette 
diftin&ion  , ont  en  différens  tems  fou- 
cenu  avec  chaleur  le  luftre  de  la  Com- 


• (a)  Daniel,  Milice  Fr  an  foi fe , T.ll.pag.  jij- 
JI4* 

Beffon  ,-Difcours  fur  I»  Compagnie  des  cent  G«r- 
Jes  Suiffes  , p.  41-42. 

Vogel  ? Privijég.  dfs  Suiffes  , p.  1 j-8-i  jp. 
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pagnie  des  Cent  Gardes  Suiflès  ordinai- 
Jiaires  du  Corps  du  Roi.  Les  familles  les 
plus  illuftres  de  Suiffe  fe  faifoienc  gloirq 
d’y  remplir  les  Charges  d’Officiers  ; } & 
on  trouve  dans  la  lifle  des  Lieutenants 
plufieurs  Colonels  qui  confervoient  ei> 
meme  tems  les  deux  qualités , celle  dq 
Colonel  d’un  Régiment  particulier  de 
la  Nation  , & celle  de  Lieutenant  de 
la  Compagnie  des  Cent-Suiffes.  Mais 
la  vénalité  qui  d’abord  a été  introduite 
dans  les  Charges  des  Officiers  .Fran^ 
çois , & fucceffivement  dans  celles  des 
Suiffes  depuis  environ  cent  trente  an$^ 
empêche  que  les  familles  les  plus  con- 
fidérables  des  Cantons  entrent  dans 
cette  Compagnie.  Les  places  des  Cent* 
Suiffes  fe  reflentent  même  de  cette  vé-} 
nalité.  Il  feroit  à fbuhaiter  que  les-  . 
Cantons  Catholiques  propofaffenr  aq 
Roi  le^ujets  chacun  à Ion  tour.  Ils  re* 
pondiwnt  en  même  tems  de  .la  fidé-* 
lité  des  Soldats.  C’eft  ainfi  qu’ils  erç 
«fent  à l’égard  des  Compagnies  des 
Cent-Suiffes  de  la  Garde  du  Pape  , de 
l’Empereur , du  Roi  de  Sardaigne,  &c. 

Nous  rapporterons  parmi  les  { a ) 

" ' ■ . ri. ....  ' - ; a 1 l'™  ' J\ 

- ,.(/$)  Preuve  dix-huitiémc.  „ 
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39°  Histoire  Militaire 
Preuves  le  ferment  de  fidélité  que  les 
Cent-SuifTes  prêtoient  tous  les  ans  fous 
le  régne  de  Charles  IX. 

On  voit  dans  quelques  Relations  , 
que  la  Compagnie  des  Cent-SuifTes  fer- 
vic  à la  guerre.  Elle  (a)  fut  employée 
dans  l’Armée  du  Roi  en  Picardie  & en 
Hainault,  l’an  1655.  François  Beffon, 
Enfeigne  SuifTe  de  cette  Compagnie  , 
le  même  qui  a compofé  les  Traités 
Hifloriques  que  nous  avons  cités,  com- 
manda certe  année  un  détachement  de 
ce  Corps  dans  la  Fere  qui  étoit  ménacée 
d’être  afîîégée.Le  Roi  le  laifTa  dans  cette 
Place,  parce  que  la  Garnifon  étoit  foi- 
ble.  Le  refte  de  la  Compagnie  fuivit  Sa 
Majefté.  On  peut  voir  au  chapitre  X les 
fervices  que  cette  Compagnie  fit  à difi- 
férens  fiéges  pendant  la  Campagne  de 
J 744.  Elle  fervit  l’année  fuivante  au> 
fiége  de  la  ville  de  Tournai , mais  fans 
drapeau  & comme  Grenadiéw  auxi- 
liaires. '■ 

Les  [b)  Cent-SuifTes  accompagnèrent 


(a)  BeJJon , Difcottrs  fommaire  fur  la  création  de 
la  Compagnie  des  Cent-Gardes  Suites  , p.  54. 

Le  meme, Rai f on  s Çÿ  Remontrances  dit  Capitaine- 
Colonel  des  Cent-Gardes-SuiJJes , p.  96-97. 

(b)  Hiji,  de  Lovys  XII . en  1 50 z.par  Jean  d' Ait • 

i.  ; jL 
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le  Roi  Louis  XII  dans  fes  expéditions 
en  Italie  , pendant  les  années  1 502  & 

' 1 507.  Antoine  Haffner  , de  Soleure^ 
Capitaine  en  France  , qui  compofa  en 
3 577  une  (a)  Relation  des  différente* 
expéditions  des  Suiiîès  depuis  le  régne 
de  Charles  VIII  y rapporte  un  trait 
extrêmement  honorable  à la  Nation* 
Les  Ennemis  avoient  fait  prifonnier 
François  I en  1526  à Pavie  ; & en  le 
faifant  repafler  fur  le  champ  de  batail- 
le, ils  lui  avoient  montré  l’endroit  oît 
tous  les  Gardes  Suffis  de  Sa  Majeflé 
étoient  couchés  morts  les  uns  près  des 
autres.  Le  Roi  s’attendrit  à ce  fpe&a- 
cle  & répondit  : Si  toutes  mes  troupes 
avoient  fait  leur  devoir  comme  ces  braves 
gens  , je  ne  ferois  pas  préfentement  votrt 
prifonnier , mais  vous  feriez  les  miens* 

-•  — • - - - ■ - * -»■ 

ton  , ch.  U.  p.  a.  v Paris'iSzo.  in- 40. 

Cérémonial  François  par  Théodore  Godefroy , T.  1» 

(a)  Cette  Relation , qtti  ejl  en  Allemand,  fnè  fhtr 
communiquée  en  1749  par  M.  de  Suri  de  Sfeih- 
hrongg , Colonel  au  fervice  de  France , par  M* 
de  Vvallier  de  Wendelflorff , ci-devant  Capitaine 
au  Régiment  de  Vvittmer.  T en  ai  vu  un  troijtém» 
'exemplaire  , qui  par  oit  avoir  été  l'original , entre 
des  ma:ns  de  M.  le  Baillif  Jerome  Suri.  Je  l'ai  auJR 
confronté  avec  les  deux  copies  précédentes.  Il  régçe 
mue  grande  candeur  dans  cet  Ouvrage.  * 

R iv  ' 
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Histoire  Militaire 
Xlavila  (a)  parle  à l’an  1560  delà  Garde 
des  Suiffes , & des  Archers  François , qui 
font  ordinairement  prés  de  la  perforine  du 
Moy.  Ils  veillèrent  à la  eonfervation  de 
François  1 1 durant  fon  féjour  au  châ- 
teau d’Amboife. 

. Parmi  les  prérogatives  attachées  à 
cette  Compagnie  , un  des  Cent- Suiffes 
eft  toujours  de  garde  dans  les  endroits 
où  les  Sceaux  du  Roi  font  dépo fés. 

Nous  donnerons  préfentement  la 
lifta  des  Capitaines  - Colonels  & des 
Lieutenants  - Suiffes  de  cette  Compa- 
gnie. 

CAPITAINES  - COLONELS.  >' 

- I.  Louis joe  Menton,  Ecuyer, 
Sieur  de  Lornay  , fut  ( b)  d’abord  atta- 
ché à la  DuchefFe  de  Bretagne  en  1489, 
commanda  cette  année  comme  Capi- 
taine-Général les  Allemands  & les  Pi- 
,cars  & fut  un  de  ceux  qui  firent  lever  le 

(a)  Htftoire  des  guerres  civiles  de  France , liv.  ï. 
p.  87.  Paris  1 666.  in- ia.  de  la  ttaduüion  de  J.  Bau- 
doin. 

Popeliniere , Hift.  de  France  , T.I.  liv , VI.  pag, 
2st.  édit.  1581.  in-fol. 

(b)  hiftoire  de  Bretagne  par  Dom  Bobine  an  > T,  T. 
HvaXXI.  p.  796  (ÿ  891.  Paris  1707.  in-fol.  fig. 
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fiégd  de  Guerrande , où  étoit  alfiégé 
le  Chancelier  de  Momauban.-  Il  ( a ) fuç 
enfuite  Echanibn.  de  la  Reine  Anne  de 
l’un  des  Chefs  qui  conduifirent  • les 
SuilTes  en  1 494  à la  bataille  de  FortV 
nove.  Charles  VIII  le  créa  Je .^7* fé- 
vrier 1496  Chef  de  Capitaine  de, cent 
hommes  de  guerre  Suines  qu’il  uenoit 
de  former  pour  la  garde  de  fa  perfq% 
ne.  Le  \b) ■ 1.3  Juin  1499  Louis  X|| 
confirma  par  fes  Lettres  létat'&qffît# 
de  Capitaine  des  Cent-Suilfes  au  Sieur 
de  Menton  , qui  en  prêta  de  nouveau 
le  ferment  devant  les  Maréchaux  du 
France  le  1 Juillet  fuivant.  On  ignore 
fi  la  Compagnie  fubfifta  durant  laguern 
re  qui  s’alluma  entre  la  France  & les 
Suiflfes  fous  les  régpes  de  Louis  XII  & 
de  François  I.  Il  ell  du  moins  certain 
que  malgré  la  rupture  des  Cantons  h 
les  Grifons  conferverent  pendant  ce 

ii  t . . 

- (a)  Ikid.liv.XXU.fr.  28».. 

Comines , Mém.  liv . VIII.  ch.  VI.  pttg.  1 1 1,  & 
th.  XI.  p.  ISO.  T.  H.  Brtrxelle  i7zi.in-&*.fig. 

Hift.  de  Lovys  Seigneur  dé  la  Trimouille,  pat 
Jean  Bouchet , p.  213.  parmi  les  Preuves  de  l'Hifh 
dé  Charles  VIII.  par  Godefroy  * Paris  1684.  in- fol.  - 
Arnoldi  Verront Bttrdigalinfis  de  rebits  gcjhs  Gai 
lorttm  lib.  I.  p.  13.  Lutetia  15  jo.  in-fol. 

(fÿ.  Archiver  du-Déppt  de'lctMa’fpn  du  Pot.  . 


394  H IS  T Ô flTE:  M IL  ITÀÏ  R E 

tems  des  troupes  au  fer  vice  de  la  Ffan- 
te.  Le  [a)  Continuateur  de  Robert  Ga- 
guin  fait  mention  de  la  Garde  Suiiîe 
que  Louis  XII  avoit  auprès  de  fa  per- 
fonne  ên  1500. 

II:  Guillaume  de  la  Marck 
Chevalier  de  l’Ordre  du  Roi , Conseil- 
ler , Chambellan  ordinaire  , & Capi- 
taine des  Cent  - Suides  de  la  Garde  de 
Sa  Majefté , Seigneur  d’Aigremont 
Moritbazon  , Sainte-Maure  & Nonaf- 
tre  > mourut  le  20  Mai  1516,  ainfi  que 
le  marque  fon  (£)  Epitaphe  , qu’on 
voit  à Sainte-Maure  près  de  Fontenay 
en  Poitou.  Il  fuccéda  le  29  Mai  1 502 
à Louis  de  Menton , qui  étoit  décédé 
en  1500,  & il  prêta  ferment  devant 
les  Maréchaux  de  France..  Ses  gages 
qui  étoient  de  600  livres-  tournois  par 
an , furent  le  28  Juillet  1510  augmen- 
tés de  600  livres , & ainii  remis  à 1 200. 
livres  , comme  avoient  été  ceux  du 
Sieur  de  Menton..  Il  (r)  accompagna. 

(a)  Coutinti.uio  Annalium  Roberti  Gaguini  *, 
Auilore  Hubert 0 Velleio , lib.  XI.  fol.  a.  P<*r 
ri  fit!  15:8. 

(b)  R cffon  , Difcottrs  , p.  6. 

Le  meme  , Raifort!  & Remotiflrance!  , p.  104. 

(c)  Ht  fi - de  Lovy!  Xn.  par  Jean  d'Autort3  chafr*. 
XVU.p.  7V  & 78.1}aris  tâzo.  iar+e> 


î>  ê s Su  i s st  s . - . 59^ 

'Louis  XI ï le  28  Juillet  1 l’éntréb 
de  ce  Prince  dahs  Milan. 

(a)  La  Relation  de  l’entrée  de  Fran- 
çois I à Paris  èn  1514,  au  retour  dte 
fon  Sacre  , porte  : Après  efîoit  Monfei- 
gneur  de  Montbafon,  Capitaine  des  Suif- 
Jes , ayant  V ordre , acoufirê  du  cofié  dextre* 
de  drap  d'or , if  toile  d'argent , à ondes 
4 tout  le  cofié  fenefire  de  veloux  cramoi 
fy.  Et  le  fuiùoient  a pied  les  Cent-Suiffes 
de  la  Garde  du  Roy ,.  tous  acoufirez  de 
pourpoints  y de  damas  d'un  cojlé  tout  rouge,, 
& ae  l'autre  demy  blanc,  if  demy  jaune  ,, 
les  chauffes  & leurs  plumatls  fur  le  bonnet 
de  mefmes  couleurs , chacun  la  Halebarâe 
fur  l'efpaule  ,,  quatre  tambours  if  -deux 
fifres  au  milieu  d eux  , vefius  de  damas 
blanc , if  un  Guidon  de  taffetas  Uanc  ,, 
jaune  if  rouge.. 

III.  fb  ) Robert  de  la  Marck 
Chevalier  de  l’Ordre  du  Roi,.  Sieur  do 
Floranges , Maréchal  de  France  Ca*- 


(«)  Cérémonial  François  far  Théodore  Godefroy  ,, 
t L f . 169.  Paris  1 649 . in- fol. 

(h)  Archives  du  Dépôt  de  la  Maifon  du  Roi ; 
Cérémonial  François  par  Théodore  Godefroy  a 
Ti  JJ.  p.  474.  Paris  1649.  in-fol, 

Recueil  de  divers  Mémoires  fervant  à PHifioir » 
de  nojlre  temps,  p,.  6$,  ParisSéii , in- 4®. 

Rvj; 
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396  Histoire  Militaire 
.picaine  de  la  Garde  des  Suiflès  du  Corps 
ae  Sa  Majeflé , mourut  à Longjumeau 
en  Août  1537,  & fut  enterré  à Sedan 
.dans  l’Eglifc  de  Saint  Laurent.  Il  (a) 
avoit  été  nommé  le  9 Juin  1516  Capîh 
taine  des  Cent-SuilTes , & avoit  prêté 
- ferment  en  cet  qualité  le  28  Août  1 5 1 8, 
entre  les  mains  du  Chancelier  de  Fran- 
ce.'Il  eft  Autheur  de  l’Hiftoire  des  cho- 
fes  remarquables  depuis  1503  jufqu’en 
1521.  La  [b)  Relation  de  l’entrée  de 
la  Reine  Claude  de  France  à Paris  le 
1.7  Mai  1517,  parle  de  la  Compagnie 
des  Cent  -Suifles  & de  fon  Capitaine 
M.  de  la  Marche. 

IV.  Robert  de  la  Marck* 
Duc  de  Bouillon , Comte  de  Braine  & 
de  Maulevriec , Seigneur  de  Sedan  , 
Jâmets  , Florenges , Raucourt,  Châ-r 
teau  - Thierry  Nogent  - le  - Roi , &c. 
•Chevalier  de  l’Ordre  du  Roi , Capi*- 
*aine.  de  cinquante  Lances  des.  Ordon* 
uances  de  Sa  Majefté^  fuccéda  en  15*3 6> 

« (a)  Dépôt  Ai  la  Maifon  An  Roi. 

Généalogie  de  la  Marc\  , rapportée  dans  PHifi- 
toi rt,  des  Grands  Officiers  de  là  Couronne  3 par.- 
4a  R.  An f cime. 

Archives  de  la  Compagnie. 

(A)  Cérémonial  de  Fr.  par  Godefroy  , T»  I'.  J>»7S 
hemcme  3 T.  II.  £.  305*.  ■*' 

l- 
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au  Maréchal  de  Floranges  dans  la  Char- 
ge de  Capitaine  des  Cent  Gardes  Suif* 
fes  ordinaires  du  Corps  du  Roi ,,  fut  fait 
Maréchal  de  France  en  1547,  & mour 
rut  en  15^6. 

Le  (4)  1 a Avril  1 5 5:4.  Henri  II  donna 
des  Lettres  à Henri-Robert  de  la  Marck, 
Comte  de  Braine  , par  lefquelles  Sa 
Majefté  le  commit  à l’exercice  de  la 
Charge  de  Capitaine  des  Cent-Suilfes 
en  l’abfenee  du  Duc  de  Bouillon  foà 
pere , prifonnier.  L'adrelfe  pour  le  fer- 
ment étoit  a M.  le  Connétable  de  Mont « 
morancy.  Henri -Robert  de  la  Marck  , 
Duc  de  Bouillon , mourut  de  poifon  le 
3.  Décembre  1574  à Sedan.  Il  avoit 
aufli  été  Gouverneur  de  la  Normandie. 

V.  {b)  Charles -Robert  de  la 
Marck  , fécond  fils  de  Robert,  Comte 
de  Maulevrier,  & depuis  connu  fous 
le  nom  de  Duc  de  Bouillon , Chevalier 
des  Ordres  du  Roi , Capitaine-  Colo* 
nel.  dés  Cent-Suiflès  de  la  Garde  de  Sa 


(a)  Dépôt  delà  Maifon  du  Roi.. 

• Journal  de  Henri  111.  T.  I.  pag.  108-109.  A h ► 
Baye  174^.  in-i°  fig. 

. {b)  Même  Dépôt  de  la  Maifon  du  Roi. 

Journal  de  Henri  111,  T.  V • f • ilÿ,  A la  Hay$ 
1744.  inri°.fig.  . , . 
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Majefté  , mourut  en  Septembre  1 622  r 
âgé  de  84  ans , & fut  enterré  dans  l’Ab- 
baye de  Saint  Yved  de  Braine..  Il  avoit  | 
«té  nommé  Capitaine  des  Cent-Suifles 
à la  mort  de  fon  pere.  Il  poflëda  cette 
Charge  jufqu’à  fon  décès.  11  prit  en- 
1595  P0Er  première  fois  la  qualité 
de  Capitaine  - Colonel  des  Cent- 
Suiflès.. 

VI.  Henri-Robert  de  la  Marck^ 
Comte  de  Braine , Baron  de  Serignan  * 
dit  le  Duc  de  Bouillon  y reçu  Capitai- 
ne-Colonel des  Cent-Suifles  de  la  Garde* 
du  Roi  en  furvivance  de  fon  pere  Char- 
les-Robert le  1 2.  Avril  1608  , après  la 
mort  duquel , en  1 622 , il  exerça  cette* 
Charge-  Il  mourut  en  fa  maifon  de 
Bfaine  près  de  Soiffons , le  7 Hovem- 
fere  165a,  âgé  de  77  ans,  & fut  en- 
terré en  l’Eglife  de  l’Abbaye  de  Braine- 

VII. .  Jean  de  Soui.llac  (:4) , Sei- 
gneur de  Montmege , de  Saiagnac  Sc- 
ie Grousbert  Capitaine  au  Régiment: 

rr*~  t r~. 

(a)  Bejfoti  ,..Raifons  & Refnonjlrances , p.iop.- 

Abrégé  Cbron.  & Hifl.  de  l'origine , fâc.  des  fro«— 
pes  de  France , par  Simon  Lamoral  le  Pippre  d ir- 
Nœttfville , Chanoine  de  Huy , T.  III.  p.  1 1%.  Lié»— 

|fe  I7ÎS.  in-4°.fig. 

Dépôt  de  laJdaifon  du  Roi— 
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des  Gardes  Françoifes  en  1638 , vendît 
fa  Compagnie  en  1 648  , fut  fait  Capi- 
taine-Colonel des  Cent-Suifles  le  8 
Mars  1653.  Il  donna  cent  mille -livres- 
pour  cette  Charge  r & la  poïîéda  juf- 
qu’à  fa  mort.  11  fut  fait  Lieutenant- 
Général  ès  Armées  du  Roi , nommé  à 
l’Ordre  du  Saint  Efprit,  & il  mourut 
le  1 3 Janvier  1 6 5 y.  Les  Suiffes  l’avoient 
furnommé  le  bon  Capitaine. 

VIII.  (4)  François  - René  dit 
Bec  , Marquis  de  Vardes  > Comte  de- 
Moret,  Gouverneur  d’Aigues-Mortes,, 
fut  fait  Capitaine  - Colonel  des  Cent 
Gardes  Suifl'es  ordinaires  du  Corps  du 
Roi  le  13.  Mai  1655  r & exerça  cette 
Charge  jufqu’à.  fa  mort.  Il  fut  crééChe- 
valier  de  l’Ordre  du  Saint  Efprit  le  3 1 
Décembre  1661  r Ôc  il  mourut  le  3 
Septembre  1678.  Le  Roi  lui  écrivit 
le  5 Novembre  1-663  une  (^)  Lettre 
fiir  le  Cérémonial  qu’on  devoit  obfer- 
ve#à  l’entrée  des  Ambaffadeurs  ex- 
traordinaires des  XIII  Cantons , qui 
venoient  à Paris  pour  renouveler  l’Ak 

X 

- - - - 

£a)  Bejfon  , ibid.  p.  107  108. 

Dépôt-  de  ia  Maifon  dit  RoL  ; 

(é)  Preuve  dix-neuviéme* 
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liance.  Les  (a)  Mémoires  de  la- Barcfe 
parlent  du  Marquis-  de  Vardes,  & de 
ion  attachement  pour  Gallon  Duc  d’Or* 
léans.  Ils  rapportent  qu’il  fut  bielle  le 

2 Juin  1 6 52  au  liège  d’Etampes. 

- IX.  (b)  Jean-Baptiste  de  Cassa* 
g net  , Marquis  de  Tilladet,  Maître 
de  la  Garde  - robbe  du  Roi , Lieute- 
nant - Générai  des  Armées  de  Sa  Ma» 
jelté , Gouverneur  de  Cognac  & de  la 
ville  & citadelle  d’Arras; r Lieutenant- 
Général  au  Gouvernement  d’Artois  , 
fut  reçu  Capitaine  - Colonel  des  Cent 
Gardes  Suifles  ordinaires  du  Corps  du 
Roi  en  1 67  8*  nommé  Chevalier  de  l’Or- 
dre du  Saint  Efprit  le  3 1 Décembre 
j 688 , fut  bielle  d’un  coup  de  moufques 
à la  cuifle  au  combat  de  Steinkerk  le 

3 Août  1 69^  y <5c  en  mourut  le  22  du 
même  mois. 

X.  Michel  - François-  le  Tel- 
üer,  Marquis  de  Courtenvaux  , reçu 
en  furvivance  de  la  Charge  de  Capital* 
ne-Colonel  des  Cent-Sûillès  de  là  Gar* 
de  ordinaire  du  Corps  dus  R$i que 
pofledoit  le  Marquis  de  Tilladet , le* 

(a)  L.  VIII.  p:  S70.  L.  X.  p.  708.  * 

Montglat  y Mém.  T.  UJ.  p.  174  Ç5  3 }8*_ 

ikj  Dépât  dt  lu  Maijoa  du  Roi,  tôc*. 
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18  Mars  1688  , fut  Mettre  de  Camp 
du  Régiment  de  la  Reine  , & mourut 
à Ancy-le-  Franc  le  1 1 Mai  1721. 

François  - Macé  le  Tellier> 
Marquis  de  Louvois , Mettre  de  Camp 
du  Régiment  d’Anjou  & Capitaine- 
Colonel  des  Cent  - Suittes  de  la  Garde 
du  Roi  en  furvivanee  de  fon  pere  Mi- 
chel François  , mourut  le  24  Septemk 
bre  1-719.  > û 

XI.  François-Cézar  le  Tellier* 
Marquis  de  Mont-mi  rail , de  Louvois  f 
&c.  fils  de  François- Macé , Capitaine»*  . 
Colonel  des  Cent  Gardes  Suittes  ordin 
naires  du  Corps  du  Roi , par  provifioa 
du  18  Septembre  1719,  en  furvivanee* 
de  fon  grand-pere  , a été  reçu  en  cettè 
qualité  le  4 Mars  1734.  S°n  oncle  * 
Louis- Charles -Cézar  le  Tellier , Mar* 
quis  de  Courtenvaux  , depuis;  Comte 
d’Eftrées  , Chevalier  des  Ordres  dét 
Koi , & Lieutenant  - Général  ès  Ar* 
mées  de  SaMajefté,  eut  le  19  Avril 
1722  une  coîiimittion  pour  exercer  la 
Charge  de  Capitaine-Colonel  des  Cent* 
Suittes  pendant  le  jeune  âge  de  fon  ne- 
yeu,  & en  prêta  ferment  entre  les  mains 
du  Roi  le  26  du  même  mois. 

.5/ 
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CAPITAINES  - LIEUTENANTS 


des  Cent  Gardes  Suif  es  ordinaires  du  Corps 
du  Roi , & Juges  tant  au  Civil 
qu’au  Criminel . 

(a)  Le  19  Mars  1500,  le  Sieur  de 
Menton  , Capitaine  , étant  décédé  , 
Louis  XII  commit  par  fes  Lettres  Pa- 
tentes. Pierre  Gïoob*  Suifïè  , pour  dé- 
cerner J on  ordonnance  & certification  pour 
le  paiement  des  Cent  - Suifles  , en  at- 
tendant qu’il  y eût  un  Capitaine  nom- 
mé. 

I.  N.  Fegelin  {b)  , de  Fribourg  ,, 
Lieutenant  des  Cent-Suifîès , comman- 
doit  cette  troupe  en  1500  dans  l’expé- 
dition du  Miianèsp 

II.  (c)  Louis  Spetter  , Suilîe,. 
Lieutenant , figna  en  15*5  le  Rolle  de 
montre  & de  certification  des  Cént- 
Sui  (Tes  , en  l’abfence  du  Maréchal  de 
Floranges  fon  Capitaine. 

p*  ■ '«'  ■ — 111,1  - 

{a)  Dépôt  de  la  Mai  fon  du  Roi . 

(Æ)  Difloire  de  Lovys  XII.  ès  années  1499.  1506 

1 soi  3 par  Jean  d'Anton  fon  Bifloriograpbe ypag*. 
*13.  chap.  XXXIIJ.  Paris  »<Sio.  ia-40. 

(0  Meme  Dépôs. 
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III.  (*)  Guillaume  Froelich, 
natif  de  Zurich,  s’établit  à Soleure  à 
caufe  du  changement  de  Religion  arri- 
vé dans  fa  Patrie  II  fut  Colonel  d’uà 
Régiment  Suiffe , & contribua  extrê- 
mement en  1 544  à la  vi&oire  de  Oeri- 
folles  , ainfi  que  nous  le  marquerons 
ailleurs.  Le  Roi  François  I le  créa 
Chevalier , & l’établit  Lieutenant  des 
Cent  Gardes  Suifles  ordinaires  de  fon 
Corps.  Froelich  fe  montra  digne  de 
l’eflime  de  ce  Prince , & il  ne  cefla  juf- 
qu’à  fa  mort  de  prouver  dans  plufieurs 
expéditions  fon  attachement  inviolable 
au  fervice  delà  France,  [b)  Il  mou- 
rut à Paris  le  4 Décembre  1 562,  âge 
de  70  ans.  On  voit  fon  Maufolé  (c)  en 
cette  Ville  dans  PEglife  des  Cordeliers. 


(a)  Graffer , Heroes  Helveti a , p.  203-207. 
Bejfon  , Raiforts  î$  Rtmottflrances  , p.  14e. 

Le  tnt  me  , Difcours  fomn  taire  xf>.  8. 

(b)  Sa  Vie  rapportée  par  André  lhevet  parmi  les 

Tour  trait  s Vies  des  Hommes  illujîres  , Grecx ..» 

Latins  Ç5  Payons  } pag.  414-416.  Taris  1584 . in- 
fol fig- 

Henri  Sauvai , Hift.  Recherches  des  Antiqui- 
tés de  la  ville  de  Paris  , T.  J.  l*v.  J V.  pag . 448. 
Taris  1733.  in- fol. 

Germain  Brice , Defcription  de  la  ville- de  Paris  > 
T.  lit.  Paris  1725.  in-i  1. 

(f)  Preuve  vingtième.  . ; . : ' 
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Ce  fut  fon  neveu  Guillaume  Tugge- 
ner  , de  Soleure  , qui  le  lui  fit  éleves. 

IV.  (a)  Louis  Pfiffer  , de  Lit- 

cerne,  Colonel  d’un  Régiment  Suiffe  , 
& le  même  qui  fauva  Charles  IX  à là. 
retraite  de  Meaux  , avoit  été  Lieute- 
nant de  la  Compagnie  des  Cent  Gardes 
Suiffes  ordinaires  du  Corps  du  Roi  en 
Décembre  1 5 62..  • * 

V.  (b)  JostGreder,  de  Soleure?, 

Lieutenant  de  cette  Compagnie  en 
1576,  leva  un  Régiment  Suiffe  en  No- 
vembre 1616,  & mourut  à Soleure  en 
J 6.29.  » 

„ VI.  (c)  Guillaume  Tuggener* 
neveu  du  Colonel  Guillaume  Froelich, 
iervjt  fort  jeune  en  France  fous  le  conv» 
mandement  de  fon  oncle  , fe  trouva 
la  bataille  de  Cerifolles  en  Piémont, 
aux  expéditions  de  Boulogne  en  Picar- 
die , & de  Verceil  au-dela  des  Monts , 
à la  bataille  de  Saint  Quentin , à la 
prife  de  Mariembourg , à celle  de  Ca- 


(a)  Bcffctt-  Raiforts  Çÿ  Remotifirances  , p.  104. 

„■  Craffer , Herors  Helvet.  p.  108-109.  Çjfc* 

(b)  Bejfon  3 ibid.  p.  104. 

Vogel yFrivil.  des  Suiffes  3p-  158.  « 

(#)  lhevet  y les  Pcurtraits  $$  Vies  des  HommfX 
teftres  , p.  416.,  • : j 
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lais , & à la  bataille  de  Dreux.  Char- 
les IX  l’annoblit  (a)  en  Janvier  1563. 
Tuggener  fut  fait  Gentilhomme  fer- 
vant  de  ce  Prince.  Il  fut  créé  Cheva- 
lier le  2 1 Décembre  1 570.  Charles  IX 
rappelia  dans  les  Lettres  qu’il  fit  expé- 
dier à ce  fujet,  tous  les  fervices  du  Ca- 
pitaine Tuggener  , qui  étoit  devenu 
Lieutenant  des  Cent-Suiffes  de  la  Garde 
de  Sa  Majefté.  Nous  parlerons  ailleurs 
plus  au  long  de  cet  Officier , qui  ob- 
tint depuis  la  commiffion  de  Colonel 
pour  commander  quatre  Compagnies 
Suiffies , deftinées  à la  Garde  du  Roi. 
Nous  dirons  feulement  ici  qu’il  eut 
grande  part  à la  faveur  de  Charles  IX  , 
’éc  qu’il  mourut  à Soleure  le  22  Mai 
1591,  âgé  de  65  ans.  Voici  deux  paf- 
fage  de  Brantôme  (b)  : Charles  IX  en 
mourant  pria  Poquenot  ( liiez  Tuggener) , 
‘Lieutenant  de  fes  Gardes  Suffis  qu’il  ai- 
moit  fort  de  faire  fes  recommendations  à 
tous  Meffieurs  les  Cantons  fes  bons  Com- 
pères 9 & de  garder  tous  jours  cette  bonne 
'^amitié  fidélité  que  de  fi  long  temps  ils 
avoient  portée  à la  France.  Le  même 

(a)  Preuve  vingt-uniéme. 

* (b)  Hommes  lllttjlres  de  Freinte  } T.  IV.  p. 

Jjeydt  1 666. 
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(a)  Autheur  dit  avoir  lû  dans  un  petit 
livre  Efpagnol  des  guerres’  de  Milan 
fous  Louis  XII , qu’il  y avoit  un  Ca- 
pitaine Suide  nommé  Tocquenet,  qui 
marcho'tt  toujours  vêtu  de  pied  en  Cappe 
de  peaux  d'ours  , fort  pellu , les  cheveux 
longs  & herijje ^ , avec  la  barbe  pareille  9 
deforte  qu’à  le  voir  on  l’eujl  pris  pour  un 
Diable  fauvage  , avec  fa  grande  & de- 
mefurée  taille.  Je  penfe  ,■  ajoute-t-il , que 
celuy  que  nous  avons  veu  en  France  fort 
aymé  du  Roy  Charles  IX  ; & Capitaine 
de  fa  Garde  Suijfe  , ejloit  fon  parenté  Le 
Colonel  Tuggener  obtint  du  Roi  Henri 
III  des  lettres  de  naturalifation  le  ij 
Août  1^75.  Il  avoit  un  neveu  , Guil- 
laume Tuggener,  qui  fut  Enfeigne  des 
cent  SuiJJes  de  la  garde  du  Corps  du  Roy , 
Ù1  Commandant  en  une  compaignye  de 
trois  cens  Soldat z Suijfes  du  Régiment  des 
Gardes  foubz  le  Collonnel  Balthafart  de 
Grijfac.  Le  Roi  Henri  IV  l’annoblit  {b) 
en  Avril  1595. 

VII.  (r)  Balthazàr  deGri^ach, 
de  Soleure  , qui  leva  un  Régiment 

(<i)  Ibid.  p.  49. 

(W  Preuve  vingt-deuxième. 

(r)  Hafftur,  Ci ht.  Salodt.  P.  IL  pag . 79, 
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Suifle  au  fervice  de  Henri  III  , & qui 
acquit  tant  de  gloire  dans  plufieurs  ba- 
tailles , (a)  fut  Lieutenant  des  Cent 
Gardes  Suiilès  ordinaires  du  Corps  du 
Roi  Henri  III  en  1 585.  Il  exerçoit 
encore  cette  Charge  en  1595.  H mou- 
rut en  1602.  Ce  fut  de  fon  tems  que 
Henri  III  fit  en  1 5 8-5  un  Réglement 

3ui  détaille  le  fervice  de  la  Compagnie 
es  Cent-Suififes, 

. VIII.  Peterman  de  Grissagh, 
de  Soleure  , fils  du  précédent , étoit 
Lieutenant  de  la  Compagnie  des  Cent- 
Suifles  depuis  1602  jufqu’au  9 Juin 
, qu’il  obtint  la  demie -Compa- 
gnie des  Gardes  Suifies  levée  par  fon 
pere , Sc  vacante  par  I3,  mort  du  Colo- 
nel Hartman. 

IX.  ( b ) Caspar  Gaelaty  , du  Can* 
ton  de  Claris  - Catholique  , premier 
Colonel  du  Régiment  des  Gardes  Suifi> 


(•)  Preuve  vingt-troi£éme» 

Vogel , Privilég.  des  Suiffes  , p.  y o-j  i . 

Beffon , Raiforts  $$  Remmflr.  f.  ios  & .édit. 
Taris  1672.  î«-4°.  ■< 

V oyex.  cbap.XXII.  Régne  de  Henri  III.  Régiment 
de  Heid,  en  r 5 8ç.  .* 

{b)  Bejfon y ibid.p.  90  rof. 

B aÿotnpierr e , Journal t T.  I.  pag,  457.  Cologne 
s666.  in~xi»fig» 
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fes , étoit  Lieutenant  des  Cent  Gardes 
Suiffes  ordinaires  du  Corps  du  Roi  de- 
puis [a)  le  9 de  Juin  1603,  jufqu’à  fa 
mort  arrivée  à Paris  en  Juillet  1619» 
Voyez  ce  que  nous  en  ayons  dit  à l’article 
des  Colonels  du  Régiment  des  Gardes , & 
de  la  Compagnie  Générale  des  Suijfes. 
Henri  IV  ftatua  en  1 6 1 1 un  Réglement 
entre  ce  Lieutenant,  & les  quatre  Com- 
pagnies des  Gardes  du  Corps. 

X.  (b)  Jacques  Fegelin,  de  Fri- 
bourg , Capitaine  en  1 606  daias  le  Ré- 
giment de  Praromann,  leva  en  1 6 14,  un 
Régiment  Suiffe  de.fon  nom  , & en 
1616  un  autre  de  la  même  Nation. 
Louis  XIII  le  créa  Chevalier  de  Saint 
Michel,  & le  nomma  en  Juillet  1619 
Lieutenant  de  la  Compagnie  des  Cent 
Gardes  Suiffes  ordinaires  de  fon  Corps. 
M.  Myron , Ambaffadeur  du  Roi , fit 
part  de  cette  promotion  au  Canton  de 
Fribourg  par  une  lettre  que  nous  ( c ) 

(/*'  Preuve  vingr-qtiatriéme. 

• {b)  Baffompierre  , Journal , T.  I.  p.  3 } 1 Eî>  futv* 

428. 

IJaJfner  , Chr.  Saloder.  P.  TT.p.  274.  C>  27  j. 

Beffon  , R ai  fon  s Çÿ  Remoriftrances  ,p.  105. 

Eta*  Délie,  de  la  Suiffe  , T.  117.  pag.  44-45» 

Idlmfleré.  1750.  fg.  irt-j 1. 

(0  Voyez.  Tome  I.  Preuve  XVII. 
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avons  rapportée.  Fegelin  mourut  à Fri- 
bourg le  10  Janvier  1624,  âgé  de  68 
ans.  On  y voit-  Ton  ( a ) Epitaphe  dans. 
FEglife  de  Saint  Nicolas,  {b)  Il  avoit 
été  Député  au  nom  de  Ton  Canton  aux 
Dietes  deBaden  eni6i2  , 1613, 1615, 
1616  & 1618.  Les  X 111  Cantons  le 
nommèrent  en  1620  pour  repréfenter 
au  Roi  les  griefs  de  la  Compagnie  des 
Cent-Suiflês. 

XI.  { c ) François  d’Affry  , de 
Fribourg  , Seigneur  de  Juvify  , fils  de 
Louis  d’Affry  Avoyer  du  Canton  de 
Fribourg,  leva  le  29  Mars  1630  un 
Régiment  Suilfe  au  fervice  de  Louis 
XIII , & un  autre  de  la  même  Nation 
en  1635.  H fut  créé  Lieutenant  de  la 
( d)  Compagnie  des  Cent  Gardes  Suiflès 
©rcunakes  du  Corps  du  Roi  en  1 624  , 
& pofféda  cette  Charge  jufqu’en  1645. 


(a)  Preuves  vingt-cinquième  6c  vingt-fixiéme. 
\ {b)  Miroir  Fol: tique  £5  Civil  de  la  Suiffe  , en 
Allemand , P.  I.  f • 141-  Zo ug  1706.  *«-4°. 

(c)  Baffomp.  Journal  y T.  fl. f.  $09-6  n.  * 
Haffner  , Cbr.  Solodor.  P.  U.  p • # ipr. 

Mercure  François  , T.  XXI.  pag • J7-  j8.  es  an ■» 
nées  \6is-\6\7.  Paris  1 6 39-  in- 8°. 

Bejfon  , Raifons  Remonj},  ances  , p.  îoô.Zf* 

'( i)  Preuve  vingt-feptiéme. 
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Louis  XIII  le  nomma  Chevalier  de  fort 
Ordre  de  Saint  Michel.  Le  Colonel 
d’Affry  fut  établi  par  te.  Duc  de  Lon- 
gueville Gouverneur  de  la  Principauté 

le  Neuchâtel , & il  obtint  en  1644  la 
Dignité  d’Avoyer  de  Fribourg.  Ilgvoit 
leve  en  1/539  une  Compagnie  au  Régi- 
ment des  Gardes  Suides.  Sa  mort  arri- 
va en  1 64®*  *■  _ 

XlL  U)  Ulrich  de  Diesbach, 

de  Fribourg  , Seigneur  de  Premont  , 
fut  Lieutenant  des  Cent  Gardes  Suil 
fes  ordinaires  du  Corps  du  Roi  depuis 
1 646  jufqu’à  fa  mort , en  1 671 . U avoiç 
' de  plus  une  Compagnie  Suide  franche 
de  trois  cens  hommes  au  fervice  de  Sa 
Maiefté.  Madame  de  Motteville  [b)  9 
en  faifant  la  defeription  de  la  Cavalcade 
oui  fut  faite  à Paris  en  1 6 5 1 a l’occaflbn 
de  la  majorité  de  Louis  XIV,  s’exprime 
ainfi  1 mM*  àe  Diesbach  Lieutenant  de  là 
Compagnie  des  Cent  Suffis  , un  Çavalitr 
des  plus  illujlres  maifons  de  la  Suffi  , Vf 

(a)  Beffon  , Raifons  Çÿ  Remonflrances  ,'p.  106. 

- Vogel  y Privilég.  des  StHffes , p-  18  » 84* 

Extrait  concernant  la  famille  de  Diesbach  , p.  1» 

11.  Rribvuvg  1749-  t a j „ 

(A)  Mémoires  y T.  V.  p.  87'»?«  Amfierd.  i7)9‘ 
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des  plus  attachées  depuis  longues  années 
au  fervice  de  nos  Rois,  êtoit  très -bien 
ïijujlé  a f ancienne  Suijfe  d'un  habit  de  fa- 
tin  couleur  de  feu  avec  le  manteau  cou- 
vert d'une  large  dentelle  d'or  if  d’argent , 
doublé  d’une  brocatelle  de  même  que  le 
pourpoint  , if  le  haut  de  chauffe  découppé 
par  bandes  auff  de  fatin  , couvert  d'or  if 
d'argent  , defqueltes  bouffoit  une  autre 
brocatelle , la  toque  de  velours  noir  en  tête , 
garnie  d’une  aigrette  de  héron  , if  de 
quantité  de  belles  plumes  , agrajfées  d'un 
nœud  de  diamants  , avec  un  cordon  de 
%ême  , étant  monté  avantageufement  fur 
un  cheval  barbe , qui  avoitauffi  un  penna *• 
che  d'aigrettes  des  plus  beaux  , les  crins 
ornés  if  tout  garnis  de  diverfes  grandes 
houppes  , if  galons  d'or  if  d’argent  ; la 
houjfe  étoit  de  velours  couleur  de  feu  cou- 
verte d'une  haute  dentelle  , if  broderie 
d'or  if  d’argent  ; l'or  moulu  appliqué  if 
bruni  avec  tant  d’an  fur  le  mors  , les 
boucles  & les  étriers  , qu'ils  fembloient 
d’or  maffif.  Il  étoit  accompagné  de  douze 
petits  Suijfes,  qui  portoient  leurs  hallebardes 
de  fort  bonne  grâce , auffiavec  leurs  toques 
de  velours  en  tête , ondoyées  de  diverfes 
plumes  , dejorte  qu'il  n'efl  point  de  mé- 
moire d'homme , qu'aucun  autre  de  cette 
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Nation  ayt  paru  plus  lejlement , if  eut 
plus  d’approbation  , & d’applaudijfement 
de  la  Cour  if  du  Peuple.  M.  de  Dies- 
bach  conduifoit  la  Compagnie  des  Cent- 
SuifTes , conjointement  avec  le  Lieute- 
nant François  le  Sieur  de  Sainte  Marie. 
Elle  étoit  habillée  de  neuf,  portoit  des 
toques  de  velours  noir,  ayant  le  cor- 
don d’or  & des  plumes  de  la  livrée  du 
]Roi , & elle  marchoit  à pied  , avec 
l’Enfeigne  portant  le  drapeau  , & Ton 
Survivant  à côté  de  lui.  Ulric  (a)  de 
Diesbach  fe  diftingua  en  1654  comme 
Volontaire  à l’attaque  des  Lignes  d’Ar- 
ras , & fut  blefié  en  cette  journée. 

Les  Cantons  affèmblés  en  1 648  à Ba- 
den  adreflerent  à M.  de  la  Barde,  Am- 
feafladeur  du  Roi , un  ( b ) Mémoire  , 
dans  lequel  entr’autres  articles  ils  s’é- 
nonçoientainfi  : Nos  Seigneurs  if  Supé- 
rieurs ejlans  aduertis  que  la  place  de  Lieu- 
tenant de  Cents  Suffis  de  la  Garde  Royale 
n’ague  res  a été'  vendue  par  argent , ils 
prient  Son  Excellence  que  pour  l’aduenir  ce- 
la n’arrive  plus , if  que  davantage  tous  les 

» «*■■■■?■«  ■■■■■■■  ni  1 

(a)  Gazette  de  Ermite,  1654.  pag.  496.  Taris 

in- 40. 

(/*)  Copie  authentique  de  te  Mémoire  entre  les 
mains  de  TAutbeur , 
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Officiers  Soldats  qui  ne  font  pas  Suijfes 
dans  ladite  Compagnie  foient  congédiez  , 
& leurs  places  remplies  par  ceux  de  la 
Nation  fùivant  la  teneur  de  leurs  privi- 
lèges & de  l’alliance  , à cette  fin  que  tout 
Jott  rejlabli  Juivant  la  Capitulation.  Les 
Ambaffadeurs  envoyés  par  les  Cantons 
en  1 6 5 o à la  Cour , réitérèrent  les  mê- 
mes repréfentations , & ils  eurent  pour 
réponfe  en  date  du  dernier  jour  de  Mai 
de  cette  année  , Que  Sa  Majeflé  a ejlé 
bien  informée  que  la  charge  de  Lieutenant 
de  Cent  Suijfes  n'a  point  ejlé  vendue  à prix 
d'argent , mais  qu'elle  a ejlé  donnée  au 
mérite  du  Sieur  de  Diesbach  , & pour  ré» 
compenje  de  [es  fervices  & de  ceux  de 
fa  maifon , & ne  fouffrira  pas  qu'il  y ait 
aucun  abus.  Et  s’il  s’y  rencontre , Sa  Ma - 
jefté  y remédiera , & Tlès  à préfent  or- 
donnera en  cas  que  dans  la  dite  Compa- 
gnie il  y eujl  ejlé  mis  des  Officiers  ou  des 
Soldats  d'autre  Nation,  qui  n’y  deujfent 
pas  ejlre , qu'ils  en  feront  tirez. 

Les  Cantons  firent  encore  des  [a)  re- 
préfentations en  faveur  de  la  Compa- 
gnie des  Cent  Suiffes  en  1657  , le  6 
Juillet  1659  > en  Novembre  1663  , & 
en  Juillet  1683. 

{al)  Preuve  vingt-huitième. 

S iij 
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( a ) Ulrich  dé  Diesbach  mourut  le 
i o Février  1 671 . Sa  Compagnie  fran- 
che fut  donnée  à fon  fils  Jean -Ferdi- 
nand, celui-ci  la  réfigna  avec  l’agré- 
ment du  Roi  en  faveur  de  fon  coufin  ( 
qui  fuir.  •.  . 

XIII.  (3)  Georges -Nicolas  de 
Diesbach  , de  Fribourg,  Seigneur  de 
Belleroche  , fut  pourvû  le  30  de  No- 
vembre 1671  de  la  Charge  de  Lieute- 
nant de  la  Compagnie  des  Cent  Gardes 
Suiffes  ordinaires  du  Corps  du  Roi  , 
vacanté  par  la  mort  de  fon  oncle  Ulrich 
de  Diesbach  - Prémont.  Il  poffédoit 
aufli  une  Compagnie  franche  de  fa  Na- 
tion. Il  fe  trouva  à plufieurs  batailles, 
& entr’autres  fiéges  à celui  de  Maf- 
tricht. 

XIV.  Nicolas  de  Diesbach-Bel- 
ieroche  , Seigneur  de  la  Cour  , né  à 
Fribourg  le  11  Avril  1668  , entra  au 
fervice  Cadet  en  1683  dans  la  Compa- 
gnie franche  de  Georges  - Nicolas  de 
Diesbach  - Belleroche  fon  pere,  y fut 
fait  Enfeigne  le  27  Décembre  1687, 
lorfqu’elle  fut  incorporée  dans. le  Régi- 

(<*)  Bejfon,  Difcours  fommaire  ,p.  8 p. 

(b)  Généalogie  de  Diesbach  vtdimée. 

‘ Bejfon , Raifons  & Remontrances  , p.  108. 
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ment  Suilfe  d’Erlach  , Sous -Lieutenant 
de  cette  Compagnie  le  12  Mars  1689 
dans  le  Régiment  de  Schellenberg  r 
Lieutenant  des  Grenadiers  de  ce  Régi- 
ment lors  de  leur  création  , Licure- 
nant  de  la  Compagnie  de  fon  pere  le 
14  Mai  1692  , Capitaine  le  8 Avril 
1693  , fervit  au  liège  de  Namur  , au 
bombardement  de  Charleroi  où  il  com- 
manda les  Grenadiers  de  fon  Régiment, 
au  blocus.de  Huy,  au  brûlement  de 
Schetal , &c.  Il  fuccéda  à fon  pere  dans 
la  Charge  de  Lieutenant  des  Cent  Gar- 
des Suifîès  ordinaires  du  Corps  du  Roi 
le  10  Mai  1699.  Le  Roi  le  nomma 
Chevalier  de  TOrc^e  de  Saint  Michel 
le  5 de  Septembre  1721.  M.  deDies- 
bach  mourut  à Fribourg  en  173  ... 

XV.  François-Philippe  de  Dies- 
bach  de  Belleroche  , du  Canton  de 
Fribourg,  fils  aîné  du  précédent,  ob- 
tint le  *3  O&ôbre  1720  la  Charge  de 
Lieutenant  des  Cent  Gardes  Suifiès  or- 
.dinaires  du  Corps  du  Roi , vacante  par 
la  démiffion  de  fon  pere  , qui  néan- 
moins conferva  la  furvivance  de  fon 
fils. 

XVI.  Joseph  de  Reynold,  de 
Fribourg  j entré  au  fervice  le  1 5 Juin’ 

S iv 
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1719  au  Régiment  des  Gardes  Suiffes, 
Chevalier  de  Saint  Louis  le  1 3 Avril 
1737  , Capitaine -Commandant  de  la 

Compagnie  de  Reynold  au  Régiment 
!s  Gardes  Suifles  le  18  Juin  1741  , 
Brigadier  le  20  Mars  1747 , eft  Lieu- 
tenant de  la  Compagnie  des  Cent  Gar* 
des  Suiffes  ordinaires  du  Corps  du  Roi 
depuis  le  premier  Juillet  173  3 , lors  de 
la  démillion  de  Meilleurs  de  Diesbach- 
Betleroche  pexe  & fils. 
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PREUVE  PREMIERE. 

Aâes  viâimés  concernant  léî.  d’Erlack  , 
Lieutenant-  Général  es  Armées  du  Rot- 
Louis  XIV,.  & Gouverneur  de  Brijach» 


RN  A RD,  par  Iâ  grâce dè  Dieu 
Duc  de  Saxe. 

La  nédffiîté  dè  nos  affaires  nous1 
obligeant'  de  nous  éloigner  de  ces 
quartiers  ici  pour  quelque  tems  avec  noftre-- 
armée,  nous  avons  donné  au  fleur  d’Erlacfe: 
naître-  Général  Majpr  la  fur  Intendance  &►, 

S>v* 
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Gouvernement  non  feulement  de  cette  ville 
8c  fortereffe , mais  aufly  de  toutes  nos  garnie 
fons  circonvoilines  de  par  deçà  , avec  char- 
ge de  pourvoir  à ce  qui  fera  nécefl'aire  pour 
l’entretien  8c  la  conservation  de  nos  dittes 
places , à la  recrue  des  Régiments,  à l’adminif- 
tration  de  la  Juftice , aux  vivres  , aux  forti- 
fications , à l’artille»e , 8c  en  fomme  à tout  ce 
que  les  néjgeffités  du  temps  8c  les  circonf- 
tances  refquereront,  de  tenir  la  main  à ce  que 
les  ordres  que  luy  8c  autres  nos  Confeillers 
que  nous  laiderons  icy , trouveront  bon  d’é- 
tablir pour  la  police  8c  le  rétabliftement  du 
payi  foyent  obfervés  ; 8c  de  nous  avertir  eu 
diligence  s’il  an^roit  quelques  chofe  qui  put 
eonçemer  le  changement  de  Garni  fon  , ou 
s’il  y avoit  quelques  avis  d’importance  afin 
que  Nous  en  puiffiœis  ordonner  ce  qui  fera  , 
à propos,  y faifimr  en  cela  8c  toutes  autres 
chofes  nécelfaires  paroitre  fa  dextérité  côn-' 
nue  félon  la  confiance  qu’avons  pnfe  en  fit 
perfonne.  Si  donnons  en  mandement  à tous 
nos  Officiers  de  guerre  de  quelque  grade  qu’ils 
foyent , Commilfaires , Baillifs  8c  autres  qui 
fervent  dans  cette  Province  places  8c  garni- 
ions  de  noftre  ObéilTance , d’obéir  à noftre  dit 
Général  Major  8c  d’obferver  fes  Ordres  en 
toutes  les  chofes  fiis  mentionnées.  En  foy  de- 
quoy  nous  avons  ligné  la  préfente  de  noftre 
main  propre  8c  y avons  fait  appofer- lé  Scei 
de  nos  armes- fait  àBriza$h  le  lo.  Décembre 

*63  a. 
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Aujourd’huy  2,0.  Avril  163.9.  le  Roy  eftant 
à St.  Germain, en  Laye  voulant  reconnoitre 
les  fignalés  fervices  que  le  fleur  D’Erlach  Gé- 
néral Major  a rendu  pendant  la  prefente 
guerre  au  bien  de  la  Caufe  commune  , a 
continué  journellement  à prefler  Monfieur 
le  Duc  de  Waymar  à luy  donner  des  preuves 
de  l’Eftime  particulière  qu’Elle  fait  de  fa  per- 
fonne  , fa  ditte  Majefté  luy  a accordé  6c  fait 
don  de  la  fomme  de  douze  mille  livres  de 
penfion  par  chacun  an , à prendre  fur  le$ 
deniers  tant  ordinaires  qu’extraordinaires  de 
fon  Efpargne , voulant  qu’en  vertu  du  pré- 
fent  Brevet  ledit  fleur  D’Erlach  foit  couché 
8c  employé  pour  la  ditte  fomme  de  douze 
mille  livres  dans  l’Etat  des  Renflons  8c  payé 
d'icelle  par  chacun  an  ou  par  les  Tréforiers 
de  l’Efpargne  fur  fes  fimples  quittances , à- 
commencer  du  premier  Janvier  de  l’année 
derniere  1638  L’ayant  faditte  Majefté  pour 
témoignage  de  cette  fiénne  Volonté  figné  de 
fa  main  8c  fait  contrefigner  par  moy  fon 
Confeiller  Sc  Secrétaire  d’Etat  3c  de  fes  Com- 
mandements 

Signé  LOUIS. 

• ...  ; ' ■ . ».  t c 

Et  plus  bar  y S u B t B T. 


A.  *.  ; 
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L O U I S par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de 
France  & de  Navarre , à noifcre  amé  8c  féal 
le  fieur  d’Erlach  Général  Major  en  l’armée 
commandée  par  feu  noftre  très-cher  8c  très- 
aimé  Couftn  le  Duc  Bernard  de  Saxe  Vey- 
mar , Salut.  Aywt  plu  à Dieu  appeller  à 
foi  noft  redit  Cou®  fur  lequel  nous  nous  re- 
posions tant  de  la  conduite  générale  de  l’ar- 
mée étrangère  qu’il  commandoit  à noftre  fol— 
de  6c  fous  noftre  autorité  pour  le  bien  de  la 
caufe  commune  que  du  commandement  lur 
les  places  qu?il  avort  conquifes  par  le  moyeu 
d’icelle  ; Nous  avons  jugé  après  la  perte  très- 
notable  que  nous  faifons  avec  les  Princes  nos 
Alliés  8c  confédérés  d’une  perfonne  d’un  fi 
grand  poids  6c  cônfidération  dont  .. . . . ~ 
un  très  fenfibledeplaiftr  non  feulement. pour 
l’intereft  que  nous  y avons  commun  avec 
eux  , mais  aufii  pour  l’affection  finguliere 
que  nous  portions  à noftredit  Couftn , qu’il 
étoit  néceflaire  de  pourvoir  au  plutoft  à la; 
garde  8c  çonfervation  defdites  places  , 8c 
ayant  grandement  approuvé  le  choix,  qu’il 
avoit  fait  de  vous  pour  vous  établir  Gouver- 
neur de  la  ville  6c  fortereife  de  Brirach  pour 
n’avoir  pas  moins  de' connoiflanee  que  luy- 
des  bonnes  qualités  qui  font  en  vous  6c  mef— 
me  de  voftre  valeur expérience , vigilance; 
& conduite;  8c  de  la  fidélité  8c  affediou. 
qu’av*a  à rtoûre  fervice  6c  au  bien  de  la  caufe 
commune,  dont  voua  avés  rendu  des  preu- 
ves fignalées  non  feulement  dans  les  divers? 
E m ploij  que  noftredit  Couftn.  vous,  a donné  , 
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friais  aulTy  dans  les  Charges  que  vous  ave's 
exercé  à noftre  fervice.  A ces  caufes  ôc  autres 
bonnes  «modérations  à ce  Nous  mouvans , 
nous  vous  avons  ordonné  & établi  , ordon- 
nons ôc  établiffons  par  ces  préfentes  lignées 
de  noftre  main  Gouverneur  de  la  Ville  ôc  for- 
terelîé  de  Brizach  ôc  du  Pais  en  dépendant  ôc 
ladite  charge  vous  avons  donné  Ôc  oétroyé - 
donnons  ôc  oélreyons  , pour  après  que  vous 
aurez  prêté  es  mains  du  Sieur  Comte  de  Gué- 
brian  repre'fentant  nollre  Perfonne  en  cette 
occafion  le  ferment  de  garder  laditePlace, pour 
nous  bien  ôc  fidellement , ôc  de  nous  y fervii 
envers  tous  ôc  contre  tous  , icelle  Charge 
exercer  aux  honneurs  autorités  ôc  préroga- 
tives qui  y appartiennent  ôc  aux  apointe- 
mens,  qui  vous  feront  par  Nous  ordonnés  , 
Commander  tant  aux  habitans  qu’aux  gens 
de  guerre  qui  font  ôc  feront  ci-après  en  gar- 
nifon  en  ladite  place , foire  viure  lefdits  ha- 
bitans en  union  ôc  concorde  les  uns  avec  les 
autres  ôc  lefdits  Gens  de  guerre  en  bonne  dif- 
eipline  ôc  police  ôc  généralement  faire  tout 
ee  qui  dépend  de  ladite  charge  ôc  autorité 
de  Gouverneur  de  ladite  Ville  ôc  fortereff* 
de  Brizach  ôc  Païs  ; le  tout  fous  nofire  auto- 
rité ôc  de  nos  Lieutenans  G^péraux.  De  ce 
vous  donnons  pouvoir,  autorité  , comman- 
dement fpécial  par  ces  préfentes.  Mandons 
aufdits  Lieutenans  Généraux , de  vous  met- 
tre , faire  ôc  laiflèr  jouir  du  contenu  en  icel- 
les. Ordonnons  à tous  Colonels  , Capitai- 
nes ôc  Officiers  tant  Cavalerie  qu’Infanterie 
de  quelque  Nation  qu’ils  foient  ôc  qui  feront 
en  ladite  Ville  ôc  fortereffe  de  Brizach  ôc  aux 
Èabitans  d’ieelle  ôc  duditPaïs  en  dépendant,. 
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de  vous  reconnoitre  8c  obéir  fans  difficulté  : 
Car  tel  eft  noftre  plaifir.  f 

Donné  à Mezieres  le  zp  jour  du  mois  de? 
Juillet , l’an  de  grâce  mil  lix  cens  trente- 
neuf  8c  de  noftre  Régné  le  trentiefme. 

Signé  LOUIS, 

« # 

. Par  le  Roy  SüBlet,  . . 

• : i v.  . “ " 

Amplification  du  Pouvoir  au  Gouvernement  ir 
Brix.acb  pour  M . d'Erlach,  , 

- LOUIS  par  la  Grâce  de  Dieu  Roy  de 
France  8c  de  Navarre  , à noftre  cher  8c  bien 
aimé  le  Sieur  d’Erlach  Major  Général  à noftre 
Armée  d’ Allemagne  8c  Gouverneur  de  1% 
Ville  8c  fortereli'e  de  Brizach.  Salut.  «Vous 
ayant  donné  par  nos  lettres  patentes  le  Gou- 
vernement de  Brizach  8c  délirant  que  vous 
l’exereiés  avec  la  mefme  autorité  qu’ont  eu 
ceux  qui  ont  été  ei  - devant  Gouverneurs  , 
que  nous  avons  fceu  depuis  l’expédition  dé 
nofdites  lettres  patentes  avoir  eu  comman- 
dement lur  toutes  les  autres  du  Brifgau , poux 
la  confiance  particulière  que  nous  avons  en 
voftre  fidélité  ,8c  affection  à noftre  fervicp 
& en  voftre  prudence , valeur  8c  expérience 
au  *fait  de  la  guerre  , conduite  8c  diligence. 
A ces  caufes  en  amplifiant  voftre  pouvoir  de' 
Gouverneur  de  ladite  Ville  8c  fortereffe  der 
Brizach , nous  vous  avons  donné  8c  oétroyé 
donnons  8c  oétroyons  par  ces  préfentes 
lignées,  de  noftre  main  le  Commandement  . 
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général  fur  ledit  Brizach , Ville  8c  place  , 
Chafteaux  8c  autres  lieux  en  dépendant , mef- 
me  fur  les  Villes  de  Fribourg , Nieubourg , 
Rhinfeld , le  Chafteau  de  Loffenbourg , ceux 
de  Tannes,  Landfcron  8c  Seffinguen  tenus 
par  nos  armes,  voulons  8c  entendons  que 
vous  ordonniés  aux  Gouverneurs  defdites  Vil- 
les , places  8c  Chafteaux  8c  autres  lieux , en- 
femble  aux  habitaps  d’iceux  8c  aux  gens  de 
guerre  y étant  ou  qui  y feront  ci-après  en 
garnifon  tout  ce  que  vous  verres  eftre  à faire 
pour  leur  .confervation  en  noftre  obéifiance 
8c  pour  le  bien  8c  avantage  de  noftre  fervice* 
aux  honneurs  , autorité  , prérogatives  8c 
prééminences  , dont  les  Gouverneurs  dudit 
Brizach  ont  ci  devant  bien  8c  duement  joui 
pendant  que  ladite  place  a été  entre  autres 
mains  que  les  noftres  , nonobftant  qu’ils  ne 
foient  fi  particulièrement  exprimés , le  tout 
fous  noftre  autorité  8c  de  nos  Lieutenans  Gé- 
néraux aufquels  nous  mandons  de  vous  faire 
joüir  du  contenu  en  ces  préfentes,  ordonnons 
8c  enjoignons  aufdits  Gouverneurs  de  Fri- 
bourg , Nieubourg , Rhinfeld , Loffenbourg  , 
Tannes  , Landfcronn  , Seffinguen  8c  autres 
tenus  par  nos  armes  dans  ledit  Pais  de  vous 
reconnoitre  8c  obéir  ez  chofes  touchantes  8c 
concernantes  ledit  Commandement  général  r 
fans  difficulté  r fous  peine  de  défobéifî'ance  t 
Car  tel  eft  noftre  plaifir. 

Donné  à S.  Germain  en  Laye  ce  28  No- 
vembre l’àn  de  Grâce  mil  fept  cens  trente 
neuf  8c  de  noftre  Régné  le  trentiefme- 

Signé  LOUIS. 

Par  le  Roy  Sublex*. 


* 
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« Scellé  tiu  Grand  fceau  de  cire  jaune. 

Ainli  fidellementlevé  de  defliis  fon  origi- 
nal en  parchemin  , duëment  fcellé  8c  ligné  à 
Berne  le  6-  Avril  1731.  par  D.  Weber  No- 
taire. ♦ * 

V. 

Lettre  de  N ctturalijati^n  en  favettr  d» 
Sieur  d'Erlacb. 

LOUIS  par  la  Grâce  de  Dieu  Roy  de- 
France  8c  de  Navarre  à tous  préfens  8c  à ve- 
nir Salut.  Noftre  cher  8c  bien  aimé  le  Sieur 
Louis  d’Erlach  , Sieur  de  Caftelen , natif  de 
la  Ville  de  Berne  en  Suiffe , Major  Général  en 
noftre  armée  d’Allemagne , Gouverneur  pous 
noftre  fervice  de  la  Ville  8c  forterefle  de  Bri- 
zach  8c  du  pais  en  dépendant  nous  ayant  fait 
connoitre  le  defir  qu’il  a de  finir  fes  jours  dans 
noftre  Royaume  8c  autres  lieux  de  noftre 
obéiflance 8c  ayant  bonne  connoilfance  de 
Faffeétion  particulière  qu’il  a vers  cette  Cou- 
ronne 8c  pour  noftre  fervice  >.  dont  il  a rendu1 
des  preuves  fignalées  en  plufieurs  importan- 
tes occafions , mefme  nouvellement  en  celles 
quijCe  fcTnt  préfentées  dans  la  guerre  du  cofté 
n Allemagne,  enforte  que  nous  n’avons  pas, 
moins  de  confiance  en-  fa  fidélité  qu’en  celle 
de  l’un  de  nos  naturels  Sujets,  délirant  aufTjn 
reconnoître  les  fervice»  qu’il  nous  a:  rendu 
en  différera  emplois  8c  qu’il  nous  continue, 
chaque  jour  eldites  charges.  A ces  caüfes  8c 
autres  bonnes  confïdérations , à ce  nous  mou- 
vans  de  noftre  grâce  fpéciale , pleine  puif- 
fcnce  & autorité  royale  Nous  avons  audit 
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Sieur  d’Erlach  permis,  accordé  8c  céhcyé , 
Permettons  accordons  8c  oétroyons  par  ces 
préfentes  fignées  de  rroftre  main,  voulons  8c 
nous  plaift  qu’il  puifle  8c  luy  foit  loifîble  de 
reTider  8c  s’habituer  en  ncftredit  Royaume, 
Pais  8c  Terres  de  noflre  obéifiance,  8c  tels 
lieux  que  bon  luy  femblera  , acquérir  8c  pof- 
féder  tous  biens  tant  meubles  qu’immeubles 
quelconques  8c  d’iccux  comme  auflÿ  de  ceux 
qu’il  a déjà  acquis  8c  pourra  ci-après  acqué- 
rir 8c  luy  font  échuz  8c  pourront  écheoir  8c 
appartenir  par  fucceffion  , donation  , ou 
autrement , jouir  8c  ufer , en  donner  8c  dit* 
pofer  par  tefiament , donation  entrevif  ou 
autrement  ainfy  qu’il  avilera  ton  eftre , 8c 
que  fes  enlans  héritiers  , eu  autres  à qui  fes 
biens  devront  écheoir,  ou  en  faveur  defquels 
il  en  aura  difpofé  luy  puiflent  iucceder  en  pren- 
dre la  polfeffion  8c  jouiflanee , pourvu  qu’ils 
foient  nos  F.egnicoles , fans  toutes-fois  que 
ledit  Sieur  d’Erlach. foit  tenu  pour  fa  perfon- 
lie  de  réfider  en  noftre  Royaume  dont  atten- 
du le  fervice  qu’il  nous  rend  hors  d’iceluy, 
nous  l’avons  relevé  8c  difpenfé.,  relevons  8c 
difpenfons  par  ces  préfenter.  Entendons  que 
ledit  Sieur  d’Erlach*  jouiffie  des  mefmes  hon- 
neurs , privilèges  8c  franchifes  8c  liberté  dont 
jouiffient  8c  ont  accoutumé  de  jouir  8c  ufer  nos 
vrais  8c  naturels  Sujets  Regnicoles.  Voulons 
qu’il  foit  réputé  tel  en  tous  aûes  tant  en  ju- 
gement que  dehors , fans  qu’en  vertu  de  nos 
Ordonnances  ou  autrement  nos  Officiers  ou 
autres  puiffent  après  fon  trépas  prétendre  fes 
biens  nous  appartenir  par  dioit  d’aubaine  ou 
autrement,  ni  en  la  jcuifi’ance  d’iceux  trou- 
bler fes  enfans  8c  héritiers , les  ayant  quant 
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à ce  avec  ledit  Sieur  d’Erlach  habilités  8c  dif-  \ 
penfés , habilitons  8c  difpenfons  par  ces  pré- 
fentes , impofant  fur  ce  filence  perpétuel  à 
nos  Procureurs  généraux , leurs  Subftituts  8c 
tous  autres  fans  que  pour  raifon  de  ce  ledit 
Sieur  d’Erlach  ni  fes  héritiers , fuccelfeurs  8c 
ayant  caufe  foient  tenus  pour  payer  aucune 
finance  ni  indemnité  de  laquelle , à quelle 
valeur  8c  eftimation  quelle  puilfe  monter, 
nous  leur  avons  fait  8c  faifons  don  , par  ces 
dites  préfentes  fans  que  ledit  Sieur  d’Erlach 
foit  tenu  pour  fa  perfonne  de  réfider  en  nollre 
Royaume , attendu  le  fervice  qu’il  nous  rend 
hors  d’iceluy.  Si  donnons  en  Mandement  a 
nos  amés  8c  féaux  Confeillers  les  Gens  des 
Comptes,  Tréforiers  de  France,  Généraux 
de  nos  finances,  Baillifs , Sénéchaux , Pre- 
vofts  , 8c  autres  nos  Jufticiers  8c  Officiers  ^ 
qu’il  appartiendra,  que  de  nos  préfentes  Let-  ' 
très  de  grâces , habilitation  , dons , oétrois  , 

8c  difpenfe  de  tout  le  contenu  ci-  deflus , ils 
fa.fent , fouffrent  8c  IaifTent  ledit  Sieur  d’Er- 
lach fes  héritiers  8c  autres  en  faveur  defquels 
il  aura  difpofé  comme  dit  eft  , de  fes  biens  , 
joüir  8c  ufer  pleinement  8c  paüiblement  fans 
leur  faire  ni  fouffrir  leur  eftre  fait  ou  donné 
aucun  trouble  ni  empêchement  au. contrai- 
re , lefquels  fi  faits  ou  donnés  leur  eftoient , 
les  mettent  ou  fafTent  mettre  incontinent  8c 
. fans  délai  au  premier  état  8c  du  : Car  teL 
eft  noftre  plaifir,  nonobftant  quelconques  Or- 
donnances 8c  Lettres  à ce  contraires  aufquel- 
les  8c  aux  dérogations  y contenues  nous 
avons  dérogés  8c  dérogeons  par  ces  préfen- 
tes 8c  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  8t  fiable 
‘ à toujours , nous  y avons  fait  mettre  noftre 
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fcel  ; fauf  en  autres  chofes  noflre  droit  6c 
l’autrui  en  toutes.  ^ ■ 

J 4 

Donné  le  du  mois  de 

de  l*an  de  grâce  mil  lix  cens  trente  neuf  6c  de 
nollre  régné  le  trentieime. 

Signé  LOUIS. 

Par  le  Roy  SuBlET. 

Grand  fceau  pendant  en  cire  verte. 

La  Copie  ci  deflus  a été  fidellement  tirée 
de  deiîüs  fon  Original  en  parchemin , duë- 
pient  fcellée  6c  lignée  , atteûé  à Berne  ce 
6 Avril  1731.  •.  \ i ■ 

f jt 

Signé  D.  Weber  Note. 

♦ • * V I. 

Moniteur  d’Erlach , ayant  fçu  par  le  Siêur 
Cargra  le  befoin  qu'a  mon  Coulin  le  Maref- 
chal  de  Guebriant , d’un  plus  grand  apnfort 
d'infanterie  que  celui  que  j’uvois  deftiné  des 
Places  de  l’Alface  ÔC  de  vofire  Gouverne- 
ment, j’ordonne  aux  Gouverneurs  de  mes 
Places  de  Lorraine  &.  de  la  frontière  d’Alle- 
magne de  ce  cofté  là  de  donner  tous  les  homa 
mes  qui  s’en  pourront  tirer  dent  je  fais  état 
jufqu’à  treize  à quatorze  cens  hommes  d’é- 
lite , lefquels  quatorze  cens  que  vous  6c  le 
Sieur  d’Oyfonvillê  m’avés  fait  elperér  que 
vous  pourrés  tirer  des  places  dç,  vos  Quar- 
tiers feront  un  Corps  allez  conCdérable  en  I9 
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fanon  prcTente  , 8c  parce  que  mon  intention 
eft  que  ceux  qui  viendront  de  la  frontière 
de  Champagne  8c  de  Lorraine  marchent  avec 
ceux  que  vous  fournirés  tous  enfemble  en 
mon  Arme'e  (^Allemagne,  Je  vous  exhorte  de 
faire  tenir  prelt  le  nombre  que  vous  aurés 
choisi  à cette  fin  8c  de  travailler  inceflàm- 
ment  à faire  mettre  fur  pied  autant  d’hom- 
mes que  vous  aurés  choifi  , dont  vous  les  de- 
ves  remplacer , 8c  pour  la  levée  dcfquels  le 
fond  vous  aura  été  maintenant  laide  àBri- 
zach  fur  cehii  des  trois  cens  8c  cinquante  mil- 
le livres  envoyées  pour  la  dem»  montre  des 
recrues  de  l’Armée  d’Allemagne  , vous* re- 
commandant d’apporter  en  cela  toute  la  di- 
ligence poflible  que  vous  jugerés  aifés  que 
mon  fervice  requiert  8c  ne  doutant  pas  que 
▼ous  n’y  apportiés  tout  ce  qui  dépendra  de 
vous , alfurés  que  vous  ne  me  fauriés  rendre 
de  fervice  de  plus  grande  confidération  ni 
plus  agréable  ; fur  ce  je  prie  Dieu  qu’il  vou^* 
ait , Alonfieur  d’Erlach  , en  fa  fainte  Garde. 

Ecrit  à S.  Germain  en  Laye  le  ix  Mars 
1645* 

♦ Signé  LOUIS. 

VII. 

* lettre  du  il  Avril  164$.  écrite  de  Saine 
Germain  en  Laye. 

Mon/ieur  d'Erlacb  écrivant  préfentement  au 
Sieur  d’Oyfonville , comme  j’ay  efté  obligé 
d’accorder  au  Sieur  de  Noyers  Secrétaire  de 
mes  Comraandemens  la  permiffion  qu’il  m’a 
•demandé  de  fe  retirer  en  ia  maifon  pour  certai- 
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nés  confidérafions  qui  ne  m’empechent  pour- 
tant pas  de  le  tenir  toujours  en  mes  bonnes 
grâces  & l’alTurantque  je  le  continuerai  dans 
le  mefme  emploi  que  je  luy  ai  donne'  vers  le 
Rhin  avec  autant  de  confiance  que  j’ai  fait 
par  le  paffé , Je  vous  écris  cette  lettre  pour 
vous  donner  avis  8c  pour  vous  dire  que  vous 
me  faffiez  le  plaifir  de  ne  rien  changer  en  la 
façon  de  vivre  que  vous  avés  tenu  jufqu’à 
cette  heure  , 8c  de  continuer  la  mefme  union 
8c  correfpondance  qui -a  beaucoup  contribué 
au  bien  de  mes  affaires  en  Allemagne  : Cette 
. occafîon  me  fervira  pour  vous  témoigner  de 
plus  en  plus  laflfatisfaétion  que  j’ai  de  vos  fer- 
vices  8c  pour  vous  affurer  que  vous  connoi- 
trés  en  tout  les  occafions  qui  me  feront  très 
agréables.  Sur  ce  je  prie  Dieu  qu’il  vous  ait, 

. M.  d’Erlach  , en  fa  fainte  Garde  : 

A S.  Germain  en  Laye  le  1 1 Avril  164,3* 

r * 

Signé  LOUIS. 

• •'  , « 

It  plus  bat  BoVTHILllEM  • 

VIII. 

• ♦ 

• % * I 

Copie  Je  la  lettre  du  Roi  du  3 Décemb.  1643* 

Moniteur  d’Erlach  , dans  la  perte  que  j'ai 
fait  avec  toute  mon  Armée  en  Allemagne  de 
la  perfonne  de  feu  mon  Coufin  le  Marefchal 
de  Guébriant , ce  n’a  pas  été  une  médiocre 
peine  à la  Reine  Régente , Madame  ma  Me- 
re  8é  à Moi  de  trouver  un  fujet  capable  de 
remplir  une  charge  fi  importante  & fi  confi- 
derabie  ; mais  ayant  jette  les  yeux  fur  mon 
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Coufin  le  Vicomte  de  Turenné  Marefchalde 
France  , j’ai  trouvé  en  lui  toutes  les  qualités 
néceflaires  pour  foutenir  dignement  cette 
charge  & s’en  acquitter  à l’avantage  de  cette 
Couronne  8c  de  mes  Alliés  tant  par  fa  naif- 
fance  que  par  la  vertu  8c  valeur  qu’il  a fait 
connoitre  en  tous  les  Commandemens  qui 
lui  ont  été  confiés  par  le  feu  Roi  mon  Sei- 
gneur 8c  Pere  8c  par  Moi  8c  mefme  aux  Ba- 
tailles 8c  aux  difficiles  rencontres  8c  entre- 
prifes  de  feu  mon  Coufin  le  Duc  de  Veymar, 
avant  8c  en  la  prife  de  Brizach  dans  Iefquel- 
les  vous  étiés  fidèle  témoin  des  aétions  de 
mondit  Coufin  8c  favés  ce  qifil  peut  méri- 
ter : ce  qui  eft  une  des  raifons  qui  a princi- 
palement meu  la  Reine  madite  Dame  8c  Me- 
re  8c  Moi  à lui  donner  ladite  charge  , 8c  en 
allant  prendre  poffeffion  en  vertu  du  pouvoir  • 
que  je  lui  en  ai  fait  expédier , j’ai  bien  vou- 
lu vous  le  faire  favoir  par  cette  lettre  8c  vous 
dire  que  vous  ayés  à le  reconnoitre  en  ladite 
charge  8c  à lui  obéir  en  tout  ce  qu’il  vous 
commandera  pour  mon  fervice , comme  vous 
fériés  à ma  propre  perfonne  : à quoy  m’aflu- 
rant  que  vous  fatisferés  bien  volontiers , je 
n’ajouterai  rien  à cette  lettre  que  pour  prier 
Dieu  qu’il  vous  ait , Monfieur  d’Erlach  , en 
fa  fainte  Garde. 

Ecrit  à Paris  le  3 Décembre  1643.  ' 
LOUIS. 

Le  Tellier. 

ix.  ; - . 

* 

• ,Monfieur  D’Erlach  vous  aures  bien  Jugés 
gue  ia  mauvarfe  nouvelle  du  décès  de  mon 
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Coufin  le  Maréchal  de  Guebriant  aura  pu 
toucher  beaucoup  la  Reine  Regente  Madame 
ma  mere  8c  Moy  mais  il  n’eft  pas  poffible  de 
concevoir  combien  eft  grand  le  déplaizir  que 
nous  avons  reçu  de  la  perte  d’un  fi  vertueux 
fi  fidele  8c  fi  genereux  ferviteur , il  eft  vray 
auffy  que  l’accident  qui  eft  arrive'  à Tullin- 
guen  au  quartier  ge'ne'ral  » commande'  par  le 
Sieur  Comte  de  Ramtzau  nous  a e'ré  très  fen- 
fible  , mais  comme  c’eft  en  ces  occurrences 
qui  dans  la  Guerre  arrivent  fouvent  à l’un 
fcc  à l’autre  party  que  la  refolution  8c  la  Puif- 
fance  des  Grands  Princes  8c  la  valeur  8c  le 
zele  de  ceux  qui  les  fervent  fe  font  connoitre, 
le  mal  qui  eft  furvenu  en  cette  rencontre  peut 
eftre  facilement  réparé  par  les  moyens  que 
Dieu  nous  a donne'  par  la  generofité  de  tant 
de  perfonnes  de  Commandement  8c  de  bra- 
ves officiers  8c  foldats  qui  reftent  en  mon 
arme'e  d’Allemaigne  , ayant  refolu  avec  la 
Reine  Regente  Madite  Dame  8c  mere  de  ne 
rien  obmettre  pour  la  rétablir  8c  la  rendre 
autant  ou  plus  confiderable  qu’elle  ne  l’a  e'té 
par  le  pafte , furquoy  envoyant  le  Sieur  du 
Pleffis  Befançon  de  la  part  de  ladite  Dame 
Reine  8c  de  la  mienne  pour  faire  favoir  nos 
intentions  8c  faire  mettre  ordre  en  toute 
diligenoe  à ce  qui  fe  pourra  fur  les  lieux  pen- 
dant que  luy  travaillera  pardeça  à l’accom- 
pliffement  de  ces  deffeins,  J’ay  bien  voulu 
vous  te'moigner  par  cettci  lettre  qu’un  des 
principaux  fondements  de  ma  Confiance  fur 
cette  occafion , eft  en  voftre  ge'nerofité,  vertu, 
8c  affe&ion  pour  mon  fervice,  8c  en  voftre 
bonne  8c  fage  conduite  de  laquelle  vous  ave's 
oonnc's  tant  de  preuves  au  feu  Roy  Monfei- 
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gneur  8c  Pere  de  glorieufe  mémoire  & a ' 
Moy , 8c  dont  je  me  promets  de  plus  en  plus 
des  effets , vous  exhortant  à contribuer  félon  1 
le  pouvoir  8c  le  crédit  que  vous  avés  par  delà 
à la  confervation  8c  au  rétabliffement  de  mes 
armées  8c  à maintenir  toutes  chofes  dans  le 
meilleur  état  qu’il  fera  poflible  , en  attendant 
les  moyens  qui  vous  feront  envoyés  de  deçà 
fans  perdre  aucun  moment  de  tems,  8c  comme  ' 
j’ai  fait  entendre  bien  particulièrement  mes 
intentions  au  Sieur  du  Pleflis  Befânçon  je  ; 
me  remettray  à luy  de  ce  que  je  pourrois 
ajouter  à cette  lettre  , délirant  que  vous  luy 
donniés  une  entière  créance  , 8c  vous  affu-  ’ 
rantque  je  confidereray  très  parfaitement  les  r 
fervices  que  vous  me  rendrés  dans  les  diffe-  ‘ 
rentes  occafions  vu  le  befoin  préfent  des  af- 
faires de  delà  qui  me  font  plus  à cœur  que  *•* 
toutes  autres , 8c  au  de  la  que  l’on  ne  fau- 
roit  s’imaginer  ; priant  Dieu  quil  vous  ait  t 
Monfieur  d’Erlach , en  fa  fainte  Garde.  | ; 

Ecrit  à Paris  le  3 Décembre  1643. 

Signé  LOUIS.  ~ - 

Et  plus  bat  Le  Tellibr. 

, m • * , * J 

. A Monfitur  d'Erlacb.  Le  3 Décembre  1643*  ' 
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■ - X. 

MONSIEUR 

Je  joins  ce  mot  aux  depeches  que  Mr.  du 
Pleflis  Befançon  vous  rendra  de  la  part  de 
leurs  Majeftés  pour  vous  témoigner  que  dans 
le  deplaifir  que  la  Reine  a eu  de  la  mort  de 
Mr.  le  Maréchal  de  Guebriant  8c  de^  l’acci- 
dent qui  eft  arrivé  à Meilleurs  les  Officiers  qui 
étoient  logés  au  quartier  general , Sa  Majes- 
té a efperé  beaucoup  pour  le  maintien  des 
affaires  du  Roy  en  Allemagne , de  l’affeâion 
que  vous  avez  témoigné  toujours  au  fervice 
de  cet  Etat  8c  du  crédit  que  vous  avez  dans 
l’Armée , je  vous  diray*en  vérité , Moniteur  , 
que  la  confiance  que  la  Reine  a prife  en  voftre 
conduite  valeur  8c  prudence  , a beaucoup 
foulage  fon  efprit  t chacun  de  ceux  qui  ont 
eu  l’honneur  de  l'approcher  luy  ayant  rendu 
des  témoignages  très  avantageux  auffi  bien 
que  véritables  de  la  paffion  que  vous  avez 
pour  la  Couronne  8c  des  fervices  que  vous 
avez  rendus  en  toutes  occafions.  Comme 
celle  qui  s’eft  prefentée  n’a  pas  efté  prevue  , 
Elle  a befoin  de  vos  foins  tous  entiers  poux 
raflurer  les  troupes  8c  les  remettre’de  la  mau- 
vaïfe  rencontre  qu’elles  ont  eu  par  beaucoup 
de  malheur.  Je  me  tiens  auffi  obligé  de  vous 
dire  que  j’ai  fait  voir  au  Confeil  de  la  Reine 
le  dernier  mémoire  que  vous  avez  envoyé 
à Meilleurs  les  députés  des  garnirons , 8c  que 
je  procureray  auprez  de  fa  Ma j efté  autant 
qu’il  me  fera  poffiblè  qu’ils  foient  expediez 
promptement  oc  favorablement , fi  outre  ce- 
Tome  III.  T 
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la  vous  defirez  quelque  chofe  pour  voftre  fer- 
viée  particulier  , à quoy  je  puilfe  contribuer 
par  mes  foins,  faites  moi  l’honneur  de  m’em- 
ployer & je  vous  fera  y connoitre  que  j’efti- 
me  voftre  vertu  comme  je  dois  ; ôc  fuis  veri- 
jtablement 

Monsieur 

/ 

Voftre  très  humble  & très  obéilïant 
ferviteur  ' >. 

Le  Teliier, 

A Parts  ce  3 Décembre  1643. 


X*I. 

v ; ✓ 

Monfîeur  d’Erlach  ....  la  lettre  que  le 
Roy  Monfîeur  mon  fils  vous  écrit  vous  fera 
affez  connoitre  fon  dépîaifir  très  fenfible  8c 
le  mien  fur  la  perte  que  nous  avons  faite  de 
feu  mon  coufin  le  Maréchal  de  Guebriant,  & 
comme  nous  avons  été  aufli  grandement  tou-* 
ché  de  l’accident  arrivé  au  quartier  gene- 
ral du  Sieur  Comte  de  Ramtfau  . . : 

cy,  pour  vous  témoi- 
gner particulièrement  que  dans  la  douleur 
que  j’en  reffents , il  ny  a rien  qui  me  con- 
fole  davantage  , & me  donne  plus  de  repos 
que  la  connoilfance  que  j’ai  de  voftre  parfai- 
te generofité,  valeur  & zélé  pour  le  bien  6c 
davantage  de  cet  Etat;  dç  la  confiance  que 
j’y  ay  toujours  prife  , & qui  fe  redouble  en 
moi  dans  cette  occafion , tout  me  reprefente  , 
l^tqiÉr'VQUS  ne  fçauriez  croire , toutes  les 
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difficultés  qui  font  à fui  monter  8c  combien 
l’on  a befoin  de  voftre  prudence  8c  pouvoir , 
je  vous  exhorte  donc  8c  vous^conjure  autant 
qu’il  m’eft  poffible , de  donner  au  Roy  mon 
fils  8c  à moi  en  une  affaire  qui  nous  eft  fi 
importante  8c  à cette  Couronne  8c  que  nous 
paffionnons  pardelfus  toute  autre , les  effets 
que  j’attends  de  voftre  affe<ftion,credit  8c  con- 
duite , 8c  de  croire  que  j’en  conferveray  un 
reffentiment  8c  reconnoiffance  très  grande 
8c  vous  la  feray  paroitre  en  toutes  les  occa- 
fions , qui  s’en  offriront , furquoy  vous  don- 
nerez entière  creance  au  Sieur  du  Pleflis  Be- 
fançon  , comme  à tout  ce  qu’il  vous  dira  de 
ma  part  8c  me  remettant  fur  luy,  Je  prie  Dieu 
qu’il  vous  ayt,  Monfieur  d’Erlach,  en  fa  fainte 
garde.  Ecrit  à Paris  le  3 Décembre  1643. 


X I I. 


A Monsieur  d'Erlach, 

MONSIEUR 


Efoerant  d’avoir  bientôt  l’avantage  & le 
plaiur  de  vous  voir , je  vous  affureray  par 
celle  cy  de  la  joye  que  j’en  a y , 8c  com- 
me il  n’y  a perfonne  qui  vous  honore  davan- 
tage que  je  fais.  Longueville  vient  de  me 
montrer  une  lettre  de  . . . qui  mande  com- 
me les  Ennemis  vont  affieger  Blomberg , je 
vous  fuplie  de  lui  mander  qu’il  envoyé  des 
payfans  à Silingen  , afin  que  l’on  puiffe  en 
eftre  averty  de  bonne  heure , parceque  s’ils 
font  foibles , on  pourroit  marchant  en  dé- 
tachement par  Lauffenbourg  les  y rencoiH 

Tij 
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trer , en  prenant  trois  ou  quatre  Brigades  8c 
de  la  Cavailerie  qui  eft  avancée  de  ce  cofté 
là  ; il  eft  de  glande  importance  d’en  eftre 
averty  de  bonne  ♦eure,  afin  de  pouvoir  y 
eftre  à tems , je  vous  fuplie  que  N.  . . . faite 
diligence  par  delà-  & de  croire  que  je  fou- 
/baite  beaucoup  l'honneur  de  voftre  amitié 

Monsieur 

Voftre  très  humble  ferviteur 

Colmar  ce  17 Dé-  Turekne. 

çembre  1/543- 

XIII. 

LOUIS  par  la  Grâce  de  Dieu  Roi  de 
France  & de  Navarre  à noftre  cher  8c  bien 
aimé  le  Sieur  C.  Salut  ayant  réfolu  de  com- 
pofer  un  Régiment  de  Cavalerie  de  lïx  Com- 
pagnies de  Chevaux  légers  Allemans  fous  la 
charge  du  Sieur  d’Erlach  Gouverneur  de  nof- 
tre Vil  Je  8c  forterefl'e  de  Brizach  8c  Pais  en 
dépendanspourfervirdans  le  Brifgauv,  8c  à 
cet  effet  de  faire  deux  nouvelles  Compagnies 
pour  joindre  aux  quatre  qui  font  fur  pied  8c 
qui  fervent  à préfent  audit  Pais , 8c  délirant 
donner  le  Commandement  d’une  defdites 
Compagnies  à quelque  perfonne  qui  s’en  puiffe 
dignement  acquitter  , nous  avons  eftimé  ne 
pouvoir  faire  un  meilleur  choix  que  de  vous 
.pour  la  confiance  que  nous  avons  en  vos 
fens , fuJffifance  , valeur , courage  , 8c  expé- 
rience en  fait  des  Armes  , vigilance  8c  con- 
duite 8c  en  voftre  fidélité'  8c  affection  à noftre 
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fervice.  A ces  caufcs  8c  autres  bonnes  confé- 
dérations à ce  nous  mouvans  de  l’avis  de  la 
Reine  Regente  noftre  très  honorée  Dame  8c 
Mere,  nous  vous  avons  commis,  ordonné 
8c  établi , commettons , ordonnons  8c  éta- 
blifïons  par  ces  préfentes  lignées  de  noftre 
main  , pour  lever  8c  mettre  fur  pied  le  plus 
diligemment  qu’il  vous  fera  poftible  une  def- 
dites  deux  Compagnies  de  Chevaux  légers 
Allemans  du  nombre  de  cent  dix  neuf  leurs 
Chefs  8c  Officiers  compris,  des  meilleurs,  plus 
vaillans , 6c  agueris  foldats  que  vous  pour- 
rés  trouver , laquelle  vous  comihanderés  , 
conduirés  8c  employerés  fous  noftre  Autori- 
té & celle  dudit  Sieur  d’Erlach  Colonel  du- 
dit Régiment , de  la  part  auffi  qu’il  vous  fera 
par  nous  ou  nos  Lieutenans  Généraux  com- 
mandé 8c  ordonné  pour  noftre  fervice  8c 
nous  vous  ferons  payer  enfemble  les  Offi- 
ciers de  voftre  dite  Compagnie  des  Etats , 
appointemens  8c  foldes  qui  vous  feront  8c  à 
eux  dus , tout  ainfi  qu’aux  autres  troupes  de 
ladite  nation  Allemande  qui  font  en  noftre 
fervice  fuivant  les  montres  8c  revues  qui  en 
feront  faites  par  les  Commiffaires  8c  Infpec- 
teurs  des  guerres  à ce  départis , tant  8c  fi 
longuement  que  ladite  Compagnie  fera  fur 
pied  pour  noftre  dit  fervice  , tenant  la  main 
qu’elle  vive  en  ü bon  ordre  8c  police  que 
nous  n’en  recevions  aucune  plainte  , de  ce 
faire  vous  donnons  pouvoir  8c  autorité  Com- 
mandement 8c  mandement  fpécial  ; man- 
dons à tous  qu’il  appartiendra  qu’à  vous  en 
ce  faifant  foit  obéi  : Car  tel  eft  noftre  plaifir. 

Donné  à Fontainebleau  le  4 O&obre  l’an 
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de  grâce  1644.  & de  noftre  Régné  le  deu- 
xième. 

Signé  LOUIS. 

Et  plus  bas  Le  Telliek. 

X I V. 


Monfieur  . . . . . Je  ne  doute 

point  qu’étant  de  mes  amis  vous  n’ayés  ap- 
pris avec  douleur  la  nouvelle  de  ma  ma- 
ladie & avec  joie  celle  de  ma  guerifon, 
celle-ci  fe  confirme  tous  les  jours , & Dieu 
me  referve  encore  pour  rendre  quelque  fer- 
vice  au  Roi  & aux  perfonnes  que  j’eftime  , 
parmi  lefquelles  je  vous  fuplie  de  croire  que 
vous  tene's  un  rang  fort  particulier.  Vous 
m’avés  obligé  à ce  fentiment  par  voftre  pro- 
pre mérite  & par  le  zele  que  vous  avés  tou- 
jours témoigné  pour  le  fervice  de  fa  Majefté* 
cela  me  fera  toujours  embralfer  avec  gran- 
de joie  , toutes  les  occafions  que  je  rencon- 
trerai de  vous  fervir  & ce  que  j’ai  contribué 
à celle  dont  vous  m’écrives , vous  doit  fer- 
vir d’affurance  pour  celles  qui  s’offriront  à 
l’avenir.  Enfuite  de  cela  j’ai  à vous  prier  de 
voir  les  moyens  qu’il  y pourroit  avoir  de 
donner  quelque  foulagement  aux  maux  que 
M.  l’Evefq.  de  Balle  nous  écrit  que  lui  caufe 
cette  guerre  ; vous  affurant  qu’en  cela  vous 
ferés  chofe  agréable  à la  Reine  & qu’en  mon 
particulier  j’en  aurai  beaucoup  de  reflenti- 
ment,  cependant  vous  croirés  toujours  s’il 
vous  plaît  que  perfonne  ne  fera  jamais  plus 
que  moi.  Je  me  remets  de  plufieurs  autres 
dépefcbes  à M.  le  Tellier  ôc  vous  protefie  de- 
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irechef  que  vous  pouvés  faire  un  fondement 
de  tout  ce  qui  dépend  de  moi  pour  voftre  con- 
tentement 

Monsieur 

Voftre  très  affectionné  ferviteur- 

Le  Card.  Mazauny. 

X V. 

MONSIEUR  ...  J’ai  reçu  avec 
beaucoup  de  relfentiment  le  te'moignage  que 
vous  venez  de  me  rendre  de  votre  affection 
en  envoyant  ici  M.  voftre  Neveu  pour  vous 
inftruire  du  rétabli iTement  de  ma  fanté.  Je 
vous  fuplie  de  croire  qu’elle  me  fera  bien 
plus  chere  fi  elle  me  donne  moyen  de  vous 
eftre  utile  en  quelque  chofe.  Vous  fçavés 
qu'il  y a longtems  que  j’ai  cette  paflion  8c 

3ue  la  confidération  de  votre  mérite  8c  celle 
u zele  8c  de  la  fidélité  que  vous  avés  pour  le 
fervice  du  Roi , m’a  fait  embraffer  vos  inte- 
rets avec  la  même  chaleur  que  fi  c’étoit  lei 
miens  propres.  Affurés  vous , que  je  conti- 
nuerai toujours  dans  les  mêmes  fentimens 
& que  vous  n’aurés  jamais  à defirer  mes  offi- 
ces 8c  mes  foins,  quand  ils  vous  feront  nécefi» 
faires.  Je  ne  vous  en  dirai  point  ici  davan- 
tage,me  remettant  à ce  que  j’en  ai  dit  de  vive 
voix  à M.  voftre  Neveu,  auquel  8c  pour  cela 
8c  pour  d’autres  chofes  vous  n’avés  pas  be- 
foin  que  je  vous  recommande  d’ajouter  créan- 
ce. Je  l’ai  particulièrement  prié  de  vous 

Tiv 
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protefter  de  ma  part  qu’il  eft  impolEble  que 
perfonne  foit  plus  que  moi 

Monsieur 

Voftre  très  afFeélionné  ferviteur 
Le  Card.  Mazariny. 

À Paris  ce  rp  Janvier  1645*. 

XVI. 

Monfteur  d’Erlach , ayant  refolu  de  faire 
fervir  dans  mon  Armée  d’Allemagne  les  qua- 
tre cens  hommes  du  Régiment  d’Axftein  qui 
font  en  garnifon  à Brizach  comme  auili  les 
Compagnies  forties  de  Fribourg  , 8c  vou-. 
!ant  remplacer  audit  Brizach  leldits  quatre 
cens  hommes  d’Axftein  ; je  vous  écris  cette 
lettre  par  l’avis  de  la  Reine  Regente,  Ma- 
dame ma  très  honorée  Mere , pour  vous  dire 
que  je  fais  payer  prefentement  au  Sieur  Co- 
lonel d’Erlach  voftre  Neveu  qui  eft  par  deçà 
la  fomme  de  douze  mille  livres  pour  eftre 
employée  à la  levée  8c  armement  de  quatre 
cens  hommes  en  quatre  Compagnies , que 
mon  intention  eft  que  vous  choififliés  les  Ca- 
pitaines d’icelles  8c  leur  donniés  tel  lieu  d’af- 
lèmblée,  en  l’étendue  de  voftre  Gouverne- 
ment que  vous  eftimerés  a propos , que  lors 
quelles  feront  fur  pied  vous  les  fa/fiés  entrer 
dans  Brizach  8c  que  vous  envoiyés  à l’armée 
celles  du  Régiment  d’Axftein  au  quartier  que 
mon  Coufin  le  Marefchal  de  Tiirenne  leur 
ordonnera  : 8c  quant  aufdites  Compagnies 
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Tortles  de  Fribourg , trouvant  bon  que  cela 
arrivant  elles  y foient  renvoyées , vous  re- 
commandant d’apporter  toute  la  diligence 
que  vous  pourrés  à la  levée  des  quatre  Com- 
pagnies 8c  de  tenir  la  main  à ce  qu’elles  * 
foient  aulfi.  bonnes  que  le  font  toutes  les  trou- 
pes dont  vous  prenés  foin , vous  alfurant  que 
celui  que  vous  y apporterés  me  fera  en  par- 
ticulière confideration , 8c  fur  ce  je  prie  Dieu 
qu’il  vous  ait,  Monfieur  d’Eriach,en  là  fainte 
Garde. 

Ecrit  à Paris  ce  23  Janvier  1 645, 

Signé  LOUIS. 

Ef  plus  bas  Le  TellieRi 

XVII. 

Moniteur , ce  feroit  une  chofe  fuperflue  de 
vous  écrire  li  fouvent  les  fatisfaétions  que  la 
Reine  a de  vollrc  zele  8c  conduite , li  les  nou- 
veaux fujets  que  vous  en  donnez  ne  m’obli- 
geoient  à vous  en  donner  de  nouvelles  alfu- 
rances.  Bien  que  dans  le  choix  que  fa  Ma- 
jefté  a fait  du  Sieur  de  Charlevois  de  la  Lieu- 
tenance de  Roy  de  Brizach , j’ai  en  le  propo- 
fant  vifé  principalement  à voftre  contente- 
ment 8c  faire  mettre  fous  vous  un  homme  qui 
aura  toujours  grand  refpett  8c  grande  deffe- 
rence  pour  voftre  perlonne  êc  qui  fait  pro- 
feflion  de  vous  eitre  fort  obligé.  Je  ne  laide 
pas  que  de  relfentir  comme  je  dois  la  difpo- 
fition  ou  vous  elles,  de  bien  vivre  avec  lui 
pour  l’amour  de  moi  8t  de  joindre  pour  cet 
effet  la  confidération  de  fon  mérite , à celle 
de  l’eftimc  que  j’ai  pour  lui. 

T v 
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Nous  avons  appris  voftre  marche  vers  îë 
bas  Rhin  qui  nous  fait  voir  que  vous  ne  per* 
dez  pas  occafion  de  fervir  le  Roy  , 8t  que 
vous  fçave's  profiter  des  conjonctures.  J’ef- 
pere  que  voftre  entreprife  aura  le  fuccés  que 
vous  vous  en  etes  promis, & je  ne  doute  point 
que  M.  le  Marefchal  de  Turenne  n’appuie 
vos  autres  defleins  en  tout  ce  qui  dépendra 
de  lui,&  que  l’e'tat  de  la  guerre  le  pourra  per- 
mettre.Cependant  aflurés  vous  que  vous  ave'» 
ici  un  homme  qui  fera  valoir  vos  bonne» 
aétions  comme  elles  méritent,  & qui  n’épar- 
gnera ni  fon  crédit  ni  fes  foins  à foire  con-  • 
noiftre  vos  fervices.  Ainfi  que  le  Sieur  Stramn 
eft  chargé  de  vous  dire  plus  particulièrement 
de  vive  voix  & de  vous  aflurer  que  perforine 
ne  fera  jamais  plus  que  moi 

Monsieur 

Voftre  affectionné  ferviteu® 

Le  Card.  Mazariny* 

À Paris  ce  44  Auril  1 645V 

* 

XVIII. 

. • \ - . 

Monfieur  d’Erlach.  J’ai  reçu  avec  la  Rei- 
ne Régenté  Madame  ma  Mere  beaucoup  de? 
fetisfaCtion , apprenant  comme  vous  avez  par 
les  forces  de  voftre  Gouvernement  & par 
voftre  diligence  repris  Riotnauv,  obligé  le 
Marquis  de  Baden  à remettre  en  vos  main» 
la  Place  de  Stolhoffen  & enfuite  forcé  le  Châ* 
teau  de  Koppenheim  apres  fix  cens  volées  de 
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canon , en  quoi  vous  n’avés  pas  moins  don- 
né des  preuves  de  voftre  zele  pour  le  bien  8c 
l’avantage  de  mon  fervice  que  de  voftre  va- 
leur 8c  prudence  : 8c  j’ai  bien  voulu  vous 
témoigner  par  l'avis  de  la  Reine  Regente, 
Madame  ma  Mere , qu’elle  8c  moi  vous  en 
fçavons  le  gré  que  ces  aétions  méritent  ; 8c 
, après  avoir  confideré  le  Traité  que  vous  avés 
fait  pour  la  reddition  de  Stolhoffen  avec  le- 
dit Marquis  , j’en  ai  entièrement  approuvé 
la  fubftance  8c  la  forme  : mais  avant  que  de 
vous  envoyer  la  ratification  , j’ai  été  bien 
aife  d’attendre  une  perfonne  que  le  Marquis 
de  Dourla*:h  doit  envoyer  vers  moi  pour  me 
reprefenter  le  fondement  de  fes.  prétentions 
fur  ledit  Marquifat  de  Baden,8c  quoique  j’ef- 
fime  fuivant  voftre  bon  avis  que  l’on  ne  peut 
mieux  faire , que  de  renvoyer  ce  different  à 
Faffemblée  de  Munfter  pour  y être  jugé, néan- 
moins confidérant  les  recommandations  qui 
me  font  faites  de  la  part  de  la  Couronne  de 
Suede  8c  de  celle  de  ma  Coufine  la  Land- 
grave de  Hefte  en  faveur  dudit  Marquis  de 
• Durlach,  qui  s’eft  tant  fidellement  attaché  a 
mon  parti  8c  à celui  de  mes  Alliés  en  toute 
faifon  , fans  que  les  mauvais  événemens 
lui  aient  fait  faire  un  pas  8c  l’aient  fait  aucu- 
nement changer, qu’au  contraire  ledit  Marquis 
de  Baden  a fervi  les  ennemis  autant  qu’iE 
l’a  pû  8c  qu’il  n’a  eu  recours  à ma  protec- 
tion , que  lors  qu’il  a vû  qu’il  n’étoit  plus 
en  état  de  fe  deffendre.  Si  bien  qu’il  y a peu 
à efperer  de  fa  conduite  ; que  dans  une  af- 
faire conteftée  fi  le  Marquis  de  Durlach  a de- 
bonnes  raifons , il  eft  bien  jufte  de  lés  lui 
faire  valoir  en  une  conjon&ure  fi  favora.- 

T vj, 
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blc  , 8c  que  ce  traitement  peut  non  feule- 
ment le  confirmer  de  plus  en  plus  dans  fes 
bons  fentimens  pour  la  caufe  commune  , 
lui  donner  moyen  de  fe  rendre  plus  utile  t 
encore  y attirer  d’autres  Princes.  Je  deman- 
de à mon  Coufin  le  Marefchal  de  Turenne 
de  me  donner  fon  bon  avis  fur  ce  fujet,  8c 
j’ai  defiré  en  avoir  encore  le  voftre,  aprè& 
quoi  je  vous  en  donnerai  ma  refolution.  Ce- 
pendant ce  qui  concerne  le  Commandement 
de  Stolhoffen  , bien  que  cette  place  foit  beau- 
coup plus  proche  dePhilisbourg  que  deBri- 
zach  8c  qu  elle  foit  naturellement  fous  la 
charge  du  Sieur  d’Efpenau , puifqye  par  fes. 
provifions  je  lui  ai  donné  autorité  fur  tout 
ce  qui  peut  eftre  fournis  fous  mes  ordres  dans 
le  Marquifat  de  Baden  au  milieu  duquel  la- 
dite Place  eft  fîtuée  , que  Bamberg  qui  étoit 
Gouverneur  dudit  Philisbourg  a toujours  fait 
contribuer  ledit  Marquifat  8c  qu’il  femhle 
plus  convenable  de  la  laiffer  fous  le  Gouver- 
nement dudit  Sieur  d’Efpenau.  Néanmoins 
confiderant  que  par  voftre  diligence  8c  par 
les  forces  de  voftre  Gouvernement  ladite  pla- 
ce eft  tombée  en  mon  pouvoir  8c  furtout  dé- 
lirant vous  donner  en  toute  occafion  des  mar- 
ques de  l’eftime  particulière  que  je  fais  de- 
voftre  perfonne  8c  de  la  confiance  entiers 
que  j’ai- en  vous  , j’ai  trouvé  bon  de  vous  ac- 
corder ce  que  vous  m’avés  témoigné  en  cela». 
8c  d’ordonner  que  ladite  Place  demeure  fous 
voftre  Gouvernement  : 8c  quant  aux  Limi- 
tes qui  feront  à l’avenir  entre  vous  8c  ledit 
Sieur  Defpenau  , à l’égard  dudit  Marquifat 
que  vous  en  conviendrés  avec  lui  de  gré  à 
gré  par  l’entremife  du  Sieur  de  Vauxtorte  au- 
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quel  en  l’abfence  de  mon  Coufin  le  Maref- 
chal  de  Turenne  à caufe  de  fon  éloignement 
avec  mon  Armée  , je  lui  mande  de  termi- 
ner cette  affaire  8c  de  convenir  aufli  avec 
vous  de  ce  qui  concernera  les  contributions 
qui  pourront  eftre  levées  dans  la  partie  du- 
dit Marquifat  , qui  demeurera  fous  voftre 
charge  dont  je  ferai  bien  aife  que  la  direc- 
tion demeure  audit  Sieur  de  Vauxtorte  , ainfî 
que  du  furplus  de  fon  département , ou  que 
il  vous  le  refervés  de  concert  avec  lui  ce  foiî 
à condition  d’augmenter  lefdites  contribu- 
tions à proportion  de  la  facilité  qu’il  y aura 
maintenant  de  les  recouvrer  fans  eftre  trou- 
blé par  les  ennemis  ni  qu’ils  y puifl'ent  pren- 
dre part,  8c  en  forte  que  ce  qui  en  reviendra 
tourne  à la  décharge  de  mes  finances , foit 
que  l’on  les  reçoive  par  la  direction  dudit 
Sieur  de  Vauxtorte  ou  par  la  voftre  , n’étant 
pas  poffible  d’augmenter  les  dépenfbs  à me- 
îure  que  l’on  fait  des  progrès , 8c  meme  étant 
fâcheux  que  pendant  que  l’on  acquiert  de  la 
gloire  8c  que  l’on  accroit  les  limites  de  l’E- 
tat l’on  en  augmente  les  charges , enforte  que 
les  dépenfes  qu’il  faut  faire  au  dehors  croif- 
fant  tous  les  jours  elles  iroient  à l’infini  8c 
s’il  n’y  étoit  pourvu  on  en  feroit  accablé  > 
il  faut  donc  que  chacun  ^jde  à me  foulager 
des  dépenfes  , 8c  je  fuis  afluré  que  de  voftre 
coté  vous  le  ferés  avec  plus  d’affeéHon  , c’cftE 
pourquoi  j’approuve  dès  à prefent  tout  ce  qui 
fera  terminé  entre  vous  & ledit  Sieur  Vaux- 
torte fur  ce  fujet. 

Quant  à l’égard  de  ladite  place  de  Stoî- 
hoffen  , je  ne  puis  douter  que  celui  que  vous 
y avés  établi  n’ait  toute  la  fidélité  que  l’on 
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peut  defirer  pour  y bien  fervir  : néanmoins 
j’eftime  qu’il  fera  bien  à propos  que  vous  y 
etabliffie's  un  françois  lequel  vous  choifirés 
d’entre  les  Officiers  des  garnifons  de  voftre 
Gouvernement  ou  de  l’Alface  & vous  met- 
trés  fous  fa  charge  pour  la  Garnifon  de  ladite 
Place  , tel  nombre  de  Gens  de  pied  que  vous 
verres  eftre  néceflaire  lefquels  vous  tircrés 
des  Places  de  voftrc  Gouvernement. 


Et  parceque  j’ai  appris  que  le  Duc  Char- 
les 8c  Lamboy  marchent  du  collé  d’Allema- 
gne 8c  que  le  Corps  de  troupes  que  j’ai  def- 
tiné  pour  la  confervation  des  places  du  Rhin 
& pour  le  Commandement  duquel  j’ai  or- 
donné le  Sieur  de  Bellenanc  Marefchal  de 
Camp  , je  n’efpere  pas  avancer  en  ces  quar- 
tiers auffi  promptement  qu’il  feroit  neceffai- 
re  pour  s’y  oppofer.  Je  defire  que  fi  vous  ap- 
prends que  les  ennemis  s’avancent  de  ce  collé 
là  que  vous  marchiés  avec  le  mefme  corps 
que  vous  avés  mis  enfemble  , pour  empef- 
cher  les  entreprifes  qu’ils  y pourroient  fai- 
re , n’y  ayant  rien  qui  puiffe  importer  8c 
prelfer  davantage  que  d’y  pourvoir  , 8c  dès 
que  l’occafion  de  ce  befoin  fera  pafiee  , je 
vous  ferai  affilier  d’une  partie  defdites  trou- 
pes pour  profiter  de  la  foiblelfe  des  ennemis 
& prendre  fur  eilst  tous  les  avantages  que- 
Fon  pourra,  foit  à Offenbourg  , foit  fur  les 
autres  places  qu’ils  tiennent  dans  voftre  voi- 
finage,  c’eft  ce  que  j’ai  à vous  dire  par  cette 
Lettre  priant  Dieu  qu’il  vous  ait , Monfieur 
d’Erlach  , en  fa  fainte  Garde.  Ecrit  à Paris  lé 
iz  Mai  1 645*. 

Signé  LOUIS’. 

- ' • a -r  ^ ....  ^gijj 

Et  (ilus  bas  L B T É h L 1 IîR». 
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X I X, 

Monfieur  d’Erlach  , vous  avez  avis  par 
mes  dépefches  de  la  marche  de  mon  Coulin  lo 
Duc  d’Anguien  8c  ayant  fait  état  que  voua 
lui  ferés  joindre  les  quatre  Compagnies  dit 
Régiment  d’Axftein  qui  font  à Brizach  , je  > 

vous  fais  cette  Lettre  pour  vous  dire  de  l’a- 
vis de  la  Reine,  Madame  ma  Mere,  que  mort 
intention  eft  que  vous  fafliés  acheminer  les 
quatre  Compagnies , là  ou  il  vous  fera  mandé 
par  mondit  Coulin  outre  le  Régiment  d’Oy- 
fonville  , fi  vous  ne  l’avés  déjà  fait  partir  de 
Brizach  à l'arrivée  de  celui  de  Charleroi,8c  je 
vous  recommande  au  furplus  de  lui  rendre 
tous  les  devoirs  8c  l’alïiftance  des  chofes  dé- 
pendantes de  vous  qu’il  pourra  délirer,  à quoi 
ne  doutant  pas  que  vous  ne  contribuiés  à 
tout  ce  qui  fera  de  mon  fervice  dans  les  oc- 
ealions  préfentes  félon  voftre  affe&ion  8c  V03 
foins  accoutumés , Je  ne  vous  ferai  la  pré- 
fente plus  longue  que  pour  prier  Dieu  qu’ii 
vous  ait , Moniteur  d’Erlach , en  fa  fainte  gar- 
de, Ecrit  à Paris  le  2 3 Mai  1 645  , 

Signé  LOUIS- 
Lt  plus  bas  Le  Teliies» 

X X. 

Moniteur  d’Erlach  , J’ai  reçu  avec  la  Rei- 
ne Regente  Madame  ma  Mcre  beaucoup  de 
fàtisfaftion  d’apprendre  comme  vous  avés 
pris  le  Château  de  Wildfiein , 8c  j’ai  reconny- 
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que  vous  avés  fait  en  cette  dccaflon , en  trot* 
jours  ce  que  l’on  ne  devoit  pas  efperer  > en 
quinze  , c’eft  un  effet  de  l’affe&ion  ÔC  de  la  - 
générofité  extraordinaire  , que  vous  appor- 
té en  toutes  les  chofes  qui  regardent  le  bien 
& l'avantage  de  mon  fervice  , dont  je  vous 
fai  tout  le  gré  que  ce  bon  fuccès  mérité  8c  1 
que  j’ai  bien  voulu  vous  témoigner  par  cette 
Lettre  8c  vous  alTurer  par  l’avis  de  la  Reine 
Regente  Madame  ma  Mere  , que  j’aurai  à -r 
plailîr  de  vous  en  reconnoître , en  tout  ce 
qui  s’offrira  pour  voftre  avantage.  Sur  ce  je 
prie  Dieu  qu’il  vous  ait , Moniteur  d'Erlacb , 
en  fa  fainte  Garde. 

Ecrit  à Paris  le  27  Avril  1 646.  * ' 

Signé  LOUIS. 

Et  plus  bns  Le  Tellieri 
ADRESSE. 

À Moniteur  d’Erlach  Gouverneur  de  ma 
Ville  8c  foi  tereife  de  Brizach  8c  du  Pais  en 
dépendant. 

La  Copie  ci  deflus  écrite  a été  fidellements 
tirée  de  deflus  fon  original  en  papier  due- 
ment  ligné , ce  qu’attefte  à Berne  ce  d Avril 
I7?I. 

Signé  D.  Weber  Note. 

XXI. 

Moniteur  d’Erlacb  ayant  vu  par  l’Etat  que 
vous  avez  envoyé  au  fieur  Tellier  Secrétaire 
d’Etat  de  la  dépenfe  qui  a été  fait  en,  l’atta- 
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que  de  Wildenftein,  que  des  quatre  mille  Rif- 
dalles  dont  javois  fait  faire  le  fonds , il  n’en 
a été  employé  que  feize  cens  feize  8c  neuf 
batz  , fi  bien  qu’il  en  refie  deux  mille  trois 
cens  quatre  vingt  8c  trois  8c  quinze  batz  8c 
que  vous  propofés  d’employer  ladite  fomme 
reliante  aux  fortifications  de  Brizach,  Je  vcos 
fais  cette  Lettre  par  l’avis  de  la  Reine  Regen- 
te , Madame  ma  mere , pour  vous  témoi- 
gner premièrement  que  je  vous  fai  beaucoup 
de  gré  du  bon  ménagé,  que  vous  avés  appor- 
té à mes  deniers  en  cette  occafion , comme  je 
fçai  que  vous  faites  en  toutes  autres , 8c  vous 
dire  que  je  trouve  bon  8c  defire  que  ladite 
fomme  de  deux  mille  trois  cens  quatre  vingt 
8c  trois  Rifdalles  8c  quinze  batz  foient  em- 
ployés par  vous  aux  réparations  8c  fortifica- 
tions de  Brizach  fuivantvos  ordres , 8c  en  la 
*mefme  maniéré  que  les  autres  dépenfes  def- 
dites  fortifications  qui  ont  été  faites , 8c  ne 
doutant  pas  que  vous  ne  fafîîez  faire  l’emploi 
à ce  qui  fera  des  plus  necelfaire  en  ladite 
place  pour  la  fureté  d’icelle , je  ne  vous  ferai 
pas  la  prefente  plus  longue  que  pour  prier 
Dieu  qu’il  vous  ait , Monfieur  d’Erlach , en  fa 
fainte  Garde. 

Ecrit  à Amiens  le  8 Juin  1646. 
LOUIS. 

Le  Tellier. 

ADRESSE. 

A Monfieur  d’Erlach  Gouverneur  de  la  Ville 
8c  fortereife  de  Brizach  8c  Païs  en  dépen- 
dans. 
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XXII. 

MONSIEUR. 

. « 

Je  fuis  au  défefpoir  que  voftre  indifpofition 
continue  toujours,  8c  je  fouhaitterois  de  tout 
mon  cœur  de  vous  en  pouvoir  de'livrer  en 
fouffrant  une  partie  de  vp&^mal , outre  l’in- 
tereft , que  l’affe&ion  que  j’ai  pour  vous  , me 
fait  prendre  au  rétabliliement  de  voftre  fanté, 
je  la  confide're  comme  très-néceflaire  au  fer- 
vice  du  Roi  qui  ne  peut  que  recevoir  beau- 
coup de  préjudice  de  voftre  abfencG  de  l'Ar- 
mée. J’àttendois  donc  avec  impatience  des 
nouvelles  de  voftre  guérifon  que  je  prie  Dieu 
de  tout  mon  cœur  de  vouloir  rendre  parfaite. 
J’ai  entretenu  au  long  voftre  Secretaire,8c 
remettant  à ce  qu’il  vous  en  rapportera  de 
vive  Voix , je  vous  conjure  de  me  croire  tou- 
jours auffi  paflionné  qu’il  fe  puiife 

Monsieur 

Voftre  très  affeétionne  ferviteur 
Le  C a r d.  M a z a r i n y. 

À Amiens  le  18  Juin  1647. 

XXIII. 

Monfieur  d*ErIach, ayant  appris  ce  qui  s’ell 
palîé  en  mon  Armée  d’Allemagne  fur  le  tems 
que  mon  Coufin  le  Marefchal  de  Turenne  pre- 
noit  fa  marche  vers  les  Païs-bas  t J’ai  eftimé 
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'qu’il  étoit  à propos  d’envoyer  de  ma  part 
une  perfonne  exprès  en  madite  armée.  far 
cette  occurrence  8c  comme  j’ai  éprouvéde- 
j>uis  longtems  8c  en  diverfes  occafions  très- 
importantes  combien  vous  avés  d’affeétion 
au  bien  8c  avantage  de  cette  Couronne  8c 
de  mon  fervice,  8c  que  je  fçai  quel’eft  voftre 
crédit  parmi  ceux  de  ladite  Armée , J’ai  bien 
voulu  par  l’avis  de  la  Reine  Regente  Mada- 
me ma  Mère , faire  palier  vers  vous  le  Sieur 
Montefqriou  que  je  dépefche  vers  mondit 
Coufin  8c  madite  armée  pour  vous  témoi- 
gner par  cette  lettre  que  je  délire  8c  aurai 
un  linguiier  plaifir  que  vous  donniés  vos  bons 
avis  à mondit  Coufin  fur  ce  qui  fera  à faire , 
pour  rammener  ceux  de  l’ancien  corps  de 
Cavalerie  de  ladite  armée  dans  leur  devoir  , 

8c  que  vous  employés  pour  cette  fin  vos  foins 
8c  offices  auprès  d’eux , enforte  qu’après  tant 
de  belles  actions  8c  de  fervices  utils  rendus 
à cet  Etat  par  de  fi  braves  gens  8c  qui  ont 
acquis  tant  de  réputation  , ils  ne  viennent 
pas  à en  perdre  le  gré  tout  à coup  en  man- 
quant à l’obéiffance  qu’ils  me  doivent  8c  en 
un  te  ms  où  ils  peuvent  agir  fi  avantageufe- 
ment , pour  cette  Couronne  8c  pour  fes  AI~ 
liés,8c  me  remettant  audit  Sieur  Montefquiou 
de  ce  que  je  pourrois  vous  dire  plus  parti- 
culièrement fur  ce  fujet  ; je  délire  que  vous 
lui  donniés  une  entière  créance  8c  je  vous 
allure  que  les  effets  que  je  recevrai  de  voftre 
bonne  entremife  en  une  affaire  de  fi  grande 
conféquence  me  feront  très-confîdérables,  8c  >& 
que  je  vous  en  reconnoitrai  en  tout  ce  qui 
s’offrira  pout  voftre  avantage , priant  Dieu 
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qu’il ivous  ait,  Moniteur  d’Erlach , enfafainté 

Garde. 

Ecrit  à Amiens  le  xo  Juin  1647. 

Signé  LOUIS. 

Et  plus  bas  Le  Telliek. 

ADRESSE. 

A Moniteur  d’Erlach  Gouverneur  de  la 
Ville  8c  forterelTe  de  Brizach  , Pais  Brifgaw 
8c  Zuntgaw. 

XXIV. 

POUVOIR. 

LOUIS  par  la  Grâce  de  Dieu  Roy  de 
France  8c  de  Navarre , à noftre  amé  8c  féal  le 
Sieur  d’Erlach  noftre  Lieutenant  général  en 
noftreArmée  d’Allemagne  en  l’abfence  8c  fous 
l’autorité  de  noftre  très  - cher  8c  bien  aimé 
Coulin  le  Marefchal  de  Turenne  , Gouver- 
neur de  noftre  dite  Ville  8c  forterelTe  de  Bri- 
zach , Pays  de  Brifgaw  8c  Zuntgaw.  Salut 
ayant  refolu  d’augmenter  les  Troupes  de  nô- 
tre Armée  d’un  Régiment  d’infanterie  fran- 
çoife  8c  Allemande  de  Vingt  Compagnies  de 
foixante  8c  quinze  hommes  chacun  ; 8c  delï-  • 
rant  donner  le  commandement  à un  chef  qui 
par  fon  autorité  8c  crédit  puilfe  le  mettre  8c 
maintenir  en  bon  état , Nous  avons  eftimé 
ne  pouvoir  faire  pour  cet  effet  un  meilleur  ni 
plui  digne  choix  que  de  vous  : tant  poux  la 
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grande  réputation  que  vous  vous  elles  acquife 
entre  les  Gens  de  guerre , vous  étant  fignalé 
en  une  infinité  d’occafions  importantes  , lors- 
que vous  avés  fervis  dans  les  Armées  de 
la  Couronne  de  Suède  pour  le  bien  de  la 
Caufe  commune  8c  enfuite  étant  retourné  à 
noftre  fervice  dans  ledit  Gouvernement  8c 
aux  autres  charges  8c  emplois  que  nous  vous 
avons  confié  ; fi  ayant  par  tout  donné  preu- 
ve d’une  parfaite  générofité  8c  expérience 
en  la  guerre , vigilance  8c  bonne  conduite 
8c  d'une  eritiere  fidélité  8c  affe&ion  à noftre 
fervice  dont  nous  voulons  vous  témoigner 
de  plus  en  plus  la  fatisfaclion  que  nous  vous 
devons  8c  vous  donner  moyen  de  nous  ren- 
dre vos  fervices  plus  utilement.  A ce:  canfes 
8c  autres  à ce  nous  mouvans  de  l’Avis  de  la 
Reine  Régente  noftre  très-honorée  Dame 
Mere , nous  vous  avons  commis , ordonné  , 
& établi , commettons  , ordonnons  8c  éta- 
bliffons  par  ce  s préfentes  fignées  de  noftre 
main  Colonel  dudit  Régiment  d’infanterie 
Françoife  8ç  Allemande  qui  fera  compofé 
dé  vingt  Compagnies  de  foixante  8c  quinze 
hommes  chacune , 8c  Capitaine  particulier 
de  la  première  defdites  Compagnies  d’iceluy: 
lçquel  Régiment  fervira  dans  noftre  dite  Ar- 
mée 8c  Garnifon  d’Allemagne  fous  noftre  Au- 
torité 8c  celle  de  nos  Lieutenans  Généraux  , 
le  tout  ainfi  qu’il  vous  fera  par  nous  8c  nof- 
dits  Lieutenans  Généraux  commandé  8c  or- 
donné pour  noftre  fervice  8c  nous  vous  fe- 
rons payer  enfemble  les  Officiers  8c  Soldats 
de  voftre  dit  Régiment  des  Etats  , appointe- 
rons 8c  foldes  qui  vous  feront  dus  fuivant 
les  montres  8c  revues  qui  en  feront  faites  pat 
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les  Commiflaires  8c  Controlleurs  des  Guerref 
à ce  de'partis , fi  lontems  8c  fi  longuement 
que  ledit  Régiment  fera  fur  pied  pour  noftre 
fervice , tenant  la  main  à ce  que  les  Officiers 
& Soldats  dudit  Régiment  foient  en  fi  bon 
ordre  8c  police  que  nous  n’en  puiffions  jar 
mais  ouir  de  plainte. 

De  ce  faire  vous  donnons  pouvoir , com- 
miffion  autorité  8c  mandement  ; Partant 
mandons  à tous  qu’il  appartiendra  qu’à  vous 
en  ce  faifantfoit  obéi.  Car  tel  eft  noftre  bon 
plaifir.  _ * . , 

Donné  à Paris  le  7e.  jour  du  mois  de  Dé- 
cembre 1647.  & de  noftre  Régné  le  cin-i 
quiefme. 

LOUIS. 

. far  le  Roy  la  Reine  Régente  fa  mere  pré  fentes 
Le  Tellier. 

XXV. 

Pouvoir  de  Lieutenant  général  de  V Armée  d'Al- 
lemagne en  l'abfence  de  M . le  Marefcbal  do 
Turenne  pour  M,  d'Erlacb  en  1 647, 

Louis  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  France  8é 
de  Navarre  à tous  ceux  qui  ces  préfentes  let- 
tres verront  : Salut.  Les  progrès  de  nos  Ar- 
mes en  Allemagne  eftant  les  plus  utiles  8c 
néceffaires  pour  la  gloire  8c  la  grandeur  de 
cette  Couronne  8c  pour  parvenir  à un  réta- 
bliftèment  d’une  Paix  allurée  dans  la  Chref- 
tienté  qui  eft  la  principale  fin  que  nous  nous 
fommes  propofé  dans  la  continuation  de  la 
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préfente  guerre  contre  nos  Ennemis  décla- 
rés  8c  voyant  quils  tournent  leurs  plus  grands 
efforts  de  ce  coté  là , Nous  délirons  nous  met- 
tre en  état  non  feulement  de  nous  y oppo- 
fer  , mais  de  continuer  à prendre  lur  eux  les 
mefines  avantages  qu’il  a plu  à Dieu  nous, 
y donner  jufques  icy,  fortifier  l’Armée  que 
nous  y avons  fur  pied , d’un  bon  nombre  de 
troupes  dont  nous  ferons  lever  la  plus  grande 
partie  en  Brizach  , Nous  avons  jugés  qu’il 
falloit  pourvoir  au  Commandement  de  ce 
Corps  8c  mefme  à la  Lieutenance  générale 
en  noftre  dite  armée  fous  l’autorité  8c  en  l’ab- 
fence  de  noftre  très  cher  8c  bien  aimé  Coulîn 
le  Marefchal  de  Turenne  qui  la  commande 
en  Chef , 8c  d’autant  plus  que  les  foins  de  ce 
Commandement  ont  très-augmentés  en  y a- 
joutant  de  nouvelles  forces , 8c  fachant  que 
nous  ne  pouvons  confier  un  emploi  de  cette 
importance  à une  perfonne  plus  capable  de 
s’en  acquitter  dignement  que  noftre  très- 
cher  8c  bien  aimé  le  Sieur  d’Erlach  Gouver- 
neur 8c  Lieutenant  général  du  Pais  de  Brif- 
gauv  8c  Zuntgauv  8c  Gouverneur  particu- 
lier de  la  Ville  8c  forterelfe  de  Brizach , le- 
quel par  les  bonnes  qualités  de  fa  naiffance 
8c  de  fa  perfonne , ainfi  que  par  les  fignalés 
8c  recommandables  fervices  qu’il  nous  a ren- 
du 8c  à cet  Etat  depuis  plufieurs  années  , 
mérite  d’eftre  élevé  aux  principales  charges  , 
ayant  acquis  une  grande  expérience  en  la 
guerre  , une  finguliére  créance  8c  réputa- 
tion dans  les  troupes  françoifes  8c  étrangè- 
res en  divers  emplois  8c  commandemens 
dans  nos  Armées  8c  celles  des  Princes  nos 
Alliés  , 8c  ayant  toujours  fait  connoiftre 
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beaucoup  de  capacité , de  prudence , vigi- 
lance 8c  conduite  8c  fur  tout  une  fidélité  8c 
affe&ion  entière  pour  l’avantage  de  cet  Etat 
8c  pour  noftre  fervice,en  forte  que  nous  avons 
tout  fujet  d’efperer  que  lui  donnant  moyen 
de  plus  en  plus  de  s’y  employer  utilement, 
il  le  fera  avec  un  furcroit  de  zèle  8c  de  foins. 

Sçavoir  que  Nous  pour  ces  Caufes  8c  au- 
tres bonnes  confidérations  à ce  nous  mou- 
vans  de  l’Avis  de  la  Reine  Régente  noftre 
très -honorée  Dame  8c  Mère,  Nous  avons 
ledit  Sieur  d’Erlach  fait , conftitué  8c  éta- 
bli , faifons , conftituons  8c  établilfons  par 
ces  préfentes  lignées  de  noftre  main  noftre 
Lieutenant  général  repréfentant  noftre  per- 
fonne  en  noftre  dite  Armée  d’Allemagne 
Commandée  en  Chef  par  noftre  ditCoufin  le 
Marefchal  de  Turenne  pour  en  fon  abfence 
8c  fous  fon  autorité  en  fa  préfence  comman- 
der noftre  dite  Armée , l’exploiter  8c  em- 
ployer les  Troupes  dont  elle  fera  ci  après 
compofée  contre  nos  ennemis , 8c  leurs  Al- 
liés 8c  Adhérans,  ainfi  qu’il  fera  néceflaire 
8c  à propos  pour  l’effet  de  nos  intentions  , 
afliéger  8c  battre  les  places  tenues  par  eux 
8c  qui  refuferont  de  nous  obéir , les  prendre 
par  Affaut  8c  compofition  félon  qu’il  verra 
eftre  néceffaire  8c  à propos,  s’oppofer  aux  En- 
treprifes  8c  deffeins  de  nofdits  ennemis  , li- 
vrer batailles , efcarmouches , rencontres  8c 
tous  autres  exploits  de  guerre  que  befoin 
fera,  faire  vivre  les  Gens  de  guerre  de  no- 
ftredite  Armée  en  bon  ordre , difcipline  8c 
police  fuivant  nos  Réglemens  8c  Ordonnan- 
ces , faire  châtier  exemplairement  les  tranf- 
greffeurs  d’icelle,  commander  aux  Officiers 
jt-  • de 
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de  l’ Artillerie  & des  vivres  ôc  tous  autres 
qui  ferviront  en  noftre  dite'Armée  faire  faire 
les  montres  ôc  revues  de  toutes  lefdites  Trou- 
pes par  les  Com  mi  flaires  Controleurs  ordi- 
naires de  nos  Guerres,  Ôc  en  leur  abfence  y 
en  commettre  d Extraordinaires , ordonner 
jwvant  nos  Etats  de  payement  ôc  de  la  folde 

dî|e?s  de  êuetre  » tant  des 'deniers  qui 
ont  ete  & feront  a ce  par  nous  deftinés  que  de 
ceux  qui  proviendront  des  Contributions  qui 
pourront  dire  tires  des  Païs  où  ladite  Armée 
fera  logee , en  expédier  les  Ordonnances  aux 

iJnnrrrS  dC  ^prdmaire  & Extraordinaire 
de  nos  Guerres  Commis  a l’exercice  de  leurs 
Marges  & tous  autres  qui  auront  le  manie- 
ment  des  fonds  de  ladite  Armée  ôc  defdites 
contnbunons,lefquelles  nous  avons  dès  à prê- 
tent comme  pour  lors  validées  ôc  autorifées , 
validons  ôc  autonfons  par  ces  dites  préfen-' 
tes,  ôc  généralement  faire  en  l’abfence  de 
noftre  dit  Coufrn  le  Marefchal  de  Turenne  ôc 
;?usrfo2  autorité  en  fa  préfence  toutes  les 
chofes  fufdites , ce  que  nous  mefme  ferions 
«.nous  étions  préfens  en  perfonne  en  noflre 
dite  Armée,  J’açoit  que  le  cas  requift  man- 
dement plus  fpécial  qu’il  n’eft  porté  par 
ces  prefentes  , Si  donnons  en  mandement  à 
noftre  dit  Coufin  le  Marefchal  de  Turenne  de 
faire  reconnoitre  ôc  obéir  ledit  Sieur  d'Er- 
ic1; de  tous  ceux  & ainfi  qu’il  appartiendra 
en  ladite  charge  ôc  Àtous  Marefchaux  de 
Camp,  Colonels , Mèftres  de  Camp,  Lieu- 
^lais  en  1 Artillerie , Généraux  des  Vivres 
« Commis  à l’exercice  de  leurs  charges 
Capitaines  , Chefs  & conducteurs  de  nos 

de  guerre  tant  de  Cheval  que  de  pied 

Tome  III.  V 


458  Histoire  Militaire 
dont  noftredite  Armée  eft  8c  fera  compofée» 
que  pour  l’effet  ci  deflus,  ils  ayent  à reconnoi- 
ftre  ledit  Sieur  d’Erlach  en  l’abfence  de  noftre- 
dit  Coufin  le  Marçfchal  de  Turenne  8c  fous 
fon  autorité  en  fa  préfence  comme  à noftre 
propre  perfonne  fans  difficulté  ; Car  tel  eft  no- 
ftre volonté  8c  bon  plaifir  ; en  témoin  de  quoy 
nous  avons  fait  mettre  noftre  fcel  à ces  diter 
préfentes.  Donné  à Paris  le  quatorziefme  Dé- 
cembre lan  de  grâce  mil  fix  cens  quarante, 
fept  8c  de  noftre  Régné  le  cinquiefme. 

LOUIS. 

Jtt  par  le  R oy  , la  Reine  Regente  fa  mere préfente, 9. 

Le  Tellier. 

Grand  Sceau  çn  Cire  jaune. 

XXVI. 

MONSIEUR 

J’ai  veu  par  la  Lettre  qu’il  vous  a pieu  m*<£ 
crire  le  1 3.  du  courant  ce  qui  vous  a empef- 
ché  de  faire  le  fiége  de  Fribourg  8c  comme 
vous  vous  eftes  contenté  de  faire  le  dégaft  à, 
l’entour  tant  pour  incommoder  les  ennemis 
que  pour  faire  fubfifter  vos  troupes  à leurs; 
dépens.  J’apprends  auflL,  Mbnfieur , la  réfolu- 
tion  que  vous  avés  prae  d’attaquer  le  Cha-. 
teau  de  Manheim  ; mais  comme  en  l’état  pré-\ 
fent  des  affaires  de  Flandres  l’on  defîre  qu& 
vous  vous  avanciés  avec  vos  troupes  daiï% 
le  Luxembourg , Sa  Majelîé  a pris  la  réfon 
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lùtion  de  vous  faire  fur  ce  fujet  Ia|  dépefche 
qui  fera  accompagnée  de  ces  lignes,  à laquelle 
je  ne  puis  rien  ajouter  me  remettant  auffi  à 
çelle  de  fon  Eminence  4 & vous  fupliant  de 
croire  que  je  fuis  toujours 

Monsieur 

Voftre  très  humble  & très 
obéilfant  ferviteur 

jft.  Paris  ce  20  Juin 

1648.  Le  Tellier 

Vous  trouverés  ordre  à Metz  pour  la  four- 
niture du  pain  de  Munition  de  vos  troupes. 

XXVII. 

•J-  * I ' ' 

MONSIEUR  d’Eriach , comme  l’Archi- 
duc Léopold  a pris  jaloufie  de  ce  que  mon 
Coufin  le  Prince  de  Condé  a marché  bien 
avant  dans  la  Flandre , ledit  Archiduc  s’efl? 
approché  de  ma  frontière  de  Picardie  à def- 
fein  d’y  entreprendre  quelques  diverfions  qui 
empefehent  mondit  Coufin  d’éxercer  ce  qu’il 
pourroit  faire  avec  l’armée  qu’il  commande  , 
* oc  n’y  ayant  rien  de  plus  important  à mon 
fervice  que  de  faire  que  les  ennemis  féparent 
leurs  forces , Je  vous  écris  cette  Lettre  pour 
vous  dire  par  l’avis  de  la  Reine  Régente  Ma- 
dame ma  Mere  que  mon  intention  eft  que 
vous  avanciés  le  plutofi:  qu’il  vous  fera  pofli- 
bte  avec  le  Corps  d* Armée  que  vous  com- 
mandés dans  le  Luxembourg  pour  y entre- 
prendre  ce  que  vous  eftimerés  eftre  avanta- 
geux qui  pourra  réufiir  & que  vous  me 

y îj 
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donniés  avis  de  voftre  marche , afin  que  je 
vous  puiflè  envoyer  mes  ordres  de  ce  que1 
vous  aurés  à faire , c’eft  ce  que  je  vous  dirai 
par  cette  Lettre , priant  Dieu  qu’il  vous  ait, 
Monfieur  d’Erlach , en  fa  fainte  Garde.  4 

Ecrit  à Paris  le  to  Juin  1548. 

Signé  LOUIS. 

J 

JE t flus  b*s  L e Te luex.  V 
XXVIII. 

MONSIEUR,  Je  chargeai  avant-hier  lé 
Marquis  de  Boumonville  que  je  dépefchai  à 
la  hafte  à M.  le  Prince  de  vous  voir  de  ma 
part.  Maintenant  je  prens  la  plume  pour  me 
réjouir  moi-mefme  avec  vous  du  grand  fùc- 
cès  que  les  Armées  du  Roi  fous  la  conduite» 
de  mondit  Sieur  le  Prince  ont  remportés  fur* 
les  ennemis.  Je  m’y  crois  d’autant  plus  obli-i 
gé  que  je  fçai  la  part  que  vous  avés  eu  à cet 
avantage  8c  la  gloire  que  vous  y avés  ac- 
quife , 8c  les  Corps  auffi  que  vous  y avés- 
mené;  Vous  n’aurés  pas  regret  je  m’alfure- 
aujourd’hui  de  vous  eftre  fi  fort  avancé  ayant  s 
eu  le  bonheur  de  vous  trouver  en  une  attion 
fi  mémorable  8c  d’y  contribuer  ce  que  vous; 
avés  fait  , dont  Monfieur  le  Prince  a fait 
rendre  ici  tous  les  témoignages  que  vous, 
pouviés  defirer  ; Je  n’ai  pas  manqué  d’éxagé— ■ 
rer  de  nouveau  à leurs  Majeftés  dans  ce  ren-I 
contre  voftre  zèle  8c  vos  fervices  8c  de  vous 
prier  de  croire  qu’il  ne  s’en  préfentera  point 
où  je  ae  îafçhe  de  vous  donner  des  preuve^ 
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rde  l’eftime  & de  la  paflion  avec  laquelle 
je  fuis 

Monsieu-r 

Voftre  très  affectionné 
ferviteur 

Le  Card.  Mazarisv.. 

* «r  ^ » 

A Paris  ce  xj1.  Avril  1848. 

; * ! • • ; 

. XXIX. 


MONSIEUR* 

J’ai  veü  avec  un  grand 
plaifir  le  Sieur  de  la  Touche  Lieutenant  Co- 
lonel de  voftre  Régiment  que  vous  avez  dé- 
pefché  par  deçà  pour  informer  fa  Majefté  de 
l’Eftat  des  Troupes  que  vous  commandés.  Je 
vous  ai  écrit  quatre  rois  depuis  la  bataille  8c 
en  dernier  lieu  par  l’Abbé  Bentivoglio  : mais 
je  doute  que  la  plufpart  de  mes  lettres  ne  fe 
foient  égarées  ou  n’ayent  été  prifes  par  les 
ennemis.  Vous  elles  fi  proche  de  nous  que 
je  crois  que  vous  fériés  bien  aife  de  venir 
faire  un  tour  ici  pour  faluer  leurs  Majeftés , 
8c  je  fouhaite  aulïi  en  mon  particulier  de 
vous  embralfer  8c  de  pouvoir  vous  entrete- 
nir quelques  momens  de  vive  voix.  Sa  Ma- 
jefté vous  conjure  8c  je  promets  que  vous 
ferés  cette  courfe  avec  plaifir  laiftant  de  bons 
ordres  à vos  Troupes  de  ce  qu’elles  auront 
à faire  , 8c  je  mets  à vous  parler  ici  de  ce 
qui  les  regarde  , faites  moi  fçavoir  par  avan- 
ce le  jour  que  vous  devés  arriver , afin  que 
je  puilfe  envoyer  à voftre  rencontre  quel- 
ques relais  de  carrolfe  pour  amoindrir  l’in- 

V uj 
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commodité  du  chemin.  Cependant  je  voà 
prie  de  me  croire  v- 

Monsieur 

Voftre  affe&ionné  ferviteut 
Le  Card.  Mazariny. 

A Ruel  le  zi  Septembre  1(548. 

XXX.. 

MONSIEUR  d’Erlach , 

Faifant  acheminer  vers  vous  fous  la  con- 
duitte  des  Sieurs  d’Anify,  de  Neuilly  8c  Char- 
les plufieurs  Sergens , Caporaux  8c  Soldats 
Allemands  , prifonniers  de  guerre  de  ceux 
faits  en  la  bataille  de  Lens  pour  eftre  diftri- 
bués  dans  les  troupes  Allemandes  qui  font 
fous  voftre  Commandement  fuivant  ce  qui 
avoit  été  projette  avant  voftre  départ  de  pat 
deçà.  J’ai  bien  voulu  vous  faire  cette  Lettre 
pour  vous  dire  par  l’avis  de  la  Reine  Ré- 
gente , Madame  ma  Mere , qu’auflitoft  que 
- vous  les  aurés  reçu , 8c  que  lefdits  Sieurs  d’A- 
nify,  de  Neuilly  8c  Charles,  ou  l’un  d’eux 
vous  fera  fçavoir  le  tems  auquel  ils  devront 
arriver  avec  lefdits  prifonniers  à Bar  le  Duc 
8c  en  quel  nombre  , vous  envoyés  des  Offi- 
ciers d’infanterie  foit  de  la  Garnifon  de  Bri- 
zach , ou  des  autres  troupes  qui  font  fous 
voftre  charge  audit  lieu  de  Bar , pour  y re  * 
cevoir  lefdits  prifonniers  8c  en  donner  les 
décharges  néceflaires  aufdits  Sieurs  d’Anify  , 
de  Neuilly  8c  Charles  au  bas  des  Rofles  de 
leurs  noms , furnoms  8c  qualités , les  con- 
duire enfuite  à Brizach  , remettant  à vous 
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^'ordonner , lors  qu’ils  y feront  arrivés  , en 
quel  Corps  de  ladite  Nation  ils  devront  fer- 
vir,  fie  que  vous  teniés  la  main  à ce  qu’il 
leur  foit  fait  le  meilleur  traitement  qu’il  le 
pourra , pour  les  obliger  à y demeurer  , de 
quoy  me  remettant  fur  vous , Je  prie  Dieu 
qu’il  vous  ait , Moniteur  d’Erlach,  en  fa  fainte 
Garde. 

Ecrit  à Paris  le  10  Novembre  1648. 

Signé  LOUIS. 


Et  plus  bas  Le  Teiiier. 
XXXI. 


1 


MONSIEUR  d’Erlach  , ayant  confi- 
déré  ce  que  yous  réputés  de  la  trop  grande 
charge  que  fouffrent  les  lieux  dépendans  de 
voftre  Gouvernement  par  le  logement  des 
Troupes , que  vous  y avés  remis  ; e liant 
bien  aife  de  les  foulager  autant  qu’il  fera  pof- 
fible  8t  de  régler  la  fubfiftance  des  troupes, 
enforte  qu’elle  puilfe  ellre  facilement  ôc  com- 
modément portée  par  tout  le Païs,  Je  vous 
fais  cette  Lettre  pour  vous  dire , par  l’avis  de 
la  Reine  Régente  Madame  ma  Mere , que  Je 
trouve  bon  8c  defire  que  des  neuf  Compa- 
gnies de  voftre  Régiment  de  Cavalerie  qui 
font  près  de  vous  à préfent , vous  en  en- 
voyiés  trois  en  Alface  où  je  mande  au  Sieur 
de  Beaufan  de  leur  donner  quartiers  8c  fub- 
fi  fiance  ainfi  qu’aux  autres  qu’il  y a déjà  éta- 
bli ; vous  recommandant  qu’elles  y viennent 
avec  toute  la  difeipline  8c  l’ordre  nécelTaire 
pour  le  foulagement  du  Pais , ainfi  que  celles 
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qui  relieront  dans  voftre  Gouvernement , & 
la  pre'fente  n’eftant  pour  autre  fin , Je  prie 
Dieu  , qu’il  vous  ait , Monfieur  d’Èrlach  , 
en  fa  fainte  garde. 

Ecrit  à Paris  le  i d’Ottobre  1548. 

Signe  LOUIS. 

Et  plus  bas  Le  Tel  lier. 
XXXII. 

MONSIEUR  d’Erlach  , fur  les  divers 
ioupçons  8e  les  avertifl'emens  que  J’ay  eu 
que  le  Marefchalde  Turenne  eft  engagé  dans 
les  delfeins  du  Duc  de  Bouillon  fon  frere  qui 
s’eft  déclaré  par  deçà  contre  mon  fervice  , 
J’adrelfe  mes  ordres  aux  Sieurs  Hervart  8c 
Meller  , afin  de  concerter  avec  vous  les 
„ moyens  de  le  faire  arrefter  8c  de  confervei 
mon  Armée  d’Allemagne  dans  mon  fervice  , 
8c  J’ai  bien  voulu  vous  faire  cette  Lettre 
pour  vous  dire  > par  l’avis  de  la  Reine  Ré- 
gente Madame  ma  Mere , que  vous  ayés  à 
vous  employer  avec  l’adrelfe  8c  la  force  con- 
venables pour  vous  alfurer  de  la  perfonne  du- 
dit Marefchal , félon  8c  airifi  que  vous  avi- 
ferés  avec  lefdits  Sieurs  Hervart  8c  Meller , 
8c  le  faffiés  mettre  en  lieu  fur  où  il  foit  tenu 
fous  bonne  8c  fùre  garde. 

Que  foit  que  vous  arreftiés  ledit  Marefchal 
ou  non , vous  ayés  après  les  aflùrances  que 
vous  donneront  les  Sieurs  Hervart  8c  Mel- 
ler , qu’il  fera  engagé  contre  mon  fervice , 
à prendre  le  commandement  de  madite  Ar- 
mée , en  vertu  de  l’ordre  qui  fera  ci-joint^ 
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& vous  employer  à en  détacher  les  troupes 
.&  les  particuliers  qui  pourroient  eftre  à la 
dévotion  dudit  Marefchal , en  forte  qu’il  ne 
foit  fuivi  d’aucun  s’il  fe  peut , 8c  me  remet- 
tant aux  Sieurs  Hervart  & Meller  de  ce  que 
Je  pourrois  ajoufter  8c  vous  ordonner  plus 
particulièrement  en  cette  occafion , Je  vous 
aflure  que  le  fervice  que  vous  me  rendrés  me 
fera  aulfi  confidérable  que  l’aétion  eft  im- 
portante : Et  fur  ce  je  prie  Dieu  qu’il  vous 
ait , Monfieur  d’Erlach  , en  fa  fainte  garde.  1 
Ecrit  à S.  Germain  en  Laye  le  1 6.  Janvier 

Signé  LOUIS. 

Et  plus  bus  Le  Tellier. 

xxxiii. 

'»*^T 

LE  ROY  ellant  bien  informe  que  le* 
Sieur  Vicomte  de  Turenne  Marefchal  de 
France  8c  Lieutenant  général  pour  Sa  Ma- 
jefté en  fon  Armée  d’Allemagne a efté  It 
mal  confeillé  que  de  s’engager  à prendre 
parti , ainfi  que  le  Duc  de  Bouillon  fon  fre- 
re  , avec  les  factieux  qui  fe  font  fouTevés 
dans  le  Parlement  8c  la  Ville  de  Paris  contre 
l’autorité  8c  le  fervice  Je  Sa  Majefté  , 8c  le 
Marefchal  ayant  Hjaufte  fon  ferment  8c  con- 
trevenir au  devoir  naturel  8c  à celui  des  char- 
ges 8c  du  Commandement  dont  Sa  Majefté 
favoit  honoré  en  ladite  Armée  , laquelle  Sa 
Majefté  eftime  8c  confidére  autant  que  les- 
grands  8c  fignalés  fervices  que  cette  Cou-- 
ronne  en  a reçus  le  méritent  , & voulant' 
pourvoir  à ce  qiie  les  gens  de  ladite  Armée; 
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ne  foient  déçus  & engages  aux  defleins  du- 
dit Marefchal  par  le  crédit  qu’il  s’eft  acquis 
fur  eux  , 8c  à faute  de  fçavoir  les  intentions 
de  Sa  Majefté,  en  forte  qu’il  n’en  puilTe  ar- 
river aucun  préjudice  : Sa  Majefté  par  l’avis 
de  la  Reine  Régente  fa  Mere  ayant  adreffé 
fes  ordres  au  Sieur  d’Erlach  Gouverneur  de 
Brizach  8c  fon  Lieutenant  Général  en  la- 
dite Armée  en  l’abfence  8c  fous  l’autorité  du- 
dit Marefchal  en  fa  préfence  , fur  cette  occa- 
fion  a ordonné  8c  ordonne  très-expreffément 
aux  Généraux  Majors  de  Cavalerie  8c  Infan- 
terie 8c  autres  Officiers  Généraux  des  trou- 
pes tant  de  cheval  que  de  pied,  de  quelque 
Nation  qu’elles  foient , dont  elle  eft  compo- 
fe'e , de  reconnoiftre  ledit  Sieur  d'Erl’ach  en 
ladite  qualité  de  Lieutenant  Général  pour  fa 
Majefté  repréfentant  fa  perfonne  en  ladite 
Armée  , 8c  de  luy  obéir  fans  difficulté  com- 
me ils  feroient  à la  propre  perfonne  de  Sa 
Majefté  , les  affinant  qu’Elle  leur  en  fçaura  . 
beaucoup  de  gré  8c  qu’Elle  recognoiftra  les 
preuves  qu’ils  continueront?  de  luy  donnée 
de  leur  fidélité  8c  affection  à fon  fervice.  Fait 
à Saint  Germain  en  Laye  ce  1 6 Janvier  1649. 

Signé  LOUIS. 

JBt plus  kas  Le  Tellieiu. 

XXXI  Y. 

Moniteur-,  vos  lettres  faifant  mention  dë' 

Ta  prétention  de  M.  de  Turenne  fur  Philipf— 
bourg  m’ont  efté  rendues  C’eft  une  chofe  de- 
là quelle  l’on  n’ajamais  parié  8c.fi  cela. cuit 
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efté,  vous  deuez  bien  croire  que  j’autois  con- 
fîderé  voz  intereftz  auec  autant  d’affe&ion 
1 que  les  miens  propres , Sur  quoy  vous  deuez 
entièrement  vous  repofer. 

Je  vous  prie  de  contribuer  tout  ce  qui  def- 
pendera  de  vous  pour  le  feruice  du  Roy  dans 
ce  qui  fe  pafle  aujourd’huy  pour  retirer 
l’armée  d’allemagne  des  mains  de  M.  de  Tu- 
renne,  8c  la  mettre' en  celles  de  M.  d’Er- 
lach  , auec  lequel  vous  entretiendrez  s’il 
vous  plaift  toute  bonne  correfpondance  8c 
intelligence  pour  le  bon  fuccès  de  ce  deflein. 

Vous  me  ferez  plaifir  d’alfeurer  M.  de  Mon- 
tai que  je  luy  feray  donner  la  charge  du  Sieur 
d’Ecourt , dont  les  prouifions  luy  feront  en-- 
uoiées  au  pluftoft , Cependant  croiez  en  vof- 
tre  particulier  que  je  fuis  fort  véritablement' 

Monsieur 

Voflre  très  affeélionnné  à vous  feruir 
J)e  Ruel  le  vie-  Mars  Louis  de  Bourbon- 


VadreJJe  à Monfîeur  , 

Monfîeur  de  la'Clauiere  Gouuemeuv  pou» 
le  Roy  de  Philipsbourg. 

Cette  lettre  m’a  été  communiquée  en  ori- 
ginal par  Monfîeur  de  la  Claviere  , Cheval- 
lier de  l’Ordre  Militaire  de  S.  Louis- 

1 

XXXV. 

MONSIEUR  d’Erlacfi  , la  fatisfa&iom 
que  i’ai  du  fervice  important  que  vous  m-’ai r 
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vés  rendu  en  dernier  lieu , qui  m’eftoit  très 
fenfible , m’a  donné  lieu  de  prendre  encore 
une  plus  étroite  confiance  en  vous  non  feu- 
lement pour  le  Commandement  de  mes  Ar- 
mées , mais  encore  pour  ce  qui  concerne 
l’exécution  du  Traité  de  Paix  de  l’Empire, 
dont  Je  vous  ai  fait  expédier  le  pouvoir , con-^ 
jointement  avec  le  Sieur  de  Vauxtorte  Con- 
feiller  en  mon  Confeil  d’Etat  , ou  féparé- 
ment  l’un  en  l’abfence  de  l’autre  , lequel 
pouvoir  Je  vous  adrefle  avec  celle  ci  que  Je 
vous  écris , de  l’avis  de  la  Reine  Régente  Mar 
dame  ma  Mere , afin  que  vous  puifiiés  félon 
mon  defir  travailler  incefiamment  & en  tou- 
te fincérité  à faire  obferver  & effeduer  tou- 
tes les  chofes  promifes  8c  dépendantes  du- 
dit Traité , 8c  afliiré  que  vous  n’y  obmettrés 
aucun  foin  ni  diligence , je  vous  envoyé  mes 
Lettres  aux  Gouverneurs  8c  Commandans 
dans  mes  Places  pour  obéir  à vos  ordres.  Je 
prie  Dieu  qu’il  vous  ait , Moniteur  d’Erlach  * 
en  fa  fainte  Garde- 
Ecrit  à S.  Germain  le  1 3 Mars  1 6 49*, 

* Signé  LOUIS.. 

Etpltts  bas  Le  Tellier: 

/ 

XXXVI. 

- MONSIEUR  d’Erlach  la  mauvaife 
conduite  du  Marefchal  de  Turenne  8c  les  defi- 
feins  qu’il  avoit  contre  mon  fervice  , lef- 
quels  il  auroit  exécuté  s’il  avoit  pu  corrom- 
pre la  fidélité  de  mes  troupes,  m’obligeant 
avec  beaucoup  de  raifon , a m’afiurer  de  la 
perfonne , Je  vous  fais  cette  lettre  pour  vous- 
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dire  de  l’avis  de  la  Reine  Régente  Madame 
ma  Mere , que  vous  ayés  à l’arrefter  ou  le 
faire  arrefter  en  la  manière  que  vous  eltime- 
rés  la  meilleure  8c  la  plus  fure  pour  n’en  pas 
manquer  Inexécution , que  li  vous  pouvés  la 
faire  réuffir , vous  me  donnerés  incontinent 
avis  de  l'effet  8c  du  lieu  où  vous  I’aurés  mis 
en  sûreté , vous  recommandant  en  ce  cas  de 
l’apporter  toute  entière  à le  faire  garder  8c 
8c  tenir  le  fecret  convenable , me  repofant 
fur  vous  de  conduire  la  chofe  félon  vofire 
prudence  8c  affe&ion  accoultumée  pour  tout 
ce  qui  importe  à mon  fervice.  Je  prie  Dieu 
qu’il  vous  ait  , Monfieur  d’Erlach  , en  là 
fainte  garde.  1 

Ecrit  à S.  Germain  en  Laye  le  1 3 . Mars  1649* 
Signé  LOUIS. 

Et  $1  us  bas  Le  Tellisr» 

XXXVII. 

MONSIEUR,  la  Lettre  qu’il  vous  à' 
plu  de  m’écrire  du  4.  de  ce  mois  m’a  été  renr 
due  par  mon  Valet  de  pied.  Je  ne  fçaurois 
vous  exprimer  la  joie  que  j’ai  du  bon  Etat 
auquel  vous  avés  mis  les  affaires  d’Allema- 
gne par  voftre  prudente  conduite  , fur  Iç 
lu  jet  de  quoy  je  vous  ai  déjà  écrit  depuis 
deux  jours. 

Monlieur  le  Cardinal  vous  envoyé  les  or- 
dres de  La  Cour  touchant  ce  que  vous  au  rés 
à faire  en  cette  occalion  en  laquelle  je  ne 
doute  pas  que  vous  ne  falîiés  paroiftre  de 
plus  en  plus  des  marques  de  vofire  fidélité 
8c  affeétion  au  fervice  du  Roy  , c’efl  une 
confiance  que  chacun  doit  au  zele  que  vous 
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avés  témoigné  jufqu’à  préfent  8c  que  jrai  eiï 
mon  particulier  plus  que  perfonne  du  mon- 
de , vous  priant  auffi  d’en  prendre  une  toute 
entière  aux  afturances  que  je  vous  donne 
de  faire  valoir  8c  reconnoiftre  vos  fervices 
autant  que  je  pourrai  , 8c  que  je  fuis  fort 
véritablement 

Monsieur 

Voftre  très  affe&ionné  à vous 
faire  plailir  8c  fervice. 

Louis  de  Bourbon. 
De  Ruel  le  6 Mars  174p. 

P.  S.  Je  vous  conjure  d’hafter  la  marche 
des  troupes  tant  qu’il  fe  pourra  , étant  une 
affaire  de  la  derniere  importance. 

XXXVIII. 

MONSIEUR,  il  ne  fe  peut  ajouter  au- 
cune chofe  à l’importance  du  fervice  que  vous1 
avés  rendu  au  Roy  dont  Monfieur  de  Regny 
a fait  entendre  les  particularités  , auffi  de~ 
vés  vous  eftre  affiiré  que  la  Reine  en  a tout 
le  re Sentiment  que  vous  fçauriés  defirer  , 8c 
qu’en  mon  particulier  j’en  fuis  ravis  de  joie 
non  (feulement  par  la  confîdération  du  fer- 
vice de  Sa  Majefté  , mais  encore  par  celle 
de  la  gloire  qui  vous  revient , puifque  vous 
favés  bien  que  je  fais  profeffion  de  longue- 
main  d’eftre  voftre  ami  intime.  Aflurés-vous1 
auffi  , s’il  vous  plaift , que  je  prendrai  tou- 
jours beaucoup  de  part  à voftre  réputation, 
ainfi  qu’aux  avantages  qui  vous  pourront  ar- 
river , pour  l’accroiifement  defquels  je  m’em» 
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ploierai  toute  ma  vie  avec  l’affe£tion  que 
vous  devés  attendre  de  la  perfonne  du  monde 
qui  en  a plus  véritablement. 

Mon  sieur 

Voftre  très  affectionné  à vous  faire 
plaifir  8c  fervice. 

Louis  de  Bourbon» 
De  Ruel  le  1 6 Mars  1 64p. 

P.  S.  Je  vous  prie  d’affiirer  de  ma  part 
tous  les  Officiers  de  lTArmée  de  mon  fervice  » 
& les  affiner  que  leurs  intérefts  me  font  aufli 
confïdérables  que  les  miens  propres* 

XXXIX. 

Autre  Lettre  du  meme . 

MONSIEUR,  vous  ne  devés  pas  dou-* 
ter  que  je  ne  m’emploie  de  tout  mon  cœtar 
pour  vous  faire  avoir  la  fatisfaCtion  des  cho-* 
fes  que  vous  fouhaités  de  la  Cour,  puifque 
c’eft  certain  que  vos  intérefts  ne  me  font  pas 
moins  chers  que  les  miens  propres , & que 
vous  n’avés  pas  un  meilleur  ami  que  moi  5, 
c’eft  de  quoy  je  vous  donnerai  des  preuves 
non  feulement  en  l’occafton  pre'fente  , mais- 
encore  en  toutes  celles  qui  s'offriront  de  vous 
feruir  8c  de  vous  faire  paroiftre  que  je  fuis 
véritablement,  ' 7 

Monsieur 

. t 

Voftre  très  affectionné  à vous  fervir. 

Louis  de  Boukbo n.- 
DeCompiegne  le  £.  Juin  1.649..  . , 
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MONSIEUR  d’Erlach , fur  ce  que  J’ap- 
prens  que  les  Ennemis  marchent  8c  s’avan- 
cent dans  mon  Royaume  , faifant  un  état 
particulier  des  Troupes  de  mon  Armée  d’Al- 
lemagne , Je  mande  au  Sieur  de  la  Ferté  Sen- 
neterre  de  faire  marcher  en  Champagne  les 
Re'gimens  que  vous  avés  envoyés  en  Lorrai- 
ne, 8c  à mon  Coufin  le  Marefchal  de  l’Hofpi- 
tal  de  les  faire  acheminer  droit  à Rethel  8c 
Chateau  Portien , 8c  que  J’ai  bien  voulu  vous 
faire  fçavoir  par  cette  Lettre  8c  vous  dire  de 
l’avis  de  la  Reine  Régente  Madame  ma  Mere, 
que  fuivant  mes  précédentes  de'pefchcs  vous 
ayés  à faire  marcher  le  relie  de  madite  Ar- 
mée en  Lorraine  pour  fè  rendre  de  là  en 
Champagne  8c  audit  rendés-vous  de  Rethel 
& Chateau  Portien  , prefcrivant  aux  Offi- 
ciers Majors  que  vous  chargés  du  Comman- 
dement 8c  de  la  conduite  defdites  Troupes- 
de  faire  en  entrant  dans  la  Campagne  ce  qui 
leur  fera  ordonné  par  mon  Coufin  le  Ma- 
refchal de  l’Hofpita! , 8c  obfervant  d’avertie 
ledit  Sieur  de  la  Ferté  Seneterre  8c  mondit 
Coufin  de  la^marche  8c  de  la  force  defdites 
troupes.  C’elt  ce  que  Je  vous  dirai  par  cette 
Lettre  priant  Dieu  quiü  vous  ait Moniteur 
d’Erlach , en  fa  fainte  Garde. 

Ecrit  à S.  Germain  en  Laye  ce  17  Mars. 

Signé  LOUIS.  y 
Et  j>lns  bas  Le  Tel h e iu 
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MONSIEUR  , 

Je  ne  fçaurois  vous  exprimer  à quel  point 
la  Reine  a été  touchée  que  je  lui  ai  rendu 
compte  de  la  chaleur  & de  la  promptitude 
que  vous  ave's  témoigné  à vouloir  vous  mef- 
me  vous  mettre  en  chemin  avec  vos  troupes , 
nonobflant  vos  incommodités  , pour  venir 
fervir  Sa  Majeflé  dans  ces  occurrences  ; à la 
vérité  elle  n’avoit  pas  attendu  moins  de  vo- 
ftre  affeétion  : mais  ç’a  toujours  été  ave£ 
grand  plaifir  8c  reifentiment  qu’elle  a reçu 
les  marques  que  vous  lui  en  avés  données  de 
fi  bonnes  grâces.  Il  eft  plus  à propos  pour 
toutes  fortes  de  raifons  que  l’on  ne  donne  pas 
à vous  & à vos  troupes  la  fatigue  d’un  fi  long 
voyage , & il  fe  rencontre  d’ailleurs  par  bon- 
heur que  nous  n’en  avons  pas  befoin  de  deçà, 
les  affaires  prenant  Dieu  merci  le  train  que 
nous  pouvons  fouhaitter,  ainfi  que  vous  ap- 
prendre^ particuliérement  par  ce  que  j’écris 
au  Sieur  Evrard  à qui  je  me  remets  là  deflus 
& fur  toutes  les  affaires , le  chargeant  de 
vous  communiquer  généralement  tout  ce 
qu’on  lui  mande  tant  de  la  part  du  Roy  que 
de  la  mienne.  Après  cela  il  ne  me  refte  qu’à 
vous  affurer  toujours  que  vous  n’avés  point 
de  ferviteur  plus  affectionné  que  moi,  ni 
qui  fouhaite  avec  tant  de  paffion  tous  vos 
avantages , & qui  foit  plus  ravi  d’avoir  oc- 
cafion  d’y  contribuer  que , 

Monsieur, 

Voftre  affectionné  ferviteur  j 
Le  Card.  Mazariny. 

À S.  Germain  en  Laye  ce  iz.  Février  ifap. 
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MONSIEUR  d’Erlach  , je  vous  ai  ci- 
devant  mandé  que  vous  tiniîiés  preftes  à 
marcher  en  Lorraine  les  troupes  qui  font 
fous  voftre  charge  au  premier  avis  que  vous 
aurés  du  befoin  qui  s’en  offrirait,  8c  comme 
j’apprends  que  le  Duc  Charles  alfemble  fes 
troupes  dans  le  Luxembourg  , a fait  des  pré- 
paratifs pour  marcher  avec  de  l’artillerie , 
en  forte  qu’il  eft  néce (Taire  8c  important  de 
Te  mettre  en  état  de  s’oppofer  à ce  qu’il  pour- 
rait entreprendre.  C’efl  pourquoi  je  vous 
fais  cette  lettre  par  l’avis  de  la  Reine  Rér- 
gente  Madame  ma  Mere  pour  vous  dire 
qu’en  cas  que  M.  de  la  Ferté  Senneterre  Gou- 
verneur de  Lorraine  vous  donné  avis  qu’il 
foit  befoin  d’y  faire  avancer,  lefdites  troupes, 
foit  pour  les  employer  audit  Pais  ou  pour 
les  faire  venir  plus  avant  vers  ma  frontière 
pour  la  deffenfe  de  ma  Province  de  Cham- 
pagne 8c  pour  mon  fervice , vous  les  Tailles 
incontinent  acheminer  aux  meilleurs  Etats 
8c  avec  le  plus  d’ordre  qu’il  fera  poflible  au 
lieu  8c  félon  que  vous  le  concerterés  avec 
ledit  Sieur  de  la  Ferté  Senneterre , à quoy 
me  remettant  je  ne  ferai  la  préfente  plus  lon- 
gue, que  pour  vous  aflurer  que  le  fervice  que 
vous  me  rendrés  en  cela  me  fera  très  agréa- 
ble, fur  ce  je  prie  Dieu  qu’il  vous  ait,  M.  d’Er- 
lach , en  fa  fainte  Garde. 

Ecrit  à S.  Germain  en  Laye  le  17  Février 

Signé  LOUIS. 

Et  plus,  bas  Le  Tel  lier. 

' . . . . * * 
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LOUIS  par  la  Grâce  de  Dieu  Roy  de 
France  8c  de  Navarre  ; A tous  ceux  qui  ces 
préfentes  Lettres  verront  , Salut  ; La  Paix 
fi  néceflaire  à la  Chrétienté  8c  fi  defirée  pour 
le  foulagement  de  nos  Sujets  8c  de  ceux  de 
noftre  très  cher  8c  très  Ami  bon  Frere  8c 
Coufin  l’Empereur  8c  des  Princes  des  Eftats 
de  l’Empire , ayant  été  conclue  à Munfter  8c 
enfuite  ratifiée  , il  ne  s’agit  plus  finon  de  la 
faire  exécuter , 8c  ayant  été  convenu  entre 
Noftre  bien  aimé  8c  féal  le  Sieur  Comte  de 
Servien  l’un  de  nos  Miniftres  d’Etat  Pléni- 
potentiaires pour  les  Traités  de  la  Paix  Gé- 
nérale 8c  noftre  Ambaffadeur  en  Allemagne  , 
8c  les  Plénipotentiaires  de  noftredit  Frere 
8c  Coufin  8c  des  autres  Princes  des  Etats 
d’Empire  , que  l’exécution  d’icelui  feroit  rer 
mife  aux  Généraux  des  Armées  avec  plein 

Ijouvoir , d’avifer  à ce  qui  fera  de  faire  pour 
a perfection  d’un  fi  bon  ouvrage  ; Nous  aur 
rions  pour  cet  effet  dès  lors  fait  expédier  le 
Noftre  au  Sieur  Vicomte  de  Turenne  Marefi- 
chai  de  France  8c  Général  de  nos  Armées 
en  Allemagne , afin  qu’il  fut  fuffifamment 
autorifé  pour  vaquer  à l’exécution  des  Ar- 
ticles concertés  8c  arreftés  par  le  fufdit  Trair 
té  ; mais  ayant  depuis  révoqué  ledit  pou- 
voir , nous  avons  réfolu  de  fubftituer  queh- 
qu’un  à fa  place  fur  la  fuffifance,  adreffe, 
vigilance  8c  probité  duquel  nous  nous  puif- 
fions  remettre  d’une  affaire  aufïï  importante 
que  celle-là  eft , 8c  ayant  confidéré  que  tou- 
tps  lefdites  qualités  font  en  la  perfonne  du 
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Sieur  d’Erlach  noftre  Lieutenant  Général  etf* 
/tios  Armées  8c  Gouverneur  de  Brizach , 8c 
du  Sieur  Vauxtorte  Confeiller  en  noftre  Con- 
feil  d’Etat,  dont  la  fidélité  8c  le  zele  pour 
noftre  fervice  nous  font  long-tems  connus* 
Pour  ces  caufes  8c  autres  à ce  nous  mou- 
vans  , de  l’avis  de  la  Reine  Régente  noftre 
très  honorée  Dame  8c  Mere , de  noftre  très 
cher  8c  très  aimé  Oncle  le  Duc  d’Orléans, 
de  noftre  très  cher  8c  très  bien  aimé  Coufin 
le  Prince  de  Condé  8c  autres  Princes , Ducs , 
Pairs  8c  Officiers  de  noftre  Couronne  8c  no-- 
tables  Perfonnages  de  Noftredit  Confeil , 
Nous  avons  commis  8c  député  , commet- 
tons 8c  députons  avec  plein  pouvoir  ledit 
Sieur  d’Erlach  8c  ledit  Sieur  Vauxtorte , pour 
conjointement  ou  féparément  l’un  en  l’ab- 
fence  de  l’autre  au  lieu  8c  place  dudit  Maref- 
chal  de  Turenne  duquel  nous  avons  révoqué 
& révoquons  le  pouvoir  , ordonner  , exé- 
cuter 8c  faire  exécuter  toutes  les  chofes  con- 
venues 8c  accordées  dans  ledit  Traité  de 
l’Empire  foit  pour  la  reftitution  des  Places 
ou  autres  chofes  en  dépendantes , convenir 
pour  cet  effet  avec  les  Généraux  des  Armées 
& les  Miniftres  de  nos  Alliés  de  tout  ce  quf 
fera  à faire  pour  noftre  commun  bien  8c 
avantage  , mefme  du  tems  8c  de  la  maniéré 
qu’il  fera  obfervé  de  part  8c  d’autre  par  con- 
cert 8c  mutuelle  intelligence  pour  achever 
tout  ce  qui  peut  dépendre  de  nous  concer- 
nant la  fureté  des  chofes  promifes , 8c  veiller 
foigneufement  à ce  que  le  tout  fe  paffe  en 
fincérité  8c  franchife.  Promettons  en  foy  8c 
parole  de  Roy  d’avoir  agréable  tout  ce  qui 
aura  ainfi  été  fait  8c  exécuté  par  lefdits  Siaurs 
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éPErlach  & Vauxtorte  conjointement  ou  fé- 
parémert , fans  y contrevenir  ni  permettre 
qu’il  y foit  contrevenu  en  quelque  forte  8c 
maniéré  que  ce  foit.  Mandons  8c  comman- 
dons à tous  nos  Lieutenans  Généraux  en  nos 
Armées  8c  Provinces  , Capitaines  > Chefs  8c 
Officiers  de  nos  Troupes  tant  Françoifes 
qu’Etrangeres  8c  à tous  Gouverneurs  8c  Com- 
mandais des  Places , Chafteaux  8c  forterefles 
occupées  par  nos  Armées  de  ne  plus  defferer 
aux  ordres  dudit  Marefchai  de  Turenne , mais 
obéir  à ceux  qui  leur  feront  donnés  par  lef- 
dits  Sieurs  d’Erlach  8c  de  Vauxtorte  conjoin- 
tement ou  de  l’un  d’iceux  en  l’abfence  de 
l’autre  , foit  pour  évacuer  les  Garnifons , foit 
pour  reflituer  leurs  Places , les  tenans  quit- 
tes 8c  déchargés  de  la  garde  d’icelles , 8c  ap- 
prouvant généralement  tout  ce  qui  fe  doit 
par  eux  exécuter  en  conféquence  dudit  Traité 
de  Paix , 8c  du  préfent  pouvoir , 8c  d’au- 
tant que  de  ces  préfentes  on  pourra  avoir  be- 
foin  en  divers  lieux,  nous  voulons  qu’aux 
Copies  collationnées  par  lefdits  Sieurs  d’Er- 
lach 8c  de  Vauxtorte  conjointement  ou  fé- 
parément  avec  le  fceau  de  leurs  armes  , foy 
loit  ajoutée  comme  au  prefent  original , car 
tel  efl  noflre  plaifir , en  témoin  de  quoy  nous 
avons  fait  mettre  noflre  fcel  à cefdites  pré- 
fentes. Donné  à S.  Germain  en  Laye  le 
lixiefme  jour  de  Mars  l’an  de  grâce  mil  fie 
cens  quarante  neuf  8c  de  noflre  Régné  le 
Jùriefme.  « 

Signé  LOUIS. 

• y*r  le  Roy  la  Reine  Régente  fa  Mere  pré  fente, 

i Ipflufbaf  Lfi  Te lj bu,  x 
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pouvoir  de  Lieutenant  Général  de  l'Armée  qui 
fera  cempofée  des  truipes  <T Allemagne 
pour  le  Sieur  tPErlacb. 

I 

LOUIS  par  la  Grâce  de  Dieu  Roy  de> 
France  8c  de  Navarre , à tous  ceux  qui  ces 
préfentes  Lettres  verront , Salut.  Comme  au 
moyen  de  la  Paix  qui  a été  heureufement 
finie , conclue  8c  ratifiée  par  l’Affiftance  di- 
vine en  Allemagne  de  noftre  part  8c  de  celle 
des  Princes  nos  Alliés  avec  l’Empereur  8c  les 
Eftats  de  l’Empire  , nous  n’avons  plus  be- 
foin  de  tenir  l’Armée  de  ce  cofté  là , nous 
avons  fait  palfer  en  noftre  Royaume  toutes 
les  Troupes  qui  compofoient  noftre  Armée 
en  Allemagne  pour  les  employer  avec  les  Ar- 
mées que  nous  fommes  obligés  de  tenir  fur 
pied  , afin  de  nous  oppofer  de  toutes  nos 
forces  aux  Ennemis  de  cette  Couronne  8c 
les  réduire  à confentir  à une  bonne  8c  fiire 
Paix  , laquelle  ils  ont  refiifée  jufqu’à  pré- 
fent  , 8c  lefdites  Troupes  qui  font  pour  la 
plufpart  de  Nation  Allemande  , ayant  tou- 
jours été  employées  en  Corps  , en  forte  que' 
lorfqu’elles  feront  arrivées  dans  le  Roy  au-, 
me,  il  fera  néceflaire  d’établir  un  Chef  ca- 
pable de  les  commander , nous  ayons  eftimé 
que  nous  ne  pouvions  faire  un  meilleur  choix 
pour  cette  fin  que  de  noftre  très  cher  8c  bien 
aimé  le  Sieur  d’Erlach  Gouverneur  8c  noftre 
Lieutenant  Général  à Brizaçh  8c  en  Brifgaw  , 
Païs  8c  lieux  en  dépendons , tant  à caufe  qu’il 
e&  particulièrement  eftimé  de  ceux  de  ladite 
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Armée  comme  étant  de  leur  Nation  8c  y 
ayant  poiTédé  8c  exercé  les  premières  char- 
ges auant  qu’elle  fut  à noftre  folde , 8c  de*# 
puis  y ayant  celle  de  noftre  Lieutenant  Gé- 
néral en  l’abfence  du  Général  d’icelle  , que 
parce  qu’il  a pris  une  inclination  comme  na- 
turelle pour  cette  Couronne , ayant  été  élevé 
dans  noftre  Royaume  8c  toujours  fervi  cet 
Eflat  8c  les  Princes  nos  Alliés  , 8c  fignalé 
en  divers  Commandemens , Sièges  , Batail- 
les 8c  autres  rencontres , Ton  affeétion  8c  fidé- 
lité inviolable  à noftre  fervice  , fa  valeur  , 
expérience , prudence  8c  vigilance  finguliere 
avec  toutes  les  autres  qualités  recomman- 
dables néceflaires  en  un  emploi  de  cette  con- 
féquence. 

Sçavoir  faifons  , que  nous  pour  ces  caufes 
8c  autres  bonnes  confidérations  à ce  nous 
mouvans,  de  l’avis  de  la  Reine  Régente  noftre 
très  honorée  Dame  8c  Mere, avons  ledit  Sieur 
d’Erlach  fait , conftitué  8c  établi , faifons  % 
conftituons  8c  établirons  par  ces  préfentes 
fignées  de  noftre  main  noftre  Lieutenant  Gé- 
néral repréfentant  noftre  perfonne  en  l’Ar- 
mée que  nous  compoferons  defdites  troupes  , 
lorfqu’elles  feront  fur  noftre  frontière  de 
Champagne  , 8c  ladite  charge  lui  avons 
donné  8c  ottroyé  , donnons  8c  o&royons 
avec  plein  pouvoir  de  commander  aux  Gens 
de  guerre  tant  de  cheval  que  de  pied,  Fran^ 
çois  8c  étrangers  dont  elle  eft  8c  fera  ci-après 
compofée  , icelle  exploiter  ainfi  que  ledit 
Sieur  d’Erlach  verra  eftre  à propos , 8c  par 
tout  oii  befoin  fera  pour  l’effet  de  nos  inten- 
tions , faire  vivre  lefdits  Gens  de  guerre  en 
bon  ordre , police  8c  difcipline  , en  faire 
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faire  les  montres  & revues  par  les  Commît 
(aires  ôc  Controlleurs  ordinaires  de  nos  Guer- 
' res  , commander  aux  Officiers  de  l’Artille- 
rie ôc  des  vivres  de  noftredite  Armée,  ÔC 
avec  les  forces  d’icelle  affiéger  & faire  bat- 
tre les  Villes , Places  ôc  Chafteaux  qui  refu- 
feront  de  nous  obéir  , donner  aifaut , les 
prendre  à telles  conditions  8c  compofitions 
qu’il  avifera , s’oppofer  par  la  force  aux  en- 
treprifes  qu’il  eftimera  eftre  au  préjudice  de 
noftre  fervice  ou  contraires  à nos  intentions , 
livrer  batailles  , rencontres , efcarmouches , 
ôc  faire  toutes  autres  chofes , aétes  ôc  ex- 
ploits de  Général  que  befoin  fera  , faire  pu- 
nit ôc  chaftier  les  tranfgreflèurs  de  nos  Or- 
donnances félon  la  rigueur  d’icelles  , ordon- 
ner des  payemens  defdits  Gens  de  guerre  ôc 
autres  dépenfes  de  noftredite  Armée  fui- 
yant  nos  Eftats  ôc  par  le  moyen  des  fonds 

3ue  nous  ferons  faire  à cet  effet , en  expé- 
ier  toutes  les  Ordonnances  nécçlfaires  , lef- 
quelles  nous  avons  dès  à pre'fent  ôc  comme 
pour  lors  validées  ôc  autorifées , validons  ÔC 
autorifons  par  ces  préfentes  , ôc  générale- 
ment faire , commander  ôc  ordonner  en  tou- 
tes les  chofes  fufdites  , tout  ainfi  que  nous  * 
liiefmes  faifons  ou  faire  pourrions,  fi  pré- 
fent  en  perfonne  y étions , J’açoit  que  le  cas 
ifequift  Mandement  plus  fpécial  qu’il  n’eft 
contenu  en  ces  préfentes. 

Si  donnons  en  Mandemennt  à tous  Maref- 
èhaux  de  Camp , Colonels  tant  de  Cavale- 
rie que  d’infanterie  Françoife  ôc  étrangère  , 
ILieutenans  8c  autres  Officiers  de  l’ Artillerie, 
Généraux  des  Vivres  ou  Commis  à l’exercice 
de  leurs  charges , Capitaines , Chefs  ôc  Con- 
ducteurs 
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nufteurs  de  nofdits  gens  de  guerre  de  quel- 
que nation  qu’ils  foient  & ius  autre?  nol 

fc“t  sTeTdïXPhmenfrl-’  de reconn°rftre 
ftre  “ ,iadlte  1nal“e  & no- 

itre  lieutenant  General  comme  noftre  pro- 
pre perfonne  : Car  tel  eft  noftre  pff 
En  témoin  de  quoi  nous  avons  fait  met- 
tre noftre  fcel  aufdites  pre'fentes. 

Donne  a Saint  Germain  en  Lave  le  dou- 
aefine  jour  de  Mars  de  l'an  de  grâce  mU  fe 

S""  neUf  & "<>“«  régné  ^e 

Signe  LOUIS. 

Le  Tel  lie  r. 

Scelé  du  Grand  fceau  pendant  en  cire  jaune. 

, L*J??P.ie  efl  atteftee  eftre  fidellementt^ 

Sî  i?plnal  en  parchemin-,  dùëment  fcel ! 
!ee  & fignee  comme  eft  dit  & fait  a n„  1 
le  fïx  Avril  mil  fept  cens  trente-un.  B c 

Par  Weber  Note. 
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PREUVE.  II. 

Commijfion  de  Capitaine  d’une  Compagnie 
franche  Suffi  donnée  l'an  1 68 2 au  Ca- 
pitaine Béat- Jacques  de  Zur-Lauben. 

• • V.  ^ , 

Copiée  Jur  l'Original. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de 
France  8c  de  Navarre  , à nôtre  cher  & 
bien  amé  le  Capitaine  Béat  Jacques  de  Zur- 
laube  , Salut , la  Compagnie  franche  d’infan- 
terie qu’avoit  le  Sieur  de  Zurlaube  votre  on- 
cle eftant  à préfent  vacquante  par  fa  mort , 
& délirant  remplir  cette  charge  d’une  per- 
fonne  qui  s’en  puilfe  bien  acquitter , nous 
avons  eftimé  que  nous  ne  pouvions  faire 
pour  cette  fin  un  meilleur  choix  que  de  vous 
pour  les  fervices  que  vous  nous  avez  rendus 
dans  toutes  les^pççafions  qui  s’en  font  pré- 
fentées , ou  vous  avez  donné  des  preuves 
de  vôtre-;  valeur  , courage  , expérience  en 
la  guerre  , vigilance  Sc  bonne  conduitte , 8c 
de  vôtre  fidélité  8c  affeétion  à nôtre  fervice', 
A ces  Caufes  8c  autres  à ce  nous  mouvans’, 
nous  vous  avons'. commis  ^ordonné  8c  efta- 
bly,  commettons  , ordonnons , 8c  eftablif- 
fons  par  ces  préfentès-fignees  de  notre  Main , 
Capitaine  de  ladite  Compagnie  , vaccante 
comme  dit  ell  cy  delfus  , laquelle  vous  com- 
manderez , conduirez  Sc  exploiterez  fous 
nôtre  Authorité  8c  fous  celle  de  nôtre  très 

♦U1  v •• 
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fcher  8c  très  amé  fils  naturel  8c  légitimé  Louis 
Augufte  de  Bourbon  Duc  du  Mayne  Colonel 
général  des  Suifl'es  8c  Grifons  eftants  à notre 
folde  , Gouverneur  8c  notre  Lieutenant  Gé- 
néral en  notre  Province  de  Languedoc , la 
part  8c  ainfy  qu’il  vous  fera  par  nous  ou  nos 
Lieutenans  Généraux  commandé  8c  ordonné 
pour  notre  fervice  , 8c  nous  vous  ferons 
payer  enfemble  les  Officiers  8c  Soldats  de  la 
ditte  Compagnie  des  Etats  apointemens  8c 
foldes  qui  voüs  feront  8c  à eux  deubs  fuivant 
les  Montres  8c  Reueues  qui  en  feront  faites 
par  les  CommilTaires  8c  Controlleurs  des 
guerres  à ce  départis  » tant  8c  fi  longuement 
que  la  ditte  Compagnie  fera  fur  pied  pour 
nôtre  Service,  Tenant  la  main  à ce  quelle 
vive  en  fi  bon  ordre  8c  police  que  nous  n’en 
puifiions  recevoir  de  plaintes  , de  ce  faire 
vous  donnons  pouvoir , Commiffion  , Âu- 
thorité  8c  mandement  fpécial , Mandons  à 
tous  qu’il  appartiendra  qu’à  vous  en  ce  fai- 
fant  foit  obéy.  Car  tel  eft  nôtre  Plaifir.  Don- 
né à Verfailles  le  quatorzième  jour  de  Dé- 
cembre mil  fix  cent  quatre  vingt  deux  8c  de 
nôtre  Régné  le  quarantième.  Signé  LOUIS 
& plus  bas  par  le  Roy  Le  Tellier. 


Louis  Augufte  de  Bourbon , Duc  du  May* 
ne , Colonel  Général  des  Suifl'es  8c  Grifons  , 
Gouverneur  8c  Lieutenant  Général  en  la 
Province  de  Languedoc , A tous  ceux  qui  cet 
préfentes  lettres  verront , Salut.  Sçavoir  fai* 
fons  que  veix  par  nous  les  lettres  patentes  de 
Sa  Majefté  en  forme  de  Commiffion  don* 
nées  à Verfailles  le  quatorzième  jour  de  Dé- 
cembre mil  fix  cent  quatre  vingt  deux  fignéqi 
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Louis  8c  plus  bas  par  le  Roy  Le  Tellier,  & 
fcelle'es  du  grand  Seau  de  Cire  jaune  fur  Am- 
ple queue  , fuivant  lefquclles  la  Compagnie 
franche  d’infanterie  SuifTe  qu’auoit  le  Sieur 
de  Zurlaube , eftant  vaccante  par  fa  mort , 
8c  Sa  Majefté  délirant  de  remplir  cette  char- 
ge d’une  perfonne  qui  s’en  puilfe  bien  acquit- 
ter , 8c  eûimant  pour  cette  fin  ne  pouvoir 
faire  un  meilleur  choix  que  du  Sieur  Béat 
Jacques  de  Zurlaube  fon  Nepueu  à caufe  des 
fervices  qu’il  luy  a rendus  dans  toutes  les  oc- 
cafions  qui  fe  font  préfentées , où  il  a donné 
des  preuues  de  fa  valeur , Courage , Expé- 
rience en  la  guerre , vigilance , bonne  con- 
duitte,  fidélité  8c  affection  à fon  fervice, 
jurait  ppur  toutes  ces  Confidérations  Com- 
mis , .ordonné  8c  eftably  ledit  Sieur  Beat 
Jacques  de  Zurlaube  Capitaine  de  la  fufdite 
Compagnie  vaccante  comme  il  eft  dit  cy 
deffus , pour  icelle  fous  l’autorité  du  Roy  8c 
de  la  Notre  commander  , 8c  faire  les  fonc- 
tions mentionnées  auxdites  lettres  patentes 
cy  attachées  à notre  Contrefcel,  En  Confé - 
queue e defquelles  , 8c  en  vertu  du  pouvoir 
à nous  donné  par  Sa  Majellé  à caufe  de  notre 
ditte  charge  de  Colonel  général  des  Suiffes 
Sc  Grifons  y Nous  avons  conformément  à l’In- 
tention du  Roy  par  cefdites  lettres , In  fl  al  é 8c 
Influions  ledit  Sieur  Béat  Jacques  de  Zurlaube 
dans  ladite  charge  de  Capitaine  de  la  Com- 
pagnie franche  Suiflé  que  poiîédoit  cy  de- 
vant ledit  Sieur  de  Zurlaube  fon  Oncle  vac- 
çante  par  fa  mort , ainfy  qu’il  eft  dit  cy  de- 
vant pour  en  cette  qualité  commander  do- 
refnauant  ladite  Compagnie , en  jouir  , 8c 
çfçr  èux  honneurs  , authorités  , jprérogatir 
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ugs,  fondions , Eftats , appointements  8c  fol- 
des  qui  y appartiennent  , pour  raifon  de  quoy 
No«i  mandons  à tous  qu’il  appartiendra  de  re- 
connoître  ledit  Capitaine  Béat  Jacques  de 
Zurlaube  en  la  fufdite  qualité  8c  aux  Officiers 
8c  Soldats  de  fa  Compagnie  de  luy  obéir  8c 
entendre  en  tout  ce  qui  concernera  icelle 
fans  difficulté , 8c  aux  TréforierS  généraux 
de  l’Extraordinaire  des  Guerres  leurs  Com- 
mis , 8c  autres  qui  auront  les  fonds  de  laditte 
Compagnie  chacun  en  fon  année  d’exercice  de 
paier  8c  déliurer  audit  Sieur  Béat  Jacques  de 
Zurlaube , tous  les  deniers  qui  feront  ordon- 
nés pour  la  folde  de  fadite  Compagnie  , la- 
quelle il  fera  tenu  d’entretenir  toujours  com- 
plette  de  bons  Officiers  8c  Soldats  SuiiTes , 
8c  non  d’autres  , du  nombre  * de  la  qualité 
8c  capacité  requife  , 8c  néceffaire  comme  il 
eft  obligé  par  fa  Capitulation  , 8c  qu’il  luy 
fera  ordonné  par  Sa  Majefté  à peine  de  défo- 
béiffiancc  luy  enjoignant  en  outre  de  faire 
vivre  fes  Officiers  8c  Soldats  en  tous  lieux 
en  fi  bon  ordre , 8c  police  , qu’il  n’y  ait  au- 
cune plainte  contre  luy  ny  contre  eux , afin 
que  Sa  Majefté  en  puilfe  retirer  le  fervice 
quelle  en  attend  , 8c  nous  la  fatisfaélion  que 
nous  efperons  de  fa  bonne  conduitte  8c  de 
fon  afreétion  au  fervice  du  Roy , En  témoin 
de  quoy  nous  avons  fait  expédier  8c 
la  préfente , 8c  figner  du  fceau  nos  Ax Ôtes  » 
8c  fait  contrefigner  par  le  Secrétaire  général 
des  SuiiTes  8c  Grifons,  à Verfailles  le  . vingt 
deuxième  jour  de  Décembre  mil  fix  cent  qua- 
tre vingt  deux  figné  Louis  Augufte  de  Bour- 
bon Duc  du  Mayne  Colonel  Général  des 
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Suifles  8c  Grifons , 8c  fur  le  replis , par  Mon- 
feigneur,  Bontemps. 

Collationné  aux  Originaux  par  nous  Con- 
feiller-Secretaire  du  Roy , Maifon  & Cou- 
ronne de  France  , 8c  de  tes  Finances. 

C H U P P I N. 


P R EU  VE  III. 

► 

Lettres  Patentes  du  Roy  , de  l'an  1703  , 
portant  que  les  Demotjelles  de  Zurlau- 
ben  & leurs  defcendans  tnajles  jouiront 
du  don  du  Fief  de  Villé  accordé  an 
, Sieur  de  Zurlauben  leur  Pere. 

Copie  vidimée, 

LOUIS  par  la  Grâce  de  Dieu  Roy  de 
France  & de  Navarre , à tous  préfens 
8c  à venir , Salut.  Nôtre  très  cher  oc  bien 
amé  le  Sieur  Comte  de  Zurlauben , l’un  de 
nos  Lieutenans  Généraux  en  nos  Armées  , 
8c  Colonel  d’un  Régiment  Allemand  entre- 
nu pour  nôtre  fervice , nous  a très  humble- 
ment fait  repréfenter - que  par  nos  lettres 
patentes  du  mois  de  Décembre  1687.  nous 
luy  avons  fait  don  du  fief  ôc  terre  de  Villé 
fcize  en  nôtre  Province  d’Alface  près  de  la 
ville  de  Schleflatt , avec  fes  appartenances 
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& dépendances  , comme  étant  Fedit  Fief 
retourné  à nôtre  profit , attendu  , que  le 
feu  Sieur  de  Zurlauben  vivant  Brigadier  en 
nos  Armées  8c  Oncle  de  l’Expofant , auquel 
nous  en  avions  préfentement  fait  don  par 
nos  lettres  patentes  du  mois  de  Mars  1681. 
êtoit  décédé  fans  avoir  laiffe  d’enfans  malles, 
8c  depuis  nous  avons  encore  en  faveur  du- 
dit Expofant  érigé  ledit  fief  8c  terre  de  Ville 
d’abord  en  Barônie , 8c  enfuite  en  Comté 
par  autres  nos  lettres  patentes  des  mois  de 
Juillet  1 <5 85. 8c  Décembre  1652.  Mais  com- 
me ledit  Expofant  n’ayant  eu  que  deux  filles 
avec  défunte  Dame  Julie  de  Sainte  Maure  fa 
femme  , fçavoir  Honnorée  Julie  Françoife 
de  Zurlauben  , qui  eft  l’aifnée , 8c  Anne 
Therefe  de  Zurlauben , qui  eft  la  cadette , 
ledit  fief  terre  8c  Comté  de  Ville  feroit  na- 
turellement reverfible  à nôtre  profit  après 
fon  décès  faute  d’enfans  malles,  il  nous  a 
très  humblement  fupplié  de  vouloir  bien  e'- 
tendre  ledit  don  jufqu’à  les  filles,  de  ma- 
niéré qu’après  le  déceds  de  l’Expofant  ledit 
fief  terre  8c  Comté  de  Ville  palfe  à fadite 
fille  ainée  8c  aux  enfans  malles,  qui  naî- 
tront d’elle,  8c  leurs  defcendans  malles  fuc- 
cellivement , 8c  qu’au  cas  de  déceds  de  fa- 
dite fille  ainée  fans  enfans  malles , la  cadette 
y fuecede  8c  pareillement  les  enfans  malles  , 
qui  naîtront  d’elle  8c  à leurs  defcendans  maf-- 
les.  A qttoy  ayant  égard  8c  délirant  gratifier  8c 
favorablement  traitter  ledit  Expofanten  con- 
fidération  des  bons  8c  agréables  fervices  , 
qu’il  nous  a rendus  dans  nos  armées  , S ç avoir 
faifons  que  pour  ces  Caufes  8c  autres  à ce 
nous  mouvans  8c  de  nôtre  grâce  fpéciale , 
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pleine  puiifance  & Autorité'  Royale  , Nous 
avons  audit  Expofant  donné  , o&royé  8c 
accordé  , donnons , oûroyons  8c  accordons 
par  ces  préfentes  lignées  de  nôtre  main , voul- 
ions 8c  nous  plait , qu’après  fon  déceds  la- 
dite Demoifelie  Honnorée  Julie  Françoife 
de  Zurlauben  fa  fille  aifnée  luy  fuccede  en  la 
poüéffion  8c  jouïlfance  dudit  fief  terre  8c 
Comté  de  Villé , fes  appartenances  8c  dé*t 
pendances  , pour  en  jouir  par  elle  8c  fes  en- 
fans  8c  defcendans  , qui  naîtront  en  légiti- 
me mariage,  à toujours  , 8c  qu’au  cas  que 
ladite  Demoifelie  Honnorée  Julie  Françoife 
de  Zurlauben  vienne  à déceds  fans  enfans 
malles  , ladite  Demoifelie  Anne  Therefe  de 
Zurlauben  fa  fœur  lui  fuccede  en  la  polîêfïîon 
8c  jouilfance  dudit  fief  terre  8c  Comté  de 
Villé  , pour  en  jouir  pareillement  par  elle 
8c  fes  enfans  8c  defcendans  malles , qui  naî- 
tront en  légitime  mariage  à toujours , 8c  ce 
tout  ainfy  8c  aux  mêmes  charges  , claufes  8c 
conditions  qu’en  jouit  ou  doit  jouir  ledit  Ex- 
pofant, 8c  les  autres  poflêlfeurs  de  fiefs  en 
Alface  relevants  de  nous  jouiffent  defdits 
fiefs  , même  de  nous  rendre  les  foy  8c  hom- 
mages , à fournir  les  aveux  8c  dénombrement 
dudit  fief  terre  8c  Comté  de  Villé  , fes  ap- 
partenances 8c  dépendances  retourneront  en 
nôtre  difpofition  8c  des  Roys  nos  fuccelfeurs. 
Si  donnons  en  mandement  à nos  amés  8c  féaux 
■>  les  gens  tenant  nôtre  Confeil  Supérieur  d’Al- 
face  féant  à Colmar  , que  ces  préfentes  ayent 
à faire  enregiftrer , 8c  de  leur  contenu  faire 
jouir  8c  ufer  lefdites  Demoifelles  de  Zurlau- 
ben , leurs  enfans  8c  defcendans  malles  en 
légitime  Mariage  pleinement  8c  paifiblement 
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& perpétuellement , ceffant  & faifant  ceifer 
tous  troubles  ôc  empéchemens  ; ôc  nonob- 
stant tous  Edits  j Conftitutions , Coûtumes  ôc 
Ufagcs > pourroient  eftra  à ce  contraires  , 
auxquels1  nous  avons  pour  ce  regard  feule- 
ment , ôc  fans  tirer  à confaquence , expref- 
fément  dérogé  par  cefdites  préfentes  , Car 
tel  eft  nôtre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe 
ferme  ôc  fiable  à toujours , Nous  avons  fait 
mettre  notre  ScçJ  à ceidites  préfentes.Donné  à 
Verfailles  au  mois  de  Mars  l’an  de  grâce  mil 
fept  cens  trois  , ôc  de  nôtre  Régné  le  foi- 
xantiême.  Signé  LOUIS , ôc  plus  bas  par 
le  Roy , figné  Chamillard  avec  Paraphe  , vi-- 
fa  , figné  Phillipeaux  , pour  don  du  fief  de- 
Ville  aux  Demoifelles  de  Zurlauben. 

Regiftrées  ès  Régiftres  du  Confeil  Souve- 
rain d’Alface  pour  être  exécutées  félon  leur 
forme  Ôc  teneur,  aux  charges  ôc  conditions 
y portées  , à Colmar  ce  douzième  Juillet 
mil  fept  cens  trois  -,  figné  Salomon  avec  pa- 
raphe , fcellées  du  grand  Sceau  du  Roy  avec 
de  la  cire  verte  , enfüite  eft  écrit  , Colla- 
tionnées de  mot  en  mot  fur  l’Original,  ôc 
trouvées  véritables  ôc  conformes  à iceluy 
par  moy  Greffier  juré  ôc  Tabellion  Seigneu- 
rial de  la  Comté  de  Ville  , foufiigné  le  14» 
Décembre  1704. 

Signé  Berittemm. 
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PREUVE  IV. 

Lettre  d'Irlande  , [ignée  par  23  Officiers. 

Généraux  , Mil  lords , Colonnels  , au. 

Brigadier  & Colonel  de  Zurlauben. 

m 

Copiée  fur  l'Original.  . 

A Lyntertc\  le  r.  de 
Septembre  1 6ÿ o. 

MONSIEUR, 

A . 

Comme  tout  le  Royaume  vous  ell  infini-, 
ment  obligé  de  l’affeétion  particulière  8c  du 
defir  extraordinaire  que  vous  avez  témoi- 
gné de  vous  unir  inféparablement  à nous., 
pour  noftre  deffence  dans  toutes  les  occa- 
lions  , autant  que  l’obéilfance  que  vous  de- 
viez à voftre  Général  vous  le  pouuoit  per-, 
mettre  , 8c  comme  nous  n’ignorons  pas  les 
grandes  pertes  que  vous  avez  faites  icy  non- 
feulement  en  vos  propres  biens,  mais  en-, 
core  par  la  ruine  du  meilleur  Régiment  qu’on  • 
nous  ait  envoyé , nous  fouhaitterions  d’eftre 
en  eftat  de  vous  témoigner  une  reconnoif- 
fance  proportionnée  aux  obligations  que  nous 
vous  avons.  Cependant  nous  vous  prions 
bien  d’accepter  l’offre  que  nou6  vous  taifons 
• de  vous  fournir  à nos  propres  frais  mainte- 
nant, ou  quand  il  vous  plaira , des  recrues; 
pou*  vpûpe. Régiment , 8c  de  les.mener  à tel' 
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pdït  de  mer  qui  vous  fera  le  plus  comrao- 
ds.  Nous  fommes , 


Mon  si  eur, 


Vos  très  Humbles  & très* 
obe'ilfans  ferviteurs 


Kenmarc 
Wa:  Bourra 
M.  CoNNELL. 
Den.M.Bittÿcuddy. 
Bbllene. 
Westmoath.- 
Fr.  M.  Mahon.- 
Kilmalot. 

Greagh. 

Louth. 

Kingsland. 

Bri.  M.  Màhon. 


Cha.  Moore. 

Jo.  Waucho. 

Jo.  Doringtor. 
Hutttrell. 

ThO.  NAGRUT.'~"Xÿf 
Joh.  PoNVR. 

L.  D.  Butler.  . 
Robert  Grage. 
Blanc. 

Galmaÿ.  . 

Foelix  Oneile,  . 


a 


PREUVE  V.. 

îJettte  dé  S.  A.  S.  Monfeigneur  le  Duc  ■ 
' . du  Mayne  au  Comte  de  Zurlauben  fur  ~ 
fa  promotion  de  Lieutenant  Général  en  ? 
170.2. . 

Ait  Camp  de  Donsbrttcî^  i 
• U 14.  Juin  i702^- 

EE  Roy  vient , Monfieur  , de  vous  accor-r  - 
der  une  grâce  à laquelle  je  m’intéreflès 
toès.  particulièrement.  Elle  efl  accompagnées 
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Corpus  Ecclefiæ  P.  P.  Augult.  Pe&us  Tugio , 
animam  tradidit  Cœlo  1704.  set.  £uæ  48» 
menf-tf.  d.  3...  t 


PREUVE  VIL 

Lettre  de  M.  de  Chamillard , Minijlrt 
de  la  Guerre  , écrite  par  ordre  du  Roy 
le  zo  Septembre  1704  au  Comte  de 
Zur-Lauben  , Lieutenant-GéneraL 

Copiée  fur  {'Original. 

A Fontainebleau  c*  io* 
Septembre  17,04. 

MONSIEUR, 

SI  j’avois  eu  occafion  de  vous  écrire  pïuf» 
toft , je  n’aurois  pas  manqué  de  vous  té- 
moigner- la  part  que  jay  pris  à la  gloire  que 
vous  vous  elles  acquife  dans  la>  malheureufe 
journée  d’Hocllet , 8t  à l’eftat  auquel  vous 
. vous  elles  trouvé-  après  avoir  fait  votre  de*- 
voir  avec  dillindion  , le  Roy  qui  en  a efté 
informé , m’a  chargé  de  vous  en  témoigner 
fa  fatisfadion.  Si  votre  régiment  avoit  fait 
fon  devoir  comme  vous.  Sa  Majçdlé  n’au- 
roit  pas  pris  la  réfolution  qu’elle  a prife  de 
le  cafter  8c  de  l’incorporer  dans  Greder.  Com- 
me vous  n’auez  aucune  part  à cet  événe- 
ment , 8c  qu’il  ne  feroit  pas  julle  que  les 
avantages  que  vous  en  tiriez  fulfent  dirai;- 
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nuez , Sa  Majefté  m’a  commandé  de  vous 
dire  que  vous  aurez  lieu  d eftre  content  de 
la  maniéré  dont  elle  avoit  intention  de  vous 
dédommager..  Songez  à vous  guérir  prom- 
ptement , ôt  à vous  mettre  en  eftat  de  venir 
recevoir  la  récompenfe  de  vos  fervices  > je 
&i S y,  . 

Mo  N SIEUR,- 

Voftre  très  humble  & très 
affeétionné  ferviteur. 

C H AMI  LEAR  D. 


Cette  lettre- arriva  à Ulm  après  le  deceds 
du  Lieutenant -Général  Comte  de  Zur-Lau— 
ben , qui  y étoit  mort  le  zi  Septembre. 


preuve  vin. 


Ctrtijkat  de M.  le  Marêchal-de  Berwick 
\ le  6 0âiobre  1714- 

Copié  d’après  l’Original. 

le  Maréchal  Duc  Je  Berwick  Pair  if  France, „ 
Général  des  Armées  du  Roy  , Commandant 
telles  des  deux  Couronnes  en  Catalogne , Ç5f. 

jnErti fions  que  le  Sieur  Chevalier  de  Cour- 
te ten,  s’eft  diftingué  à l’àflaut  de  Barce- 
lonne  à la  telle  des  Grenadiers  dudit  Régi- 
ment,, dont  il'4  eut  le  Commandement  en* 
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Fabfence  de  fon  frere  qui  avoit  été  bleffé 
e'tant  à la  telle  de  la  mefme  troupe.  Fait  à. 
Barc donne  le  6.  Octobre  1714. 


BER  WI  CIC. 


PREUVE  IX. 


Lettre  de  AT.  de  Louvois , Minière  de  la 
Guerre  à AT,  de  'Lurlauben  y Colonel- 
Lieutenant  du  Régiment  Allemand  de 
Furjlemberg. 

Copiée  fur  l'Original, 

ïyfOntfeür*  le  Roy  a 

JLVJ.  efté  informé  par  les  relations  que  Sa 
Majefté  a vues , de  ce  qui  s’eft  paffé  au  fiége 
” Belle'garde , de  la  maniéré  dont  vous  auez 
faift  agir  le  régiment  que  vous  comman- 
dez , & Sa  Majefté  qui.  en  eft  très  fatisfaite 
ni’a  ordonné  de  vous  faire  fçauoir  le  gré 
qu'elle  vous  fçait  d’auoir  mis  ledit  régiment 
fur  un  auffy  bon  pied  qu’il  eft,  & de  l’appli- 
cation que  vous  auez  pour  le  maintenir  en: 
état  de  leruir  utilement.  Je  fuis , 

' M.0  H S.1E  ur,  •. 

Voftre  bien  humble  8c  très 
affectionné  ferviteur. . 

M.,Loüvoi  $*.. 
AVerfailles  tt  îi.Acuji  16^... 
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PREUVE  X. 

Capitulation  du-  Régiment  d’infanterie 
Suijfe  de  d’Erlach , compofé  de  doute  • 
Compagnies  , chacune  de  2 00  hom- 
mes f demande'  au  nom  de  Sa  Majejlé 
très  Chrétienne  par  M.  Stoppa  Capi- 
taine y,  muni  des  Lettres  de  Créance  Ù1 
d’un  plein  pouvoir  r a la  Ville  & Ré- 
publique de  Berne  , la  leuée.  duquel  a 
eflè  accordée  par  le  Conjeil  Souueraiw 
fous  les  Conditions  fuiuanu*s , pour  Lurss 
Bourgeois  is  Sujets  feulement. 

Copie  vidimée. 

Article  Premier^ 

' # * S' 

CEtte  levée  de  2400"  Hommes  fera  formée 
en  un  Régiment  dont  le  Colonel  fera 
Bourgeois  de  la  ville  de  Berne  pendant  tout 
le  tems  que  le  Régiment  fera  fur  pied. 

II.  La  folde  de  chaque  homme  fera  de  fis 
écus  petits  dé  Berne  ,1’écu  à raifon  dé  58  fols 
de  France. 

III.  Lorfqu’ùne  Compaguie  aura  180  hom- 
mes effettiis , elle  fera^payée  comme  corn— 
plette  j c’eR-à-dire , pour  deux  cens  hom— 
mes.  , \ 

IV.  Si  une  Compagnie  paflè  le  nombre  dt- 
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k«0.  hommes , il  fera  payé  au  Capitaine  lef- 
dits  fix  écus  de  Berne  pour  chaque  homme 
qu'il  aura  de  furplus.- 

V.  Quand  une  Compagnie  aura  moins  de 
18;.  hommes  , on  ne  payera  que  les  effectifs. 

VI.  Si  une  Compagnie  vient  à être  ruinée 
pendant  une  campagne , y étant  entrée  avec 
180.  hommes  effe&ifs  , on  accordera  au  Ca- 
pitaine un  terme  raifonhable  pour  remettre 
fa  Compagnie  pendant  lequpl  tems  il  fera 
toujours  payé  complet.  / 

VII.  Le  Colonel  ôc  les  Capitaines  feront 
payés  régulièrement  tous  les  mois  , à raifon 

1 de  douze  mois  par  an. 

VIII.  Les  Capitaines  feront  obligés  d’en- 
tretenir une  bonne  Compagnie  compofée  de 
bons  Officiers  & foldats , tous  Bourgeois  ou 
fujets  de  la  ville  de  Berne  ; & de  payer  les 
Lieutenants  6c  Enfeignes  aufly-bien  que  les 
bas  Officiers  6c  foldats. 

IX.  On  avancera  à chaque  Capitaine  4000 1. 
pour  la  levée  de  la  Compagnie  , laquelle 
fomme  fera  retenue  pendant  les  fix  derniers 
moi§  de  la  première  année  de  fervice. 

X.  Le  Roy  fournira  l’étape  pour  cette  nou- 
uelleleuée  depuis  Gex  jufques  à la  Garnifon 
gratis. 

XI.  L’Etat  Major  de  ce  Régiment  fera 
payé  fur  le  pied  de  celui  des  Gardes  SuifTes, 
fçavoir  2000  1.  par  mois.  - 

XII.  Tous  les  Capitaines  préfens  ou  à ve- 
nir, doivent  être  Bourgeois  de  Berne. 

XIII.  On  aura  foin  de  féparer  le  moins  qu’il 
fera  poffible  pendant  la  campagne  les  Com.- 

Sagnies  de  ce  Régiment  pour  qu’il  puiffe  reli- 
re de  meilleurs  feruices» 
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XIV.  On  palTera  préfens  aux  revues , & 
l’on  payera  les  foldats  prifonniers , de  mefme 
que  les  foldats  mallades  moyennant  de  bons 
certificats. 

XV.  Il  fera  permis  aux  foldats  d une  Com- 
pagnie licencie'e  de  s’engager  dans  une  autre 
Compagnie  de  Berne , finon  le  Capitaine  fera 
obligé  de  les  ramener  au  Canton  avec  le  dra- 
peau. 

XVI.  On  ne  fe  feruira  aucunement  de  ce 
Régiment  contre  les  Puiflances  de  la  mefme 
Religion  que  la  ville  de  Berne , ny  en  au- 
cune maniéré  qui  foit  contraire  aux  ancien- 
nes alliances  defquelles  ce  Régiment  jouira 
pour  toutes  fortes  d exemptions,  privilèges- 
& bénéfices , foit  pour  le  libre  exercice  de  la 
Religion , la  Juftice  particulière  dont  la  con- 
noiilance  appartiendra  aux  Officiers  feuls  du 
Régiment , qui  auront  droit  de  connoître  de 
tous  les  crimes  8c  délits  qui  pourroient  être 
commis  par  aucun  des  Officiers  ou  foldats  du 
Corps , d’inftruire  les  procès  aux  criminels , 
8c  de  prononcer  contr’eux  des  Jugemens.fans 
Apel , comme  aulfi  pour  ce  qui  concerne  la 
liberté  des  foldats  malades  aux  Hôpitaux  8c. 
autres  chofes  contenues  aux  anciens  Trai- 
tés. 

XVII.  La  préfente  Capitulation  ne  regar- 
de uniquement  que  la  leuée  de  ce  Régiment 
fans  qu’on  puiffe  tirer  aucune  conféquence 
qui  foit  préjudiciable  aux  anciennes  allian- 
ces. 

XVIII.  On  s’en  promis  de  part,  8c  d'autre 
de  tenir  exaélement  8c  fidellement  l’exécu- 
tion du  contenu  des  articles  cy-delfus. 

Fait  à Berne  le  14  Aoufl  1671» 
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PREUVE  XI. 

Capitulation  accordée  au  Sieur  Greder 
pour  la  levée  de  la  Compagnie  Colo-  • 
nelle  du  Régiment  -qu  il  doit  comman- 
der , & pour  l'Eftat  Major  où  ejl  com- 
pris tout  ce  qui  regarde  fa  Charge  de 
Colonel. 

D'après  V Original  communiqué  en  Mars  1750 
par  M.  Greder , du  Confeil  intérieur  du  Can- 
ton de  Soleure. 

LEdit  Sieur  Colonel  recevra  lix  efcus  pour 
chaque  foldat  par  mois,  l’efcu  à cin- 
quante-huit fols  tournois. 

Quand  il  aura  cent  quatre- vint  hommes 
effeétifs , il  fera  payé  pour  deux  cens. 

Quand  il  aura  plus  de  cent  quatre -vint 
hommes , on  luy  payera  les  fupernuméraires 
jufqu’au  nombre  de  vingt , pareillement  à fix 
efcus  chacun. 

Quand  il  y aura  moins  de  cent  quatre-vint 
hommes , il  ne  fera  payé  que  pour  les  effec- 
tifs. 

Si  eftant  entré  complet  en  campagne  il  y 
fouffre  de  la  perte , Sa  Majeflc  luy  donnera  le 
temps  qu’il  faut  pour  remettre  fa  Compa- 
gnie , & cependant  il  fera  payé  complet. 

Il  recevra  fon  payement  entier  réglément 
tous  les  mois , à douze  mois  l’année , moyen- 
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nant  quoy  ledit  Colonel  fera  obligé  d’entre- ' 
tenir  fa  Compagnie  bonne  8c  compofée  de 
bons  Officiers  8c  foldats  bourgeois  ou  lujets 
du  Canton  de  Soleurre  ; 8c  fera  tenu  de  payer 
luy-mefme  les  gages  , tant  à fon  Lieutenant 
Enfeigne  8c  bas  Officiers  qu’aux  foldats. 

Sa  Majefté  avancera  audit  Sieur  Colonel 
quatre  mille  livres  pour  faire  fa  levée , la- 
quelle fomme  ne  luy.  fera  rabatue  que  fur  les 
fix  derniers  mois  de  la  première  année  de  fon 
fervice. 

Le  Capitaine  de  ladite  Compagnie  fera 
toujours  comme  préfentement  du  Canton  de 
Soleurre. 

L’étappe  fera  fournie  audit  Sieur  Colonel 
pour  fa  Compagnie  8c  pour  toutes  les  autres 
de  fon  Régiment  depuis  Gcix  jufqu’à  leurs 
garnifons  , fans  que  Sa  Majefté  la  mette  à 
compte. 

L’Eftat  Major  fera  payé  comme  celuy  des 
Gardes  Suifles  , fçavoir  à deux  mille  livres 
par  mois. 

Les  Compagnies  de  ce  Régiment  qui  iront 
en  campagne  demeureront  enfemble  le  plus 

3ue faire fe  pourra , afin  quelles puiftent rend- 
re d'autant  meilleur  fervice. 

Les  foldats  qui  feront  détenus  prifonniers, 
ou  qui  feront  malades , feront  pafièz  dans  les 
revues  fur  des  certificats  bons  8c  valables. 

En  cas  de  licentiement  dudit  Régiment 
ou  de  quelques  Compagnies , les  Capitaines 
des  Compagnies  licentiées  feront  obligez  de 
ramener  au  Pais  les  foldats  de  leurs  Compa- 
gnies qui  ne  voudront  pas  de  leur  bon  gré 
prendre  parti  dans  d’autres  Compagnies  dfe 
leurs  Cantons. 


r- 
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Ledit  Sieur  Colonel  preftera  le  ferment  de 
bien  & fidellement  fervir  le  Roi  en  la  for- 
me accoutumée  , 8c  jouira  pour  tout  fon 
Régiment  du  bénéfice  des  Hofpitaux  8c  autres 
femblables  dont  jouiflent  les  autres  Régimens 
Suiffes  qui  fervent  maintenant  Sa  Majefté. 

Pour  le  furplus  cette  Compagnie  fe  fera 
conformément  à l’Alliance  8c  dans  le  temps 
de  fix  femaines  ou  de  deux  mois. 

Fait  à Soleurre  le  dix-huitiefme  de  Décem- 
bre mille  fix  cent  foixante  8c  treize. 

L.  S.  S.  Romai n* 

En  cire  d’Efpagné 

rouge , Armes  de  V.  Greder. 

St.  Romain. 

Copie  d'une  Lettre  écrite*  Monjieur  dt  Wittmerj 
Lieutenant  Coltnel  du  Régiment  SuiJJe  de  d'Af- 
fry , par  Monjteur  d'Angervilliers  de  Verf ailles 
le  j 8 Juillet  172p.  . 

J’Ai  reçu , Monfieur , la  Lettre  que  vous 
avés  pris  la  peine  de  m’écrire  le  mois  paf- 
fé  , par  laquelle  vous  me  demandez  quel 
rang  doit  tenir  dans  l’infanterie  le  Régiment 
Suilfe  de  Daffry  ; j’ay  vérifié  que  ce  Régi- 
ment a été  créé  le  y Décembre  1673  , 8c 
que  par  conséquent  il  doit  marcher  après  le 
Régiment  de  Saint  Simon , créé  au  mois  d’O- 
étobre  de  la  même  année , 8c  tous  ceux  qui 
le  precedent , 8c  avant  le  Régiment  de  Me- 
doc  créé  au  mois  de  Février  1874  8c  tous 
ceux  qui  le  fuivent  ; vous  devés  garder  la 
préfente  Lettre  pour  fervir  de  réglé  à l’ave- 
nir & prévenir  les  conteftations  qui  pour*- 
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roient  arriver  dans  les  garnirons  où  fe  trou- 
vera le  Régiment  de  DafFry.  Je  fuis,  Mon- 
iteur , Votre  très  - humble  de  très-obéiflant 
ferviteur. 

Signé  Dangervilliers- 

Collationné  par  moy  à l’Original , le  i z Juin 
* 1744 , au  Camp  tous  Courtray. 

Signé  D’Herouville  de  Claye  , Major 
Général. 


PREUVE’ 'X  IL 

Capitulation  du  Régiment  Suijfe  de  Kar' 
rer , en  datte  du  15  Décembre  1715. 

Copie  vidime'e. 

LEROY  ayant  jugé  à propos  de  pren- 
dre àfon  fervice  un  Bataillon  Suifle  com- 
pote' de  trois  Compagnies  pour  être  mis  en 
garnifon  au  Poit  Louis , Sa  Majeûé  a trouvé 
bon  de  charger  le  Sieùr  Karrer  ci-devant  Ca- 
pitaine 8c  Commandant  d’un  Bataillon  au 
Régiment  Suilfe  de  Buiiîon  , de  la  levée  , 8c 
8c  du  Commandement  dudit  Bataillon , 8c 
de  lui  faire  le  traitement  qui  fuit. 

I.  Chaque  Compagnie  de  ce  Bataillon 
pourra  être  de  deux  cens  hommes , 8c  aura 
le  même  nombre  d’Officiers  que  les  Com- 
pagnies Suilfes  qui  font  au  fervice  de  Sa 
Majefté  , laquelle  permet  cependant  audit 
fieur  Karrer  de  porter  ladite  Compagnie  de 
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deux  cens  hommes, jufques  au  nombre  de  deux 
» cens  cinquante , dont  il  fera  payé  pour  les  ef- 
fectifs feulement  fans  qu’il  puilfe  prétendre 
plus  de  paye  de  gratification  que  ce  qui  efi 
accordé  à une  Compagnie  de  200. 

II.  Le  choix  des  Officiers  de  chacune  défi- 
dites  trois  Compagnies  fera  à la  difpdfition 
dudit  fieur  Karrer.  Bien  entendu  qu’il  n’en 
propofera  que  de  capables. 

ÎII.  Il  luy  fera  payé  pour  chaque  foldat  1 6 1. 
par  mois.  _ 

IV.  Quoique  chacune  defdites  trois  Com- 
pagnies puifîè  avoir  jufques  à deux  cens  cin- 
quante hommes , elle  fera  néanmoins  répu- 
tée complette  lorfqu’elle  fe  trouvera  de  cent 
foixante  8c  quinze  hommes  les  Officiers  com- 
pris 8c  étant  audit  nombre  de  cent  foixan- 
te 8c  quinze , 8c  au-deffus  jufques  à 200  , le 
fieur  Karrer  recevra  outre  les  effectifs  vingt- 
fept  payes  de  fofdat  de  gratification. 

V.  Lorfqu’une  Compagnie  fera  de  cent  foi- 
xante dix  8c  au-deflus  Jufques  à cent  foixante 
quatorze , il  luy  fera  payé  dix-fept  payes  de 
.gratification  outre  les  effectifs. Lorfqu'elle  fe- 
ra de  cent  foixante  hommes  8c  au-deffus  jufi- 
qu’à  foixante-neuf , les  effectifs  luy  feront 
payés  avec  1 6 payes  de  gratification  ; mais 
s’il  arrive  qu’une  Compagnie  fe  trouve  au- 
deffous  de  cent  foixante , elle  ne  fera  payée 
que  pour  les  effectifs. 

VI.  II  fera  payé  de  plus  au  fieur  Karrer 
pour  chacune  année  la  fomme  de  poo  1.  pour 
chacune  defdites  trois  Compagnies  pour  luy 
tenir  lieu  d’étapes  à Ces  recrues. 

VII.  Moyennant  ce  que  deffus  le  fieur  Kar- 
rer fera  obligé  d’entretenir  trois  Compagnie* 


504  Histoire  Miiitaire 

& de  payer  dans  chacune  les  hauts  & bas  Of- 
ficiers , fçavoir  un  Capitaine  - Lieutenant , 
deux  Lieutenans , un  Sous  - Lieutenant , un 
Enfeigne,  8c  huit  Sergens. 

VIII.  Il  ett  permis  au  fieur  Karrer  de  com- 
pofer  les  trois  Compagnies  fufdites  de  toutes 
les  Nations  pcrjnifes  dans  les  troupes  Suilfes, 
qui  font  à la  folde  de  Sa  Majefté. 

IX.  On  donnera  Befançon  pour  le  quartier 
d’affemblée  8c  les  hommes  feront  payez  du 
jour  que  chaque  compagnie  fera  au  nombre 
de  quinze. 

X.  Si  le  fieur  Karrer  engage  des  familles 

pour  être  tranfportés  à la  Loufianne , le  Roy 
fera  pourvoir  à leur  fubfillance  depuis  le  jour 
de  leur  arrivée  audit  lieu  de  Befançon  juf- 
qu’au  jour  de  leur  embarquement , 8c  il  fera 
payé  cinq  fols  pat  jour  par  tête  de  femme  8c 
d’enfant.  , 

XI.  Il  fera  libre  au  fieur  Karrer  de  faire  aux 
foldats  defdites  trois  Compagnies  tel  enga- 
gement qu’il  jugera  à propos  , fuivant  ce  qui 
eft  en  ufage  dans  les  troupes  Suilfes  , 8c  lorf- 
que  l’on  fera  des  détachemens  dudit  Batail- 
lon pour  la  Loufianne , il  pourra  permettre 
aux  foldats  qui  y iront  volontairement , qu’ils 
feront  renvoyés  en  France  au  bout  de  trois 
ans  , avec  facultés  de  s’en  retourner  chez  eux 
au  cas  qu’ils  le  défirent. 

XIL  II  fera  donné  au  fieur  Karrer  quatre 
mille  livres  pour  la  levée  de  chacune  Com- 
pagnie, 8c  cette  fomme  fera  déduite  fur  la 
folde  dans  les  fix  derniers  mois  de  la  premiè- 
re année  de  leur  fervice. 

XIII.  La  juftice  s’éxercera  dans  ledit  Ba- 
taillon fur  le  même  pied  qu’elle  eft  admini- 

ftrée 
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Urée  dans  les  troupes  Suides  qui  font  à h 
folde  de  Sa  Majefté. 

XIV.  Sa  Majefté  veut  bien  entretenir  un 
Aumônier  à la  fuite  dudit  Bataillon  à qui  il 
fera  donné  cinquante  livres  par  mois.  Fait  à 
Paris  le  15  Décembre  171.9. 

Signé  LE  BLANC  et  KARRER. 


PREUVE  XIII. 

Capitulation  du  Régiment  Grifon  de  Tra-  . 
vers , compofe  de  neuf  Compagnies  de 
deux  cens  hommes  chacune, 

Communiquée  en  Mai  par  M,  le  Baron  Je 
Travers  , Brigadier  ès  Armées  du  Roy  £5  Ca- 
pitaine au  Régiment  des  Gardes  Suffis, 

NOUS  Louis-Pierre  Auzillon  Sieur  de  la 
Sabloniere , Confeiller  8c  Sécretaire  du 
Roy  , Interprète  de  Sa  Majelté  en  Suille  , 
Chevalier  de  l’Ordre  de  Saint  Michel , ac- 
tuellement de  la  part  du  Roy  auprès  des  trois 
Ligues  Grifes. 

Déclarons  par  ces  préfentes  qu’en  vertu 
ides  ordres  du  Roy  nous  avons  conclu  & ar- 
rêté la  préfente  Capitulation  avec  le  Sieur 
Baron  Jean-Vi&or  de  Travers  d’Ortenftein , 
pour  la  levée  d’un  Régiment  Grifon  de  trois 
■ Bataillons  au  fervice  de  Sa  Majefté , dont  le- 
: dit  Sieur  Baron  de  Travers  d’Ortendein  ed 
Tome  III.  . . Y 
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Colonel  fuivant  la  déclaration  que  nous  lui 
avons  donnée  dès  aujourd’hy  , en  attendant 
l»s  Commiflions  du  Roy  avec  l’attache  da 
Son  AltelTe  Séréniffime  Monfeigneur  le  Duc 
du  Maine , Colonel  Général  des  Ligues  Suif- 
fes  & Grifones. 

Article  Premier. 

Cette  levée  de  dix-huit  cens  hommes  fera 
formée  en  un  Régiment , qui  fera  attaché  à 
la  Nation  Grifone , 8c  dont  le  Colonel  8c  les 
Capitaines  feront  Grifons  de  Nation  |,  ou  de 
leur  fujets  8c  non  autres. 

II.  La  folde  de  chaque  homme  fera  fur  le 
pié  des  autres  Régiments  Suiflès  qui  fer- 
vent en  France, fçavoir  en  tems  de  guerre, 
lorfque  le  Régiment  fera  deftiné  pour  mar- 
cher en  campagne , 8c  fervir  à 1 armée  oa 
dans  les  Places  voifines  de  la  guerre  17  liv. 

8 f.  par  homme  par  mois, 8c  ipdo liv.  pour 
FEtat  Major  par  mois  ; 8c  en  tems  de  paix  , 
ou  lorfqu  il  fera  deftiné  à demeurer  pendant 

" la  campagne  dans  un  endroit  éloigné  de 
la  frontière  ou  la  guerre  fe  fera  1 6 liv.  par 
mois  par  homme,  1000  liv.  pour  l'Etat  Ma- 
jor aufli  par  mois , à raifon  de  douze  mois  ' 
Vannée.  _ . . ; 

III.  La  gratification  fera  de  17  hommes  , 

& le  Capitaine  ne  la  pourra  perdre  que 
quand  fa  Compagnie  fera  au-deffous  de  17J. 
hommes  effeéhfs  , 8c  attendu  que  dans  ce 
Régiment  prefque  tous  les  Capitaines  n’ont 
que  de  demies  Compagnies  , 8c  que  tel  Ca- 
pitaine pourroit  lever  fa  demie  Compagnie 
en  un  mois , 8c  celui  qiii  eft  couplé  avec  lai 
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pourrait  ne  pas  être  complet  en  fix  moi$y> 
ce  qui  jetteroit  de  la  confufion  dans  le  fer- 
vice  , la  moitié  de  la  gratification  fera  payée 
par  le  Roy  au  Capitaine  qui  aura  fa, demie 
Compagnie  fuffifante  en  nombre  pour  jouir 
de  la  gratification , bien  entendu  que  cet  ar- 
ticle n’aura  lieu  que  pendant  que  le  Régi- 
ment fe  leve  ; 8c  quand  il  iera  formé , il 
luivra  l’ufage  établi  parmi  les  autres  Régi- 
ments Suifiês. 

IV. *  Quand  il  fe  trouvera  au  lieu  d’a  fié  râ- 

blée ij  hommes  pour  une  Compagnie  en- 
tière , les  Officiers  de  cette  Compagnie  , qui 
s’y  trouveront , feront  pavez  par  le  Roy , 
& jouiront  des  appointements  attribués  à 
leur  grade,  de  mefme  que  les  Sergents  8c 
bas  Officiers , jufques  à ce  que  le  Capitaine 
touche  la  gratification  , après  lequel  tems 
ce  fera  l’affaire  des  Capitaines  de  payer  leurs 
Officiers  fuivant  l’ufage.  ( 

V.  Le  Roy  payera  la  lolde  des  Soldats  du 
jour  qu’ils  feront  arrivas  à Betfort , qui  eft 
la  ville  d’afiemblée , ôc  cela  fuivant  les  efiats 
qui  en  feront  donnés  par  le  Commiffaire  . 
ou  en  fon  abfence  par  le  Major  de  la  Place. 

VI  On  avancera  à chaque  Capitaine  fix 
mille  livres  argent  de  France  pour  la  leuée 
de  chaque  Compagnie  entière , 8c  à propor- 
tion des  demies  Compagnies  de  cent  hom- 
mes , laquelle  fomme  de  fix  mille  livres 
lera  retenue  pendant  les  fix  derniers  mois 
de  la  première  année  de  fervice. 

VII.  Si  un  des  Capitaines  qui  lèvent  des 
Compagnies  ou  demies  Compagnies  dans 
ce  Régiment,  vient  à mourir,  8c  qu’il  ait 
tua  proche  parent  dans  le  fervice  , qui  foit 
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capable  , Sa  Majefté  le  préférera  aux  autres." 

VIII.  Si  une  Compagnie  vient  à élire 
ruinée  pendant  une  Campagne,  y eflant en- 
trée avec  175  hommes  effectifs  , on  accor- 
dera au  Capitaine  un  terme  raifonnable  pour 
remettre  fa  Compagnie  ; pendant  lequel  tems 
il  fera  toujours  payé  complet. 

I X-  Les  Capitaines  feront  obligés  d’entre- 
tenir une  bonne  Compagnie  de  bons  Offi- 
ciers , & Soldats  Grifons , Suilfes  ou  Alle- 
mands , comme  les  Capitaines  Suilfes  , 8c 
de  payer  tous  les  Officiers  » bas  Officiers  8c 
Soldats , dès  qu’ils  auront  une  fois  joui  de 
la  gratification , c’eft  à dire , dès  que  la  Com- 
pagnie aura  une  fois  été  complette. 

X.  L’Etlat  Major  de  ce  Régiment  fera 
•payé  du  jour  de  la  nomination  du  Colonel 
ïur  le  pié  de  mille  livres  par  mois , à raifon 
de  douze  mois  l'année , 8ç  furie  pié  de  mille 
neuf  cens  foixante  livres  auffi  par  mois,  quand 
il  fervira  en  tçms  de  Guerre , comme  il  eft 
dit  au  fécond  article. 

On  aura  foin  de  féparer  le  moins  qu’il 
fera  poffible  les  Compagnies  de  ce  Régiment, 
jpour  qu’il  rende  de  meilleurs  fervices  j 8ç  fi 
on  en  fortoit  une  Compagnie , ou  plus , pour 
mettre  dans  un  autre  corps , tin  les  rempla- 
ceront par  une  ou  plufieurs  autres  Compa- 
gnies Grifones  d’autres  Régiments. 

XII.  On  paffera  préfens  aux  reviies  , & 

fon  payera  les  Soldats  prifonniers,  de  mef- 
mc  que  les  Soldats  malades , moyennant  dies 
bons  certificats.  . 

XIII.  Lorfque  les  emplois  des  fubalternes 
feront  vacants , les  Capitaines  propoferont 
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des  fujets  propres  8c  capables  pour  les  rem- 
plir. 

XIV.  Au  refte  ce  Régiment  jouira  de  tous 
les  droits  8c  privilèges  dont  les  Régiments 
SuilTes  jouifl’ent  actuellement  8c  jouiront  par 
la  fuite  dans  tout  le  Royaume 8c  il  fera 
traité  comme  tous  les  autres  pour  les  recrues. 

XV.  Le  Roy  fournira  l’eftape  gratis  pour 
cette  nouvelle  levée  depuis  la  frontière  de 
la  Suilfe  jufques  au  lieu  d’aflèmblée.  Si  le 
Roy  jugeoit  à propos  de  le  faire  affembler 
ailleurs  qu’à  Betfort , 8c  pour  les  recrues  de 
nouvelle  levée  qui  viendront  journellement , 
Sa  Majefté  payera  aux  Capitaines  un  jour  de 
dédommagement  pour  l’eftape  qui  auroit  été 
donnée  à Altkirch. 

On  s’eft  promis  de  part  8c  d’autre  de  tenir 
exactement  8c  fidellement  l’exécution  du 
contenu  des  articles  de  la  préfente  Capitu- 
lation. Fait  à Coire  le  premier,  jour  de  Juin 
Mil  fept  cens  trente  quatre. 

Signé  Auzillon  de  la  Sablokïuere. 

L.S. 
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PREUVE  XIV. 

Copie  d'une  Lettre  de  Monfieur  le  Comte 
d’ Argenfon  , Minière  de  la  Guerre  , 
à S.  A.  S.  Monfeïgneur  le  Prince  de 
Dombes , datée  de  Perfailles  le  22  Mars 
1748. 

MONSEIGNEUR, 

JE  reçois  une  lettre  de  M.  le  Duc  de  Riche 
lieu  au  fujet  de  l’avis  que  V.  A.  S.  a donné 
à M.  de  Dieffenthaller  , Commandant  du 
troifiéme  Bataillon  du  Régiment  de  Vigier , 
qu’Elle  l’avoit  nommé  à une  demie  Compa- 
gnie dans  celuy  de  Monnin  qu’il  devoit  aller 
joindre  incefîàment.  Comme  M.  de  Riche- 
lieu a confié  à cet  Officier  le  Commande- 
ment des  châteaux  de  la  Spezzia , il  m’ob- 
ferve  à cette  occafîon  que  fa  capacité  répon- 
dant parfaitement  à l’importance  de  ce  pofte, 
il  luy  paroitroit  dangereux  de  l’en  retirer , & 
qu’il  efpere  que  V.  A.  S.  voudra  luy  permet- 
tre de  le  garder  autant  de  tems  qu’il  luy  fera 
néceffaire , il  ajoute  que  la  commiffion  dont 
M.  Dieffenthaller  eft  chargé  eftant  de  nature 
à luy  procurer  des  occafions  de  fe  diftinguer, 
il  ne  doute  point  que  loin  de  nuire  à fon 
avancement  , elle  ne  difpofe  au  contraire 
V.  A.  S.  à luy  être  favorable  pour  obtenir  de 
Sa  Majefté  des  grâces  proportionnées  à fes 
Services  , je  me  joins  avec  plaifir  à M.  de 
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■Richelieu  pour  représenter  à V.  A.  S.  le  be- 
soin qu’il  a de  cet  Officier,  perfuadé  qu’Elle 
n’héfitera  pas  à le  luy  lailfer  dès  qu’elle  fçaura 
jufqu’à  quel  point  le  fervice  du  Roy  y eft  in- 
térefl'é.  Je  la  Supplie  de  vouloir  bien  me  man- 
der ce  qu’elle  aura  décide'  à cet  égard. 

Je  fuis  , 8cc. 

Collationné  à l’original  étant  ès  mains  de 
S.  A.  S.  Monfeigneur  le  Prince  de  Dombes  , 
par  moy  Secrétaire  de  fes  commande- 
ments. A Verfailles  ce  fix  May  1750. 

. «* 

De  France. 


preuve  xv. 

Création  de  la  Compagnie  des  Cent  Gardes 
Suijfes  ordinaires  du  Corps  du  Roy. 

Copie  vidimée  dans  le  Dépôt  de  la  Maifon 
. du  Roy. 

CHARLES  PAR  LA  GRACE  DE  DlEU 
Roy  de  France  a tous  ce.ux 
qui  ces  préfentes  lettres  verront  Salut 
Comme  pour  conduire , gouuemer  8c  faire 
feruir  les  cent  hommes  de  Guerre  SuiiTes  de  la 
Nation  des  anciennes  Ligues  des  hautes  Al~ 
lemaignes  , Lefquels  puis  n’agueres  auons  or- 
donné auoir  8c  entretenir  à l’entour  de  Nous, 
pour  la  garde  de  noftre  perfonne  outjje  nos 
autres  gardes  ordinaires , foit  befoin  ordon- 

* Y iv 
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ner , 8c  établir  quelque  bon  8c  notable  peiv’  •< 
fou  nage  expérimente'  8c  entendu  en  telles  ma- 
tières 8c  à Nous  agréable , feure  8c  ftablè  , 
Sçauoir  faifons,  que  Nous  les  chofes  deflus  di- 
tes confidérées , 8c  la  bonne , parfaite  8c  en- 
tière confiance  que  auons  de  la  perfonne  de 
notre  amé  8c  féal  Loys  de  Menton  Ecuyer 
Sieur  de  Lomay  , 8c  de  fes  fens  , Noblefïe  , 
vaillance  , Loyauté,  conduite,  expérience 
8c  dilligence  , Iceluy  pour  ces  cmifes  8c  au- 
tres à ce  nous  mouuans  auons  aujourd’huy 
retenu , 8ç  retenons  par  ces  préfentes,  Chef, 

8c  Capitaine  defdits  Cent  hommes  de  guerrè 
de  ladite  nation,  ainfy  par  nous  nouuellement 
ordonnez  eftre  mis  fus  pour  notre  dite  Garde 
8c  ladite  Capitainerie,  charge  8c  conduite  loy 
auons  baillée  8c  baillons  par  ces  préfentes  pour 
icelle  auoir , tenir  8c  dorelhauant  exercer  par 
ledit  Louis  de  Menton , aux  gaiges  de  douze 
cens  liures  tournois  par  an  que  pour  celuy  a- 
uons  tatrxez , 8c  ordonnez , tauxons  8c  ordon- 
nons par  ces  préfentes , à commancer  du  jour 
que  ladite  Compagnie  entrera  en  payement , 

Et  aux  honneurs,  prérogatiues,  prééminences, 
Liberte2  8c  autres  droits  , proufits  8c  émo- 
lumens  accoutumez  8c  qui  y appartiennent  , 

8c  luy  auons  donné  8c  donnons  par  ceiHites 
préfentesy'pTàin  pouuoir  8c  authorité  de  faire 
feruir  8c  obéir  lefdits Gens  de  guerre,  8c  les 
faire  payer  de  leurs  gages , 8c  fouldes  pàr  fon 
ordonnance  8c  certification  , au  feur  , 8c 
prix  8c  par  les  termes  qui  fur  céderont  or- 
donnez , par  notre  amé  8c  féal  Notaire  8c 
Secrétaire  M'.  Louis  de  Ponchier  commis  au 
payement  d’iceux  gens  de  guerre  ou  autre 
qui  y fera  commis  pour  laduenir  8c  généra- 
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lement  de  faire  en  la  dite  Charge  tout  ce 
qui  appartient  8c  eft  requis.  Sj  donnons  en 
mandement  par  ces  mefmes  préfentes  à nos 
Amez  8c  féaux  les  Marefchaux  de  France  , 
que  prins  8c  receu  dudit  Louis  de  Menton, 
ie  ferment  en  tel  cas  accoutumé , iceluy  met- 
tent 8c  inftituent  en  poceffion  8c  faüine  de 
ladite  Charge  8c  Capitainerie , 8c  d’icelle 
enfemble  defdits  honneurs  , prérogatiues  , 
prééminences  gages  droits  proufitz  8c  ef- 
molumens  defi'us  dits  > le  faifent  foufrent,  8c 
lailfent  jouir  8c  ufer  plainement  8c  paifible- 
ment  8c  à Iuy  obéir  8c  entendre , de  tous 
ceux  8c  ainfy  qu’il  appartiendra  ès  choies 
touchant  8c  concernans  ladite  charge , Man- 
dons en  outre  à nos  Amez  8c  féaux  les  Ge-* 
neraux  Confeillers  par  nous  ordonnez  fur  le 
fait  8c  gouvernement  de  nos  finances.  Que 
par  ledit  Me  Louis  de  Ponchier  à préfent 
commis  au  payement  defdits  Gens  de  guer- 
re ou  autre  qui  y fera  commis  cy  après  , ils 
faifent  payer  8c  bailler  lefdits  gages  8c  état 
dudit  de  Menton  audit  feur  8c  ainfy  que 
deifus  eft  dit  8c  par  raportant  ces  dites  pre- 
fentes  8c  quittance  d’iceluy  de  Menton  inr 
ce  fufifant  feulement  , Nous  voulons  lef- 
dits gages  8c  état , ou  ce  que  payé  8c  bail- 
lé luy  en  fera , eftre  alloué  ès  comptes  8c 
rabattu  de  la  recette  dudit  de  Ponchier  ou 
autre  qu’il  appartiendra  par  nos  Amez  8c 
féaux  les  Gens  de  nos  comptes  aufquels  nous 
mandons  ainfy  le  faire  fans;  difficulté.  Car 
ainfy  nous  plaift-iî  eftre  fait.  En  temoing  dé 
ce  nous  auons  fait  mettre  notre  feeî  à ces 
dites  prefentes.  Donné  à Lyon  le  27  jour 
de  Feburier  L’an  de  grâce  14 $6.  8c  de  no—- 
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tre  régné  le  14e.  ainfy  ligné  fur  le  replis  de£ 
dites  lettres.  Par  le  Roy.  Le  Sire  de  la  Tre- 
moille  8c  autres  préfens.  Roberte r,  ôcfcel- 
lées  fur  double  queue  en  cire  jaune. 

» ^ 

Les  Generaux  Conseillers  du  Roy  notre  Sire 
fur  le  fait  8c  Gouuemement  de.  fes  finances. 
Ve ües  par  nous  les  Lettres  patentes  dudit  Sei- 
gneur lignées  de  fa  main  , par  lefquelles  8cc. 
Voulons  8c  confentons  en  tant  qu’à  nous  ell 
que  iceluy  Me  Louis  de  Ponchier  à préfent 
commis  au  payement  defdits  gens  de  guer- 
re , ou  autre  qui  y fera  commis  cy  après, 
paye  8c  baille  dorefnauant,par  chacun  an  , 
leldits  gages  8c  état  dudit  de  Menton , au- 
* dit  feur , 8c  ainfy  que  deflùs  eft  dit  & de- 
clairé  à commencer  du  premier  jour  du  mois 
de  Juin  prochain  venant  qui  eft  le  jour  que 
lefdits  gens  de  guerre  entreront  en  payement 
à 8c  tout  ainfy  8c  par  la  forme  8c  maniéré 
que  lefiiites  Lettres  Je  contiennent  8c  que  le 
Roy  notredit  Seigneur  le  veut  8c  mande  par 
icelles.  Donné  fous  Iun  de  nofdits  fignets 
le  zy  jour  de  May  l’an  1497.  Le  tout  pour- 
ueu  qu’il  fa  fie  le  ferment  entre  les  mains  de 
Meilleurs  les  Marefchaux  fait  comme  def- 
fus,  ainfy  ligné  Bricomnet. 

Les  Marefcbaux  de  France-veuës  par  nous  les 
Lettres  patentes  du  Roy  notre  Sire  par  Ief* 
quelles  8c  pour  les  caules  dedans  contenues 
ledit  Seigneur  a retenu  8c  retient  par  les  di- 
tes Lettres  Louis  de  Menton  Ecuyer  fieur  de 
Lornay  Chef  8c  Capitaine  de  cent  hommes 
de  guerre  SuifTes  8cc.  Après  ce  que  auons  prins 
8c  receu  dudit  Louis  de  Menton  le  ferment 
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en  tel  cas  accoutumé  iceluy  auons  mis  8c 
inftitué  de  Par  le  Roi  notredit  Seigneur  en 
poceffion  8c  faifine  de  ladite  Charge  8c  Ca- 
pitainerie 8c  d’icelle  enfemble  defdits  hon- 
neurs , prérogatives , prééminences  , gages  , 
droits  , proufits  8c  émolumens  dêfliis  dits  , 
Voulons  8c  confentons  qu’il  jouiffe  8c  vfe 
plainement  8c  paifiblement  , 8c  en  outre 
mandons  8c  commandons  de  par  iceluy  Sei- 
gneur à tous  qu'il  appartiendra  , 8c  de  l’au-’ 
fhoritédont  auons  accoutumé  de  vfer  en  nof- 
dits  Offices , que  audit  Louis  de  Menton  Ca- 
pitaine defliis  dit , ils  obéi  fient  8c  entendent 
ainfy  qu’il  appartiendra  ès  chofes  touchans 
8c  concernant  ladite  Charge  tout  ainfy  ëc 
par  la  forme  8c  maniéré  que  le  Roy  notre- 
dit Seigneur  le  veut  8c  mande  par  icelles 
Lettres.  Donné  le  18  jour  de  May  l’an  iA9Tr 
ainfy  ligné  Pierre  de  Rohan. 

. * 

PREUVE  XVI. 

...  I ‘ * 

Afte  du  Roy  Charles  VIII.  datté  de  Lyon 
le  12  Mai  1 497  f au  Jù  jet  de  la  Com- 
pagnie des  Cent  hommes  de  guerre  de 
la  Nation  de  Suijfe  , ordonnes  pour  la 
garde  de  Jon  Corps.  • 

" Copie  vidimèe  dans  le  Dépôt  de  ta  Maijon  duRoy. 

CH  ARLES  par  la  grâce  de  Bietc , Roy  de 
France.  A nos  Âmez  8c  féaux  les  Confeil- 
Urs  par  Nous  ordonner  fur  le  fait  8c  gour 

X vj. 
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uernement  de  nos  finances.  Salut  8c  diîec- 
tion.  Sçauoir  vous  faifons  , que  nous  voulant 
bien  8c  feurement  paurueoir  au  payement 
de  cent  hommes  de  guerre  de  la  Nation  der 
Suifle  que  auons  ordonné  entretenir  à l’en- 
tour de  Nous , pour  la  garde  de  notre  Corps- 
outre  nos  autres  Gardes , 8c  à faire  le  dit 
Payement , commettre  perfonne  à Nous  feu- 
re  8c  fiable  pour  bien  8c  loyaument  nous, 
y feruir.  Pour  ces  caufes  8c  la  confiance 
que  nous  auons  de  la  perfonne  de  notre  a- 
me  8c  féal  Notaire  8c  Secrétaire  Me  Loys. 
de  Ponchier , qui  par  longtems  nous  a bien; 
8c  loyaument  feruy  8c  fait  encore  de  prefent 
au  payement  des  gens  de  guerre  à cheual,à 
pié  Suiffes  8c  autres  frais  extraordinaires  de 
nos  guerres.  En  quoy  il  s’efl  toujours  loyau- 
ment  8c  amplement  conduit  8c  Gouverné  t 
Et  pour  autres  caufes  à ce  nous  mouuans  * 
icelwy  auons  commis , ordonné , 8c  député* 
Commettons  , ordonnons,.  8c  députtons  par 
ces  préfentes,  à tenir  le  compte,  8c  faire  le 
recouurement  8c  payement  des  gaiges , foul- 
des,  8c  entrenementd’iceuxcent  hommes  de 
, guette  d’icelle  Nation  de  Suiffe  , par  nous 
retenus  pour  notre  dite  garde  eflant  ou  qui 
feront  fous  la  charge  8c  conduite  de  notre. 
Amé  8c  féal  Loys  de  Menton  Ecuyer  Sieurr 
de  Lornay  leur  Capitaine  , ou  d’autre  qui  par. 
nous  y fera  commis,  8c  auffy  de  faire  le  paye- 
ront de  leurs  gaiges  8c  état  dudit  Capitai- 
ne dorefnavant  par  chacun  un  tant  que  en- 
tretiendrons lefdits  Cent  Suiffes  en  notre  fer~ 
uice,  fans  ce  qu’il  foit  befoin  audit  de  P o fr- 
einer en  leucr  par  chacun  an  coramifïïonr 
fiouuelle  , lequel.payement  ledit  de.Ponchier 
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fera  tenu  faire.  C’eft  à fauoir  aufdits  cent 
hommes  a chacun  fept  vingt  quatre  liures 
tournois  aufquels  nous  l’auons  ordonné  ÔC 
ordonnons  par  ces  dites  présentes , pour  leurs 
gaiges , fouldes  ôc  entretenement  en  notredit 
leruice  dorefnavant  par  chacun  an , à com- 
mancer  le  premier  jour  de  Juin  prouchain 
venant  qui  eftà  la  raifon  de  douze  hures  tour- 
nois à chacun  d’eux  par  mois , Ôc  ce  par  l’or- 
donnance dudit  Loys  de  Menton  leur  Capi- 
taine ou  autre  qui-cy  apres  en  aura  la  char- 
ge , 6c  par  certification  que  par  iceluy  Ca- 
pitaine luy  en  fera  fignée  de  fa  main , ÔC 
par  leur  quittance  feulement , ôc  audit  Loys 
de  Menton  Capitaine  deflüfdit,  ou  autre  qui 
en  aura  la  charge  la  fomme  de  douze  cens 
liures  tournois  , auquel  nous  l’avons  fem- 
blablement  ordonnée  pour  fon  état  ôc  droit 
de  Capitaine  de  ladite  charge  dorefnavant 
par  chacun  an  à commancer  ledit  premier 
jour  de  Juin  prochain  venant  qui  eft  à la 
raifon  de  cent  liures  par  mois  aufl'y  par  fa 
quittance  feulement  fans  ce  qu’il  foit  befoin. 
audit  de  Ponchier  raporter  fur  fes  comptes 
aucun  rolle  de  montre  ne  reueüe  defdits  cent 
hommes  , que  pour  les  gaiges  ôc  état  dudit 
Capitaine  dorefnavant  par  chacun  an , pour 
icelle  commiffion  auoir  tenir  , ôc  dorefna- 
vant exercer  par  ledit  Me  Louis  Ponchier , 
aux  gaiges  de  mil  liures  tournois  par  an 
auquel  «ous  lauons  ordonné  ôc  ordonnons 
par  ces  dites  préfentes  dorefnavant  par  cha- 
cun an , Ôc  aux  autres  droits  proufits  ôc  emo- 
lumens  qui  y appartiennent  à commancer 
ledit  premier  Jour  de  Juin  prouchain  ve- 
nant , ôc  ce  outre  ôc  par  defius.  les  autres 
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dons , tauxations , gaiges , penfions , 8c  au-  • 
res  bienfaits  qu'il  a eus  , 8c  poura  avoir  de 
nous  cy  apres.  Sy  voulons  8c  vous  man- 
dons que  prins  6c  receu  dudit  Loys  de  Pon- 
chier  le  ferment  en  tel  cas  accoutumé  vous 
.luy  foufrez  6c  laiffez  auoir  tenir  6c  exer- 
cer le  fait  de  cette  prefente  notre  commiflion 
dorefnavant  par  chacun  an,  en  permettant 
6c  confentant  que  tous  8c  chacuns  les  paye- 
mens  qui  par  luy  feront  faits  aufdits  cent 
hommes  de  guerre , 6c  à leur  dit  Capitaine , 
au  feur  6c  prix  6c  à commancer  comme  def- 
fus  6c  aully  qu'il  puiffe  retenir  par  fes  mains 
des  deniers  qui  luy  feront  ordonnez , pour 
convertir  au  fait  de  fadite  commiflion  la- 
dite fomme  de  mil  liures  pour  fes  dits  gai- 
ges dorefnavant  par  chacun  an  a comman- 
cer dudit  premier  jour  de  Juin  prochain  ve- 
nant. Soient  toutes  lefd itesfjmmes  allouées 
en  fes  comptes  6c  rabattues  de  fadite  recep- 
te  commiflion  par  nos  amez  6c  féaux  gens 
de  nos  comptes  aufquels  nous  mandons  ain- 
fy  le  faire  fans  aucune  difficulté  eir  rapor- 
tant  ces  dites  prefentes  lignées  de  notre  mai» 
ou  vidimus  d’icelles  fait  fous  fcel  Royal  pour 
une  fois  ; l’Ordonnance  6c  certification  du- 
dit Capitaine  les  quittances  particulières  ou 
generales  defdits  cent  hommes  des  payemens 
qu’il  leur  aura  faits,  8c  la  quittance  dudit 
Loys  de  Menton  de  fon  état  6c  droit  de 
Capitaine  fur  ce  fufifant  feulement  r 6c  en 
tant  que  touche  fes  dits  gaiges.  fes  dits  pre- 
fentes ou  le  vidimus  d’icelles  pour  vne  fois 
comme  dit  cft  feulement.  Car  tel  eft  notre 
plaifir  , nonobftant  quelconques  Ordonnan- 
. ces , reftnnâions  7 mandements  ou  deifences 
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à ce  contraires.  Don  é à I yen  It  cou  .é- 
rr,e  jour  de  May , Pan  de  grâce  1*57  , & de 
notre  Feigne  le  14,  ainlÿ  ligné  CI  AP  J ES» 
Par  le  Rcy  ,les  Generaux  des.  finances  & au- 
tres prefens , Roeertet. 

les  Generaux  Conseillers  du  Rcy  notre  Sire  fur 
le  fait  & gcuuerncment  de  fes  finances  , 
veües  par  nous  les  Lettres  patentes  dudit  Sr 
par  lesquelles  8c  pour  les  caufes  y conte- 
nues ledit  Seigneur  a commis  ordonné  8c  de- 
putté  Me  Louis  de  Poncbier,  8cc. 

Après  ce  que  dudit  M«  Louis  de  Ponchier 
auons  prins  6c  receu  le  ferment  en  tel  cas 
accoutumé , confentons  en  tant  que  à nous 
eft  l’entherinement  6c  accompliilement  def- 
dites  Lettres  félon  leur  forme  6c  teneur  ain- 
fy  qu’elles  le  contiennent  , 6c  que  le  Roy 
notredit  Seigneur  le  veut  6c  mande  par  icel- 
les, Donné  fous  Tvn.  de  nofdits  fignets  le 
15*  jour  jour  de  May  l’an  1497,  ainfy  ligné 
J.  De  Beaune. 

(a)  Les  Mémoires  de  Robert  de  la  Marck, 
Seigneur  de  Fleurange  6c  de  Sedan  , Ma- 
refchal  de  France , s’expriment  ainfi. 

Après  votes  auen  les  Cent  Sttiffes  dont  efl  chef 
f adventureux  ( tel  eft  le  furnom  que  le  Mare- 


(fl)  Pag.  î8Çÿ  385:.  Mfc.in-fol.  communiqué  pa* 
M.  de  la  Cume  de  Saint e-Palaye , de  l'Académie 
Royale  des  Jnfcriptions  Belles  Lettres.  Ce  ma<- 
nujerit  a été  collationné  avec  ceux  de  M.  Dupuy  Çÿ 
de  Al.  Secoujfe.  Le  Maréchal  de  Fleurange  étoit 
filrd?  Robert  de  la  Marc\  Seigneur  de  Sedan , Çÿ  de 
Catherine  de  Cray  fille  du  Prince  ae  Chimay.  Il 
mourut  en  1$ J7*  . , 
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chai  de  Fleiirange  fe  donne  dans  l’hifloirô 
de  fa  vie  )'Çÿ  ceux- 1 à vont  deuant  quand  le  Roy 
va  par  la  ville  , Çÿ  ceux  du  Corps  les  Gentils- 
hommes autour  de  luy  ; ont  lefdiiïs  Srtijfes  don - 
X.e  francs  le  mois  , deux  babille  mens  Vannée  , des 
coul leurs  du  Roy  , Çÿ  plumes» 


PREUVE  XVII. 

». 

Brevet  de  Permiljlon  à François  Bejfon  t 
Enfeigne  des  Cent-Suijfes , de  divijer  Ja 
Charge  en  deux , du  1 5 Janvier  1 65  8- 

Tiré  de  l'archive  du  dépôt  de  ta  Maifon  du  Roy, 

A U jour  d'hui  ij".  Janvier  i6<2  te  Roy  étant 
oljl  à Paris  , confidérant  qu’un  Enfeigne  feuî 
dans  la  Compagnie  des  Cent  Suifles  de  fa- 
garde  du  Corps  ne  peut  continuellement 
fervir,  8c  que  par  des  accidens  qu’on  ne  peut 
éviter,  il  ellfouvent  détourné  de  fon  devoir. 
Sa  Majefté  a crû  qu’en  divifent  cette  Char- 
ge en  deux  -,  ceux  qui  en  feraient  pourvu  , 
fc  pouroïent  fouiager  l’un  8c  Tautre , 8c  que 
par  ce  moyen  Elle  lérok  mieux  fervie  , c’eÆ 
pourquoi  Elle  a permis  8c  permet  à Fran- 
çois Belfon  qui  ell  à préfent  en  poffef- 
£on  de  cette  Charge  d’Enfeigne , d’en  àifpo- 
fer  de  la  moitié"  en  faveur  de  qui  bon  lui. 
femblera  pourvu  que  ce  foitun  François  8c 
qu’il  ait  les  qualités  requifes  pour  l’exercer, 
veut  8c  entend  que  déformais  il  y ait  deux: 
Enfeignes  en  cette  Compagnie  lrun  SuiÜe  8c 
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l’aufre  François , qu’ils  fertent  fix  mois  de 
l’année  chacun , 8c  que  les  gag  es  8c  droits 
dont  jouifl'oit  l’Enfeigne  feul , Toient  parta- 
gez entr’eux  pour  la  moitié , excepté  les  pri- 
vilèges , francbifes , 8c  immunité*  y apparte- 
nons dont  Elle  veut  8c  entend  que  l’un  8c 
l’autre  jouiflcnt  en  particulier  , comme  en 
ont  toujqprs  jouy  ceux  qui  ont  tenu  ladit- 
te  Charge  entière.  Mandons  au  heur  Marquis 
de  Wardes  Capitaine  de  laditte  Compagnie 
de  faire  garder  8c  obferuer  le  contenu  au 
préfent  Brévet , qu’Elle  a pour  cet  effet  ligné 
de  fa  main,  8cc. 


PREUVE  XVIII. 

Le  très-ancien  Réglement  des  Cent- Suffis 
de  la  Garde  de  Sa  Majejlé  le  Roy  de 
France  , que  Monfieur  IF'tllhelm  Tug - 
giner  , Chevalier  , du  Çonjeil  de  So - 
leure  , Lieutenant  de  ladite  Garde  9 
Gentilhomme  Servant  de  Sa  Majejlé , 
& Colonel  commandant  quatre  Enfèi- 
gnes  de  SuiJJes  Jervans  à la  Garde  de 
Sa  Majejlé,  a fait  de  nouveau  copier  , 
& a fait  objerver  conjl animent  de  fon 
tems  en  la  même  forme  que  fes  prédé- 
cefeurs , en  le  fatfant  jurer  aux  nou- 
veaux Soldats  de  la  Garde , en  i 57b. 

L’Priginal  en  Allemand  fur  parchemin  corn- 
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muniqué  par  M.  Tuggener , du  grand  Con- 
■ feil  de  la  ville  & Canton  de  Soleure , en 
17JO. 


Die  gttr  alti  ordinantu  dtr  Hundert  Eid - 
gnoflett.  K':  bit  : XJ*  Franckrycbe  Gzuardi  , 
Jo  der  Gejireng.  Edel.  Ebrenuejl . front,  fUrficb - 
tig  Erfam.  MZyff.  Berr^ilbelm  Tuggÿter.  Rit- 
ter,dtjf  Raihs  X. t*  Solotburn.  Lütenant  gemeher 
Gvjtrdi.  U nni  Jiner  Mt  : Truc\  fajfy  oucb  O brif- 
fer iiber  vier  fendlin  EidgnoJJen.  Hocbgemelter  Kr : 
M*.  Gzuttrdi  uff  ein  nü-jjs  Widernmb  abgeschri- 
btn.  UnJ  by  Jiner  xytb  gelycber  geft.il  it,  VVb 
fintr  vorfitrert , die  Niizuen  angenommen  Gvj*r- 
Ai  Knecht.  Stets  Zu  fcbvjtren  Hntt  tbun  lajfen . 
Jm  1576  iar. 

Hieuach  volgend  die  artitb\el.  Sa  die  Eid- 
gnolîfchen  Knecht, die dann der Künig  ietz- 
raal  annimpt  zu  dienen.  AIfo  uf  f/n  Lyb. 
Und  für  fin  Gwardi , die  werden  fy  fchwe- 
ren.  Und  Halten.  Trülich  ungeuarlich. 

Zum  erften.  Sollend  üy  fchweren , Zudie- 
«en , folang  fy  der  Kiinig  betzalt.  Und  Hal- 
ten Will.  Wan  aber  einer  nitt  mer  dienen 
Will , der  foll  doch  den  monath , darumb  er 
betzalt  ift  , usdienen.  Und  darnach  von  fi- 
nem  Houptman  urloub  nemen.  Und  one  ur- 
loub  fines  Houptmans  nitt  abfcheiden  , Und 
wellicher  darwider  thate.  Unnd  darnach  be- 
griffen  wurde , den  wurde  man  flxaffen,  an 
linem  Leben. 

Zum  anderen , follend  fy  fchweren  , trü- 
wlich  unnd  eerlich  Zudienen  , dem  Künig 
fin  nutz  ze  furderen , und  fin  fchaden  Zuv- 
venden  , ouch  zudienen  wider  mengklich. 
Ufgenomenire  Herren  dieEidgnolfen.  Oncli 
Si v 
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irem  Houptman,  und  Lütenant.  vondem  Kü- 
nig  verordnet , ghorfam  zu  fyn,  unndgev- 
vertig  in  allen  Itucken. 

Z.um  âritten , follend  fy  fchwe'ren  , Weï- 
liclier  der  War  , der  Buswirdig  Wurde,  es 
Ware  einer , oder  mer.  In  des  Houptmans- 
Lütenans.  Und  des  Kiinigs  Prouc^n  ftraf 
zefton.  Wie  ander  d|s  Künigs  dieirer.  Nüt- 
zit  Hierinn  vorbehalten.  ^ 

Zum  vierdten  , Werden  fy  fchweren , frid 
Zugeben , und  zenomen , und  ze  Halten , und 
wellicher  frid  gabe  mitt  der  Hand , und  den 
brache  mitt  worten  , der  foll  geftrafft  wer- 
den , mitt , und  nach  erkantnus  fines  Hôupt- 
mans , und  Lütenans , und  bricht  er  inn  aber 
mit  wercken , mitt  Howen  oder  mitt  ftechen, 
oder  mitt  anderen  frauelichen  thaten , den 
foll  man  firaffen  an  finem  Lyb , und  Leben, 
nach  finem  verdienen. 

Zum  fünfften  fo  find  das  die  wort , die  den 
friden  brechen.  Wellicher  einen  über  frid 
Heiflt  liegen , oder  im  das  Vallent  Ubel  wun- 
füite , oder  in  Hielfe  fyn  muter  gehyen , o- 
der  andere  uncriftenliche  Wort  tribe , oder 
înn  ein  onmechtigen  man  fthulte , oder  an- 
dere unzimliche  wort , die  dann  ein  Houpt- 
man oder  Lütenant  ungeburlich  dunckete  zu 
fyn. 

Zum  fechjlen , follend  fy  fchweren  , zuwa- 
chen  , bytagundnacht  , wie  inen  von  dem  < 
Künig verordnet  wirt.  Unndvonirem  Houpt- 
man, oder  Lütenant  gebotten  Wirt.  Aïs  ander 
fo  inn  der  Gwardi  find.  Wellicher  aber  da- 
rin  ritt  gehorfam  ware , der  foll  one  gnad 
geftraift  werden. 

Zum  Jibtnitn  , follend  fy  fchweren , wo 
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einer  war  der  ab  finer  wacht  gieng , es  fige 
tags  oder  nachts,  Und  der  Houptman  oder  , 
Lütenant  einen  fragte,ob  ettlicher  gefelt  Het- 
te  , fo  Soll  inn  der  Angen , unnd  foll  inn  da- 
rumb  niemand  Klagit  einen  nochanteren, 
by  verlier  ung  fines  dienfts. 

Ztim^cbtcn.  Soliend  fy  ithweren.  Das  fich 
KheineT  parthyen  wdle.  Infonderheit  ein 
iettlicher  fcheiden.  Frid  forderen.  Unnd  ma- 
chen.  Niemandts  Khein  degen  nitt  nachwer- 
fen.  Nach  andere  gewer.  Wellicher  das  aber 
thate.  Den  wurde  man  firaffen.  An  finem 
lyb.  Nach  finem  verdienen. 

Zum  mtndten.  Wellicher  ouch  der  were. 
Der  freuenliche  Hand  an  den  anderen  leite 
in  des  ICiinigs  HulT.  Es  ware  mit  Howen  oder 
mitt  ftechen.  Oder  shlachen.  Oder  werfen* 
Den  wirt  man  ftrafen  an  finem  Lyb  und  Le- 
ben.  Obaber  ie  einer  Zu  gnaden  erbetten 
wurde  So  wirt  im  die  récnt  Hand  abgho- 
wen  Werden. 

Zum  Zecbendm.  Soliend  fy  fthweren.  Khei- 
nerley  fpil  in  des  Kunigs  Huff  zethun.  We- 
der  mitt  Tiitfthennoch  mit  Weltfthen.  Sonder 
fines  Houptmans  oder  Lütenampts  wuflen 
undwillen. 

Zum  eittlifften.  Soliend'  fy  fcfeweren.  Khein 
Herberg  niemand  inzenemen.  Anderft  dann 
die  inen  voniremfiirierenwirt  ingebenr  Und 
fich  darmitt  benüegen  Iaflen. 

Zum  twolfften.  Soliend  fy  ftweren.  Wo  eî- 
ner  ware  der  in  finer  Herberg.  Oder  ander- 
ft wo.  Wo  das  war.  Ettwas  umzimlichs  an- 
fiend.  So  fond  inn  die  anderen  ftraffen.  Und 
güetengklichen  Heifien  Horen.  Wollt  er 
aber  darab  nünt  thun.  So  fond  fy  inn  dem 


* . ,3ï^  , * _ . # 

des  Suisses.  5^ 

Houpfman.  Oder  Lütenant  vertzeigen.  By 
iren  eiden.  So  wirt  er  geftrafft  nach  finem 
verdienen.  On  gnad.  Unnd  foll  die  ande- 
ren  darumb  niemand  Klagfteinen  noch  an- 
ders.  By  verlierung  ires  dienfth. 

Zum  dryt%.ecbenden,  Sollend  fy  fthweren. 
Wellichh  die  werend.  Die  einanderem  Hu- 
wend  oder  ftachend,  Zu  denen  foli  mangry- 
fen.  Und  zu  iedem  richten  nach  finem  ver- 
dienen. Und  darvor  foll  fy  nüntz  fihirmen. 
Weder  trunckenheit  noch  anders. 

Zum  viertuchetiden.  Sollend  fy  ftweren# 
Wan  der  Houptman  oder  Lütenampt.  Einen 
oder  mer  Hielfe  fachen.  Der  von  ir  gfellfthafft 
were.  Darinn  inen  ghorfam  ze  fynd.  Unjl 
dartzuthun.  On  wider  red.  Dann  wellichet 
fich  widerte.  Und  es  nitt  thate.  Den  wurd 
man  ftraffen.  Unnd  von  der  Gfellfthafït  ver- 
fthicken.  > 

Zum  fünffucbenden.  Sollend  fy  fchweren» 
wclliche  den  dienft  Haben  wellen.  Das  fy 
khein  metzen  wellen  Han.  Noch  dem  Hof 
nach  fueren.  Oder  fur  fyn  eigen  Halten.  By 
verlierung  fines  dienfts.  Unnd  ob  aber  ei- 
ner  ein  meineiden  man  fthulte.  Sodarf  et 
im  nitt  wyters  antwurt  zegeben. 

Wellicher  ouchein  wyb  zur  Ee  name. 
Unangfechen  wer  die  ware,  One  fines  Houp-f 
mans.  Lütenampts.  Vendrichs.  oder  Statt- 
halters.  gunft.  wülfen  und  wilîen.  der  foll 
one  gnad.  angentz  von  dem  dienft  werfthic- 
ktwerden.  • 

Zum  fecb&ccbenden.  Sollent  fy  ftweren.  W el- 
licher  der  war.  der  unzimiiche  fthwiier  thate. 
diefelbe  fo  dann  by  im  find.  fond  inn  Heiffen 
Horen.  Unnd  inn  umb  fomlkhes  ftraffen 
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Und  woîte  er  daruon  nitt  laflen.  So  fond  f y 
inn  b y iren  eiden  angen.  und  follend  fy  da- 
rumb  nitt  gefthoiten  fyn  weder  Klegfteinet. 
noch  anders.  Unnd  foll  derfelbig  geftrafft 
werden.  nach  finem  verdienen. 

Zum  Jibentzeckenden . Wellicher  mitt  den 
Weldfthen  Spilte.  oder  anders  mitt  inentha- 
te.  dardurch  fy  uneinfwurdend.  Und  einande- 
ren  Huwend.  Zudem  foll  man  gryffen.  und 
inn  ftraffen  nach  finem  verdienen.  Howt 
oder  fticht  er  den  walftthen.  fo  foll  man  inn 
von  der  Gfellfthafft  fthicken.  Erbringe  dann 
fiir.  das  er  fich  Hab  miieflen  erweeren.  fynes 
lybs.  und  Lebens. 

Zum  achtzecbenden.  Sollend  fy  fthweren. 
Reiner  in  der  Gefelfthaft.  die  Gfellfthafft  zu 
famen  zeberiiefen.  noch  nienen  zu  famlen. 
durch  Keiner  urfach  willen.  one  erlouptnufl.' 
fines  Houptmans.  Lütenans.  o der  Statthalters. 
Und  wellicher  folliches  bruchte.  den  wirt 
man  von  ftunden  an  von  der  Gfellfthafft  il  hic- 
ken.  one  aile  gnad. 

Zum  nüntzecbenden.  Welliche  die  werend. 
fo  die  obgertanten  Artickel  nitt  Hieltind. 
Unnd  in  einem  oder  mer  unghorfam  erfun- 
den  wurdent  diefollenjind  werderi  umbieden 
Artickel  geftrafft.  wie  obftath.  Unnd  nach 
erkantnus  ires  Houptmans.  Liitenampts.  und 
Kiinigs  prouoffen.  darnach  wiiffe  fich  ein 
ieder  zunalten. 

(a)  La  manière  dont  jadis  on  faijoit  tous  les 


..  (a)  Beffon  , Difcours  fommaire  fur  la  création 
ie  la  Compagnie  des  cent  Gardes  Suijfes  , p.  41-43. 
.taris  167 6,  tfoijiéme  édition  in- 4», 
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0ns  faire  le  ferment  de  fidélité  à la  Compagnie 
des  cent  Suiffes  du  Roy  , tiré  des  flatuts  d' utile  9 
fuivi  CS>  obfervé par  les  Colonels  Froelicb  Fougue - 
ner  , de  ce  dernier  en  1176.  Baltat-ar  de  Grtjftcb  9 
Gitlati  , Fotcuely  , d'Afi'ry  £5  autres  ès  années 
fuccefftves  , que  moy  François  Bejfnn  l'a  f né  Ef- 
cnyer , ( jficier  de  pere  en  fils  , Doyen  & vétéran 
de  la  fufdiie  Compagnie , attfie  avoir  entendit 
lire  aux  SutJJes  de  Sa  Majejlé  du  teins  des  feus 
Capitaines  , Scbleipjfer  , HintX.  , de  mon  pere  9 
qui  a eflé  de  ce  Corps  pendant  une  cinquantaine 
d'années  , aujji  du  mien  , après  la  ItÜure  dts 
Ordonnances  , eutr* autres  des  quatre  points  fui - 
vans  , que  f ay  traduit  d'alleman  en  françois  : les 
Soldats  ayant  main-levée  répondaient  : je  me  for- 
mels à ce  qui  vient  d'eflre  là,  promets  le  main- 
tenir fur  mafoy  , comme  je  veux  que  Dieu  m'aydei 

I.  Vous  tous  Suifiès  des  Cent  de  la  garde 
ordinaire  du  Corps  du  Roy  , reconnoiflez 
voftre Chef,  Capitaine,  Lieutenant  8e  Of- 
ficiers de  nofire  Nation  de  cette  préfente 
Compagnie , pour  vos  Juges , des  fautes  8c 
contraventions  qui  fe  pourroient  commet- 
tre contre  le  fervice  8c  extentions  de  ce  qui 
vous  eft  lû  8e  dit  pre'fentement. 

II*  Servirez  Sa  Royale  Majefté  partout; 
envers  8c  contre  tous,  excepte'  contre  nos 
Souverains  Seigneurs , Supérieurs  des  Loua- 
ble Cartons. 

III.  Serez  payez  le  troifiefme  jour  de  cha- 
, que  mois  par  avance  ; 8c  fi  quelqu’un  s’en 

allô it  fans  l’achever  , 8c  par  delà  iceluy  fans 
. congé  , fera  chaftié  corpotellement. 

IV.  Si  quelqu’un  eft  trouvé  querellant; 
s’entrebattant , 8c  qu’il  arrive  meurtre , qu’ij 
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fera  jugé  par  les  Chefs  8c  Officiers  Suiffes  J 
tant  de  cette  dite  Compagnie , que  des  au- 
tres Corps  de  noftre  Nation , qui  appelle- 
ront le  grand  Juge  de  Greffier  de  la  Compa- 
gnie Généralle , ou  du  Régiment  des  Gardes 
Suiffes , pour  faire  le  procez  au  délinquant 
fuivant  fon  démérite  , conformement  au 
droit  ufîté  en  Suiffe  , 8c  la  rigueur  des  Or- 
donnances militaires. 


En  mil  fîx  cens  8c  < lorf- 

que  le  feu  Roy  Louys  XIII*  eftoit  devant 
Nancy  , eftant  furvenu  different  entre  quel- 
ques-uns des  Cent  - Suiffes  du  Roy , le  Co- 
lonel Daffry  leur  Lieutenant  de  leur  Nation , 
empefeha  le  Sieur  de  la  Chaut  Lieutenant 
françois  defdits  cent  Suiffes , d’entrer  dans 
le.  lieu  où  l’affemblée  des  Officiers  Suillès  fe 
tenoit  pour  le  regler  , luy  difant  qu'il  n’avoit 

* affaire  où  les  Suiffes  étoient  pour  les  affaires 
concernant  la  juftice  8c  la  difeipline  de  cette 
Nation  : le  Sieur  de  la  Gftéfïit  s’en  fut  plain- 
dre au  Roy  ; mais  Sa  Majefté  effant  infor- 
mée du  fujet  de  l’affëfnblée  des  fufdits  Offi- 
ciers , luy  dit  cju’il  n’avoit  que  faire  parmi 
les  Suiffes , où  il  ne  s’agiffoit  point  de  faire 

• entendre  fes  ordres. 


w 


PREUVE  X& 


Digitized  by  Google 


pe  s Suisses.'*  529 


PREUVE  XIX. 

Lettre  du  Roy  à M.  le  Marquis  de  Var- 
de: , Capitaine-Colonel  des  Cent  Gar- 
des SuiJJes  ordinaires  de  Sa  Majejlé. 

• • • v * * \ 

Copie  vidimee • 

MOnfieur  le  Marquis  de  Tardes.  Ayant 
réfolu  de  faire  rendre  aux  Ambaifa- 
deurs  extraordinaires  que  les  treize  Cantons 
des  Ligues  de  la  haute  Allemagne  leurs  Al- 
liez envoyent  vers  moy  tous  les  honneurs  acr 
couflumez  en  pareille  occafion  Je  vous  fais 
cette  lettre  pour  vous  dire  que  mon  intention 
eft  que  vendredy  1 x.de  ce  mois  qui  fera  le  jour 
que  je  leur  ay  défigné  pour  faire  leur  entrée 
en  cette  ville , vous  enuoyez  la  Compagnie 
des  cent  Suides  de  la  garde  de  mon  corps 
âùecq  un  Lieutenant  à la  telle  à la  porte  St. 
Anthoine  & quelle  y attende  la  venue  def- 
dits  Ambaffadeurs  pour  les  accompagner  de 
là  jufques  à leur  logement  prenant  dans  la 
marche  le  rang  qui  leur  fera  donné  par  le 
Sieur  de  Berlize  Introducteur  des  A mb  a /fa- 
deurs. N’eflant  la  préfente  à autre  fin  Je  prie- 
ray  Dieu  quil  vous  ay t Monfieur  le . Mar- 
quis de  Vardes  en  fa  fainte  garde.  Efcript  à 
Paris  le  v.  jour  de  Novembre  i 66}. 


. Tome  III . Z 
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PREUVE  X X. 

(a)  Epitaphe  du  Colonel  Guillaume  Fro. 
lie  h , dam  l’EgliJe  des  Cordeliers  de 
Paris  , devant  le  grand  Autel , dans 
le  Chœur.  Le  (b)  bufte  du  Colonel 
Frolich  ejl  de  marbre  t if  il  ejl  fort 
eflimé  des  Connciffeurs. 

GVILLTELMO  FROLICH  NOB.  AC 
ST  R EN.  EQVITI,  Prvdenti  Solodorenfis 
civitatis  Senatori , R.  Hel.  Trib.  obeximias 
ammi  virtvtes  , Refq.  præclarè  geftas  Ci- 
vibus  vmverfaeq.  Pat.  acceptiff.  Qvi  cum 
XL.  integros  Annos  fhpendiis  Regiis , ma- 
gna ammi  alacritate , militaflet  : Ter  fîgms 
collatis  viélor  conflixiffet  : fvos  vetaronos 
magno  diicrimine  ( Nationi  alioqvi  for- 
tiff.  infvetvm  ) per  aeqvor  in  Italiam  traje- 
ciliet , tandem  fexagenarivs , cui  qviefcen- 
dvm  erat , vt  eadem  perpetva  ammi  conftan- 
tia  erga  Francorvm  Reges  perMeret , Prae- 
fe&vs  XXII.Signis,  Poftremô  in Gall.  rediit, 
vbi  Lvtetiae  fatis  conceffit.  Ejvs  Cives  gra- 
tis. PientiiT.  animis  fvnvs  morte'mq.  pro- 


( <$)  Thevet , les  Pourtraits  Çÿ  Vies  des  Hommes 
Illnflres  , pag.  415.  Paris  1 584.  jîg-. 

(b)  Henri  Sauvai , Hift.g)  Recherches  des  Art- 
tiquités  de  la  ville  de  Paris  , T.I.  liv,lV.  Paris 
1724.  in- fol.  ‘ • . 


Digitized  by  Google 


des  Suisses.  f 
ffeqwti  , Hoc  monvmentrm  Pofteritati  m 
me  mon  a m Heroicae  virtutis , mœfti  ac  mœ- 
rentes  Pof.  anno  Domim  M.  D.  LXII.  Pte 
Il  II;  menfis  Decemb. 

« 


PREUVE  XXL  - 

• Lettres  de  Noblejfe  accordées  à Guillaume 
Touguïner  par  le  Roy  Charles  IX.  en 
Janvier  1563. 


Original  en  parchemin  communique'  par  M» 
Tuggener  du  Grand  Confeil  de  Soleure. 

C tH ARLES  par  la  grâce  de  Die * Royu  de 
France  à tons  préfents  Çÿ  avenir  , Salut. 
Spauoir  faifons  que  nous  ayans  regard  aux 
bonnes  meurs , vertuz , honnefteté  de  vye  8c 
aultres  louables  qualitez  qui  font  en  la  per- 
fonne  de  noftre  Ame'  8c  féal  Gentilhomme 
fervant  Guillaume  Touguiner  diét  Freulich 
& pour  le  refped  & confidération  des  bons 
grandz  8c  agréables  feruices  qu’il  a faiétz  tant 
aux  feuz  Roys  Henry  8c  François  noz  très- 
bonnorez  Seigneurs  pere  & frere,  que  à Nous 
depuis  noftre  aduénement  à la  Couronne  au 
faiét  des  guerres  8c  mefme  es  Camps  8c  Ar- 
mées de  Valenciennes  , journée  de  S.  Lau- 
rens  8c  bataille  de  Dreux  oîi  il  a fait  telle 
preuve  8c  vaillance  de  fa  perfonne  , ainfi 
que  nous  en  auons  efté  deuement  certifiiez , 
qu’il  eft  bien  raifonnable  que  nous  l’ayons 
en  fingulieres  recommandations.  Confîdéran  s 
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Histoire  Militaire 
au/fi.  que  la  noblefle  qui  par  vertu  eftkcqui- 
fe  mérite  d’eftre  plus  honorée  & efleuée  que 
celle  qui  eft  donnée  & délaiflee  par  les  pré- 
de'cefleurs , les  a êtes  8c  vertuz  defquelz  nul 
ne  petit  réputer  fienes , linon  qu’en  iceulx 
fes  enfuiure  & ainfi  que  le  noble  vicieux  ef- 
face le  nom  de  fes  progénitures , aufli  cel- 
luy  qui  eft  yflu  d’oblcure  famille  par  aftes 
vertueux  8c  magnanimes  peult  ftabilir  8c 
, illuftrer  fon  nom.  Par  quoy  défîrans  rcndr^ 
tefmoignage  du  delîr  qu’auons  par  recom  man- 
dation  de  la  vertu  , afin  que  noz  fubjetz 
Joient  plus  enclins  à la  fuivre  8c  par  icelle 
leur  préparer  un  chemin  à la  Noblefle  8c  ef- 
leuer  ledit  Freulich  en  tiltre  d’honneur , tel 
que  luy  8c  fa  poftérité  après  luy  en  puiflent 
auoir  perpétuelle  réputation  8c  tne&re  pe- 
gue  l’enfuiure.  Nous  à tes  eaujis  8c  autres  bon- 
nes 8c  louables  conlîdérations , à ce  frous 
* mouuans  ledit  Freulich  auec  fa  poftérité  8c 
lignée  nez  8c  à naiftre  en  loyal  mariage  maf- 
* les  8c  femelles  , auons  de  noftre  certaine 
fcience , grâce  efpe'ciale  , plaine  puiflance 
jfic  auctorité  royale,  anobly  oc  anobliflbns,  8c 
du  titre  de  Noblefle  décoré  8c  décorons , 
^voulions  8c  nous  plaift  que  en  tous  faidz  8c 
aâes  en  jugemens  8c  dehors  il  foit  tenu  diét  . 
cenfé  8c  réputé  pour  Noble , 8c  en  ce  faifant 
puifle  tenir  acquérir  8c  poft’eder  toutes  ma- 
niérés de  Fiefe,  arriéré  Fiefz,  Terres , Sei- 
gneuries 8c  teneures  nobles  de  quelque  nom 
titre  8c  qualité  qu’ilz  foient,  8c  cficeuJx  8c 
aufli  de  ceulx  qu’il  pourroit  ja  auoir  acquis , 
joyr  8c  ufer  enfembla  des  honneurs  , preuil- 
leiges  , franchifes  , libertez , immunitez  8c 
exemptions  audit  eftat  de  Noblefle  apparte- 
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nans  telz  & femblables  que  les  autres  No- 
bles de  noftre  Royaume  ont  accoultumé  joyr 
8c  ufer  jufques  à attaindre  8c  acquérir  l’Or- 
dre de  Cheuallerie , 8c  tout  ainfy  que  s’il  éf- 
toit  de  tout  temps  noble  8c  extrait  de  no- 
ble 8c  ancienne  lignée  du  collé  de 

ici  font  peintes  les  Armes  de  Tuggcner  , écartelées 
au  i.Çÿ  dernier  quartiers  d'or  4 la  grappe  de  rai - 
*■  fin  d'atMr  tigée  15  fouillée  de  Jinople , au  1 3. 

a’ai.ur  à l'étoile  d'or  , lambrequins  or  a-^ur  , 
Cimier  couronné  d'or  & furmonté  d'une  demie 
fortune  nüe  aux  cheveux  flottan»d' or  & tenant 
des  mains  un  voile  de  vaijfeau  d'or. 

pere  8c  rnere^,  8c  quant  à ce  que  delfus  auons 
ledit  Freulich  fa  dite  poftérité  8c  lignée  nez 
& à naiftre  en  loyal  mariage  habilité  8c  ha- 
bilitons de  nos  dites  grâce , puifl’ance , 8c  au- 
torité que  ddîùs  par  ces  dites  prévîntes  fans 
ce  qu’ilz  puilfent  ellre  contrain&z  ores  ne 
pour  le  temps  aduenir  à vuyder  leurs  mains 
defdits  Fiefz,  arriéré  Fiefz , terres , Seigneu- 
ries 8c  tenemens  nobles  ne  qu’ilz  foient  pour 
ce  ne  pour  raifon  de  noftredite  préfente  grâ- 
ce 8c  anoblilTement  tenuz  payer  à nous  ne  à 
noz  fuccefleurs  aucune  finance  ou  indempni-, 
té  de  laquelle  à quelque  fomme  valleur  8ç 
eftimation  qu’elle  foyt  8c  fe  puifle  monter , 
nous  auons  icelluy  Freulich  quité  8c  défi- 
chargé,  quittons  8c  defchargeons  8c  de  ce  à 
auoy  pourroit  monter  ladite  compofition  de 
finance , luy  auons  fait  8c  faifons  don  par 
ces  préfentes  lignées  de  noftre  main  par  lef- 
quelles  nous  auons  en  oultre  8c  d’abondant 
permis  8c  oétroyé  audit  Freulich. 8c  fes  dits 
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enffans , poftérité  ôc  lignée  que  pareillement 
ilz  puiilént  & leur  foit  loyfible  pour  ligne  ÔC 
approbation  de  leur  dite  Nobleffe , auoir  ôc 
porter  en  tous  lieux  foit  en  guerre , ôc  par 
tout  ailleurs  oü  bon  leur  femblera  les  armoi- 
ries telles  quelles  font  cy  painttes  ôc  infcul- 
pées.  Si  donnons  en  mandement  par  ces  préfen- 
tes à noz  Amez  ôc  féaulx  les  gens  de  noz 
comptes , Tréforiers  de  France , Gens  de  noz 
Courtz  des  Aydes  , Generaulx  de  noz  finan- 
ces , ôc  à tous  noz  autres  Jufticiers  ôc  Offi- 
ciers ou  à leurs  Lieutenans  préfens  ôc  ab- 
fens  ôc  à ch^un  deulx  fi  comme  à luy  ap- 
partiendra. Que  de  noz  préfentes  Lettres  da- 
noblilfement , don  darmes  ôc  de  finance  , ÔC 
de  tout  le  contenu  en  ces  dites  préfentes , 
ilz  facent  feuffrent  8c  lailfent  ledit  Freulich 
auec  fa  dite  poftérité  ôc  lignée  nez  Ôc  à nai- 
ftre  en  loyal  mariage , joyr  ôc  ufer  plaine- 
rnent  pâinblement  ôc  perpétuellement  ainli 
ÔC  par  la  forme  ôc  maniéré  que  ditt  eft  fans 
en  ce  leur  faire  meétre  ou  donner  ne  fouf- 
frent  leur  eftre  faidt  mis  ou  donné  ores  ne 
pour  le  temps  avenir  aucun  trouble  ou  em- 
pefchement  au  contraire , lefquelz  fi  faittz 
mis  ou  donnez  leur  eftoient  les  remettent 
ou  facent  mettre  in  confinant  ôc  fans  délay 
à plaine  ôc  entière  délivrance  ôc  au  premier 
eftat  ôc  deu  , ôc  par  rapportant  le  vidimus  de 
ces  dites  préfentes  deuement  collationné  par 
lun  de  noz  Amez  ôc  féaulx  Notaires  ôc  Se- 
crétaires , pour  une  foys  Ôc  auec  recongnoifi* 
fance  dudit  de  Freulich  fur  cefuffifante  feul- 
lement , Nous  voulions  celluy  de  nos  Rece~ 
ueurs  ôc  comptables  quil  apartiendra  ôc  à 
qui  ce  pourra  toucher  eftre  tenu  quitte  ôc 
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defchargé  de  ce  à quoy  pourroit  monter  la- 
dite finance  ou  indampnité  par  lefdits  Gens 
de  noz  Comptes  8c  autres  que  befoing  fera 
fans  difficulté'.  Car  tel  efi  noiire  plaifir.  No- 
nobftant  que  la  valleur  nen  foit  cy  autrement 
fpe'ciffie'e  ne  de'clairée,  que  telz  St  femblables 
dons  ne  deuflent  eftre  faittz  palfez  ne  allouez 
que  pour  la  moi&ié  ou  le  tiers  les  Ordon- 
nances par  noz  Prédécefleurs  8c  noz  reftrinc- 
tions , mandemens  ou  deffences  à ce  contrai- 
res, aufquelles  enfemble  aux  dérogatoires  des 
dérogatoires  y contenues  nous  ayons  dérogé 
&:  dérogeons  de  nofdites  grâce  puilfance  8c 
autorité  par  ces  dites  préièntes, aufquelles  af- 
fin  que  ce  foit  ferme  8c  fiable  à toufiours., 
nous  avons  faiéf  me&re  noftre  fcel  fauf  en 
autres  chofes  noftre  droiét  8c  lautruy  en  tou- 
tes. Donné  à Paris  au  moys  de  Janvier  lan  de 
grâce  mil  cinq  cens  foixante  troys  , 8c  de  no- 
iftre  Régné  le  quatriefme. 

CH ARLES 

Sur  le  refit t.  Par  le  Roy,  la  Roynefa  Mtre  , le 
Dhc  de  Montmorency  Pair  & Connétable  de  Tran- 
se y çÿ  autres  préfens » 

Bourdin» 

Au  relie  du  vi  1 1.  Janvier  iyéj. 

Vif*. 

Contenter.  . 

Le  Roy. 

Sceau  de  France  en  cire  jaune  , d’un  côté 
l’écu  de  France , 8c  de  l’autre  le  Roi  fur  fon 
trône , avec  ces  mots  à l’entour  : CAROLVS 
NONVS*D.  G.  FRANCORVM  REX. 
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Lettres  de  Chevallerie  , données  le  2.X. 
Décembre  1 570.  par  le  Roy  Charles 
IX.  à Guillaume  Tugginçr  Lieutenant 
des  Cent  SuijJ'es  de  la  garde  de  Sa  Ma- 
jejlé. 


Original  en  parchemin  communique'  par  M. 
Tuggener , du  Grand  Confeil  de  Soleure. 


CHARLES  far  la  Grâce  de  Dieu  Roy  de 
France.  A tous  ceulx  qui  ces  préfentes  Letttes 
• verront  ; Salut.  Scttuoir  faifons  que  nous  ayans 
mis  en  con/ide'ration  les  louables  vertus,  vail- 
lances 8c  mérites  qui  font  en  la  perfonne  de 
noftre  cher  & bien  amé  le  Gappitaine  Guil- 
laume Toucginer  Confeillier  de  Soleurre  , 
lung  de  noz  Gentilzhommesferuans  8c  Lieu- 
tenant des  Cent  Suilfes  de  noftre  garde , Scies 
grandz  agréables  8c  recommandables  feruices 
par  luy  faiélz  à celle  Couronne  tant  à la  jour- 
née 8c  bataille  de  SerilTolles,voyages  de  Pied-  # 
mont , Valenciennes , Renty,8c  bataille  de 
Saint  Quentin  , 8c  defpuis  toujours  conti- 
nuant fon  feruice  à la  charge  de  Cappitaine 
en  Chef  de  fa  Nation  en  laquelle  il  elioit  em- 
ployé au  voyage  d’Amyens , 8c  femblable- 
ment  ces  dernieres  guerres  qui  ont  ellé  en 
noflre  Royaume  aux  batailles  de  Dreux  , S. 
Denys  , Chafteauneuf  8c  nouuellement  en 
celle  de  Montcontour  efquelles  il  s’elt  lî  yer- 
tueufement  8c  vaillamment  porté  quil  eft 
digne  de  grande  louange  8c  recommandation 
8c  d’eftre  honnoré  de  tel  tiltre  , grâce  , hon- 
neur 8c  prééminence  qni  puilfe  à’  laduenir 
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faire  foy  de  f es  jlits  vertus  8e  mérites , 8c  luy 
demeurer  8c  à fa  poftérité  pour  perpétuel  hon- 
neur 8c  ornement  de  fa  maifon.  Fonr  ces  caufes 
8c  autres  bonnes  grandes  juftes  8c  raifonna- 
bles  confidérations  à ce  nous  mouuans  , après 
que  ledit  Cappitaine  Toucginer  nous  a re- 
quis luy  donner  le  Ccind  militaire  8c  Ordre 
de  Chevallerie , la  luy  auons  de  bon  cueur 
accordée  8c  donnée  lacollant  en  la  préfen- 
ce  de  plufieurs  Princes  de  nofire  fang  8c  de 
plufieurs  grands  Seigneurs  Cheualliers  8c  no- 
tables personnages  eftans  près  de  nous  comme 
eft  er.  tel  cas  requis  8c  accoutumé  pour  par 
ledit  Cappitaine  Toucginer  en  joyr  8c  uicr 
dorefnavant  aux  droidz , honneurs  8c  autho- 
ritez  de  Chevallerie  , privilèges  , prérogati- 
ues  8c  prééminences  qui  y apartiennent  tant 
en  faid  de  guerres  Armées  8c  affemblées  que 
en  jugement  8c  dehors  8c  par  tout  àillieurv 
qu’il  apartiendra  8c  befoing  fera.  Si  donnons- 
en  mandement  à tous  noz  Lieutenans  Gé- 
néraux Gouuerneurs  de  Provinces , Maref-  . 
chaulx , Baillys , Sénéchaulx  , Preuotz  , Ju- 
ges , Cappitaines  Chefs  8c  Condudeurs  de 
gens  de  guerre  8c  à tous  noz  autres  Jufticier» 
8c  Officiers  qu’il  apartiendra , 8c  prions  tous 
autres  Princes  Seigneurs  8c  Chevalliers  noz 
amys  que  ledit  Cappitaine  Toucginer  il?/ &- 
cent  feuffrent  8c  laiffent  joyr  8c  ufer  plaine- 
ment  8c  paifiblement  defdits  droidz  de  Che- 
vallerie, honneurs  > prérogatiues , priuiieges 
8c  prééminences  quiy  apartiennent  toutSin- 
fi  8c  en  la  forme  8«.  maniéré  que  d'effiis  eli 
did , ceffans  8c  faifans  ceflèr  tous  troubles  8c 
empefehemens  au  contraire  nonobfiant  quel- 
conques Ordonnances,  mandemens  , defîenr- 
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ces  8c  lettres  à ce  contraires  ^ufquelles  pour 
ce  regard  8c  fans  y préjudicier  en  autre» 
chofes  nous  auons  de'rogé  8c  dérogeons  en- 
femble  à la  dérogatoire  de  la  dérogatoire 
y contenu.  Car  tel  eft  noftre  plaifîr  r en  tef- 
moing  de  ce  nous  auons  fai<ft  mettre  8c  ap- 
pofer  noftre  fcel  à ces  dites  préfentes.  Don- 
né à Villiers  Cofterets  ce  2i*  jour  de  Décem- 
bre lang  de  grâce  mil  cinq  cens  foixante 
dix , 8c  de  noftre  Régné  le  unziefme.  - 

CHARLES. 

Sur  le  replis  on  lit * far  le  Roji „ 

De  Brülart. 

Sceau  de  France  en  cire  jaune , dTun  côté 
Técu  de  France , de  l’autre  le  Roy  fur  fon  trô- 
ne en  habit  de  Juftice  avec  ces  mots  à 
rentour  CAROLVS*  NONVS  D.  G.FRAN- 
CORVM  REX. 

(a)  Brantôme  parle  des  cérémonies  de  l'Accola- 
de- de  Chevalier, 


(a)  Cap.  llluftr.  de  France , P.  l.p.  14.. 
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Lettres  de  Naturalisation  , données  le  i j 
Août  1575  par  le  Roi  Henri  III.  à 
Wilhelm  Tugginer , de  Scieur e , Lieu- 
tenant des  Cent  Suijjes  de  la  garde  de 
Sa  Majeflé ’» 

Original  en  parchemin  communique'  par  M.. 

Tuggener,du  Grand Confeil  de  Soleure.. 

T TE  N RT  par  Ta  Grâce  de  Dieu  Roi  de  Fratt*- 
J.  -I  ce  & de  Poloigne  à tous  ctulx  qui  ces  pré - 
fentes  Lettres  verront  , Salut.  Noftre  amé  8c  féat 
Wilhem  Tugginer  Suifle  lun  de  noz  Gentilz- 
hommes  feruans  , Lieutenant  des  CentSuif- 
fes  xle  noftre  garde,  8c  Commandant  aux 
quatre  Compaignyes  de  Suiiiès  quifont  à prê- 
tent près  noftre  perfonne , Nous  a faièt  re— 
monftrer  quTiI  y a long-temps  qu’il  eft  en  ce 
Royaume  où  il  a faiél  plufieurs  8c  notable» 
feruices  en  tout  ce  q®à  luy  a efté  comman- 
de', tant  du  vivant  des  feuz  Roys  noz  très— 
honorez  Seigneurs  Pere  8c  freres , que  depuis 
noftre  adue'nement  à la  Couronne , mefmes 
durant  les  guerres  tant  dehors  que  dedans  no— 
ftre  dit  Royaume , ainfi  qu’il  a délibéré.  de 
coutumer  félon  que  les  occafions  fèn  pré— 
fenteront:  Mais  pource  quil  crainét  que  ve- 
nant à déce'der  en  icelles  ou.  aultrement,  no- 
ftre Procureur  Général  ou  autresOfficiers  voit- 
Iuflent  pre'tendre  les  biens  meubl.es  8c  Héri- 
taiges  quil  a acquis  ou  pourra  acquérir  ena 
noftre  di£  Royaume  r flous  appartenir  par 
droiét  daubeyne  desh  élance  ou- aultrement^ 
& en  la  jouiliànce  dieeulx  troubler  fes  enfan» 
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ôc  Héritiers  qui  font  audiél  Pais  de  SuiiTe  , lil 
ne  luy  aparoilïoit  fur  ce  de  nollre  volonté^  Iî 
nous  a très-humblement  fupplié  requis  luy 
oétroyer  fur  cenoz  Lettres  néceflaires.  Sca— 
ttoir  Jaifons  y que  Nous  conlîdérans  1 affection 
ôc  déuotion  que  ledit  Tugginer  8c  les  liens 
ont  toujours  eu  au  bien  5c  aduancementde 
celle  Couronne , mefmes  l’Alliance  ligue  qui 
cil  entre  Nous  ôc  les  Cantons  defdiétz  Suiifes, 
voulans  de  noilrecollé  coutumer  en  icelle , 
defîrans  auili  fubuenir  audiét  Tugginer  en  cet 
endroift  en  conlidération  <lefes  diéts  ferui- 
ces  , Auons  dit ? Eÿ  déclairé  difons  ÔC  déclai— 
rons  par  ces  preTentes  : Qu’encore  que  icel- 
luy  Tugginer  foit  natif  dudiét  Païs  de  Suif- 
fe , neantmoing  nous  le  tenons  pour  nollre 
bon  ôc  naturel  fubjeét , 8c  comme  tel , vou- 
lons entendons  quil  ayt  peu  puiife  acquérir 
ôc  auoir  en  celluy  nollre  diét  Royaume , telz 
biens  meubles  Ôc  immeubles  quil  verra  bon 
eftre , les  tenir  poiféder  enfemble  ceulx  qui 
luy  pourront  éfcheoir  par  donnation  ou  aul- 
trement  en  quelque  forte  que  ce  foit  , 8c  que 
fes  enfans  Héritiers  ou  autres  en  faueur  de 
qui  il  en  aura  difpofé  en  puiifent  prendre  ôc 
apréhenderla  poflelïïon  joyffance , ôc- géné- 
ralement jbyflelediét  Tùgginer  de  tous  les 
droiélz- , preuilleiges  , franehifes  ôc  Hbertez 
dont  ont  acoullume  de  joyr  les  Originaires 
de  nollre  dit  Royaume , Païs  , Terres  ôc  Sei- 
gneuries de  nollre  obeylfance  , ôc  comme  tel, 
foit  tenu  cenfé  réputé  en  tous  aéles  foit  en 
jugement  OU  dehors.  Si  dc^nnony  en  mandement 
à noz  Amez  ôc  féàufx  les  Gens  tenans  noz 
Courtz  de  Parlements,  ôc  à tous  noz  Raillifz, 
Prevuftz  ôenefchauk  Ôc  aultres  noz  Juilickrs; 
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& Officiers  8c  à chacun  deulx  fi  comme  à 
lay  appartiendra.  Que  de  noz  préfentes  Dé- 
claration vouloir  intention  ilz  fa  cent  fouffrent 
& laiflént  lediét  Wilhem  Tugginer  fes  diétz 
enfans  hiéritiers  ou  autres  en  faveur  de  qui 
il  difpofera  & de  fçs  diétz  biens  joyr  uîer 
plainement  paifiblement  ceffans  8c  faifans 
cefler  tous  troubles  empefchemens  au  con- 
traire. Car  tel  eû  noftre  plaifir.  Nonobftant 
quelzconcques  Ordonnances , deffences  Let- 
tres à ce  contraires.  En  tefmoing  de  quoy  nous 
auons  faicl  mettre  noftre  fcel  à ces  dites  pré- 
fentes. Donné  à Paris  le  xvn  jour  de  Aouft  * 
l’an  de  grâce  mil  cinq  cent  foixante  quinze  , 
& de  noftre  régné  le  deuxiefine. 

Sur  le  replis  en  lit  : Par  le  Roy* 

Brülart. 

Sceau  en  cire  jaune  , d’un  côté  l’écu  de 
France,  8c  de  l’autre *le  Roy  fur  fon  trône 
en  habits  de  juftice , avec  cette  infcription 
à l’entour  à demi  effacée  HENRICVS  . 
D.  G REX. 
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PREUVE  XXII. 

Lettres  de  Noblejfe  , accordées  en  Avril 
1 5 y 5 par  le  Roi  Henri  IV  à Guillau- 
* me  Tugginer , de  Soleure  , Enjeigne 
de  la  Compagnie  des  Cent  Suffis  de  la 
garde  du  Corps  de  Sa  Majtjld , &c. 

Original  en  parchemin  communique'  par  M. 
Tuggener  du  Grand  Confcil  de  Soleure  en: 
1750. 

y T*  EN  R 7 par  ta  Grâce  de  Dieu  Roy  de  Tran- 
J.  J-  te  de  Navarre:  A tous  préfttts  ave- 
nir t Salut.  Comme  il  Toit  très-de'cent  & rai- 
sonnable que  les  perfonnes  qui  font  ornez  de 
decorez  de  vertuz  8c  qui  continuent  à em- 
ployer & hazarder  leurs  biens  8c  propres, 
perfonnes  pour  le  bien , furetté,  conferuation 
8c  deffence  de  noftre  Royaume  , Soient  8ç 
leur  poftérité  efleuez  en  tel  dégrez  d’hon- 
neur 8c  de  noblefle  que  les  vertuz  8c  ferai- 
ces  le  méritent,  affin  que  fe  veoyans  honno- 
rez  de  telles  prérogatiues  8c  prééminences^ 
ils  Soient  plus  promptz  efmeuz  8c  enclins  à 
continuer  de  bien  en  mieulx  8c  les  autres 
leur  exemple  faire  le  femblable  ; en  ayans- 
éSgard  aux  vertuz  vaillances  dextérité  8c  au- 
tres louables  quallitez  qui  font  en  la  perfonne 
de  noftre  cher  8c  bien  amé  Guillaume  Tugginer 
Bourgeois  de  la  ville  de  SoUurre  > Enfeigne  des- 
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Cent  SuifTes  de  la  garde  de  noftre  Corps  8c 
Commandant  en  une  Compaignye  de  trois 
cens  foldatz  Suilfes  du  Régiment  de  noz  Gar- 
des foubz  le  Collonel  Baltazart  de  Grifl'ach  : 
8c  délirant  faire  rdTentir  ledit  Tugginer  du 
labeur  des  bons  & lignallez  feruices  que  le 
feu  Collonnel  Guillaume  Tugginer  fon  on- 
cle  vivant  Gentilhomme  feruant  le  defiunt 
noftre  très-honnoré  Seigneur  6c  Frere  le 
Roy  Charles  dernier  décédé  que  Dieu  ab- 
folve , à faiêlz  à celle  Couronne  durant  les 
guerres  tant  en  armement  de  Valencyennes  r 
bataille  de  Dreux  que  autres  lieux , en  recon- 
gnoiftre  aufti  ceulx  que  fon  dit  nepueu  nous, 
a pareillement  faiélz  en  toutes  les  occafîons 
qui  fe  font  préfentées  , mefmes  en  la  journée 
d’Arques , batailles  d’Iury , en  plufieurs  autres- 
lièges  rencontres  qui  fe  font  faictz  durant  les 
préfens  troubles  à noftre  grand  confentement 
dont  il  s’eft  tellement  rendu  digne  & reeom- . 
mandable  que  délirant  à celle  occalion  l'hon- 
norer  de  filtre  8c  qualité  condigne  à fes  mé- 
rites , Nous,  auons  icelluy  Guillaume  Tug- 
giner fes  enffans  pollérité  & lignée  maües 
6c  femelles  naiz  oc  à naiftre  en  loyal  ma- 
riage annobly  6c  annobliftbns  6c  du  tiltre 
de  noblefle  décoré , voulions  6c  nous  plaift. 
qu’en  tous  faiéts  8c  aéles  tant  de  guerre  que 
aultres  ilz  foient  dorefnauant  di&z  tenuz  cen-, 
fez  ôc  repputtez  pour  Nobles  en  tous  lieux 
6c  autres  placetz^tant  en  Jugement  que  de- 
hors, 6c  aufti  qu’ilz  joyflent  de  tous  hon- 
neurs , privilleges  , prérogatiues  ^francbifes  r 
libertez  dont  joyflent  6c  ont  accouftuméjoyr 
6c  ufer  les  autres  Nobles  de  noftre  Royau- 
me neftans  lubjeûz.  à aucunes  de  nos  tailles* 
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& que  en  ce  faifant  ledit  Tugginer  puifle  8cr 
luy  foit  loifible  avec  fes  dits  enffans  poftéri- 
te'  8c  ligne'e  accepter  quant  bon  nous  fem- 
blera  lordre  de  Cheuallerie  6c  puilfent  ac- 

?ue'rir  toutes  manyeres  de  Fiefz  , arriéré 
'iefz  , Terres  6c  Seigneuries  8c  teneures- 
nobles  de  quelque  nom  tiltre  8c  qualité'  quilz 
foient  eniceulz,  enfemblede  ceulz  qu’ilz  ont’ 
ja  acquiz  joyr  8c  ufer  plainement  8c  paifî- 
blement  tout  âinfi  que  fi  danciennetté  ilz 
e'toient  naiz  8c  extraits  de  rroble  8c  ancien- 
ne ligne'e  fans  quilz  puiifent  eftre  tenuz  ne 
contrainftz  vuyder  leurs  mains  defdits  Fiefz, 
arrierre  Fiefz,  Terres,  Seigneuries  8c  tene- 
mens  nobles  en  quelque  maniéré  que  ce  foir 
ne  que  pour  ce  ils  foient  tenuz  payer  à nous 
ny  à noz  fiiccefleurs  Roys  aucune  finance  ou 
indempnité  de  laquelle  à quelque  femme  val- 
leur  eftimation  quelle  foit  8c  fe  puifie  mon- 
ter, nous  en  auons  audit  Tugginer  fai&  8c 
faifons  don  par  ces  diteà  pre'fentes  figne'es 
de  noftre  main.  Voulions  en  ou&re  8c  nous 
plaift  de  noftre  grâce  fpe'cialle  8c  auélorité'- 
que  ledit  Tugginer  fes  dits  enffans  pofterite 
8c  ligne'e  puiifent  8c  leur  foit  loifible  pour 
fïgne  8c  tefmoignage  de  leur  dite  nobleffe 
auoir  porter  en  tous  lieux  foit  en  guerre  oir 
partout  ailleurs  ou  bon  leur  femblera  les  Ar- 
.moiryes  telles  quelles 

les  Armes  de  Tugginer  font  ici  dépeintes 

font  painétes  8c  infcùlpte'es  en  ces  pre'fentes^'’ 
Far  lefyttelles  étonnons  en  mandement  à nez  a- 
mez  8t  feaulxr  les  Gens  de  noz  Comptes  , 
Cours  de  noz  Aydcs  à Paris  , Préfidens- 
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Tréforiers  Généraulx  de  France  au  Bureau 
de  noz  Finances  eftably  à & à tous  noz  ftiil- 
ly,Sénéchaulx  , Prevoftz  ou  leurs  Lieutenans 
8c  autres  noz  Jufticiers  & Officiers  8c  à cha- 
cun deulx  fi  comme  à luy  appartiendra.  Que 
de  noz  pre'fente  grâce  8c  annobliflement , 
don  de  finance  8c  de  tout  le  contenu  cy 
deflus  , ilz  facent  fouffrent  8c  Iaiflent  ledit 
* Tugginer  fes  dits  enffans  poftérité  8c  lignée 
naiz  8c  à naiftre  en  vray  8c  loyal  mariage 
joyr  8c  ufer  plainement  paifiblement  8c  per- 
pétuellement ceiTans  8c  faifans  celfer  tous 
troubles  8c  empefchemens  au  contraire , lef- 
quelz  fi  faiéts  mis  ou  donnez  leur  étoient  ilz 
mettent  ou  facent  mettre  incontinant  8c  fans 
délay  au  premier  eftat  deub  , 8c  en  rappor- 
tant ces  dites  préfentes  ou  vidimus  dicelles 
fai&  foubzfcel  royal  pour  une  fois  feullement 
auec  recongnoiilance  dudit  Tugginer  fur  ce 
fuffifante  nous  voulions  celluy  ou  ceulz  de 
noz  Receveurs  comptables  8c  autres  qu’il  ap- 
partiendra 8c  à qui  ce  pourra  toucher  eftre 
demourer  defchargez  en  leurs  comptes  par 
les  Gens  de  noz  dits  Comptes,  leurs  man- 
dans  auffi  le  faire  fans  aucune  difficulté.  Car 
teleft  noftre  plaifir  nonobftant  que  la  fomme 
à laquelle  fe  pourroit  monter  ladite  finance 
ne  foit  cy  autrement  fpéciffyée  ne  déclai- 
rée.  Que  tous^dons  , bienfai&z , récompen- 
les  deulfcnt  eftre  payez  par  les  Tréforiers 
de  noftre  Efpargne  8c  non  aultre  fuiuant  les 
Ordonnances  tant  anciennes  que  modernes 
faiétes  fur  lordre  diftribution  de  nos  finan- 
ces aufquelles  8c  à quelconques  autres  Or- 
donnances reftrinétions , mandemens  , def- 
fences , Arrêts  à ce  contraires  : Nous  avctas 
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pour  ce  regard  dérogé,  dérogeons  & aux  dé- 
rogatoires des  dérogatoires  dicelles  par  ces 
dite#  préfentes  aufquelles  afin  que  ce  foit 
chofe  ferme  & fiable  à toujours  , nous  y 
avons  faict  mettre  noftre  fcel  fauf  en  au- 
tres chofes  noftre  droid  &c  lautruy  en  toutes. 
Donné  à Paris  au  moys  dAvril  lan  de  grâce 
mil  cinq  cens  quatre  vingtz  quinze  8t  de  no- 
ftre Régné  le  üxiefme. 

HENRY. 

O»  lit  fur  le  replis  : Var  le  Rojr. 

De  Neufuilli 
Vif» 

Contentor. 

Bernard. 

Avec  le  grand  fceau  de  cire  verte  , d’un 
côté  l’écu  de  France,  ôc  de  l'autre  le  Roy 
fur  fon  trône  avec  ces  mots  à l’entour  HEN- 
RICVS IV.  Dei  Gratia  Francortira  Rex.  158^. 


PREUVE  XXIII. 


Brevet  du  Roi , qui  fait  don  au  Sieur  Gal- 
laty  de  la  Lieutenanee  des  Cent  Suijfes 
de  la  garde  de  Sa  Majefif. 


D’après  l’Original  confervé”  parmi  lès  Archi- 
ves de  la  Compagnie  des  Cent  Suiffes. 

J'Jjonrdhuj  neu/iefme  de  Juing  lan  M VI  C 
XX  trois  le  Roy  eftant  à Paris  fur  ce  que  le. 
Çapitaine  Petreman  de  Griilach  Lieutenant 
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de  la  Compagnie  des  Cens  Suifles  de  la  garde 
du  Corps  de  Sa  Majefté  , en  luy  accordant 
par  Elle  la  charge  6c  Capitenerie  d’une  Com- 
pagnie de  cent  Suifles  de.fes  gardes  à laquelle 
commandoit  auant  Ihuy  le  fcuColonnel  Bal- 
thazard  de  Griflach  fon  pere  , 8c  depuis  le 
Colonel  Hartman  dernier  dicelle  auroit  re- 
mis ès  mains  de  Sa  diète  Majefte'  ledit  Eflat 
8c  charge  de  Lieutenant  dont  il  cft  pourueu , 
Sa  Majefte'  mettant  en  confldération  les  bons 
agre'ables  feruices  que  luy  a cy  douant  faiètz 
continue  chacun  jour  le  Colonnel  Galaty  du 
Canton  de  Glaris  a faièt  don  audit  Galaty 
de  la  dite  charge  de  Lieutenant  de  la  Com- 
pagnie des  Cent  Suifles  de  fa  dite  garde  or- 
dinaire vacante  par  la  de'miffion  volontaire 
dudit  Petreman  de  Griflach  à caufe  de  la  pro- 
motion de  la  dite  charge  de  Capitaine  def- 
dits  Cent  Suifles , pour  dorefnauant  y feruir 
Sa  dite  Majefte'  aux  honneurs  auétoritez  pré- 
rogatiues  , proéminences  frarchilés  8c  liber- 
te's  qui  y appartiennent  ainfy  6c  en  la  mef- 
me  forme  8c  maniéré  qu’a  cy  douant  faiét 
ledit  Petreman  de  Griflach  E«  tefmoirg  de 
quoy  Sadite  Majefte  ma  commandé  en  ex- 
pédier audit  Colonnel  Gallaty  le  préfentbre- 
uet  figné  de  fa  main  8c  cpntrefigné  par  moy 
Secrétaire  dEftat  8c  de  fes  Commandcmens 
Finances. 

Signé  HENRY. 

8c  plus  bas  de  Neüïüiiie.  * 

Collationné  à loriginal  en  parchemin  ce 
faiét  rendu  par  les  Notaires  gardes  nottes  du 
Boy  noftre  Sire  en  fon  Chaûelet  de  Pari* 
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foubzignez  Un  mil  lix  cens  quarente  hüift  le 
vingt  quatriefme  Feburier. 

Dhstore’.  * Cerbautt. 

Autre  Aâe  tiré  du  même  Dépôt. 

Aujourdhuy  neufiefme  de  Juing  l’an  mil  fix 
cens  trois,  le  Roy  eftant  à Paris,  8cc.  C'e/l 
ie  meme  Brevet  que  le  précédent. 

Et  le  lundy  xvi  Jtilng  M VI  C trois  Gaf- 
par  Gallaty  du  Canton  de  Glaris  en  Suide 
Colonnel  dun  régiment  de  ladite  Nation  pour 
le  feruice  du  Roy  8c  de  naguerres  pourueu 
par  fa  dite  Majefté  fuiuant  le  breuet  dont 
, Coppie  eû  cy  délîus  tranfcripte  en  la  charge 
de  Lieutenarft  des  Cent  Snifl'es  de*la  garde  or- 
dinaire de  fon  Corps  par  la  démifiion  vo- 
lontaire de  Petreman  de  Grilfach  dernier 
pailïîble  poflélfeur  dicelle  charge  a fai  et  pre- 
fté  ès  mains  de  nous  Charles  Robert  de  la 
Marck  Duc  de  Buillon  Colonnel  Capitaine 
defdits  Cent  Suides  le  ferment  de  fidélité 
deub  au  Roy  pour  ladite  charge  8c  en  ce 
faifant  nous  luy  auons  baillé  8c  mis  en- 
tre fes  mains  le  ballon  en  la  maniéré  ac- 
couftumée  pour  dorefnauant  fere  8c  exercer 
ladite  charge  8c  en  jouir  tout  ainfy  que  le- 
dit de  Grilfach.  En  foy  de  quoy  nous  auons 
figné  la  préfente  8c  à icelle  faiél  appofer  le 
Cachet  de  nos  armes  en  noftre  ville  de  Bren- 
ne  les  an  8c  jour  des  fufdiétz  ainfi  figné  Achil- 
ie  de  la  Marck. 

* Collationné  par  les  Nottaires  gardenottes 
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du  Roy  en  fon  Chaftelet  de  Paris  foubzignez, 
à loriginal  dudit  ade  de  prédation  de  fer- 
ment eftant  au  bas  de  Coppie  dûdit  breuet 
cy  deffus  premier  efcript  eftant  en  papier.Ce 
faid  rendu  /««  mil  fix  cens  quarante  huid 
le  vingt  quatriefme  jour  de  Feburier. 

P e $ t o i e\  Cerbaut. 


PREUVE  XXIV. 

{4)  Reglement  fait  par  le  Roy  Louis  XIII 
entre  le  Colonel  Gallaty,  Lieutenant  des 
Cent  Suiffes  du  Corps  fous  la  charge  des 
Duc  de  Bouillon  & Comte  de  laMarck, 
& entre  les  quatre  Capitaines  des 
Gardes  du  Corps,  le  26  Juillet  161 1, 

SUr  le  different  meu  entre  le  Colonel  Ga- 
lati  Lieutenant  des  Cent  Suiffes  de  la 
Garde  du  Corps  du  Roy  fous  IesjSieurs  Duc 
de  Bouillon  8c  Comte  de  la  Marck , 8c  les» 
quatre  Compagnies  des  Gardes  du  Corps  <$e 
Sa  Majefte'  pour  raifon  du  Commandement 
des  douze  Suiffes  qui  font  en  garde , 8c  doi- 
vent coucher  au  logis  de  Sadite  Majefté , 8c 


* m 

(a)  B effort , Recueil  de  remottftrances  $ raifons 
du  Capitaine  Çolonel  de  la  Compagnie  des  Cent 
Suiffes , fur  des  prétentions  des  Capitaines  desGar - 
defmCcoffois  Çÿ  jçffanfois  du  Corps  f p.  » w 3»  Pa- 
rts s 672?^-+°.  ' 

è- 
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pour  éviter  les  défordres  8c  inconvéniens 
qui  pourroient  arriver  à caufe  dudit  différent 
s’il  n’y  étoit  pourvu  : le  Roy  , de  l’avis  de  la 
Reyne  Régente  faMere,  afliftée  des  Princes 
8c  Officiers  de  la  Couronne  , 8c  Seigneurs 
de  fon  Corifeil,  a ordonné  8c  ordonne  que  d’o- 
refenavant  lefdits  douze  Suiifes , qui  doivent 
coucher  au  logis  de  Sa  Majefté , feront  appel- 
lés  par  leur  Clerc  du  Guet  en  mefme  temps 
que  l’on  appelle  les  autres  grands  guets  du 
Corps  , comme  de  tout  temps  ils  ont  accou- 
tumé d’en  mer  ; 8c  pour  la  nuit  ils  recevront 
le  commandement  au  Capitaine  des  Gardes, 
qui  fera  en  charge , 8c  le  jour  venu , fi  quel- 
que commandement  leur  doit  eftre  fait , ils 
le  recevront  de  leur  Capitaine , s’il  y eft  pré- 
fent , 8c  en  fon  abfence  ledit  Capitaine  des 
Gardes  du  Corps  de  Sa  Majefté  fera  entendre 
audit  Lieutenant  8c  autres  Officiers , qui  les 
commandent , les  intentions  de  Sa  Majefté , 
pour  y eftre  par  eux  obéy. 

Fait  à Paris  les  jour  an  fufdits. 


PREUVE  XXV. 

.«#  t»  ^ 

Ep’ttapbe  du  Colonel  Jacques  Fegeli , Lieu- 
tenant des  Cent  Gardes  Suijfes  ordinal - 
du  Corps  du  Roy  9 dans  l’Eglife  de 
* S.  Nicolas  à Fribourg. 

S,  «i  v 

Oh  DEO  Gloria 
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Monvmentvm  vides  mortis  Tibi 
Immortalitatis  Viro 
Qvem  poft  mortem  fvam  fva  Décora 
Acternabvnt. 

Fvit  is  genere  îsTobilis , virtute  ferenvs 
Jacobvs  Fegeli 

Regii  ordinis  Divi  Michaelis  Eqves 
Reipvblicac  Fribvrgenfis  %nator 
ClarifTimvs , pace  confvltiffimvs,bello  fortiil. 
Dvxerat  militvm  cohortvm  Capitanevs 
Qva  aetate  vel  fequi  memorabile  eft 
Annos  natvs  dvodeviginti  poftmodvm 

Legiombvs  Helveticis  fub  Henrico  M.  8c  Lv- 
dovico  XIII 

Chriftiamffimis  Galhae  Regibvs 
Colonelivs  mvItotiefPraefvit. 

Demvm  ejvfdem  Regis  Praefedi  Praeto- 
rio  vices  agens. 

Honore  virtvte  aetate  Plenvs’ 

Inter  mortales  efle  defiit. 

Die  X.  Jan.  a.  Dn.  MDCXXIW 
Aetate  LXV1II. 


+S.  Amfterdam  i7î0.in-iz.fig.  # * 

Scbeuchur , Iter  Alpinum  VII.  attni , 1709.  T. 
111.  hugiuni  Batavorum  , 
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PREUVE  XXVI. 

Lettre  du  Canton  de  Fribourg  au  Roy 
• Louis  XIII,  le  2 Août  1619. 

Copies  couronnées  le  21.  Oiïobre  1742.  par 
M.  Gottrau , Chancelier  de  la  République  de 
Fribourg. 


SIRE, 

• 

LA  Charge  que  Votre  Majeflé  a conféré  à 
notre  très-cher  & féal  frere  Confeillier 
le  fleur  Colloi^  Fegelly  de  Lieutenant  des 
Cent  hommes  ot  notre  Nation  pour  la  garde 
de  fa  Perfonne , nous  a grandement  rejouy, 
& réflentons  en  ce  fait  la  très  bonne  volon- 
té & affeéb'on  qu’Elle  porte  à notre  Can- 
ton , qui  nous  occafionne  l’en  remercier  plus 
que  humblement  , & la  requérir  de  conti- 
nuer , & d’auoir  en  recommendation , non- 
feulement  ledit  Sieur  Colonel  & les  fiens  , 
ains  aulfl  celuy  de  notre  Canton , qui  eftant 
du  tout  dédié  au  fervice  de  Votre  Majeftfi 
. - Très-Chrétienne  > en  offrant  toutes  fortes 

d’aides , faveur  & fecours  en  toutes  nécefïï- 
tés  qu’il  lui  pourroit  furvenir:  Priant  par  l’in- 
terceflion  de  fa  glorieufe  Mere  vouloir  main- 
tenir Votre  Majefté  en  - fa  fainte  8c  digne 
, . v.*”.  / êardc 
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£arde  8c  prote&ion , longue  ôc  heureufe  vie* 
Ad.  le  z.  Aouft  1619. 

Ds  Votre  Majesté’, 

Très-humbles  feruiteurs , Amis^ 
Allies  & Confédérés , 

L’Avoyer,  et  Conseil; 

Autre  Lettre  du  Canton  de  Fribourg  le 
1 o Juin  1620 , à M.  de  Bajfompierre  f 
Chevalier  desOrdres  du  Roy,  Conjeiller 
■des  Conjeils , & Colonel-  Général  des 
Suijfes  pour  le  fer-vice  de  Sa  Majejlé, 

• t 1 

MONSIEUR, 

S’en  allant  le  Colonel  Feguely  notre  bien 
aimé  frere  Confeiller , près  du  Roy  pour 
fervir  en  la  Charge  de  Lieutenant  des  Cent 
Suiflès  de  la  garde  du  Corps  de  Sa  Majefté  t 
nous  n avons  pas  voulu  manquer  par  cette 
commodité  de  vous  écrire  la  préfente  , pour 
vous  prier  bien  affedueufement  qu’il  vous 
plaife  auoir  ledit  fieur  Colonel  en  favorable 
recommandation  , en  toutes  les  occafions 
qui  fe  pre'fenteront , ainli  qu’avcs  fait  par 
cy  deuant , tant  en  fon  endroit  que  des  fîens , 
dont  il  fe  loué  fort , vous  priant  qu’il  vous 
plaife  continuer  vôtre  benevolence  envers  luy 
& tous  les  nôtres  ; 8c  d’autant  qu’il  eiï  de- 
meuré li  long-temps  à faire  fon  voyage  con- 
tre fon  vouloir  , loccafion  eft  qu’il  a elle 
Tome  III.  A a 
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retenu  par  l’avis  même  de  Monteur  l'Ambaf- 
fadeur  Miron,  tant  pour  le  feruicc  du  Roy  en 
ces  quartiers  qu’à  caufe  des  différends  que 
nous  avons  avec  nos  Combourgeois  de  Ber- 
ne , ayant  efté  employé'  en  toutes  les  Diettes 
j8c  Conférences  qui  fe  font  faites  pour  ce  re- 
gard , dont  il  vous  poura  informer  plus  par- 
ticulièrement , vous  priant  d’ajouter  foy  à ce 
qu’il  vous  dira  de  notre  part, comme  auffy 
le  favorife*  envers  le  Roy  8c  Meilleurs  de 
fon  Confeil  pour  l’accommodement  entier , 
8c  bon  ordre  qu’il  eft  requis  de  mettre  en  la 
Compagnie  defdits  Cent  Suiffes , ainfy  qu’il 
a charge  8c  inftru&ion  des  Seigneurs  des  trei- 
ze Cantons , 8c  des  Ligues,  afin  que  bon  or- 
dre y foit  mis , 8c  que  rien  ne  fe  faflb  au  pré- 
judice des  Contrats  8c  Alliances , Franchifes 
8c  Liberte's  qu’auons  auec  le  Roy , defquelles 
on  a toujours  jouy  ; ce  fera  un  bien  qui  éché- 
ra  pour  l’avancement  du  fervice  du  Ro  v ; 
nous  efiimons  aulfi  par  les  raifons  fuldites  que 
le  retardement  de  fon  dit  voyage  ne  nuira  en 
rien  aux  droits  8c  état  qui  lui  appartiennent 
en  vertu  attendu  fes  mérites.  En  récompenfe 
nous  offrons  de  bon  cœur  toutes  fortes  de 
bons  feruices  en  toute  occafion  qui  fe  préfen- 
tera , de  tout  nôtre  pouvoir,  8c  d’auffi  bonne 
affeétion , que  nous  prions  le  bon  Dieu  tcut- 
puiffant  qu’il  vous  maintienne  en  fa  fainte 
garde  , 8c  qu’en  fanté  très-heureufe  il  vous 
donne  longue  8c  bonne  vie. 

Monsieur, 

Vos  bien  humbles  8c  affeétion- 
nés  ferviteurs  8c  Amis. 

L’Advoyer,  et  Conseii.. 
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Lettre  écrite  par  les  XIII  Cantons  a Sem- 
blés à Baden  , à Mejfieurs  les  Collo- 
nels  Hejfy  & Feguely  , du  t Juillet 
■ iétfo-. 

Etant  affemblez  à cette  Diete  generale  , 
nous  avons  été  informés  des  facheufes  in- 
novations 8c  introductions  préjudiciables  , 
par  lefquelles  la  Compagnie  des  Cent  Suif- 
ïes  de  la  garde  du  Corps  de  Sa  Majefté  fe  voit 
troublée  de  la  part  de  quelques  Officiers  du 
Roy  dans  fes  anciens  8c  bien  confiants  pri- 
vilèges que  les  Roys  luy  ont  plufieurs  fois 
confirmés , l’on  nous  prie  en  mefme  temps 
en  toutte  foubmifîion  de  vouloir  tendre  une 
main  fouveraine  à cette  troupe  , foifc  par 
une  députation  à Sa  Majefté , ou  par  d’au- 
tres moyens  convenables  , afin  de  conferver 
8c  maintenir  à ce  Corps  les  franchifes , grâ- 
ces , 8c  prérogatives  fuivant  les  Contrats  8c 
Alliances , la  protéger  8c  défendre  contre  ces 
nuifibles  nouveautés.  Cette  affaire  étant  très 
interreffante  pour  nos  Seigneurs  8c  Supé- 
rieurs , qui  verroient  avec  plaifîr  la  réforma- 
tion de  tels  abus  , il  convenoit  par.  confé- 
q uant  que  nous  millions  cette  affaire  en  con- 
sulte 8c  mure  délibération  , .comme  efecti- 
vement , après  avoir  fuffifamment  confulté  là 
delfus , 8c  réfléchis  aux  moyens  les  plus  con- 
venables, nous  nous  fommes  déterminés  à 
vous  infowner  8c  ordonner  de  travailler  con- 
joinétément  à cette  affaire,  afin  oue  vous  en 
pailliez  folliciter  la  correction  âuprès  de  Sa 
Majefté.  A dette  fin  nous  vous  faifons  fça- 
voir  pour  8c  au  nom  de  nos -Seigneurs  8c 
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Supperieurs , & nous  vous  ordonnons , qué 
vous  ayez  à vous  en  charger  conjointement, 
8c  conformément  à l’inltruction  cy  jointe , 
qui  eft  fcelée  au  nom  de  tout  le  Corps  Hel- 
ve'tique  par  notre  Baillif  de  Baden  ; quant 
vous  aurez  pre'fcnte'  au  Roy  la  lettre  indu* 
fe , vous  folliciterez  6c  demanderez  fi  inftam- 
riient , afin  que  la  fatisfaélion  defirée  s’en- 
fuive , pour  que  perfonne  n’ayc  plus  lieu  de 
le  plaindre.  Pour  y parvenir  plus  facilement, 
les  lettres  cy  jointes , pour  differents  Princes 
& Seigneurs  que  les  adreffes  vous  indique- 
ront , ne  vous  feront  pas  d’un  petit  fecours , 
elles  font  touttes  de  notre  part  à ce  fujet  feu- 
lement ; vous  les  leurs  présenterez  en  les  in- 
formant à fond  de  ces  affaires  , les  priant  de 
vous  confeiller  8c  feeourir  , afin  que  par 
leurs  entremife  & protection  ces  difficultés 
fe  puifient  terminer  plus  paifiblement  6c  à 
notre  contentement.  Si  toutesfois  vous  trou- 
viez nécelfaire  d’avancer  encore  d’autres  rai- 
fons  , 8c  d’employer  de  meilleurs  moyens  , 
que  ceux  que  la  préfente  inftrudtion  renferme, 
8c  que  cela  puilfe  à votre  advis  faire  un  bon 
éffcét , nous  vous  en  donnons  de  la  part  de 
nos  Seigneurs  8c  Supérieurs  par  les  pre'fen- 
tes  un  entier  pouvoir  6c  liberté  Si  après  ce- 
la vous  pouvez  négotier  quelque  chofe  d’a- 
vantageux,vous  en  adviferez  par  la  première 
occafion  nos  Seigneurs  6c  Supérieurs  , en 
vous  comportant  dans  cette  commiffion  d’u- 
ne maniéré  qui  réponde  en  la  confiance  que 
nous  mettons  en  vos  perfonnes , 6c  que  l’hon- 
neur de  la  Nation  8c  fes  privilèges  en  puif- 
fent  être  conferyés  : C’eft  ce  que  nos  Seigneurs 
’ 8c  Supérieurs*  apprendront  avec  une  fingu- 
liçre  fatisfaétion , ce  qui  les  portera  à vous 
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témoigner  combien  ils  vous  font  de'voue's  ÔC 
affectionés. 

. 4%  f * 

Cette  tradu&ion  eft  conformé  à la  Copie  de 
l’Original  Allemand , qui  a été  vidimée  le 
1 2.  Juillet  1742  par  la  Chancellerie  de  Ba- 
den  en  Argew.  J’ai  vu  également  vidimées 
les  lettres  que  les  XIII.  Cantons  écrivi- 
rent en  1620  fur  le  même  lujet  à Monfieur 
Frere  du  Roy  , au  Prince  de  Condé , ati 
Comte  de  Soilfons,  au  Chancelier  de  Fran- 
ce  , & à M.  de  Puilîeulx  Confeiller  du  Roy 
en  fon  Confeil  & Secrétaire  des  Comman- 
demens  des  finances  de  Sa  Majefté. 

Lettre  écrite  au  Roy  Louis  XIII  en  1 620, 

■ de  la  part  des  XIII  Cantons  affemblés 
à Baden , aufujet  de  la  Compagnie  des 
cent  Suffis,  ' 

% , % 

' Nous  ne  doutons  aucunement  que  Votre 
Majefté  voudra  bien  encqje  fe  fouvenir  qu’a 
l’ilsüede  différentes  Diettes  tenües  icy  , nous 
avons  fait  faire  des  répréfentations  à Votre 
Majefté,  tant  par  nos  Colonels,  que  par  des 
Lettres  que  nous  auons  fait  paruenir  à Vo- 
tre Majefté  , affin  qu’il  foit  remédié  à plu- 
fieurs  très-férieufes  innovations  que  des  Of- 
ficiers de  Votre  Majefté  ont  entrepris  dépui* 
quelque  temps  d’introduire,  & qu’ils  effec- 
tuent , ne  ceffantde  les  exercer  au  détriment 
de  la  garde  Nationale  du  Corps  de  Votre  Ma- 
jefté , lefquelîes  innovations  font  totalement 
au  détriment  & préjudice  des  Privilèges  , 
grâces  & prérogatiues  accordés  par  les  Roi» 

A a iij 
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vos  Prédécefleurs  8c  continués  jufqu’au  règne 
de  Votre  Majefté;  comme  jufqu’à  préfent  il 
n’a  point  efté  encore  remédié  à ces  nouveau- 
tés, 8c  ayant  de  efté  nouveau  folicités  à cher- 
cher les  moyens  de  les  abolir  , nous  auons  en 
même-temps  apris  auec  plaifxr  que  Votre  Ma- 
jefté ne  regardoit  point  de  bon  ceïl  ces  fortes 
de  nouueautés , 8c  qu’Elle  paroit  même  eftre 
portée  de  bonne  volonté  à nôtre  égard , dans 
cette  efpérance  nous  avons  nommé  les  Co- 
lonels Heify  ancien  Landaman  de  Glaris , 8c 
Tacques  Feguely  Chevalier  8c  Confeiller  d'E- 
tat de  Fribourg  , aufquels  nous  donnons  or- 
dre 8c  plein  pouuoir  en  vertu  de  l'inftruc- 
tion  à eux  envoyée  pour  infter  auprès  de 
Votre  Majefté  au  nom  de  tout  le  Corps 
Heluétique  , que  les  abus  8c  nouveautés  que 
l’on  a introduits  dans  la  Compagnie  des  Cent 
Suilfes  foient  réformés,  8c  que  les  anciens 
Priuileges  8c  Prérogatiues  y foient  rétablis  * 
conformément  aux  Contrats  8c  Alliances  ; 
c’eft  pourquoi  nous  prions  Vôtre  Majefté  en 
qualité  de  bons  8c  fidèles  Alliées  de  bien 
vouloir  ajouter  foy  à nos  deux  Colonels 
comme  à nous  mêmes  8c  de  leur  eftre  fa- 
vorable fur  les  juftes  demandes  qu'ils  feront 
de  nôtre  part  à Vôtre  Majefté  ; c’eft  ce  que 
nous  ozons  efperer , 8c  qu’ils  feront  en  eftat  de 
nous  raporter  auec  loüanges,  que  les  facheufes 
innovations  ont  enfin  efté  réformées  8c  ladite 
Trouppe  remife  dans  l’entiere  joüilTance  de 
fes  Privilèges  8c  prérogatiues  ; par  ce  moyen» 
ny  Vôtre  Majefté-,  ny  nos  Souverains  Sei- 
gneurs 8c  Supérieurs  ne  feront  plus  importu- 
nés fur  ce  fait;  ce  qui  engagera  ladite  Com- 
pagnie à mieux  fervir  Vôtre  Majefté  8c  celât 
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au  grand  contentement  de  nos  Souverains 
Seigneurs  , lefquels  combles  de  cette  nou- 
velle 8c  jufte  faveur , ne  manqueront  pas  de 
chercher  en  toutes  occafions  d’en  témoigner 
à Vôtre  Majefté  leur  reconnoiflanee  8c  ieu- 


fibilité. 

A Baden  , ce  premier  Juillet  i6io« 


Tai  vu  une  Copie  de  1 Original  Allemand  de 
la  préfente  lettre  qui  a été  vidimée  ; elle 
avoitété  collationnée  le  12.  Juillet  1741* 
par  la  Chancellerie  de  la  Comté  de  Baden 
en  Argew , 8c  munie  du  Sceau  de  ladite  ' 
Chancellerie.  Elle  exifte  dans  les  Archives- 
de  la  Compagnie  des  Cent  Suilfes. 


Injîruâion  & requête  préfentées  au  Boy 
, Louis  XIII  de  la  part  des  XIII 
Cantons , en  l'année  1620 . 

* - ■'  t 

PLAISE  AU  ROY  entendre  l’intetf- 
tion , 8c  Requefte  très  humble , qui  luy  eft 
faite  de  la  part  des  Treize  Cantons  des  Li- 
gues de  Suide  , enfuitte  des  Lettres  à luy 
préfentées  pour  la  fécondé  fois  par  le  Collo- 
nel  Feguely  qui  en  a la 'Charge,  8c  eft  dé- 
puté de  leur  part , afin  que  le  fervicp  de  Sa; 
Majefté  foit  tant  mieux  fait , que  la  Compa- 
gnie des  Cent  Suifles  de  la  Garde  de  fort 
Corps  foit  remife  en  fa  première  fplendeur 
que  rien  ne  fefafle  au  préjudice  des  Alliances  r 
Franchifes , Droits , 8c  Libertez  qui  font  en- 
tre fa  dite  Majefté , 8c  le  pays  defdites  Li- 
gues , dont  l’on  a toujours  jouy  ,•  8c  qui  fe' 
doivent  entièrement  obferver  fans  aucune: 
• A a i-v 
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innovation.  Touttesfois  s’il  y a quelque  mes- 
vs , ou  faute  furvcnüe  fous  ombre  defdites 
Libertez , que  cellà  foit  vériffié  8c  corrige  , 
ainfy  que  par  droit  conviendra , fans  que 
pour  les  particulières  fautes, fi  aucune  y en 
a,  les  Contrats  8c  Alliances  foient  en  aucun 
point  viciez  ou  altérez. 

Premièrement  que  le  nombre  des  Cent 
SuifTes  foit  complet , 8c  pris  par  le  Lieute- 
nant SuifTe  , de  Cantons  ge'nèraiement  , 6c 
non  d’autres  ; ainfy  qu  il  les  trouvera  propres, 
ayant  lettres  de  leurs  Seigneurs  6c  Supérieurs 
pour  les  préfenter  au  Capitaine  8c  Chef, 
qui  les  recevra  s’il  les  trouue  capables,  8c  que 
leurs  folde  commence  dès  le  jour  qu’ils  en- 
treront au  fervice. 

Si  quelqu’un  à la  Compagnie  commet 
quelque  faute , qu’il  foit  chaflié  par  le  Lieute- 
nant , Officiers  Suffis  £5  autres  de  la  Compa- 
gnie , qui  y feront  appelez  : ainfy  qu’il  a été 
ufité  de  tout  tems , 6c  fuivant  les  vrays  pri- 
vilèges, que  tous  les  SuifTes  ont  en  France, 
d’avoir  leur  juftice. 

Que  le  Lieutenant  Suiffe , enfembîe  tou* 
les  Officiers , 8c  Compagnons  de  la  Compa- 
gnie obeiflent  au  Capitaine  en  Chef , en  tout 
ce  qu’il  leur  commendera  pour  le  fervice  do 
fa  Majefté  feulement;  8c  qu’en  fon  abfence * 
le  Lieutenant , 8c  les  autres  Officiers  SuifTes 
ayent  pouvoir  de  commander  en  ladite  Com- 
pagnie , 8c  non  d’autres. 

Que  les  Offices  ne  fe  vendent  plus  pour 
l’avenir.  Ains  defaillant  quelqu’vn  d’iceux, 
que  le  Roy  en  difpofe  ainfy  que  bon  luy 
femblera , 8c  ce  pour  éviter  les  pratiques , 8c 
ne  faire  plus  traffic,  ny  marchandife  de  tels 
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Offices,  comme  l’on  a fait  depuis  peu  de  terns 
en  ça  ; chofe  préjudiciable  au  fervice  du  Roy,. 
& pour  donner  tant  mieux  courage  aux  Com~ 
pagnons  de  fe  mieux  comporter  pour  parve- 
nir auxdites  Charges. 

Que  les  Portiers , 5c  autres  Suilfes  qui  font 
au  iervice  de  plulîeurs  Princes  tk  Seigneurs, 
pris  dudit  nombre  des  Cent  Suilfes  , ayent  à 
fe  retirer  en  la  Compagnie,  ou*que  d’autres 
feront  mis  en  leurs  places. 

D’autant  que  la  paye  eft  petite  , 8c  que  les 
Compagnons  ne  fe  peuvent  entretenir  : at- 
tendu qu’il  faut  qu’ils  fuivent  la  Cour,  là 
où  les  vivres  font  toujours  plus  chers  qu’aib- 
Ieurs,  8c  n’ayant  point  d'autres  avantages  ,, 
que  leurs  gages  foyent  augmente'z  ; ainfy 
qu’il  plaira  à fa  Majellé  r félon  qu'il  a été  #rc— 
mis  , £5  ordonné aux  dernier  es  Alliances  , qui  et* 
font  mentbn.  Mefme  qu’on  leur  donne  les  ha- 
bits par  termes  ordonne'z , renduz  tous  faits; 
aux  d'enens  de  fa  Majefté  , fans  qu’il  faille 
qu’ils  employent  une  partye  de  leurs  gages 
pour  les  faire  parachever. 

Que  les  deniers  deftinez  au. payement  dfe; 
la  Compagnie  enfuite  de  l’Etat  du  Roy  fait 
ou  à faire  ne  foient  employez  à aucune  cho- 
ie que  ce  foit  pour  l’entretenement  du  Capi- 
taine , Officiers  5c  Compagnons  Suilfes. 

Qu’il  plaife  au  Roy  que  le  Lieutenant  Suif- 
fe , ou  autres  qui  commandront  en  fon  ab- 
iènce  reçoivent  les  deniers  pour  payer  là. 
Compagnie  ,•  en  fourniliant  les  Rolles,  8c 
Quittances  aux  TreToriers;  ainfy  qu’il  a été' 
vfité  ancienement , pour  éviter, qu’ils  n’àyent 
point  de  noms  fuppofés  7 finon  que  ceux  qu^ 
font  le  iervice. 

Aa  ? 
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Encores  qu’anciennement  iL  ne  falloit  point 
avoir  de  Lieytcnant  François,  ne'antmoins  9 
s’il  plait  au  Roy , qu’il  y en  ait  un  , quiL  bif- 
fe lit  prefféance  , main  droite  au  Lieutenant 
Snifft , comme  étant  créé  le  premier  : 8c  devant 
qu’il  en  eut  un  Lieutenant  François  , mef- 
me  qu’il  a été  défia  jugé , # or, ion  né  par  te  feit 
Kiy  Henry  le  Grand , de  tcès-heureufe  mémoi- 
re , lorfqu’ü  fit  fon  Entrée  à Lyon  en  l’ait 
1601. 

Quant  à l’Exempt  François-  n’aguerres  in- 
troduit * qu’il  foit.  démis  de  la  Compagnie  , 
attendu  que  cette  place  eft  inutille  , pour 
avoir  défia  allez  d’Officiers  en  la  Compa- 
gnie ; la  fuperfluité  des  Officiers  ny  étant  que 
grandement  nuifible , & ne  caufant  que  des 
diffentions  préjudiciables  au  fervice  du  Roy» 

Que  le  nombre  des  Taverniers  foit  réduit 
pour  l’auenir  au  nombre  de  douze  pu  quin- 
ze ; touttes  fois  que  ceux  qui  font  à préfent , 
jouilfent  des  Privilèges  leur  vie  durant,  8c 
pendant  qu’ils  feront  en  la  Compagnie.  Com- 
me aufly  les  Veuues  des  morts  , 8c  ce , pour 
s’être  mariez  , 8c  mis  à tenir  Taverne  par  là; 
permiffion,  Sc  confèntement  de  leurs  Chefs. 

Que  l’on  ne  permette  plus  aux  foldats  dev 
fie  marier , finon  à ceux , qui  auront  permit 
fion  de  pouvoir  être  Taverniers  en  leur  quar- 
tier. 

Par  quel  moyen  le  Roy  fera  mieux  fervy,  Iar 
Compagnie  complettede  ^ons  hommes  choi- 
fis , avec  lettres  de  leurs  Supérieurs , qui  en 
feront  reponfables , 8c  de  tout  ce  que  dellùs  , 
ïe  Roy  eft  très  humblement  fuppfié  de  la  part 
de  tous  les  Cantons  defdites  Ligues  , fes  très 
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ÉumBles , 8c  affe&ionnez  Alliez  & Confé- 
dérez.  . ■ , . 

Collationné  à l’Original , par  l'Advoyer  8c 
Confeil  de  la  Républiqué  de  Fribourg  le 
ai.  Oélobre  174Z.  avec  le  Sceau  du  Can- 
ton , 8c  ligné  par  le  Chancelier  Gottraü. 

Lettre  du  Roy  Louis  XIII  au  Canton  dé 
Fribourg  le  19  Mars  1 Gzz, 

\ » 
Copies  collationnées  par  le  Chancelier  diï 
Canton  de  Fribourg  le  ai.  Octobre  1742. 


LOUIS  par  fa  Gracr  de  Dieu  Roy  d# 
franco  (S)  de  Navarre  Très-chers  8c  grands- 
Amis , Alliés  8c  Confédérés , le  Colonel  Fe- 
gelly  Lieutenant  des  Cent  Süiffes  de  ma  Gar- 
de s’en  allant  préfentement  par  delà  ; No«r 
auons  bien  voulu  vous  témoigner  par  cette 
lettre  lé  contentement  que  nous  auons  dtf 
fes  feruices , affin  qu’en  foutes  occafîons  vous 
Payés  en  bonne  8c  fauorable  recommandai 
tion.  Priant  Dieu  Très-chers  8c  grands  Amis,, 
Alliés  ôcConfédérez  qu’il  vous  ait  en  fa  fain- 
te  8c  digne  garde.  Fait  à Paris  le  ip  de  Mare 
%6i z. 


Signé  L OUI  S. 

Et  plus  bas  B R u t a R 
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Lettre  de  M.  de  BaJJompterre  , Colonel 
Gtntral  des  Suijfes , au  Canton  de 
Fribourg  , k 6 Avril  1622. 

Magnifiques  et  Puissants  Seigneurs  r 

Vous  apprendras  par  le  retour  de  Mon- 
teur le  Confeiller  Jacob  Fegely  ce  q,ui  fe 
paile  par  deçà  » je  la  y prié  particulièrement 
de  vous  aflurer  de  la  fincere  affe&ion  que 
j’ay  à vôtre  fcruice , laquelle  jetémoigneray 
en  toutes  occafîons  , qms’offrironr:  je  vous 
diray  aufli  avec  combien  de  contentement  ÔC 
de  fatisfaélion  de  Sa  Majellé  Très-Chrétien- 
ne , ledit  fieur  Colonel  Jacob  Fegely  à lèr- 
vy  en  £a  charge  de  Lieutenant  des  Cent 
SuiiTes  de  la  garde  du  Corps  durant  le  temps  ' 
quil  y a efté  , & combien  le  Roy  mon  maî- 
tre eitime  fa  perfonne , laquelle  luy  elloit  dé- 
fia très-recommandée  par  les  précédents  figna- 
lés  feruices  quil  a rendus  à cette  Couronne  , 
ôc  qu’Elle  efpere  recevoir  à l'avenir  ; cepen- 
dant fon  fils  le  Capitaine  Feguely  faquitte  fi 
bien  de  fa  charge  , que  je  me  promets  quil 
finvra  les  arrhes  d’un  fi  braue  Pere-  Vous 
Suppliant  bien  humblement , Magnifiques  de 
Puiffants  Seigneurs , de  les  avoir  tous  deux 
„ en  la  confédération:  digne  de-  leurs  mérites,  ÔC  ' 
ce  me  croire  t 

Magnifiques  etPuissants;  Seigneurs  r 

Vôtre  plus  humble  ôc  afîeo 
. tioiuié  feruiteur.  * 

* BaSSOMPIERRE* 

m a* 

* . •. 
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PREUVE  XXVII. 

( a ) Refponfe  du  Roy  Louis  XIII  aux 
Ambafladeurs  des  Cantons  Catholiques  9 
qui  furent  envoies  à Sa  Majejlé  enJuil- 
. let  1 6-2.3* 

LE  Roy  ayant  entendu  ce  qui  lui  a efte  pro- 
pofé  de  la  part  des  fept  Cantons  Catholi- 
ques des  Ligues  de  Suiffe , fçauoir  de  Lucer- 
ne , Ury , Schuitz , Underuald,  Zug  8c  Glaris 
joinétz  auec  ceux  de  Fribourg  8c  Soleurre  8c 
les  Catholiques  du  pais  d'Appgntzel  fes  bons 
Amis , Alliez  8c  Confédérée  pris  en  bonne 

fiart  les  falutations  8c  offices  d’ affection  qui 
uy  ont  efté  fai&z  par  les  Députez  de  ces 
dictz  Gantons  enfemble  les  autres  aifeuran- 
ces  de  deuoir  8c  congratulations  dont  ils  les 
©nt  accompagnez  tant  pour  l’aduenement  à 
la  Couronne  delà  Majeflé , de  fon  mariage  9 
& des  heureux  fuccès  de  fes  affaires  aux  mou- 
nemens  furuenus  dans  ce  Roiaume , comme  * 
des  victoires  par  fa  Majefté  obtenues  fur  fes 
fiijeCla»rebeIles  8c  de  la  paix  quelle,  leur  a 
voulu  donner  par  une  bonté  vraiement  roya-  ' 
le  8c  patemeÈe  , auec  déclaration  réitérée 


(«)  T;ré"  tT un  Mannfcrit  intitulé  Affaires  de  la 
ValteUre  > 171-174.  jn-fol,  , l0^0.  Biblio* 
théqtu  de  M,  Milformeau* 
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de  leur  delîr  à obreruer.  religieufem ent  tout- 
le  contenu  en  l’Alliance  quilz  ont  depuis  tant  • 
d’années  avec  fa  Majefté  8c  la  Couronne  de 
France. 

Et  pour  ce  qi*i  eft  des  excufes  que  Iefdiétz 
Députez  apportent  de  nauoir  embraffé  le 
Trai&éfaiét  à Madrid  en  Tannée  i6n.  Ôcfui- 
uant  le  contenu  d’iceîui  promis  de  le  faire  ac- 
complir aux  Ligues  Grifons , le  Roy  auoit  ef- 
peré  quilz  fe  porteroient  à cette  raifon  , au- 
tant pour  leur  propre  bien  8c  repos , la  feure- 
fé  8c  liberté  de  leur  pais  8c  defdiéVz  Grifons 
comme  pour  le  refpeét  de  l’entremife  8c  re- 
cherche de  fa  Majefté  , qui  na  eu  autre  vi- 
fée  que  de  leur  honneur  8c  prouffiét  en  cet- 
te occafion  auec  le  bénéfice  de  la  Religion 
Catholique  cünt  elle  a eu  toujours  foin  8c 
rendu  des  preuves  fi  euidentes  quils  pou— 
noient  à bon  droiét  y prendre  entière  a fi» 
feurance. 

Que  fi  les  paiemens  de  ce  qui  a efté  pro- 
mis aufdi&s  fieurs  des  Ligues  ont  efté  moin- 
dres ou  retardez  par  force , il  le  faut  pluftoft 
imputer  aux  troubles  fréquens  8c  fafeheux 
arriuez  dans  fon  Etat  qui  par  nécefiité  pre- 
mière 8c  plus  urgente  ont  conftitué  fa  Maje- 
fté en  de  fi  excefliues  defpences , quà  aucun 
deffaut  de  bonne  volonté  en  leur  efcdroiét 
âinfy  qu’elle  leur  fera  cognoiftrè  par  le  foing 

2uelle  en  aura  cy  après , puifquil  a pieu  à 
fieu  luy  faire  la  grâce  de  remettre  la  paix  en 
fon  Royaume  8c  réunir  les  fubjeélz  en  con- 
corde 8c  obéiflance , duquel  bénéfice  Elle  efi* 
pere  rendre  fes  bons  amis  8c  alliez  partici- 
pans  8c  donnera  ordre  quil  foit  envoie  une? 
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Donne  fomrne  de  deniers  pour  fatisfaire  à la 
néceffité  préfente  attendant  mieux,  8t  com- 
mandera au  Sr  Myron  fon  Ambalfadeur  en 
Suifî'e  quil  fbit  remédié  auxinconvéniens  qui! 
remarquera  des  achaptz  des  contraftz, comme 
à leur  donner  ( aux  chofes  qui  dépendront  de 
Iuy  ) tout  le  plus  jufte  8c  raifonnable  conten- 
tement quil  fe  pourra , auquel  ilz  fe  doibuent 
addre/lër  en  femblables  occafions  comme  à 
celui  qui  a cognoiffance  des  intentions  de  Sa 
Majefté  8c  auquel  Elle  fait  fçauoir  fes  volon- 
tez  8c  commandemens  aux  occurrences  qui 
les  concernent , laquelle  entend  aulfy  que 
les  Cent  Suilfes  de  la  garde  foient  maintenus 
oc  obferuez  8c  conferuez  en  leurs  anciens  pri- 
uiléges  fuivant  ce  qu'Elle  en  a faiél  dire  fou- 
vent  par  ledit  Sieur  Miron  fon  Ambalfadeur 
oc  à ceux  qui  ont  efté  chargez  d’en  faire  in- 
itance  par  deçà  , fe  promettant  aulfy  quilz 
tiendront  la  main  à ce  quil  n’en  foit  abufé 
contre  les  loix  8c  ordonnances  du  Royaume, 
8c  qu  il  y foit  apporte  un  bon  Réglement 
dans  lequel  Iefdiâz  cent  Suiifes  fe  contien- 
nent comme  il  eft  bien  raifonnable , ce  que  Sa 
Majefté , fe  promet  deuoir  eftre  pris  8c  receu 
de  leurs  Seigneurs  8c  Supérieurs  en  fi  bonne 
part  que  le  mérité  de  la  bienueillance  royale 
leur  porte  , l’eftime  qu’elle  faia  de  leur  al- 
hance  8c  de  leur  affeaion  comme  le  défir 
qu  Elle  a de  l’entretenir  de  fa  part  auec  tout 

P°!^- finC!nt/  à.  l’exemple  des  Rois  fes 
Predecelfeurs  8c  fpécialement  du  feu  Roy  fon- 
très  honoré  Seigneur  8c  Pere  de  glorieufe 
memone.  Fait  à Pans  le  quatriefme  jour  de 
Juillet  1523. 

Signé  Brûla rt.- 
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Sur  le  dos  efcript  i 

Refponfe  du  Roy  aux  AmbalTadeurs  de» 
Cantons  qui  furent  enuoiez  à Sa  Majefté  en 
l’année derniere  i6x$le quatriefme  Juillet.  . 

Lettre  écrite  par  M.  Myron  y Ambajfa" 
deur  du  Roy  en  Suijfe  f au  Canton  de 
Fribourg , du  1 6 Mars  1 624, 

Copte  collationnée  le  il  O Sobre  1741  par  /#. 

Chancelier  dudit  Canton. 

A Magnifiques  Seigneurs 
Monfieur  l’Advoyer  8c  Confeil  de  la  ville 
8c  Canton  de  Fribourg. 

Magnifiques  Seigneurs 

Le  Roy  mon  Maitre  votre  meilleur  amy  y 
allié  8c  Confédéré , fur  l’auis  quil  a eu  du 
déceds  de  M.  lu  Colonel  Feguely  » après  le 
regret  quil  a témoigné  d’auoir  perdu  un  ft 
bon  feruiteur  8c  officier  , comme  vous  un 
Patriote  8c  un  Collègue , a jette  les  yeux 
dans  vôtre  Canton  même  , ou  pour  FafFec- 
tion  qu’il  vous  porte , 8c  à quoy  je  l'a  y foi- 
gncufement  entretenu,  a voulu  prendre  le 
fucceffeur  dudit  Sieur  Colonel  en  la  charge 
de  Lieutenant  aux  Gardes  de  fon  Corps  , 8c 
lâchant  l’honorable  employ  où  desja  M.  le 
Capitaine  Feguely  , vrayement  digne  de 
cette  place , comme  Héritier  des  vertus  de 
fon  pere , a occupé  près  de  fa  perfonne , Sa 
Majefté  r pour  d’auantage  communiquer  fe3 
bienfaits,  comme  il  eft  raifonnable,,  a de** 
firé  que  je,  luy  .préfentaile  quelqu’un  de 
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même  famille,  ce  quayant  fait  de  la  per- 
sonne de  M.le  Capitaine  d’Afrry  , desja  con- 
nu en  France , 8c  dont  M.  le  Maréchal  de 
Baflompierre  Colonel  général  a donné  de  très 
bons  témoignages  de  la  valeur , 8c  fuffifance  • 

au  fait  des  armes , comme  moy  de  fon  affec- 
tion envers  Sa  Majellé , 8c  fidélité  envers  , 
vous , m’a  commandé  de  luy  mettre  en  main 
le  brevet  de  cette  charge , auec  fes  lettres  de 
cachet  pour  l’appeller  à fon  feruice  ; 8c  com-  ^ 
me  je  ne  doute  point  que  cette  gratification 
quoique  particulièrement  conférée  audit  Sr 
d’Affry  , redonde  au  bénéfice  de  tout  vôtre 
Eflat , je  vois  qu’elle  vous  fera  fort  agréable, 

8c  que  donnerés  volontiers  congé  audit  Sieur 
d’Affry  de  l’accepter , 8c  d’en  aller  faire  les 
fonctions  à la  première  occafion,  auec  témoi- 
gnage de  vôtre  part  envers  Sa  Majellé  d« 
reffentiment  qui  vous  revient  de  ce  bienfait, 
qui  tournant  à la  gloire  de  vôtre  Canton  , 
reçoit  par  là  une  abondante  preuve  de  la  con- 
tinuation de  Ja  bienueillance  de  Sa  Majeflé , 
ou  je  joindray  toujours  un  entier  defir  de 
vous  feruir,  6c  procureray  auprès  du  Roy 
1 tout  ce  que  je  fçauray  vous  tourner  à plaifir  , 

8c  contentement , 8c  prie  Dieu  , 

Manifiques  Seigneurs,  quil  vous  ait  en 
fh  fainte  8c  digne  garde. 

De  Soleure  ce  16 
Mars  1624, 

Vôtre  plus  affeftionné 
. aro y 8c  feruiteur. 

M X R O H* 
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Lettre  écrite  par  le  Canton  de  Fribourg 
* le  i Avril  160.4.,  à AI.  l’AmbaJJadeur 
Aliron. 


MONSIEUR 


Nous  auons  receu  vôtre  Lettre  du  1 6.  de 
Mars , par  laquelle  vous  donnés  auis  de  l’Of- 
fice dont  il  a plû  au  Roy  notre  trës-honoré 
Seigneur  , Allié  8c  Confédéré  honorer  nôtre 
Collègue  le  Capitaine  d’Affry , l’ayant  éta- 
bly  dans  la  charge  de  Lieutenant  des  Cent 
Suiffes  de  la  Garde  de  fon  Corps , faveur  qui 
nous^apporte  d’autant  plus  grand  contente- 
ment, que  nous  croyons  icelle  procéder  d!u- 
ne  finguliere  affeétion  que  fa  Majefté  porte 
à nôtre  Etat  & Canton , au  bien  8c  honneur 
duquel  telle  gratification  redonde.  Nous  ne 
manquerons  pas,  fuiuant  nôtre  deuoir,  quand 
ledit  fleur  d’Affry  s’en  ira  prendre  fa  pof- 
feffion  de  cette  Charge  de  témoigner  enuers 
fa  Majefté  le  reffentiment  qui  nous  en  revient* 
Ôc  par  les  très-humbles  aètions  de  gra<^ , 8c 
par  offertes , quand  les  occafions  fe  jffe (en- 
teront , 8c  comme  cette  faveur  nous  eft  une 
preuve  finguliere  de  la  bienveillance  de  fa 
Majefté  . aufii  nous  rend  - elle  très-bon  té- 
moignage de  la  vôtre  , qui  aués  fait  la  pré- 
fentation,  & procuré  ce  bienfait  8c  honneur  à 
notre  Republique  en  la  perfonne  dudit  Sieur 
d’Affry  dont  vous  en  remercions  très  - affec— 
tueufement  8c  fupplions  de  la  continuer  , ôc 
croire  que  chercherons  les  moyens  de  recon- 
naître cette  8c  piuficurs  autres  faueurs  , dont 
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vous  fbmmes  obliges , d’aufli  bonne  volonté 
que  fbmmes,  8c  délirons  demeurer  à jamais. 

Monsieur 

Vos  bien  humbles  8c  affe&ion-  \ 
nés  ferviteurs  8c  amis , • 

» L’Advoyir  , &c. 

De  Fribourg , ce  i Avril  1614. 

Letre  du  même  Canton  au  Roy  Louis  XIII, 
le  26  Avril  162^, 

SIRE, 

Puifqu’il  a plû  à Vôtre  Majefté  établir  8c 
nommer  le  lieur  d’Affry  nôtre  très-cher  Ôc 
bien-aimé  frere  Confeiller  à la  Charge  de 
Lieutenant  des  Cent  Soldats  de  nôtre  Na- 
tion pour  la  garde  de  vôtre  Corps  , nous 
n’avons  fçu  manquer  de  la  remercier,  comme 
faifons  très-humblement  par  celle  cy  , de 
l’honneur  ôc  particulière  affeétion  qu’il  pJaift 
à Vôtre  Majefté  de  montrer  à nôtre  Can- 
ton 8c  aux  nôtres , nous  promettant  que  le- 
dit Sieur  Capitaine  d’Affry  ne  manquera  de 
s’acquitter  de  fon  deuoirau  fervice  de  Vôtre 
dite  Majefté,  félon  les  preuues  qu’il  vous  en 
a cy-devant  rendu  en  France , 8c  fes  bonnes 
qualite's  qu’il  nous  a fait  connoitre  à l’èm- 
ploy  que  nous  avons  fait  de  fa  perfonne  aux 
^affaires  de  nôtre  Patrie  , dont  il  eft  chargé 
jour  le  préfent  de  faluer  très-humblement 
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8c  faire  la  révérence  à Vôtre  Majefté  de  nô^ 
tre  part , 8c  lui  témoigner  nôtre  fincere  cor- 
dialité 8c  intime  afte&ion  , pour  le  fervice, 
bien  8c  attancement  de  vôtre  Couronne  ; nous 
affurant  fur  la  continuation  de  la  réciproque 
bonne  volonté  8c  affeétion  de  Vôtre  Maje- 
fté envers  nôtre  Canton , 8c  les  nôtres.  Nous 
finirons  la  préfente , en  priant  Dieu  de  vou- 
loir par  fa  fai'nte  grâce  continuer  de  bénir 
vôtre  régné,  8c  conferuer  Vôtre  Majefté  en 
bonne  fanté , longue  8c  heureufe  vie* 

SIRE 

De  Vôtre  Majesté’ 

Les  très-humbles  8c  affeétion- 
nés  feruiteurs, Alliés  8c  Con- 
fédérés , 

L’Advoyer  , 8ec. 

Lettre  du  meme  Canton , le  8 May  1 62 4, 
à M.  le  Maréchal  de  BaJJompierre , 
Colonel  général  des  Suijfes  pour  le  fer- 
vice  de  Sa  Majefté , nôtre  honoré  Sei- 
gneur. 

En  Cour. 

MONSIEUR 

S’en  allant  le  Capitaine  d’Affiy  nôtre  très- 
cher  8c  bien  aiméfrere  Confeiller  pour  pren- 
dre pofleffion  de  la  charge  de  Lieutenant  des 
Cent  Suiffes  de  la  garde  ordinaire  du  Corps 
du  Roy  dont  il  a plû  à Sa  Majefté  l’bonnorer, 
nous  ne  l’auons  voulu  laiffer  partir  fans  vouslf 
affûter  par  celle  c y de  nos  humbles  8ç  très 
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affectionnes  feruices  pour  remerciement  de 
vôtre  bonne  volonté'  envers  nôtre  Canton  oc 
les  nôtres  qui  s’en  louent  infiniement , ne 
doutant  nullement  que  vous  n’aye's  aulli  con- 
tribue' par  vos  faueurs  à la  continuation  de 
cette  charge  en  la  perfonne  du  pre'dit  Capi- 
taine d’Affry , lequel  nous  vous  prions  a- 
uoir  en  particulière  recommandation  , par 
tout  où  il  aura  befoin  de  vôtre  alullance  , 
tant  pour  fon  particulier , que  pour  le  ge'ne'- 
ral  de  nôtre  Canton  , vous  offrant  en  re'- 
compenfe  de  tanc  de  bienfaits  5c  affections 
nous  en  revancher  en  toutes  occafions , pour 
vous  faire  honneur,  plaifïr  8c  feruices  ; Priant 
Dieu  vous  maintenir  en  fa  fainte  Be'ne'di- 
âion , longue  8c  heureufe  vie. 

Monsieur 

Vos  bons  8c  affectionnés 
Amis  8c  feruiteurs. 


L’Aduoïer,  8cc.‘ 
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PREUVE  XXVIII. 


Lettre  de  Ai.  de  la  Barde  , Ambajfadeur 
du  Roy  en  SuiJJè , a M.  le  Cardinal 
Mazarin. 

Original  confervé  dans  les  Archives  de  la  Compas 
gnie  des  Cent  Suijfes » 

MONSEIGNEUR, 

LA  Compagnie  des  Cent  Suifles  de  la  Gar- 
de  du  Roy  eft  la  plus  antienne  de  cette 
nation  qui  ait  éfté  au  feruice  de  nos  Roys, 
êt  comme  elle  les  a tousjours  très-fidelement 
ferui , aufly  luy  ont-ils  donne'  des  Privilèges 
tout  particuliers  dont  elle  a jouy  perpétuel- 
lement : maintenant  elle  y eft  troublée  par 
des  Perfonnages  qui  confiderent  plus  leur 
proffit  que  l’honneur  & le  feruice  de  Sa  Ma- 
jefté.  Il  eft  certain , Monfeigneur , que  les 
Cantons  confiderent  fort  cette -Compagnie 
& prennent  grande  part  à tout  ce  qui  la  tou- 
che , deforte  que  le  trouble  qu’on  lui  appor- 
te en  fes  Privilèges  fait  une  grande  impref- 
fion  fur  les  efprits  qui  conçoivent  de  là  une 
diminution  de  bienueillance  de  la  part  du 
Roy  enuers  leur  Nation, comme  fi  elle  nef- 
toit  pas  pareille  à celle  que  les  Roys  fes 
Prédécelfeurs  ont  eue  pour  eux.  Il  eft  donc 
très-néceliaire  pour  leur  ofter  cette  opinion  v 
qui  ne  peut  eûre  que  très  nuifible  au  fer- 
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tiice  de  Sa  Majeffé  en  ce  Pais  , que  V.E.  ait 
■agréable  de  faire  ceilèr  le  trouble  que  ion 
apporte  à cette  Compagnie  touchant  la  jouif- 
fance  de  fes  Privilèges  , defquels  fi  quelques- 
uns  abufent , on  peut  trouver  les  moyens  de 
faire  celfer  cet  abus  fans  empefcher  le  légi- 
time ufage  des  Privilèges  6c  exemptions  que 
cette  Compagnie  a me'rité  par  fes  feruices  : 
Le  bien  des  affaires  du  Roy  m’obligeant  de 
repréfenter  cecy  à V.  E.  Je  la  fupplie  très- 
humblement  de  le  trouuer  bon  , ik  de  croi- 
re que  cela  ne  procédé  que  de  la  paflion  6c 
fidélité'  que  j’ay  pour  tout  ce  qui  regarde  le 
bien  des  affaires  de  fâ  Majcfté  en  Suillè.  Je 
demeure  pour  toute  ma  vie. 

Monseigneur  de  V.E. 

Le  très-humble  8c  très- 
obéilfant  ferviteur. 

De  la  Barde. 

A Soleurrt  et  30  Aottfl  16 S 7- 

Mémoire  des  poinfi^  qu'on  a troituê  à 
propos  d’ejlre  déliurez  &1  reprtjen- 
te^  plus  amplement  de  bouche  à Son 
Excellence  r Ambajfadetir  de  France 
parun  choix  de  Depputez  au  nom  des 
XIII  Cantons  en  général  à Bade  le  ~ 
de  Juillet  1659. 

Article  ILS’effans  les  antiens  Priuile'ges  de 
la  Compagnie  des  Cent  Suides  de  la  Garde 
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Royalle  non-feulement  diminuez  par  dé* 
abus  , mais  aufly  s’y  introduifant  par  achapt 
toutte  forte  de  gens  8c  foldatz  de  plufieurs 
Nations , d’en  efcrire  auec  recommandation 
à fa  Majefté  8c  à Meilleurs  les  Minières  à 
ce  qu’il  foit  remedié  à cela  d’une  façon  8c 
d’autre,  8c  touttes  chofes  remifes  en  l’eftat 
comme  il  en  a eûé  ordonne'  d’ancienneté 
par  le  Roy  Henry  4«  de  très  glorieufe  mé- 
moire , en  confidération  que  fi  par  tels  fol- 
datz d’autre  Nation  incogneus  8c  qui  ont 
achepté  leurs  charges  , comme  ils  font  tous- 
jours  les  plus  proches  de  la  perfonne  de  fa 
Royalle  Majefté  , il  arrivoit  quelque  mes 
faiét , cela  tourneroit  à ignominie  à noftre . 
Nation. 

Mémoire  pré  fente  au  Roy  par  les  Ambaf- 
fadeurs  des  XIII  Cantons  & Coallies 
des  Ligues  de  Suijje , du  1 1 Novembre 
1663. 

(4)  Article  XI.  Et  comme  depuis  quelque 
temps  il  y eu  diverfes  plaintes  de  la  Nation  fur 
le  fujet  des  anciens  privilèges  que  les  Rois  T. 
C.  Prédecefl’eurs  de  fa  Majefté  luy  ont  oétroyé 
touchant  le  droit  d’aubeine , comme  aufly 


(a)  Le  précis  de  cet  article  tfl  rappelle  dans  la 
'Relation  Allemande  de  P Ambajjade  des  XJ II  Can- 
tons en  France  pour  le  renouvellement  d'alliance  en 
1 66?  , composée  par  le  Capitaine  Jean -Georges 
Wagner , Chancelier  de  Soleure  , Çÿ  Secrétaire  de 
ladite  Amb.iJJadt'j  p.  64  , imprimée  à Berne  em 

dei 
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des  Colonels  £c  Capitaines  du  Régiment  des 
Gardes  Suiflès  pour  l’égard  de  plufieurs  in- 
novations ; ôc  puis  des  Cent  Suffis  , les  an- 
ciens privilèges  defquels  on  tâche  de  dimi- 
nuer par  de  nouvelles  importions  ôc  autres 
nouveautés  fuivant  les  plaintes  qu’ils  en  ont 
formé  , on  fuplie  Votre  Majefté  de  pour- 
voir à ce  que  la  Nation  foit  maintenue  dans 
fes  privilèges  fans  innovation  tant  à l’égard 
du  droit  d’aubeine  comme  pour  ce  qui  con- 
cerne les  Colonels  & Capitaines  des  Gardes  * 
ôc  les  Cent  Suilfes , & qu’auify  la  juflice  de 
guerre  ne  foit  adminiftrée  que  par  ceux  de  la 
Nation  Suifle.  » 

Re'ponfe  du  Roy  au  Mémoire  préjenté  à 
Sa  Majejlè  par  Meffieurs  les  Ambaf- 
fadeurs  des  Louables  XIII  Cantons  des 
Ligues  Suffis  & Coalliez  , dattee  de 
Paris  le  1 7 Novembre  1663. 

Il  y eft  dit  article  XI-  accordé  pour  I’aûbey- 
ne.  Sa  Majellé  maintiendra  les  troupes  Suif- 
fes  qui  font  à fon  fervice  dans  la  jouilFance  de 
tous  les  privilèges  qui  leur  ont  efté  accordés  , 
Ôc  nommera  dès  à préfent  des  Commiilaires 
pour  les  examiner. 

Répliqué  de  Meneurs  les  Ambaffadeurs 
des  XIII  Cautons  à la  Re'ponje  de  Sa 
Majejle' , pre'Jentée  aux  Commffiaires 
du  Roy  le  1.5  Novembre  1 663. 

Article  XII.  On  remercie  très-humblement 
Tome  IIIf  B b 
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Sa  Majefté  de  ce  qu’Elle  a eu  pour  agréable 
S’accorder  8c  confirmer  à la  Nation  le  droit 
d’aubeyne  comme  aulfy  les  privilèges  des 
troupes  Suifiés , tant  du  Régiment  des  Gardes 
comme  des  Cent  SuilFes , priant  Sa  Majefté 
d’y  tenir  la  main , & que  des  Commifi'aires 
foient  ordonnez  de  fa  part  pour  entendre 
plus  amplement  leurs  griefs  fur  la  matière 
Se  leurs  privilèges. 

Article  XIII.  Meffieurs  les  Miniftres  font 
priez  que  le  nommé  FrançoisBelfon  Enfeigne 
des  Cent  Suiffes  foit  maintenu  en  fa  Charge 
dont  commandement  luy  a efté  fait  de  s’en 
deifaire. 

Lettre  de  Aî.  de  Gravel  , Ambajfadeur 
du  Roy  en  SuiJJe , concernant  la  Jujiice 
de  la  Compagnie  des  Cent  Suijfes , ce  3 
Juillet  1683,  au  Canton  de  Fribourg . 

L’Original  ex i fie  parmi  les  Archives  de  la- 
dite Compagnie. 

Mànifiques  Seigneurs, 

J’ay  receu  la  lettre  que  vous  avez  pris  la 
peine  de  m’écrire  le  2$.  de  l’autre  mois.  Je 
prendray  très-volontiers  le  foin  de  faire  con- 
noître  au  Roy  tout  ce  que  vous  voulez  bien 
me  mander  furlefujet  du  fieur  de  Diesbach 
de  Belleroche  Lieutenant  des  Cent  Suiffes  de 
la  Garde  de  fa  Majefté  : je  fuis  aulfy  perfua- 
dé  qu’Elle  y aura  tous  les  égards  que  vous 
pouvez  defirer  , 8c  qu’Elle  ne  permettra  pas 
que  dans  le  fait  dont  il  s’agit  maintenant, 8c 
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*n  tout  autre  qui  puiffe  furvenir , l’on  don- 
ne la  moindre  atteinte  à voftre  jurifdi&ion. 
Je  prendray  le  foin  de  vous  communiquer 
ce  qu’Elle  aura  agréable  de  me  faire  fa- 
voir  à cet  e'gard-là  : Cependant  Elle  m’or- 
donne de  vous  mander  qu’Elle  a receu  la  let- 
tre que  vous  luy  avez  e'crite  pendant  fon 
voyage  , lequel  ne  luy  permettant  pas  de 
bien  faire  examiner  ce  qu’elle  contient , Elle 
remettoit  à fon  retour  à en  donner  les  ordres 
néceffaires.  Je  tâcheray  de  contribuer  en 
cela  à voftre  fatisfa&ion , autant  qu’il  pour- 
ra de'pendre  de  moy.  Sur  ce  prie  Dieu  qü’ii 
vous  ait  en  fa  fainte  & digne  garde  : & fuis  a 


M a-ghipiqu’es  Seigneurs, 


Voftre  très  affeétionnc 
à vous  faire  fervice. 


A Solenre  le  3 Juillet 
1683. 


R.  G R A.  V EL. 


Fin  du  Tome  III, 
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POar  la  page  45.  ligne  21.  M.de 
Bettens  mourut  à Laufanne  le  9 
Mai  1751,  âgé  de  84.  ans.  Le  Roi  n’a 
pas  encore  nommé  à fon  Régiment 
ni  à fa  Compagnie. 

Pour  la  page  62.  ligne  3.  M.  de 
Beli  mourut  à Sartrouville  lès-Paris 
le  6 Février  175  U ^ 

XII.  Jean-Jacques  Fesch, 
de  Bâle  , après  avoir  l'ervi  huit  ans  ert 
qualité  d’Officier  dans  les  troupes  Suif- 
les  , en  Hollande  , fut  fait  Capitaine- 
Lieutenant  en  France  dans  le  Régi- 
ment SuiTe  de  Brendlé  le  zà  Novem* 
bra  1710 , obtint  la  commifîîon  de  Ca- 
pitaine pour  commander  la  demie 
Compagnie  de  fon  Frere  le  10  Àouc  v * 
1724 , eut  la  demie  Compagnie  de  So~ 
cin  au  Régiment  d’Affry  le  20  Mars 
J 729  ; & la  Commiffion  de  Lieute- 
nant-Colonel d’infanterie  le  20  Mars 
1 746  : il  fut  créé  Lieutenant-Colonel 
du  Régiment  de  Séédorffle  14  Mars 
*75 1 > & obtint  le  même  jour  la  moi- 
tié de  la  Compagnie  vacante  par  la 
mort  de  M.  de  Beli  fon  prédéceûéur, 
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